Digitized by Google 





Digitized by Google 


Digitized by Google 


Digitized by Google 


Jügilized by Google 


HISTOIRE 

DES 

JU IFS 

ET DES 

PEUPLES VOISINS, 

Depuis la Decadence des Royaumes 
d’Ilraël & dejuda julqu’àla Mort 

de JESUS-CHRIST. 

v PAR 


Mr. P RIDEAUXjû^ de Norvjcfc 

Traduite de P Anglais , " l 
TOME V. 



Suivant la Copie imprimée 
- , A «««mmiu 

Aux bepens de T.I.. BRANDMULLER. 

M DCCXJCV. 

. Digitized by Google 



-55 


Pag. i 



HISTOIRE 

DES JUIFS 

E T D ES 

PEUPLES VOISINS. 
SECONDE PARTIE. 

LIVRE HUITIEME. 

An. j 7» avant. J. C- HER.ODE I. 

P ArlaprifedeJerufalem Herodefevit 
enfin en pleine pofleflion de la Cou- 
rone de Judée. (4) Mais tant qu’Anti- 
gone vécut , la plupart des Juifs , loic 
par affè&ion pour la Famille Royale des Af- 
monéens ,foitpar averfionpour Herode , ne 

g ouvoient le relbudre à le reconnoître pour 
.oi : Sc ce fut ce qui contribua le plus à faire 
précipiter la mort de ce Prince Prifonnier* 
Comme , pour monter furie Trône, He- 
rode avoit été obligé de répâdre beaucoup de 

(ang 

(a) Jofepfr. AntU XV, f « 

Tme V% A ' 
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a HISTOIRE DES JUIFS, &c. 

(àng O) il fe trouva encore dans la néceffité 
d’employer les memes voyes pour s’y affer- 
mir, U fallut fe défaire de ceux de la faftion 
oppofée , dont il avoit le plus à craindre le 
crédit & l’aéli vité. T ous Çc) les membres du 
Sanedrin fe trouvèrent de ce nombre; il les 
fit tous mourir , à la referve de Pollion & de 
Saméas , (jui (^pendant tout le liège a voient 
toûjours déclaré , qu’il falloit recevoir Hero- 
de pour Roi , & lui rendre la Ville: çnre- 

S relcntant au Peuple , que les péchez de la 
[ation étoient montez à un comble qui obli- 
geoit Dieu à les livrer entre les mains de cet 
homme , pour les punir ; &: qu’ainli tous 
leurs efforts pour l'empêcher leroient inuti- 
les. Mais le relie du Sanedrin s’oppolbità 
cet avis de toute là force ; ( e ) & crioit » 
Le Temple de T Eternel ! Le Temple de /’ Eternel ! 
comme li , pour l’amour de ce Temple » 
» Dieu eut du certainement protéger la Ville, 
& la garantir des maux dont elle étoit vilï- 
blement menacée. Sans autre fondement 
que cette vilion , ils mettoient tout en œuvre 
pour animer le Peuple à le defendre avec la 
dernière opiniâtreté ; & de la vint la lon- 
gueur du liège. Auffi Herode ne manqua 
pas, dès quil fut maître de là Ville, de les 
faire tous mourir. On ajoute communé. 
r ment une autre raifon à celle-ci ; c’elt le pro- 
cès criminel que lui avoit fait le Sanedrin , 
lorlqu’ayant le Gouvernement de la Galilée 

fous 

(Jb) Jofepb. ibid.& de B.I . i j. ( c) ibid.XIV.t 7. & XV, I, 

(</) Iojeph. ibid. (e) Iofeph . Antt. XIV. z8. 

if) Iuçhafm^balsbdethi HaccabbaU , Tutnacb David; 
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An. 3 7. avant J. C. HERODE ï * 3 1 

(bus Hyrcan , il fît mourir un infigne voleur 
nommé Ezechias. Nous avons déjà parlé de 
cette affaire. Mais fi le refièntiment de cet 
afiront eût été le vrai motif qui les détermina 
à les perdre; comment Saméas n’y auroit-il 
pas été envelopé , lui qui ayoit parlé & agi 
contre lui dans cette rencontre avec le plus 
d’emportement & de violence? 

Ces deuxConfeillers font nommez HUlelfe 
shammai par les Ecrivains Juifs : & (/J de tous 
leurs Doéleurs de la Miina ce font ceux dont 
il eft le plus parlé. Par les Do&eurs delà 
Mifna , on entend les Maîtres de la Traditi- 
on , depuis Simonie Julie jufquà la com- 
pilation duLivrequi porte ce nom par R Ju- 
da Haccadosh. Les deux Do&eurs dont il 
s'agit font le fixiéme chaînon de leur Chaîne 
Cabbaliflique > depuis ce Simon ; car Simon 
Çg) félon eux mit ces Traditions en dépôt 
entre les mains 1 d’Antigone de Socho; 
Antigone de Socho le mit entre celles 2 de 
Jofes Ben Joëzer,& de Jofeph Ben Jochanan: 
de ceux-ci elles pafierent 3 à Jofue Ben Pe- 
rachia , & à Natnan l’Arbelite ; quileslaif- 
fèrent 4 à Simeon Ben Shetach & à Jehu- 
da Ben Jabbai : ceux-ci les donnèrent $ à 
Shemaia & à Abtalion ; de qui 6 Hillel de 
Shammaï les reçurent. Le premier nommé 
dechacurçede ces paires étoitM Nafi > ceft- 
à-dire, Préfident du Grand Sanédrin; &lau- 
tre(#) Ab-Beth Din , ou Vice-Prèfident : & 

* A 2 tous 

(g) rirke Aboth c.u Maimmd. in pr&f* ai Seder Zerainr, 
& in praf. ad Tad.Ch*z,ekab. Àbarbanel.alnque è Rabbmis . 

• (h) tJafi en Hebreu fignifie Prinç e > & Ab-bttb* 
ffrcdt U Mvfàn 4 h Jugement* . 
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tous i en vertu du porte qu'ils occupoient , ê- 
toient regardez corne les 2.premiersDoéfeurs 
ouProfertèurs de leurs Académies deThéoJo- 
£ie Les Auteurs Juifs ne donnent que fix ans 
a Shemaia & à Abtalion, mais i en recompen- 
fè , ils en donnent jufqu’à ( / ) cent-un à leurs 
deux Prédecertèurs : article qui gâte un peu , 
par cette étendue incroyable ,1a probabilité 
de leur Chaîne de fuccertlon Traditionelle* 
Shemaia & Abtalion , ik} feloneux, étoient 
tous deux Profely tes , fils d’un mêmePere; & 
delcendoient de ce côté-là de Sennacherib 
Roi d’Afiyrie. Mais leurmereétoitlfraelite; 
& fans celaf/) ils n’auroient pas pu être mem- 
bres duSanedrin , ni entrer même dans aucu- 
ne Charge de Judicature parmi les Juifs.He- 
rode ayant fait mourir dans cette bccafion, 
tous les membres duSanedrin, excepté Hii- 
lel &Shamaï;fans doute queShemaia &Abta- 
lion furent du n :mbre de ceux qui yperirent. 
Après leur mort Hillel fut faitPréndent, & 
Shamai Vice-Préfident du nouveau Sanedriru 

Cet Hillel , que Jofeph nomme ( m ) Pol- 
lion , fut un des plus llluftres Doéteurs des 
Jui fs par ia nairtànce , par fbn Lavoir , par fou 
Autorité ,& par fa porterité. Pourlanaif. 

fànce 

(i)Les Chronologifles Juifs difient, que ces deux 
Personnages entrèrent en charge l'an du Monde , 
félon leur compte , t . & que Shemaia & Abtali- 
on ne leur fuccederent de la même Ere , j 711. C’eft 
loi ans bien comptez. 

fk) Zachntus tn Juihafir>& David. Ganz, in Zemach Day m 

( l ) Maimoma. tnTraft Sanhédrin 

( m) Jofephe.joint Pollion avec Shamaïj& dit,que 

hamai écoit fonElevejct céft ce que JtoRabbins du 


Digitized bj 



An. 37. avant J. C. HERODE i* $ 

fancc , du (») côté de fa mere, il delcendoit de 
David ; car elle étoit venue de Shephatiah fils 
' deDavid 6c d’Abital Pour ce qui eil du lavoir 
par rapport à la Loi 6c à leurs Traditions ; 
tous lesfc.crivains Juifs, fans exception , le re- 
gardent comme le plus éminent de tous les 
ancienDoéteurs de leur Nation Son Autorité 
paroit en ’ce qu’il remplit honorablement 
pendant quarante ans, la dignité dePréfident 
du Sanednn , qui le mettoit à la tète de la pre- 
miereCour de Juftice du Païs , dont le rellbrt 
s’étendoit fur toute la Nation :6c en ce qu’il 
s’acquitta des devoirs de faCharge avec une fa- 
geitè 6c une juftice fort fuperieure à celles de 
tous ceux qui l’avoient précédé dans cePofte 
depuis Simonie Jufte. K t pour là Pofterité ,il 
eut le bonheur, que pendant plufieurs Géné- 
rations, elle lui fucceda en habileté; 6c quel- 
le parvint ainfi à remplir le même pofte de 
pere en fils, pendant un fort long-temps ; car 
on les voit Préfidents du Sanearin pendant 
dix Générations , 1 Siméon fonfils , qu’on 
croit être celui qui prit l’enfant Jefus entre fes 
bras , quand on le prefenta à Dieu dans le 
temple , 6c qui (nn) prononça le Nunc 
dimittis en le voyant. Après Siméon 
vint 2 . Gamaliel fon fils , qui préfidoit au 
Sanedrin qu and St. Pierre 6c les autres Apô- 
fent Üe leur Hillel : de iorte cju'il faut que leur HÎT- 
lel 6c fon Pollion foient la même perfonne fous dif- 
ferens noms. 

fn] Zacutus in Juchafin. Gedaliah m Sbalsheleth Hac - 
£abba!a,& David Ganz m Zemach David. Videos etiam 
Buxtorfii Lexicen Rabb.co\ 6\7 &de Abbr. p 48 ÔC *8. 
Vorftii Obferv ad Zemach David ; dHLightfoot Uarmon 
N.IV/part.I.$. 8. £nn] Luc.II. 
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très y comparurent, Aâ. v. 3 4. & le Maître aux 
pieds de qui St. Paul fut élevé dans la Seéle &' 
dans la Juftice des Pharifiens, 4 #.xxii. 3 t(?) Il 
eftrtirnommé^»ftf»dans les Ecrits des Juifs, à 
caufè defalongue vie ; car il vécut jufqu alan 
1 8* avant la deftruétion de Jerufalem. 3. Un 
fécond Siméon , fon fils, îuifuccéda; qui 
périt à la Dertru&ion de la Ville. 4. Son Suc- 
cefieur fut un fécond Gamaliel. 5. Simeon III. 
fon fils , fucceda à ce dernier. Après lui vint 
6 * fon fils R. Juda Haccadosh qui compofa la 
Mifna : & dont le nom eft encore, par cette 
raifbn , en grande vénération parmi les Juifs* 

Son fils & fon Succeflèur 7. fut Gamaliel 111 . 

& après lui 8, ]oda Gemaricus , Enfuite 9. le 
fils de celui-ci Hillel 11 . le Compilateur du 
Calendrier dont les Juifs fe fervent encore 
aujourd’hui. On ne fait pas fi dans la fuite ce 
porte de Préfident a continué dans la même 
famille. Sans doute qu’une des principales 
jraifons qui fit jouir pendant fi longtemps la 
Famille d’Hillel de cet honneur , futlefàng 
de David auquel on eut égard:quoique , com- 
me je l’ai dit, ce ne fût que du côte des fem- • 
mes ; car pour lui il étoit de la Tribu de Ben- 
jamin. 

Il étoit C 0 ) né à Babylone ; & y avoit de- 
meuré jufqu’à lage de quarante ans , qu’il 
vint à Jerufalem, s’appliquer à l’étude de la 
Loi. Il s’y diftingua li fort , qu’au bout de 
quarante autres années , il fut fait Préfident 
du Sanedrin,à l’âge par conféquent de 80. 

ans 


(c) Zacuius ^Gcdaliab 3 & David GAnzibid, 
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ans & y vécut pourtant encore quarante; de 
forte qua ce compte , il vécut lix- vingt ans 
complets , il entra en Charge près de cent ans 
avant la dcftruélion de Jerufalem. Les Au- 
teurs Juifs arrondirent lalomme. Mais ils 
ne lavent ce que c’eft qu’exaétitude en matiè- 
re deChronologie ; & pour arrondir un nom- 
bre , ou pour quelque myftere ridicule , ils ne 
balancent point à dire plus ou moins que la 
véritç. 

Ori prétend qu’en entrant dans cette Char- 
ge, il eut pour Vice-Préfident un nommé Ma- 
nahem , homme doéte pour ce temps là r 
mais qui abandonna bien-tôt ce polie , pour 
entrer au Service d’Herode, &qii alors Snarn- 
maï fut mis à Ta place ; & cela s’accorde allez 
avec ce qui le trouve dansjolèphe. Caril par- 
le d’un Manahem , fameux de ce temps-là » 
qui étoit delaSe&e des Eflèniens , &: avoit l’ef- 
prit de Prophétie ; & qui rencontrant un jour 
Herode dans Ion bas âge avec lès camarades 
d’Ecole , lui dit , bonjour Roi des Juifs-, & , en lui 
partant doucement la main fur l’épaule, lui 
prédît , qu’il lèroit élevé au Trône. Herode 
ne fit aucune attention pendant plusieurs an- 
née^ à cette prédiétion ; parce qu’il ne pen- 
loit feulement pas à laCouronne; mais quand 
il le vit Roi , il s’en relTouvint ; & envoya 
chercher Manahem ; ayant grande envie ae 
lavoir de lui , combien de temps durèroit fon 
Régne ; & ne doutant point que celui qui lui 
avoit prédit l’un , ne put lui prédire aulïi . 
l’autre. Manahem ne lui répondant 
pas catégoriquement ; .il lui deman- 

(p)jojtphi A 4 da. 
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da, s’il regnerôit dix ans* Manahem répondit, 
oui, dix, vingt, trente. Herode très-content de 
ce qu’ilentendoit , n’en demanda pas davan- 
tage* Depuis ce tempsdàil eut toujours pour 
Manahem une edime toute particulière : Et 
fans doute que ce fut ce qui l’engagea à l’atti- 
rer à fonfèrvice 8c à l’attacher à là perlonne ; 
de forte qu’on fut obligé de mettre en fa place 
Shammaïdans lepofte de Vice-Préfident. 

Ce (q) Shammaï avoit étudié quelque 
temps fousHillel ; ôc pafïoit pourfon plus ha- 
bile Elève , 8c pour le plus grand de tous les 
Tannaïms , ouDo&eurs de la Mifna , après 
Hiliel même ; mais quand il fut une fois vice- 
Prendent , -il ne le trouva pas toujours de mê- 
me opinion que Ion Maître. 11 y eut plufieurs 
points fur lelquels ils furent oppofez ;& cela 
caula des difputes allez aigres parmi leurs Sé- 
nateurs , qui relïèmblent allez à celles des 
Thomides & des Scotides parmi IesScholadi- 
*I U Ç S * Car(^) l’Ecole d’Hillel & celle deSham- 
maï prirent des routes différentes; 8>c la difpQ- 
te s^echaufla li fort , qu’à la fin il y eut du làng 
repàdu,&plufieurperfonetué départ &d’au- 
treMais l’ecole d’HiIlel prit enfin le delfus; & 
la decilion fut prononcée par la Bath-coi } 0 u 
prétendue Voix du Ciel , n u i mit fin à tous les 
delordrès. Hiliel etoit d’une humeur douce 
& pailible ; mais Ion Collègue avoit l’elprit 

aigre. 


(q) Vidcas Zacutum , Gedaltam , Davidem G<tnz> 8C 
Buxtorfium ibid. & Drufium de Tribus Settis. II. io. 

fQq) S Jerome parle de ces divilions entre les 
fccoles d Hiliel de Shammaï} quoiquelesunsfic 
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aigre & violent, & ce fut lui qui fut la caufè de 
prefque toutes les difputes & les querelles qui 
iùrvinrent entre les Ecoles de ces deux grands 
Doéteurs. Enfin pourtant Shammaï s’en lafïà, 

& voulut bien laifler tomber la chofe & fe 
rendre à l’autorité d’une voix concertée 
entr’eux , qu’ils firent paflér pour une eipece 
d’Oracle. 

Hillel (r) forma plus de mille Elèves dans la 
* Loi.Mais de ces mille il y en eut LXXX. d’u- 
ne grande diftinétion. Car les Auteurs Juifs 
remarquent qu’il y en avoit trente dignes 
que laGloire Divine repofâtfureux , comme 
elle avoit repofé fur Moïfe : trente , pour qui 
leSoleil s’arrêtât, comme ilavoitfaitpour lo- 
fué : & les vingt autres un peu au-deffous des x ~ 
premiers , mais au défais des féconds 

Le plus éminent de tous fut Jonathan Ben- 
Uzziel, l’Auteur de la Paraphrafe Chaldaïque 
£iir les Prophètes ,qui vivoit en même-temps 
qu’Onkelos Auteur de celle des Livres de 
Moïfe. On ne fait pasfi ce dernier étoit dis- 
ciple d’Hillel ou non. 11 y a encore d’au- 
tresParaphrafès Chaldaïques, outre ces deux: 
Et il ne fera pas mal à propos, puilqu’on n’en 
a pas encore parlé dans cetOuvrage , de nous 
y arrêter un peu ; de marquer combien il y 
en a , & à quoi elles fèrvoient. Les Para- 
phrafes Chaldaïques fôt desVerfions duVieux 

A 5 Tefta- 

les autres fufTent Pharifiens. C’eft dans fon Com- 
ment. fia Ef. VIII. 14. Et il remarque, que ces deux 
Chefs de Se£tevi voient peu de temps avant Notre 
Seigneur . Sammai & Hillel non viultoprtufiquam dominas 
nafieretur ortt funt in Juddta. 

\ (0 Zacutus , Gedaltas , & David Ganz>. ibid. 
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Teftament , faites fur l’Original ; & écrites 
dans la Langue Chaldaïque , qu’on parloit 
dans toute FAflyrie , la Babylonie , la Mefo- 
potamie , la Syrie, & la PaJeftine* On lefèrt 
encore de cette Langue dans les Egides Nef- 
toriennes & Maronites , comme on fait du 
Latin dans celles des Catholiques -Romains 
en Occident. Ces Paraphrafes s’appellent 
(s)Targums ; qui ne veut aire autre chofè que 
Verfions en général. Mais parmi les Juifs ce * 
terme eft conlacré , &c marque toûj ours ces 
Verfions Chaldaïques. 

Ces Verfions furent fait à l’ufàge , & pour 
l’inftruétion des Juifs du commun , après le 
retour de la Captivité de Babylone. Car quoi 
que plufieurs des perlonnes de diftinétion 
euflent entretenu l’Hebreu pendant cette 
Captivité & l’eulfent enlèigne à leurs enfans* 
&que les Livres de la fainte Ecrirure qui fu- 
rent écrits depuis ce retour, (Oexceptê quel- 

Î pies endroits de Daniel & d’Efdras,&un Ver- 
et de Jérémie, fuflent encore écrits dans cette 
Langue : cependant le peuple en général, à 
force de converier avec les Babyloniens , a- 
voit appris leur Langue , & oublié la llenne 
propre. Ce qui leur arriva en Babylone ne 
leur étoit pas arrivé en Egypte, quoi qu’ils y 
euflent demeuré trois fois autant a années ; ils 
y avoientconlervé leur Langue ,&ravoient 
rapportée avec eux dans le Païs de Canaan 
fans alteration & fans mélange. La raifon de 
(s) BuxtorfLex. Rabb. col. 2644. 

•j*. Comme parmi nous le mot de Bible qui en 
G rec veut dire un Livre en général, ne fe dit plus que 
des Livres Sacrer quon appelle autrement Y Ecrit» S . 

{ tjLe livre de Daniel eft écrit e& chaldaïque, depuis ^ 
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cela eft , qu’en Egypte ils avoient toujours 
vécu en un corps à part , dans le Pais de GoC- 
cen : au lieu que dans la Captivité de Babylo- 
ne ils avoient été difperfèz dans toute laChal- 
dée & l’Aflyrie; & s’etoient trouvez 11 fort mê- 
lez avec les habitansdu Pais j qu’ils n’avoient 
guéres eu de comerce qu’avec eux , 8c avoient 
par conféquent été obligez ^ d’apprendre 
leur Langue : ce qui fit que , même entr’eux , 
ils cédèrent peu à peu de parler la leur: & ain- 
fi elle s’oublia tout à-fait parmi les gens du 
commun ; de forte qu a leur retour ceux qui 
étaient nez dans la Captivité n’cntendoient 
pas même les Livres Sacrez en Hebreu. Et 
quandEfdras lut laLoi Peuple , («) il lui fal- 
lut plufieurs perfonnes, qui lâchant bien les 
2 . 1 angues,expliquafïèntau Peuple enChaldaï- 
que ce qu’il leur difoit en hebreujdans la fuite,, 
quand on eut partagé la Loi en L1 V. SeCtions; 
ce que l’ulàge fe fut établi d’en lire une toutes 
lesSemaines dans lesSynagogues, comme on 
l’a remarqué ci-defïus , on employa la même 
méthode, de lire d’abord le Texte en Hebreu, 
& d’ en donner immédiatementaprès l’expli- 
cation ou la Traduction en Chaldaïque. Car 
dès que le leCteur avoit lu un verfèt enHebreu, 
un Interprète , qui étoit auprès de lui , le met- 
toit en Chaldaïque : & donnoit ainfi de verfèt 
en verfèt toute la Traduction de la Seétion au 
Peuple.Voilà ce qui fit faire les premières tra- 
ductions 

le 4. v. du Ch. II. jufqu’à la fia du Ch. VII. Celui 
d'Efdras , depuis le 8- vdu Ch. 4. jufquau 27 . v. du 
Ch. VII Et le verfet Chaldaïque de JéremieçR le 11, 
du X. Ch. tout le refte eft en Hebreu. 

(uj Nchcm, VIII. 4'-8. 
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durions Chaldaïques,afin que ces Interprè- 
tes les eufïènt toutes prêtes. Et non feulement 
on les trouva néoeflaires pour les Aflèmblées 
publiques dans les Synagogues ; mais tres-nè- 
ceflàires & très-commodes pour les Familles, 
afin d y avoir l’EÇriture dans une Langue que 
le Peuple entendît. 

Car , pour cequieft du premier de ces ar- 
ticles ; il fe forma plus de Synagogues parmi 
les Juifs qu’il n’y avoit d’Interpretes habiles 
pour les fervir; ces Verfionsétoient donc né- 
ceflàires pour fuppléer à cq défaut d’habiles 
gens et oncles fit d’abord que pour la loi;par- 
ce qu’on ne lifoit d’aborci que la I 01 , ou les 
cinq Livres de Moïfe ckns les Synagogues : ce 
qui dura jufqua la perfecution d’Antiochus 
fcpiphanes* Mais comme dans ce temps-là on 
commença à y lire lesProphétes, il fallut aufïï 
en faire desVerfions. Secondement , pour l’u- 
fàge des particuliers , il étoit égalem ent néceC- 
faire qu’ils eufïènt toutes les parties de l’Fcri- 
ture en Chaldaïque aulîi bien que la Loi & les 
Prophètes. Car puifque l’Fcriturcefl: donnée 
aux hommes pour leur édificationpl faut que 
les hommes l’aient dans une Langue qu ils 
entendent. Audi , quand Dieu donna fa Loi 
auxlfraëlites , [vv] il leur ordonna qu’ils euf- . 
lent toujours dans leur cœur fesCommande- 
mens, fes Status & (es Jugemens : qu’il les 
méditaient jour &c nuit : qu’ils les enleignaf- 
fent à leurs enfans : qu’ils s’en entretinflènt 
dans leurs maifons,&dans leurs voyages ;en 
(e couchant & en fe levant. Pour cet effet , il 
Or] Deut.VI.6-9,&Xl. 18,1 9,10. y avoit 
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y avoit un reglement trèsancien qui obligeoit 
(* ) chaque particulier à avoir chez lui un ex- 
emplaire delà Loi, copié par lui-même ; ou, 
s’il ne favoit pas écrire, par quelqu’autre; afin 
' de s’inftruire continuellement de cetteSainte 
Loi,& d’en inftruire ceux qui dépendoient de 
lui. Mais dequoi auroit-il fervi d’avoir cette 
* Copie ', fi elle eut été dans une Langue qu’il 
n’entendoit point ? Il falloit donc nccdfaire- 
ment qu’ils euflènt avec l’Original, une Verfl- 
on Chaldaïque qui le leur fit entendre. A la 
vérité le Commandement eue je viens de ci- 
ter ne parle que des Livres cîe Moïle, c’eftque 
Dieu n’a voit alors donné aux hommes que 
cela F.t le reglement dontj’ai parlé ne com- 
prend que ces cinq Liv res; parce qu’il ell aulïl 
plus ancien que les Livres qui (ont venus de- 
puis Mais la raifon du précepte s’étend éga- 
lementà toute la Parole de Dieu. Car, puiÊ 
quelle eft toute donnée peur notre inflruéti- 
on ; nous fommes t6us également obligez 
d’en connoître toutes les differentes parties, 
aufli bien que celle qui étoit encore feule 
quand ce Précepte fut donné. Delà vint qu a 
la fin toute l’Ecriture fut ainfi traduite en 
Chaldaïque, pour l’ufage du Peuple qui n’en- 
tendoit plus que cette Langue. Car de tenir 
cachée au Peuple, fous uneLangue inconnue 
la Parole de Dieu, qui nous eft donnée pour 
nous conduire à la vie éternelle, c’eft agir con- 
tre le bon fens & la pieté;& la penfée 11 en étoit 
■encore venue à perfonne dans ce temps-là. 

Cet Ouvrage ayant été entrepris par difïè-' 
rentes perfon nés ,&àdiverfes reprîtes , par 
[x] Maimon in JephtLcj. quel- 
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quelques-uns même dans des vues differen- 
tes;car les unes furent faites comme des Ver- 
lions pures & fimples ,pour l’ufage des Syna- 
gogues ; & les autres comme des Paraphrafes 
& des Commentaires , pour l’inftruélion par- 
ticulière duPeuple ; tout cela fît qu’il le trou- 
va quantité de ces Targums allez differents 
les uns des autres; tout comme il le rencontra* 
de la différence entre lesVerfions de l’Ecritu- 
re qui fé firent en Grecj dans la fuite ; parce 
que les Auteurs de ces Verfions fé propo- 
sent chacun un diffèrent but, comme l’Oc- 
taple d’Origene le montroit foffïfàmment. 
Sans doute qu’il y avoit aufli autrefois un bien 
plus grand nombre de ces Targums , dont la 
plupart le font perdus;& dont il n’eft pas mê- 
me fait mention aujourd’hui. On ne fait pas 
s’il y en a euquelcun de complet, ou qui ait 
été fait fur tout Je VieuxTeftament par la mê- 
me perfonne. Mais pour ceux qui nous re- 
lient , ils font de différentes mains j l’un for 
une partie , & l’autre for un autre. 

Il y en a huit, i . Celui d ’Onkelos , for les cinq 
Livres de Moïfè. 2 . Jonathan Ben-Uz,z>iel , for les 
Prophètes, c’eft-à-dire for Jofüe'JesJuges^samuél , 
les Rois , E/àie , Jerenue, Euechièl , & les XI 1. Petits 
Prophètes. 3. Un autre for la Loi , attribué au 
même Jonathan Ben-U^iel. 4* Le Targum de Jcrufa- 
lem, auffl for laLoi. f.le^rgwwfor les cinqpetits 

Livres 

[xx] On le nomme ordinairement Jofephus Ccecus , 
Ou l’aveugle. Mais lemotHebreu ne veut pas dira 
abfolument aveugle , &fignifie fouvent fimplemcnt 
Borgne : de forte qu’il me parole plus railônnable de 
le prendre dans ce dernier fens. 
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givres appeliez MegiMoth; c’eft-à-dire , lùr *utb t 
Ifther , [ Eulefufiique , le Cantique de Salomon , & les 
Lamentations de Jeremie. Le fécond 
iftker. 7. Le Targum (xx) de Jofeph le borgne , fur Job » 
les Pfaumes , & les Enfin, 8 . Le Tar- 

gum furies deux Livres des chroniques. 

Sur , Nehémte , & D^nir/ , il n’y a point de 

Targum. La railon qu’on en rend ordinaire- 
ment , c’eft , qu’une grande partie de ces Li- 
vres eft déjà en Chaldaïque dans l’Original ; 
& n’a point par conféquent befoin de Verfi- 
on Chaldaïque. Et cela eft vrai des Livres de 
Daniel & d’Èfdras ; mais il ne l’eftpas de celui 
deNehémie ,làns doute qu’autrefois il y a des 
Verfions de l’Hebreu de ces Livres , qui au- 
jourd’hui font perdues. On a cru long-temps 
qu’il n’y avoit point de Targum fur les Chro- 
niques non plus ; parce qu’onneleconnoif- 
foit pas , jufqu’à ce que Beckius (y) en a publié 
un ae nos jours à Augsburg celui du premier 
Livre l’an 1680. & le Targum du fécond l’an 
1683 - 

Comme le Targum d’Onkelos eft le pre- 
nier en rang , parce qu’il efl: fur le Penta- 
euque; je croi que c’eft aufli le premier com- 
>oie > & le plus ancien de tous ceux qui font 
•arvenus julques à nous* Les CO Auteurs Juifs, 
uoi qu’ils convienent qu’Onkelos a été con- 
:mp orain pendât quelque-tcmpsdejonathâ 

Ben 

Cyl Leufden in Vhilologo-Hebr&o-mixtoJ)iJ[crt.\.$ .ç. 
[zj Zacutus in Juchafm. Gedahah tn Shalsheleth 
ccabbala* David Ganz in Zcmach David* Al tique. 
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Ben Uzziel , Auteur du fécond Targum , le 
fonbpourtant beaucoupplus jeune ; & difènt 

S ue Jonathan étoit un des principaux F.Jéves 
’HilIel, qui mourut à peu près à la naifTànce 
de N. S. mais qu’Onkelosétoit encore vivant 
quand Gamaliel le vieux mourut , qui étoit 
petit fils d’Hillel, & ne mouru t que dix-huit 
ans avant la Deftru&ion de Jerufalem. Car 
ils raportent,qu’Onkelos amfta aux funérail- 
les de ce vieuxDo£eur,& qu’il y fit ladepen- 
fe de foixante &dix livres a encens. Mais il y 
a plufieqrs raifons qui me font croireOnkelos 
le plus ancien des deux. La première &c la 
principale , c’efl: le ftyle de Ion Targum* Le 
Chaldaïque de Daniel 8f d’Efdras efteeque 
nous avons de plus pur & de plus ancien dans 
cette Langue ; & doit fervir par conféquent 
de régie pour juger des autresOuvrages écrits 
dans la même Langue. 1 Car le Chaldaïque , 
aulfi bien que toutes les autres Langues du 
monde, étant fujettes à des changemens con- 
tinuels; &c s’éloignant toujours de plus en plus 
de l’ancienne Langue: il eft évident, que plus 
on trouve qu’une pièce écrite en cetteLangue 
différé de ce qu’on regarde comme laRegle,à 
caufe de fon antiquités plus il ÿ a lieu de croi- 
re qu e cette pièce eft nouvelle : & qu’au con- 
traire plus on la trouve conforme a la réglé, 
plus on doit juger qu’elle efl ancienne.Or cefl 

un 

(a) In Mathurgtman , id efl , Lex'ico Chalduico fie diclo . 
Verba in prœfatione ad illud Lexicon fmtb<tcfeauentia. 

Antequam inveniretur ArsTypograpnica , non 
extabant Targum Prophetarum &; Hagiographo- 
; nüi vel uniun in Piovincia , vel adfummuiTi 
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un fait avéré que le Targum d’Qnkelos eft, de 
tout ce que nous avonsdcChaldéen,cequi 
approche le plus du ftyle de Daniel & d’EC 
diras. Ce qui prouve, ce me fèmble, invincible- 
ment, que c’eit le plus ancien de tous. Et là ns 
cela » je ne voi pas pourquoi Jonathan Ben- 
Uzziel,quand il rit lonT argum,auroit fauté la 
Loi ôccomencépar les Prophètes. Au lieu que 
trouvant la vèrnon de la loi déjà faite, & fi bi- 
en exécutée par Onkelos , il étoit fort naturel 
qu’il paflataux Prophètes , où l’autre n'avoit 
point touché» 

, Ce Targum d’Onkelos eft plutôt une Verfi. 
on qu’une Paraphrafe; car il fuit fon Original 
mot à mot ; & le rend; pour l’ordinaire , fort 
exactement & fort jufte. C’eft fans comparai- 
(on le meilleurOuyrage de cette elpece. Aufli 
les Juifs font Us toujours préféré de beaucoup 
à tous lès autres; & ont-ils pris la peine d’y 
mettre les memes Notes de Mufique qui font 
à l’Original Hebreu : de forte qu’il fe peut lire* 
avec une elpace de chant dans leurs Synago- 
gues , en meme-temps que l’Original , & fur 
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peut appeller air. (*) Elias le Levite nous 
aprend , qu’on l’y lifoit effectivement alterna- 
tivement avec le Texte Hebreu, de la maniè- 
re dont j’ai remarqué ci-deflusque cela fe pra- 
tiquoit. U faut remarquer que cet Auteur eft, 
de tous les Ecrivains Juifs qui ont traité de 
Tom.V, B cet- 

duo in univerfo Climate. Propterea nec quifquam 
crat qui ea curaret. At Targum Onkeloli femper 
jepertum eft afFatimjôc hoc ideo,quia nosobligatî 
ïumus.ut legamus quavis Septimana Parasham bis, 
id eftjfemel in Textu Hebræo , Ce femel in Targum. 
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ççtte matière , celui qui en parle le plus peN 
tinemment,& qui entre le plus dans le détail. 
Il dit donc, ” Que les Juifs le croyant obligez 
„ de lire toutes lesfemaines, dans leurs Syna* 
„ gogues,une Parashe , ou , Se&ion de la Loi, 
» qui eft la Leçon delà lèmaine ; ils lifoienc 
„ deux foix cette Se&ion; la première en Héb- 
reu dans l’Original ; & la lèconde dans le 
„ Targum, c’eft-à-dire enChaldéen; & qu’ils le 
„ fervoient pour cela du Targum d’Onkelos : 
„ que cela fe pratiquoit même encore de Ion 
„ temps , qui étoit (0 le commencement du 
„ lèiziemeSiècle.Et il fait voir par là pourquoi 
„ ce Targum étoit fi communjîarmi eux,pen- 
„ dant que les autres étbient 1 1 rares , que ju£ 
„ qu’au tems où l’on a trouvé l’Art de l’impri* 
„merie,àpeine y en avoit-il un ou deux exem- 
r „plaires clans toute une grade étendue dePaïs* 
Quelques uns prétendent que cet Onkelos 
étoit ProfeIyte;& veulent que ce foit le même 
• que le Profel y te Akilas,qui eft cité dans (0 Be- 
rishith Rabba , corne ayant écrit un T argum. 
D’autres, que c’eft l’Aquila de Pont, qpi a fait 
une des Verlions Grequesqui étoient dans 
J’Oélaple d’Origene ; comme fi l’Akilas dont 
il eft parlé dans Berishith Rabba, & Aquilade 
Pont, étoient deux perlonnes diffèrentes.Pour 
débrouiller tout ceci, il faut remarquer ; i* 
«s, Que l’Akilas dont le Targum eft cité dansBe- 
rishith Rabba, & de là dans les Rabbins; ne 
fauroit être diffèrent de l’Aquila de Pont. Car 
c’eft: le même nom qu’Akylas en Grec & Aki- 

las 

(b) Il fit imprimer quelques-uns de ièsLivres en 
iç 17, & d’autres en 15 jp. 
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lasenHebreu. Le temps eft auffi le même ; 
environ cent trente ans après J. C. L’un & 
l’autre eft Profelyte. Voilà trois caraétèrcs de 
conformité qui prouvent allez que cen’eft 
qu’une même perfonne 2. Que cet Akilas ne 
pouvoitpas être Onkelos.Les noms font dif- 
terents Les temps le font aufG. Les Targums 

3 u’on leur attribue le font encore : Car celui 
’Onkeloseft fur laLoi,& celui d’Akilas,don£ 
il eft parlé dansBerishithRabba,eftfurlesPro- 
phètes ôcfur lesHaeiographes 3 Que le Targu 
d’ Akilas, cité par l’Auteur de Berishith Rabba, 
& par les Rabbins après lui,n’eft pas unTargu 
Chaldaïque;mais laVerfion Greque d’Aquila 
de Pont. Car quoique le terme deTargum ne 
fediCc ordinairement parmi le Juifs que des 
VerfionsChaldaîques cependant illignifieen 
général quelque Verfion que ce puifle être,& 
en quelque Langue qu’elle foit faite, Ainfi &c 
JaVerfiô Chaldaïque qu’on a cru trouver dans 
Berishith Rabba, & lerrofelyteAkilas Ion Au- 
reur diffèrent d’Aquila dePont,font deux êtres 
imaginaires: &leTargum dont il s’aeit-là n’eft 
autre chofe que laVerfionGreque d^quila de 
Pont, dont j’ai parlé affèz au long ci-deffus. 4. 
Que la raifo qui a fait faire un Profelyte d’On- 
ceîos,eff l’imagination qu’on a eue, que c etoit 
a même perfonne qu’Aquila de Pont, qui en 
toit véritablement un, & qui de Payen s'étant 
aitChrétien,deChrétiéfe ht Juif L’excellence 
c J 'exactitude du Targu d’Onkelos fuffît pour 
on vaincre qu’il étoit Juif de naiflànce. Car il 

B 2 ne 

c) Bereshtth Rabba eft un vieux Commentaire Ra- 
. nique fur la Genefe. 
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ne fàlloit pas moins , pour réuflir comme il a 
fait dans un Ouvrage h penible,qu’un homme 
élevé dès l’enfance dans la Religion & dans la 
Théologie desjuifs,& longtem ps exercé dans 
leurs Cérémonies & leurs dogmes;& qui poP» 
fedât aufli par faitemét l’Hebreu et leChalaéen 
que cela étoit poffible à un Juif de naiflànce* 
Le Targumqui fuit celui d’Onkelos,eft ce- 
lui de Jonathan Ben-Uzzielfur lesProphètes. 
C’eft celui qui approche le plus du premier 
pour la pureté du ftylc : mais il n’elt pas fait 
Fur le meme plan«Car,au lieu que le T argum 
d’Onkelos e(t une Verfion exaéle , qui rend 
l’Hebrcu mot à mot Jonathan prend la liber- 
té de paraphrafer, détendre, & d’ajouter, tan- 
tôt une Hiftoire& tantôt une Glofe , qui ne 
font pas toujours beaucoup d’honneur à l’Ou- 
vrage ; fur tout ce qu’il a fait furies derniers 
Prophètes, eft encore moins clair, plus négli- 
gé, & moins littéral que ce qu’il a fait fur les 

P remiers On appelle premiers Prophètes le 
,ivre de Jofiié, les Juges, Samuel, & les Rois; 
& derniers Prophètes, Efaïejeremie, Ezechi- 
el,& les xu petits Prophètes* 

Les Juifs (d) donnent de grands éloges ace 
Jonathan. Car, non feulement ils lui donent 
la première place, entre tous les Difciples 
dnillel , mais ils l’égalent même à Moïfe ; & 
nous content plufieurs miracles qui fe firent 

pen- 

(d) Zacutus mjuchaftn. Gedalian in Shalsheleth 
ttaccabbala. David Ganz m Zemach David. Talmudin 
Bava Batbra. c fi &m Succa -, & in Meçilla.Vtdeas citant 
Buxtorfium de Abbrev pio- & 105. & in prof, ad Lex. 
Ç/M/dSchichardum in Betbmatb Happerai myilwiqut* 
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pendant qu’il travailloit à cet Ouvrage : Que » 
pour que rien ne le détournât , fi un Oifeau , 
par exemple , voloit par deflTus là tète ; ou 
qu’une mouche vînt le mettre (îir fon papier» 
pendant qu’il écrivoit fon Targum ; ils 
etoient aufli-tôt confumez par le fe u du Ciel » 
lans que ni lui ni fon papier en fuflènt endom- 
magez : que, voulant faire un Targum fur ies 
Hagiographes , quand il eut fini celui qu’il a 
fait * iur la Loi , il en fut empêché par une 
voix du Ciel qui le lui défendit, & lui en dît 
pour raifon , que la fin du Mdfieyétoit dé- 
terminée Quelques Chrétiens ayant relevé 
cette particularité , dans leurs difputes contre 
lesjuifs , & expliqué ceci , comme cela paraît 
fort naturel , de la mort du Melïie prédite 
dans les Prophéties de Daniel ,quc lesjuifs 
mettent Çdd) parmi les Hagiographes ; quel- 
ques Juifs modernes ont pris la liberté de 
enanger ce paflàge , de peur que cette Légen- 
de ne leur fit du tort. Ils rapportent encore 
plufieurs autres belles choies pareilles de leur 
Jonathan & de fon Targum , que le Le&eur 
ne trouvera pas mauvais que je lui épargne la 
peine de lire* . „ , ... 

Le troifième Targum , dans 1 ordre ou je 
les ai placez , ell celui qu’on attribue à Jona- 
than Ben-Uzziel , fur la Loi* Mais le Ityle 
de cet Ouvrage prouve clairement qu’il neft 

B 3 pas 

f C’eftle troifième Targum , qu’on lui attribue. 

On verra tout à l’heure ce que l’Auteur en dit. 

fdd) Onaditci-deffus les raifons qu’alleguent 
les Juifs, pour ne pas mettre Daniel au rangdes&q---^ 
phete*. l,r<ro*UT.UI,fowlan tl* 
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pas de lui. Car il eft fort different de celui d^ 
Ion véritable Targum fur les Prophètes, que 
tout le monde convient qui eft de lui: & pour 
s’en convaincre il n’y a ou a comparer l’un a- 
vec l’autre avec un peu a attention. Outre ce- 
la cette paraphrafe s’étend bien davantage; 8c 
eft encore plus farcie de Glofes , de fables, de 
longues explications, &d’autres additions, que 
n’eft celle dejonathanfurles Prophètes. Mais 
ce qui prouve clairement, que cetteParaphra- 
fe eft plus moderne ; c’eft qu’il eft parlé ae di- 
verfès chofes dans ce Targum,qui n exiftoient 
pas encore du temps dejonathan, ou qui n’a- 
voient du moins pas encore le nom qui leur 
eft donné dans ce Targum. Car on y voit (*) 
les fix Ordres ou Livres de laMifna, près de 
deux-cens ans avant qu’elle fût compofée par 
RJfudah.On y trouve •uffi//)Conftantinople 
&U)la Lombardie, dont les noms ne font nez 
que plufteurs Siècles après Jonathan. 

On ne lait pas qui eft le Véritable Auteur 
de ce Targum, ni quand il a été compofé. Il 
faut qu’il ait été long-temps dans l’obfcurité 
parmi les Juifs eux-mêmes;car Elias le Levite, 
qui a fait le Traité le plus étendu fur les Para- . 
phralès Chaldaïques,ne l’a point connu; puis- 
qu’il parle de tous les autres, (ans dire un feu! 
mot de celui-ci;& jamais on n’en avoit ouï par- 
ler avant qu’il parût imprimé à Venife , il y a 
environ cent-cinquante ans. Apparemment 
qu’on n’y mit le nom de Jonathan que pour 
lui donner du relief, 6c foire que l’Ouvrage fè 
débitât f' ieux. . . ' . 

La 
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La plupart des Prophéties du Pentateuque 
ui regardétleMeflie,sy trouvant expliquées 
’une manière aflèz favorable aux Chrétiens; 
^uelquesSavans, pour cette raifon,fe font avi- 
ez de fbutenir,que c’eft véritablement l’Ou- 
vrage de Jonathan dont il porte le nom. Ils 
prétendent qu’il eft aulïi ancien quejonathan; 
5 c queparconféquentil y a beaucoup d’appa- 
rence quec’eftlui qui en çft l'Auteur, corne le 
titre le porte.La raifon qu’ils allèguent pour 
prouver cette antiquité , c eft que félon eux, il 
eft cité par S.Paul ; & que par conféquent il 
falloit qu’il fut écrit dès lors.Or il eft bien co- 
dant que Jonathan Ben-Uzziel a vécu immé- 
diatement avant cet Apôtre. Mais ce qu’ils a - 
vancentqueS.Paul a cité ceTargum,n’eft fon- 
dé que fur ce qu’il dit dans là ÏÏ.Epit, à Timoth^C. 
ni,v. 8 .dejannes &Jambres,Ies Magiciens d’E- 
gypte, qui refifterent à Moïfe enpréfènce de 
Pnaraon. ÇExod. VII. »,) Car, difènt-ils, il à pris 
ces noms dansceTargum& il eft vraiqiion 
les y trouve deux fois, Exod. I, i f.&VII.i Mais 
il ne s’enfuit pas pour cela que S.Paul les ait ti- 
rés delà. Autremét on pourrait conclure tout , 
de même, qu’il les avoit tirez de Pline, ou de 
Numenius;ôc que, par ce bel Argument, ces Z. 
Payens’feroientauili plus anciens que lui, mal- 
gré l’évidence du côtraire dans l’Hiftoire. Car 
ces 2. Auteurs parlent de ces Magiciens d’Egy- 
pte du temps ae Moïfe ; avec cette différence 
feulemét,<î;Pline écri tjamnes au lieu dejannes^ 

[f]N*wi,XXIV. 19., Cg] N0wi.XXIV.24. 
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Jotapes au lieu de Jambres. La véritable folu- 
tion eft, que les Ecrivains Sacrez du N.T. par- 
lent de certaines choies qu’ils tenoient ae la 
Tradition du temps où ils vivoient ; & que les 
noms de Jannes & de Jambres font une de ces 
chofes-là. Ils avoient été confervez par la T ra- 
dition Orale, ou par quelques mbnumens Hi- 
ftoriquès , qu’on a voit encore alors parmi les 
Juifs: voila où St Paul les a pris: oc les Juifs 
ayant communiqué cette Tradition , ou ce 
trait d’Hiftoire, aux Payens, parmi lesquels ils 
fètrouvoientdilperfèz,cesnoms , & ce trait 
d’Hiftoire , font parvenus à la connoiftànce 
des curieux, comme Pline & Numenius, dont 
le premier a vécu dans le premier Siècle ; 8c 
le fécond vers le commencement du troiliè- 
me. Ceux qui auront envie de favoir ce que la 
Tradition des Juifs rapporte de ces deux Ma^ 
giciens, pourront contenter leur curioftté en 
confultant le Lexicon Rabbinique de Bux- 
torfip.944. & 946 . 8t la fuivante ; où l’on a ra- 
mafte tout ce qu’en difent le Talmud 8c les 
autres Ecrits des Rabbins Mais comme ce 
n’eft qu’une Legende impertinente, je ne croi 
pas devoir en ennuier mes Le&eurs. 

■ Le quatrième T argum eft auffi fur la Loi, 8c 
écrit par un inconnu. Car il n’y a perlbnne 
qui prétende favoir, ni qui en eft l’Auteur , ni 
quand il a été compofé. On l’appelle le T ar- 
gum de Jerufalem ; apparemment par la mê- 
me raifon qui a fait donner ce nom à un des 
Talmud$;c’eft-à-dire , parce que c’eftlc Dia- 

leûe 

(h) Vidtds Waitoni Vrolegom. XIII. ad BibL Toljgl, & 
Geo rgii Amyrfie Prtlud, Gratm . Sjr t 


An. 37. ayant J. C. HERODE i# a j 

le&c de Jerufàlem. CarleChaldéen , ou la 
Langue d’Aflyrie,(/;) avoit trois DialeCtes. Le 
premier étoitcelui de Babylone,IaCapitale de 
1 Empire d’Afly rie. Nous en avons un échan- 
tillon dans Daniel & dans Eldras ; & ces mor- 
ceaux font ce au’il y a de plus pur, comme la 
Gemare de Babylone eft ce qu’on a de plus 
corrompu dans ce DialeCtè. Le fécond Diale- 
ébe eft celui de Comagcne ou d’Antioche , qu* 
on parloitdans toute la Syrie. C’étoit dans ce 
DialeCte qu’étoient écrites les Verfions de l’E- 
criture & les Liturgies des Chrétiens de Syrie 
& d’Aflyrie d’autrefois , & de ceux d aujoürd- 
\ ui même; fur tout des Maronites 3 qui demeu- 
rent for le Mont-Liban, où le Syriaque eft en- 
core la Langue vulgaire du Païs. Le troifième 
de ces DialeCtes eft celui de Jerufalem , ou ce- 
lui que partoient lés Juifs a leur retour de la 
Captivite.Celui de Babylone & celui de Jeru- 
(alem s ecrivoientavec les mêmes caractères; 
mais les caractères d’Antioche étoient diffe- 
rents ; & ce font ceux que nous appelions Sy- 
riaques.De là vient que le Syriaque paflè pour 
une Langue différente du Chaldéen ; quôi 
qu’en effet 0 ) ce ne foit qu’une même Lan- 
gue écrite en caractères différents , & avec 
quelques petites différences dansleDialeCtè. 

Comme ces troisDialeClcs s’étoient forme* 
de la corruption de l’ancienne Langue Afly- 
rienne , qu’on parloit à Ninive & a Babylo- 
ne : tous trois degenerercnt aufti de leur pre- 
miére.pureté en qualité de DialeCte. Le ftÿ- 
' . Bç le 

(i) Videos prtfationem Lud. de Dieu *d Grammdti- 
(mLin^uarum Omntalium , 
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le lepluspurduDiale&e dejerufàlem font Iç 
Targum d’Onkelos fur la Loi , & celui de Jo- 
nathan Jùr les Prophètes. LeChaldéen y eft 
(ans -mélange d’aucune autre Langue , fi ce 
n’eft un peud’Hebreu. Ce fut ce mélange de 
mots Heoreux oui le diftingua d’abord de ce- 
lui deBabylone.Car quoique les Juifs rappor- 
taient leChaldéen en revenant ae Babylone, " 
& en fiflent leur Langue vulgaire ; l’Hebreu 
étoit pourtant toujours le Langage de l’Eglile 
ou de la Religion , & la Langue de tous ceux 
qui étoient elevez pour le Service Divin. Il 
sWroduifit par là dans la Langue vulgaire 
quantité de mots Hebreux, qui dimnguere! 
le Dialcétede Jerulàlemdu Chaldaïquepur, 
tel qu’on le parloit en Babylone. Tant qu’il 
n’admit point d’autre mélange que celui-là , 

. ce fut le Diale&e de Jerufalem dans fa plus 
grande pureté. 

Mais avec le temps , les Juifs parleur com- 
merce avec differentes Nations étrangères, 
(urtout depuis le temps de Nôtre Sauveur, y 
donnèrent entrée à quantité de mots étran- 

P ers tirez du Latin , du Grec , de l’Arabe , du 
crfan , & de quelques autres Langues ; & 
corrompirent par ià fi fort leur Langue , 
qu’on ne la reconnoiflbitprelqueplus pour 
la même. Le Talmud& le Targum ae Jerufà-^ 
lem nous la montrent dans cet état de cor- 
ruption , de même que tous les autres qui ont 
été faits depuis ceux d’Onkelos & de Jona- 
than fur laLoi & fur iesProphètes : car ils font 
tous dans le fty le corrompu duDialeéte de Je- 
rufalem lesTargums encore pis que leTal- 

• mucU 
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ttiud. Ce qui fait voir qu’il faut qu’ils foienc 
tous plus modernes que cé'Talmud, àl’ex- 
ception,comme je l’ai dit, de Ceux d’Onkelos 
& de Jonathan. 

Ce T argum de J erufàlem n’eft pas au refte 
uneParapnrafè fuivie , comme le font tous les 
autres.Elle n’eftque fur quelques partages dé- 
tachez que l’Auteur a cru avoir plus befoin 
d’explications que les autres* Tantôt il ne 
prend qu’un Verlet, ou même une partie d’un 
. -V erfet. Tantôt il en paraphrafe plufieurs à la 
fois:quelquefois il faute desChapitres entiers: 
quelquefois il copie mot à mot IcTargumqui 
porte le nom dejonathan fur la Loi ; ce qui a 
Fait croire à Drufius , que c’étoit le meme 
Targum. 

Il y a dans ce T argum plufieurs chofes , qui 
font exprimées précifement de la même ma- 
nière dans le N. T. par Jefus-Chriftou parfes 
Apôtres. Par exemple , dans St. Luc , VI. vf. 3 8* 
Jefus-Chrift dit , /<* mefure que vous ferez, aux autres , 
on vous la fera auffi a vous-même. Il y a la même cho- 
ie dans ce Targum xxxvm 26. Dans fA- 

pocalypfèxx+6» 14. il eft parlé de la mort première & 
fécondé jil y a la même aiflin&ion dans ce Tar- 
gum, Deuter, xxxi 11. 6. Dans CApoçalpfi enco- 
re au Ch. V. vf 10. il efldit que les Saints/®»* 
faits Rois & Sacrificateurs a notre Dieu j la même ex- 
preffion fe trouve dansceTargum£^.xix. 6 
Dans St. Matthieu y 1, 9. Notre Seigneur nous - 
enfèigne à dire , Notre Pere qui es aux deux 
il y a la même chofe dans ce Targum, » 
Deut A xxxi 1.6. 11 y a des gens qui prétendent 
conclure de tout cela y que ce 'Targum 
cft fort ancien |; qu’il a été écrit avant 
(k) Ad difficile Loca, Num.c.XXV, Noue 
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Notre Seigneur î &que lui & les Apôtres ont 
tiré d? là ces expédiions , & les autres Qui s *y 
trouvent lèmblables à celles du N. T. D’au- 
tres au contraire en concluent que l'Auteur 
du T argum les a prilès du N. T. Mais il n'y a 
pas plus d’apparence à l’un qu’à l’autre. Le 
premier ne peut pas être; car le Ityle de ceT ar- 
, gum, plus corrompu que celui duTalmudde 
Jerufalem,fait voir qu’il eftplus récent que ce 
Talmud,qui n’a été compoié que plus de trois 
cens ans après N S Le lecona n’eft pas vrai- 
fèmblable , parce que les Juifs ont fi fort en 
horreur le NT qu’on peut s’aflurer qu’ils font 
bien éloignez de puifer dans cette fource. Il y 
a beaucoup d’apparence que c’étoicnt des ex- 
preflions & desNations qui avoient déjà la vo- - 
gue parmi les Juifs du temps de N.S & qui ont 
continué encore longtemps après;& que N.S. 
& les Apôtres les ont prilès de là,& fe lont ac- 
commodez aux manières de parler reçues de 
leur temps ; &que dans la foite l’Auteur de ce 
Targuées a aulli pu liées dans la même fource. 
Le cinquième Ta rgum, qui eft la Paraphra- 
lè for les Livres qu’on appelle le Megilloth : 
Icnxième,quielr la fécondé for Eftner : & 
le lepticme,cjui elt la Paraphrafe furjob , les 
rfèaumes& les Proverbes.Ces troislargums, 

ia J 1 P^ US corrompu du Dia- 

lecte de Terulàlem. On ne nomme point* les 
Auteurs des deux premiers : Mais on prétend 
? U u?° Ur k tro *ficme,il a été compofe parjo- 
lephleborgne;lànsrious apprendre pourtant 
. . ' ’ quand 

(I) R.AzariasuiAiwr En*m. Elias Levica,4/»î“e. 
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^uand a vécu ce Jofeph , ni quel homme ç*é- 
toit. Quelques Juifs même ( 1 ) afliirent que 
TAuteur de celui-ci efl tout aufli peu connu 
que le font ceux des deux préccdens. Lefe- 
condTargum fur Fflher efl une fois aufli long 

3 ue le premier ; &femblc avoir été écrit le 
ernierdc tous ceux-ci, à en juger par la bar- 
barie du flyle. Celui qui efl fur le Megilloth, 
dont le premier fur Efther fait partie , parle 
de (m) la Mifna & du Talmud avec 1 \ xplicati» 
on. Si par là il entend le Talmud de Babylo- 
ne,comme il n’y a pas de lieu d’en douter , ce 
Targum efl écrit depuis le Talmud dont il 
parle , c’eft-à dire depuis l’an 500. qui efl la 
plusgrande antiquité qu’on puiflè donner à la 
compilation du Talmud de Babylone. 

Le huitième & dernier de ce^Tareums , 
dans l’ordre où nous les avons mis , elt celui 
qui efl fur les deux Livres des Chroniques^ & 
ceft celui qui a paru le dernier : car il n’étoit 
point connu julqu’à l’an 1680. (») que Beckius 
en publia la première partie à Augsbourg fur 
un vieux MS. & trois ans après Ta fécondé.' 
Jufques-là tous ceux qui a voient parlé des Pa- 
rapnrafès Chaldaïques, avoient inflnuè , qu*il 
n’y en avoit jamais eu fur ces deux Livres ; 
excepté Walton ( •) qui marque avoir ouï di- 
re,qu*ily avoit un Targum MS.fur lesChroni- 
ques dans la Bibliothèque de Cambrige ; mais 
cet avis ne lui vint qu’aprèsque fa Polyglot- 
te fut achevée ; & cela fit qu’il ne fc donna 


fnî Leufdeni Philo!, mixt . 

(oj Prole^om.ad Uibl. Poljgl.c.ii.$,\U 
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pas la peine de l’aller déterrer .Je 00 voi qu’ef- 
Fe&ivement parmi lesLivres aErpenius,dont 
le Duc de Buckingham a fait prélènt à cette 
Univerfitè , il y a une Bible Hébraïque MS. en 
trois volumes , qui a un Targum,ou Para- 
phralè Chaldaïque , fur les Chroniques ; mais 
cette Paraphralè ne va pas plus loin que le 6 . 
vf.du Ch. xx n ♦ du Livre premier. Et ce qu’il y 
en a n’eftrien moins que fuivi; ce font feule- 
ment quelques courtes Gloles qu’on a miles 
par ci par là à la marge. Ce MS. a été écrit l’an 
13 47. corne cela paroit par un mémoire qui elt 
à la Animais il n’y a rien dans ce mémoire qui 
marque quand cette Glolè Chaldaïque a été 
compofée , ni par qui. 

LesJui&& les Chrétiens s’accordent à croi- 
re , que feTargum d’Onkelos fur la Loi ,& 
celui de Jonathan lür les Prophètes, font du 
moins aulïi anciens que la venue de J. C. au 
monde. (?) Les Hiftoriens Juifs le dilènt poli- 
tivement , quand ils raportent que Jonathan 
étoit l’Elève le plus confiderable que forma 
Hillel ; car ( > ) Hillel mourut à peu près dans 
le temps de la Nailïànce de N. S. & qu’Onke- 
los étoit contemporain de Gamaliel le Vieux, 
fous qui St. Paul fit lès études. Car quoique 
les Juifs foient lesplus pauvres Hiltoriens du 
monde ; & qu’ils nous content fouvent des - 
fables grofiières comme de grandes véritez ; 
quand cela arrive , il y a toujours , ou dans 
le fonds même de i’Hiftoire,ou dans des cho- 
ies 

\ p) Catalogus hbrorum Manufcr ♦ Anglu & Hiberou, 

T. I. Part. fil. p. 174. No. 2484. 
iç^ZacHTM i G(ditliab,DavùiGanz, ) Abrahm Levitd, aliiq q 
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(es extérieures, dequoi les convaincre de fauf- 
iëté , & .quand on a aucune des ces preuves 
contre ce qu’ik avancent, l’équité veut qu’on 
reçoive ce qu’ils difènt des affaires de leurPaïs 
& de leur Nation. Ici donc , n’y ayant rien 
contre ces deuxTargums, ni dans les pièces 
mêmes , ni hors des pièces , qui contredite ce 
qu’ils avancent de leur antiquité , il me tem-r 
bloque leur témoignage doit être reçu. Et ce 
témoignage eft très-bien foutenu parleftyle 
de ces deux pièces , qui eff le plus pur de tout 
ce qu’on a au Dialeéte dejerulàlem ;&iàns 
mélange des mots étrangers que les Juifs de 
Jerufa em & de Judée y admirent dans la fiii- 
te , & qu’ils tirèrent du. Latin , du Grec , & de 

§ luïieurs autres Langues, C’eft une preuve 
ien forte que cespiècesontétécompofëes, 
avant que les Juifs qui demeuroient en Judée 
fuffent dans une allez grande liailon avec les 
Nations voifines , pour adopter leur ftyle& 
leurs façons de parler : & en particulier , 
avant que la Judée fût devenue une Province 
de l’Empire Romain. 

Car quoique les Juifs de la difperfion eufc 
lent depuis long- temps comerce avec cesNa- 
tions, 8 e fuffent leurs Langues ; cela ne chan- 
eeoit point celle de ceux qui demeuroient à 
Terufalem & dans le refte de lajudée ; ils con- 
lervoient toujours le di ale&e qu’ils avoient ap- 
porté deBabylone , & il n’y put pas arriver de 
• changement fort confiderable julques à ce 
que I*ompée les eût fubjuguez.Mais depuis ce 

temps- 

(r) Les Auteurs Juifs difent tous, que Hillel fut 
fait Préfident du Sanedrin environ cent ans avant 
U deftru&ion de Jeçufaïem. 
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temps-là, l’abord continuel des Romains , 6 c 
des autres (ujets de leur Empire > comme lefc 
Grecs, &c. qui y venoient, ou dans les trou * 
pes , ou avec des emploies civils, ou pour des 
affaires ; cet abord, dis-je, & le féjour qu’ils y 
faifoient , dût naturellement apporter bien 
des changemens à la Langue du Païs. Puis 
donc que ces deux Targums ne fe (entent au- 
cunement de cette corruption j on peut con- 
clure avec beaucoup de raifon , qu’ils font é- 
crits avant quelle fut arrivée ; ou au moins a- 
vant qu’elle eût tout à fait pris le de ffus dans 
le Païs. Je croidonç que l'un & l’autre ont été 
compolez avant Notre Seigneur: Ôc que celui 
d’Onkelos eft le plus ancien ; parce que c’eft 
le plus pur, quoique l’autre en approche beau, 
coup ; de forte que la différence du temps ne 
peut pas être fort grande entre l’un & l’autre. 

Les Juifs donnent de grands éloges à Jona- 
than avec leurs airs outrez ordinaires ; &nc 
difent prefque rien d’Onkelos , quoi qu’ils 
donnent viüblement la préférence a fonTar- 
gum;& il la mérite bien afliirément; car, il n’y 
a pas de comparaifon pour l’exaftitude. La 
raifon de cela eft,qu’inconteftablementJona- 
than étoit Juif d’origine : & qu’ils fe font mis 
dans a tête,qu’Onkelos n’étoit queProfelyte, 
ôcqu’il étoit neveu deTitus,qui detruifit la vile 
de Jerufalem. Ces deuxraifons, toutes faulfes 
quelles font, font qu’ils n’ont pas pour fa mé- 
moire la vénération qu’ils ont pour celle de 
l’aiitre»quoi qu’ils eftiment plusîbn Ouvrage. 

La feule objection qu’on peut faire contre 
l’antiquité de ces deux Targums , c’eft , que 
niOrijgene , ni S.Epiphane , ni S» Jérôme * 
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ni en un mot, aucun des anciens Peres del’E- 
lifè n’en ont pas dit un fèul mot. Les trois 
que j’ai nommez étoient fàvans en Hebreu; & 
cela fait juger qu’ils auraient deu naturelle- < 
ment en parler, s’ils euflènt été connus de leur 
temps ; fur tout S .Jerome , qui avoit pafïe une 
grande partie de la vie en Judée, & y avoit eu 
de grandes liaifons avec les plus habileç Rab- 
bins ; & s’étoitfait une affaire de tirer d’eux 
tous les éclairciflemens & les fecours qu’il 
pouvoit pour bien entendre l’Ecriture Sainte 
& fur tout le V.T.Cependant dans tous fes Ou- 
vrages , il n’y a pas un feul mot d’aucun Tar- 
gum , ou Parapnrafe Chaldaïque : pas un mot , 
dans fes Commentaires , où elles lui auraient 
beaucoup fèrvi. On conclut de là que ces Tar- 
gums n’exiftoient pas encore. Mais cet Argu- 
ment négatif ne prouve rien. 11 fe peut fort 
bien qu’ils fufTent en être>& que S Jerome n’en 
fût rien , quoique les Iuifs s’en ferviflènt affez 
communément de fon temps. Car première- 
ment S ierôme » quoi qu’il fut bien l’Hebreu, 
ne commença à apprendre le Chaldéen que 
fort tard : & fr) il fe plaint lui-même , que cela 
fit qu’il eut beaucoup de peine à y réuiïir : Sc 
ainli quand il aurait connu ces I argums , il fe 
peut fort bien faire qu’il n’en fût pas affez pour 
s’en fervir. Mais, fecondement,il y a beaucoup 
d’apparence qu’il ne les a jamais connus. Car 
les Iuifs d’alors étoient fort réfervez à l’égard 
des Chrétiens;& leur cachoien t leurs Livres & 
leur Science autant qu’il leur étoit poffible.Et 

ainfi 

(t) In prxf, ad Danielcm* 

1 ' C 
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*infi quoique S. Jerome eût (a) trouvé le (è- 
Cret de Te taire aider par quelques Rabbins à 
entendre le V. T. en leur donnant de grolïès 
lommes , malgré cela pour les engager a faire 
une choie fi contraire aux régies etaolies par- 
mieux , ils ne le venoient trouver qu’en ca- 
chette («) & toujours de nuit , comme Nico- 
deme à Jefos-Chrift.. craignant de fcandalilèr 
leurs freres , & s’expofer a leur reflentiment. 
Nous voyons par là combien le genie des Juifs 
, étoit éloigné a etre communicatif; & il eft na- 
turel d’en conclure, que fes Rabbins ne lui di- 
foient pas à beaucoup près , tout ce qu’ils fa- 
voient ; & ne lui communiquoient juftement 
que ce qu’il falloit pour gagner les gratifica- 
tions quil leur faifoit ; & qu’ainfi il a fort bien 
pu ignorer ce qui regardoient cesTargums* 
En troifième lieu , pour ce qui regarde les au- 
tres Peres ; pas un d’eux nentendoitleChal- 
daïque.Outre que de leur temps il y avoit une 
fi grande an imofité entre les Chrétiens &Ies 
Juifs , qu’ils n’avoient aucun commerce en- 
lèmble , & fe trouvoient bien éloignezde le 
communiquer quelque chofe les uns aux au- 
tres, De forte qu’il n’eft point du toutfurpre- 
nant que les Targums ayent été ignorez des 
Chrétiens d’alors ^pendant que deux raifons 
aufll fortes les empêchoient de les connoître ; 
d’un côté la malice & la haine des Juifs , & de 
l’autre l’ignorance de la Langue ou ils étoienc 
écrits. Mais en quatrième heu, quand les Juifs 
n’auroient pas été aufil mal intentionnez 
qu’ils étoient,iIs avoient de bonnes raifons 

d’aller 

(u) Hieronymus infrxfât. adïamachium 6 s% 
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tFaller bride en main dans cette affaire. Car 
voyant quantité de Prophéties du V. T. toit- 
chant le Meflie > expliquées dans ce Targum 
précilèment comme les Chrétiens les explr- 
quoient; c’étoit prêter des armes à leurs ad- 
verfàires que de leur indiquer des Paraphra- 
fos,qu* ils n’auroient pas manqué d’employer 
contre ceux qui les leur communiquoient . & 
avec lelquelles ils les auroient battus en ruine. 
Leur interet & la prudence vouloient donc 
qu’ils les cachafïènt aux Chrétiens pour ne 
pasfaire tort à leur caufe,ou s’attirer du moins 
beaucoup d’embarras. C’efl ce qui a fait aulïi 
1 qu'on a été plus de mille ans (ans rien (avoir 
parmi les Chrétiens de ces Ta rgu ms; & à pei- 
ne y a-t-il trois-cens ans qu’ils y font un peu, 
communs. Il n’eft donc point furprenant, en- 
core une fois, que les anciens Peres de l'Egide 
n'en aient rien fu. Tout cela bien confideré,iI 



que leur filence à cet égard ne prouve rien. 

Pour tous les autres Targums , ils font in- 
conteftablement plus nouveaux. On l’a fait 
voir ci-deflùs de quelquesuns,en entrant dans 
le détail de certaines chofes qu’ils contient nt: 

& le ftyle le prouve en général à l’égard de 
tous. Car les dégrez de barbarie , qui vont 
toujours en croiflant , je veux dire les mots 
: étrangers & les irregularitez de Grammaire » 

‘ dont on les trouve toûjours plus chargez, que 
leTalmud dé yerulalé prouvent, vifiblement* 
qu’ils font écrits depuis cc Talmud,c‘eft-à* 
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dire, depuis le commencement du quatrième 
Siècle, il faut encore remarquer que les Tar- 
gums dont je parle à prefent, font farcis de fa- 
bles Talmudiques. Si ces fables font prifes du 
Talmud deBabylone , les voilà bien plus mo- 
dernes encore;carce dernier n’a été compofé 

S ue vers le commencement du fixièméSiècle. 

>n l’a prouvé ici de celui de cesTargums , qui 
cft fait fiir le Megilloth. Peut-être peut-on le 
prouver encore de quelqun des autres.La bar- 
barie du ftyle , & le mélange prodigieux des 
mots étrangers dont ils font pleins, fait que 
les plus habiles Rabbins ne les entendent pas 
trop bien eux-mêmes : & cela les leur fait mé- 

f rifer Mais depuis quelque temps Cohen de 
,ara, Tuif de Hambourg , le plus habile hom- 
me qu*aienteu lesjuifsdans le dernier Siècle, 
a fait imprimer un Lexicon où il explique 
tous les mots Chaldéens , Syriaques , Arabes , 
Pcrfans , Turcs, Grecs , Latins, Italiens, Efpag- 
nols, Portugais, François, Allemands, Saxons, 
Hollandois , & Anglois qui fo trouvent dans 
les Talmuds& dans les autresLivres des Rab- 
bins. Cet Ouvrage lui a coûté quarante ans 
de travail & d’étuae. 11 fut imprimé pour la 
prèmiere fois à Hambourg l’an 16680Û l’Au- 
teur mourut quelques années après. 

Les Targums d’Onkelos&dejonathan font 
fi effimezparmi les Juifs , qu’on les regarde 
corne aulli autheritiques que le Texte même. 
Pour foutenir cette autorité qu’ils leur don- 
nent , ils fe font avifez de faire croire à leurs 
Peuples,que ces Tareums étoient venus de la 
même fource que les Livres Sacrez eux-mê- 
mes. 


I 
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mes* Ilsdifènt,(nOque quand Dieu donna la 
Loi à Moïte fur le mont Sinaï , il lui donna en 
même temps la Paraphrafe Chaldaïque d’On- 
kelos,de la même maniéré qu’ils prétendent 
qu’il lui donna la Loi Orale ; Que tout de mê- 
me , quand Ion Saint Efpritdi&a enfuite aux 
Prophètes les autres Livres Sacrez, il leur don- 
na aufli le Targum de Jonathan for chacun 
de ces Livres,de la même manière: enfin, que 
ces deux Targums avoient enfuite été trans- 
mis de main en main par des perfonnes que 
la Providence a voit choifies fi ndeles , que ce 
" dépôt étoit pafle de Moïfe & des autres Prô- \ 
phètes auteurs des Livres infpirez jufqu a On- 
kelos & à Jonathan ; & que toute la part qu’ils 
avoient eue à cet Ouvrage avoit été d’écrire ce 
que leursPrédecefièurs ne leur avoient confié 

S ue débouché Cela fait voir jufqu’où va leré- 
)ed: qu’ils leur portent. Mais la véritable rai- 
£on de cette vénération vient de ce qu’on les 
lit toujours le jour du Sabbat dans leurs Syna- 
gogues avec l’Original: c’eftlà ce qui a fait qu* 
avec le temps on les a regardez corne aufli au- 
thentiques que le Texte Sacré lui-mê ve,dont 
ils font la Verfion ou la Paraphrafe. On a déjà 
remarqué ci-deffos,que depuis que le Chaldé- 
en étoit devenu la Langue vulgaire des Juifs, 
les Leçons de la Loi & des Prophètes , qui fè 
lifoient chaque Sabbat dans ces Synagogues,y 
étoient lues premièrement en Hebreu; &qu“ 
enfuite un Interprète , quifè tenoitàcôté au 
Le£leur,difoitenChaldéence que leLeéteur 
vçnoit de lire en Hebreu.Cette pratique con- 
' G 3 tinua 

(tv)T4mud in ci, Zacutus m Juchafin, 
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tinua quelque temps. Mais quand une fois on 
eut des Targums , il ne fut plus befoin d'Inter- 

{ )rête comme auparavant ; on le contenta de 
es lire. Le même Leéteur après avoir lu un 
Verlèt, ou une période de l’Original , en liloit 
aulïi la Verfion dans le Targum ; & continu- 
ent cette le&ure alternativement julqu’à la 
fin de la Leçon. Et les deux Targums dont il 
s’agit ici s’étant aquis une approbation uni- 
verlelle,&une réputation quiefFaçoit celle de 
tous les autres ; on vint enfin à ne lire que 
ceux-là dans le Service public. 

Cet ulàge s’eft conlèrvé très-long-temps ; 
jufques-là qu’il s’ell enfin trouvé, en plufieurs 
endroits , ou ces Targums le lifoient , que le 
Chaldéen ne s’y entendoit pas plus que l’He* 
breu même. Car Elias le Levitequi vivoitily 
a environ aoo ans > (*) marque qu’on les li- 
Joit en allemagne 6c dans d’autres Pais ; c’eft- 
a-dire,dans les Synagogues. De là vient qu’on 
trouve plufieurs Bibles où font l’Hebreu ôc le 
Chaldéen , verlèt après verlèt , quoi que ces 
exemplaires ne fuflènt que pour l’ufage des 
particuliers.Dans ceslortes de Bibles, leTar- 

f um de laLoi ell celui d’Onkelos; 6c celui des 
rophètes , eft celui de Jonathan ; 6cpour les 
Hagiographes ce font les autres Targums 
dont nous avons parlé.Buxtorf ())’a.vu une de 
cesBibles à Strasbourg ; 6c Walton (*) s’efilèr- 
vi de deux autres ,dont l’une étoit de laBiblio-» 
theque de l’Eglile de Weftminfter ,6c l’autre 
appartenoit au SavantGataker. 


(x) ln puf. Matheurgeman. 

(y) lu ad Hotttngerum • 


J« 


,Ân. 37. avant J. C. HERODE 1» ' 35 

Te ne fàurois décider, fi ces Targums d’On- 
kelos &de Jonathan étoicntdéja reçus & au- 
torifezdu temps de NotreSeigneurrmais il eft 
bien fur qu’il y en avoitdéja dont on le fèrvoit 
&en public, & en particulier pour l’in ftruéti- 
on duPeuple & qu’il y en avoit non feulement 
lùr la Loi & fur les Prophètes , mais fur tout le 
rcfle du vieux teflament car les juifs n’avoienc 
jamais pratiqué l’abominable maxime de 
cacher au Peuple la Parole de Dieu , ou ce qui 
revient à la meme chofè , de ne la leur donner 
que dans une Langue inconnue. Difperfez 
parmi les Grecs , ils la lui doanoienten Grec. 
Où le Chaldéen étoit la Langue vulgaire , ils 
l’avoient en Chaldéen. Et quand ( * ) 
on fit lire à Jefus-Cliriff: la féconde 
Leçon dans la Synagogue de Nazareth , dont 
il étoit membre ; il y a beaucoup d’apparence 

3 ue ce fut un Targum qu’il eut : car le paffàge 
'Efaye LX 1 . 1. tel qu’il fè trouve dans St. Luc, 
iv. 1 8* n’eft exactement ni l’Hebreu ,ni la Ver- 
lion des Septante : d’où l’on peut fort bien - 
conclure, que cette différence venoit unique- 
ment de laverfionChaldaïquedont onfe fer- 
vôit dans cette Synagogue. Et quand fur la 
Croix il prononça le Pfèaume xxi 1. vf 1. Eli» 
Eli , lama Sabachtbani , mon Dieu , mon Dieu , pourquoi 
mat tu laijjei ce ne f u t pas l’Hebreu qu’il pronon- 
ça ; ce fut le Chaldéen ; car en Hebreu il y a > 
Êli , Eli, lama Azotbtanti&C le mot Sabachtbani , ne fc 
trouve que dans la Langue Chaldai'que.- 
Ces Targums font ce qu’il y a de plus an- 
. C 4 cien 

W In Prolegom. ad Bibl . Poljglotta c ♦ U. jf. 6. 
r (a) S. Luc IV. 16. 17. 

{ ' ‘ • 
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cien parmi les Juifs après l’Ecriture Sainte.' 
Cela eftbien certain par rapporta celui d’On- 
kelos & de Jonathan ; & quoi que les autres 
ne foient pas à beaucoup prèsfi anciens, il eft 
pourtant vrai , qu’ils font prefque tous tirez 
d’autres ancienes glofes,ou raraphrafès Chal- 
daïques,dont on s’était fervi fort long-temps 
avant que ceux-ci reçuflènt la forme qu’ils 
ont aujourdhui. J’ai fait voir qu’il y en avoit 
dès le temps d’Efdras» Mais comme ceux-là 
étoient écrits dans le Dialeéte pur de J erufà- 
lem ; quand ce Dialeéte fè trouva aufTi cor- 
rompu qu’il le fut , lorfqu’on parloit comme 
eft écrit le Talmud de Jerufàlem, on n’enten- 
doit pas mieux corhunément ce Dialeéte pur, 
que l’Hebreu au retour de la Captivité de Ba- 
bylone : Et il y a beaucoup d’apparence qu’ils 
ne furent mis dans le ftyle corrompu où nous 
les avons , que pourlefouhgement du Peu- 
ple. Pour moi je fuis perfùadé que ces Tar- 
gums ne font qu’une nouvelle revifion ou une 
nouvelle verfion des anciens qu’on avoit avât 
Onkelos &Jonathan, retouchée ou faite en fa- 
veur du Peuple qui n’entendoit plus ces pre- 
miers, tant la Langue avoit changé àîerufà- 
lcm depuis qu’ils avoient été compofez : Et 
qu’excepté les Targums d’Onkelos & de Jo- 
nathan, que je diftingue toujours , ils ne font 
tous que ces vieuxTargums retouchez; où les 
Rabbins ont feulement ajouté par ci par là 
quelque fable & quelque niaiferie de leur cru: 
& qu’ils ont tous reçu cette dernière forme 
dans le même Siècle. J’en trouve une preuve 
dans l’uniformité du ftyle:& fa corruption fait 
voir, qu’il faut que cela le foit fait depuis leT al- 
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mud de Jerufàlem, corne je l’ai déjà remarqué 
ci defïus.Mais il efl difficile après cela, de fixer 
précifement la datte de ces Talmuds Pour 
moi, ce qui me paroîtle plusvrai-femblable, 
c’eil que ce fut en mèmetemps que (&) laCom- 
pilation du Talmudde Babylone,c’eft-à-dire, 
quelques-uns un peu avant , & les autres un 
peu après que ce Talmud eut paru.Car il parle 
de quelques-uns de ces Targums;& quelques- 
autres de ces Targums parlent de ce Talmud. 
La conféquence eft évidente ; les Targums 
dont parle le Talmud étoient avant ce Tal- 
mud-Et ceux qui parlent de ceTalmud ont re- 
çu la forme qu’ils ont depuis fà publication* 

T ous cesTargums en général fervent beau- 
coup à faciliter l’intelligence, non feulement 
du vieux Teflamenr,fur lequel ils font faits ; 
mais même du nouveau. Pour le Vieux, ils dé- 
montrent la pureté du Texte Hcbreu tel que 
nous l’avons ; en faifant voir clairement , que 
c’eft le même que celui fiir lequel font faites 
ces Verfions ou ces Paraphrafes. Ce qui ren- 
verfè l’imagination de ceux qui fè font mis 
dans la tête , que les Juifs l’avoient corrompu 
depuis le temps deNotre-Seigneur. 

Ils aident à expliquer quantité de mots & 
de Phrafes Hébraïques, qui , fans cefècours, 
embarafïèroient beaucoup aujourdhui. Enfin 
ils nous tranfmettent plufieurs anciens ufà- 
ges , & des coutumes des Juifs , qui éclair- 
cifîènt extrêmement les Livres fur lesquels 
ils ont travaillé. Et ce dernier article , aufli 
bien que la diét ion en général , les idiomes» 
[b] Le Talmud de Babylone ne fut compofé que vers le 
commencement du ftxi'eme SÏccle, 
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& le tour particulier de quelquesunes de leurs 
formules ; ne fervent pas moins à faire enten- 
dre 8c à éclaircir le n.t.que le vieux.car corne le 
Chaldéen de Jerufàlem ,? où ils font écrits » 
ctoit la Langue des Juifs du temps de 
Notre-Seigneur ; on rencontre dans ces Tar- 
guais quantité d’idiomes , de phrafes,&de 
formules particulières , employées dans les 
Stes. Ecritures du Nouveau Teftament , qu’el- 
les aident plus à faire entendre & à éclaircir 
que ne peut faire aucun autre Livre. On ne 
peut pas nier que ceux d’Onkelos& de Jona- 
than , qui on tété compofèz fortement un peu 
avant ce temps-là , ne fervent beaucoup à cet 
égard:& les autres ,quoi qu’écrits long-temps 
après , 8c d’un Syle fort different 8c fort cor r 
rompu , ne laifïènt pas pourtant d’y contribu- 
er aufïi quelque chofè, parce que , malgré cet- 
te diverfîté , ils confèrvent encore quantité de 
ces idiomes,de ces phrafès > 8c de ces formules; 
fur tout quand ils ne font que revêtir de nou- 
veaux termes les expreflions des vieux Tar- 
gums , comme je fois convaincu qu’ils le font 
• ordinairement 

llsfont aufïi d’ungrand ufàge auxChrétiens 
contre les Juifs, en leur fournifïànt des expli- 
cations des Prophéties du V. T. qui regardent 
le Mertie , toutes, fèmblables à celles que les 
Chrétiens en donnent. Je vais en indiquer des 
exemples. 

Dieu dit au Serpent au ch. III. de la Ge- 
véfewC, 1 5 . en parlant de lafemence de la fem- 
me , elle te brifira. la tête , & tu lut br'tferas le 
talon. Les Chrétiens'! expliquent cela du Mef- 
lie 8c de fon Royaume. Le Targum de Je- 
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rulalem , & celui' qui porte le nom de Jona- 
than fur la Loi , font la même choie. 

Au ch. XL 1 X. du, même Livre, v£ 10. Ja- 
cob prédit que Le Sceptre ne fe de'partiroit çoint de Ju- 
4a } ni le Législateur d’entre [es piez, ,jufqnes a la venue du 
Scilo. Les Chrétiens entendent cela du Meifie, 
& prouvent par là aux Juifs qu’il faut qu’il 
{bit venu , il y a long-temps ; parce qu’il y a 
tant de Siècles qu’il n’y a plus de Roi en Juaa; 
plus dePrince ou deSouveram de leurNation , 

3 u’on puifle dire qui en porte le Sceptre: plus 
e Législateur d’entre lès piez, c’eït-à-djre, 
glus de Juifs qui leur donne des Loix , ou qui 
tafiè executer parmi eux lajuilice;puifque de- 
puis plufieurs Siècles la Police des Juifs efté- 
teinte ; que depuis le temps de Jefos-Chrift,le 
vrai Meflie , ils n’ont plus dePrince de leurNa- 
tion , & ne le gouvernent plus par leurs pro- 
pres Loix, en aucun endroit du monde;&que 
par tout ils font fous unGouvernementEtran- 

P er , & fournis aux Loix des Etrangers dans le 
aïs defquels ils fe trouvent difperïez.Pour é- 
luder la force de cet Argument , lesjuifs nous 
difènt aujourdhui que le mot de shebet> que 
nous rendons sceptre ,, ou la marque de la Sou- 
veraineté , lignine au/Ti une Verge, oul’inftru- 
ment avec lequel on châtie. Et! là-deïïiis ils 
prétendent; que quand cette Prophétie regar- 
deroitle Melîie , tout ce que l’on en pourrait 
conclure , c’eft que leur châtiment, ou 
l’exil qu’ils fouffrent dans leur longue difper- 
fion chez des Nations Etrangères , durerait 
jufqu’à la venue du Meflie , qui les en déli- 
vrera Iclon eux. Et ils ajoutent à cela, qu’ils 


ne 


44 HISTOIRE DES JUIFS, &c. 

ne conviennent pas avec nous que par le Sçilô 
il faille entendre le Meflie dans cette Prophé- 
tie. Mais ils ont contr’eux les Paraphrafès 
Chaldaïques dans l’un & dans l’autre de ces 
deux points. Voici comment Onkelos expli- 
que ce pa liage ; Juda ne fera point fans auelcun revê- 
tu de /’ autorité Suprême , ni fans Scribe des fils de (es en- 
fans , jufques a ce que le Mejfie vienne. Le T argum de 
Jerulalem, & celui qui porte le nom de Jona- 
than, difent la mêmeenofe; car l’un & l'autre 
expliquent Shebet par la Principauté ou la 
Souverainetés Scilo,par le Meflie. Ainfi tous 
trois fourniflent ici aux Chrétiens de quoi 
battre les Juifs avec leurs propres armes. 

Au Ch. xxiv. du Livre des Nombres 17. 

' dans la Prophétie de Balaam il eft dit, qu’une 
Etoile ejl fortie de Jacob , & qu’un Sceptre s' eft élevé en 
ifra'él y [bb] qui gouvernera tous les enfans de Seth, 
Nous expliquons cela duMelfieiOnkelos l’en- 
tend aufli de lui comme nous. Car voici com- 
ment il le rend ; Ü s’élever a un Roi de la maifon de Jeu 
tob , & U Mejfie fera facré dans la Maifon d Ifraél , qui aura 
l'Empire fur tous les fils des hommes. Le Targum de 
Jonathan tout de même: & il faut remarquer 
ici, que cestargums ont' raifon de rendre corne 
ils font tous les enfans dè Seth , par tous les fils des 
hommes. Car depuis le Déluge iln’eftrefiéau 
monde que la Pofterité de Seth. Cette Pro- 
phétie fait donc voir que leRoyaume du Me£ 
lie ne devoir pas Etre un Etat compolé feule- 
ment du Peuple d’Ifraël ,maisquecedevoit 

être 

(bb)Cétoit ainfi qu’il falIoittraduire;&non pas 
comme on a fait dans la verfion Angloife, [& dans 
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êtrè un Empire , ou une Monarchie Univer- 
(elle, qui comprendroit tout le Genre humain 
en général. Aufti Maimonides explique fort 
bien tout ce partage par cette Paraphrafe qu'il 
en donne. Un Sceptre s élever* en Ifra'él , ceft , dit-il , 
le Roi Mejfie Et frappera les cotns de Moab y c eft David , 
2 Ûoute-t-i\yCommecelaeft rapporté tll.Sarn. VIH. 2.) 
& il frappa Moab &c Et il gouvernera tous les en fans de 
Set h: ceft le Roi Mejfie y continue Maimonides , dont 
il eft écrit [ Pf. I. XX II. 8 ) U dominera depuis une Mer 
juftju'a l'autre y & depuis le Fleuve jufques aux bouts de U 
, Terre. In Traét Melakin. c. n. §. i. 

Dans tfaie C. IX ^.5.&6.(ou6.&7.)le Pro- 
phète dit;t/» Enfant nous eft né , un Fils nous a été donné: 
l Empire a été po fié fur fin épaule, &on appellera fin nô l' Ad- 
mirable, le Confit lier, le Dieu Fort &Putjfant,le Pere d'éter - 
- nttéy le Prince de PaiXyll n'j aura point de fin a l’accroijfe - 
ment de fin Empire , fur le Trône de David , & fur fin 
Régné , pour l’ affermir & l’établir en Jugement & en 
Jufticeydes maintenant & à toûjours. Tous les Chréti- 
ens regardent cela comme une prédiétion qui 
regarde le Mellie ; & Jonathan dans le Tar- 
gum qui eft véritablement de lui , dit la même 
choie/ 

Les Chrétiens appliquent au Mertietout le 
Chapitre XI. du même Prophète , & dilènt ; 
que c’eft la defeription de la douceur & du 
bonheur de fon Règne* Jonathan fait la mê- 
me 

la Francoife) {& détruira ] : car H le Meflïe détruifoit 
tous les hommes j où eft-eeque feroit fon Sceptre? 


I 
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me chofe dans Ton Targum , où cela eft for 
marqué au . i . & au 6 , 

Tout le Chap. LU. depuis le 7. & tout le 
Cap. LUI. n’eft qu’une Prophétie continuée 
du Meflie. S. Jean dans Ton Evangile. XII. 38, 
& s.paul dans (on epître aux romains x.ié.nous 
l’enfeignent ; & tous les Chrétiens munis de 
cette Autorité le croyent fermement. Mais les 
juifs , qui ne trouvent pas que cette dejfcripti- 
on d’unMeflie dans la foufîrance, s’accorde a- 
vec l’idée qu’ils s’en font faite ,&qui atten- 
dent un Mefïîe régnant & triomphant avec 
toute la grandeur & l’éclat d’une pompe 
mondaine ; rejettent pour la plupart cette ex- 
plication^ tordent la Prophétie pour lui fai- 
re lignifier tout autre chofe: les uns l’appli- 
quent à Jofias; les autres à Jeremie; d’autres 
enfin à tout le Peuple d’Ifraël en général.Mais 
le Targum de Jonathan l’applique au Meflie , 
aufli bien que les Chrétiens ;& l’on voit deux 
fois cette application bien marquée dans (à 
Paraphrafe , (LI 1 * 1 3. & LUI. 10 ) Et comme 
Jonathan a écrit ce Targum avant la Naiflàn- 
ce deJefus-Chrift , Pefprit de parti ne peut pas 
lui avoir rien fait dire ; il a agi naturellement 
& marqué ce qu’il penfbit lur ce qu’il voioit 
dans la Prophétie. En effet à en bien envifager 
tout le fil , ileftimpoflibledepenferàautrc 
chofe qu’au Melfie. Et il eft évident aufli > 
quelle fe trouve parfaitement accomplie 
dans la perfbnne de Jelus. Aufli 

plu- 

(c) Comme en Hebreu Ben lignifie)?/*» ils appel- 
lent en leur Langue le premier, MeJfiahBcn Ephraim % 

& le fécond, Mffiah Ben Dtvid : & comme Ephraim 
étoit fils de Jofeph, ils appellent aufli quelquefois 
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plulîcurs Juifs qui ont bien fènti que les fèns 
forcez où leurs Doéteurs ont eu recours, & 
leurs applications mal imaginées , ne fuffi- 
fbient pas pour éluder les argumens que l’Evi- 
dence nous fournit ici contre eux , ont eu re- 
cours à une nouvelle invention pour s’en dé- 
barraflèr; c’eft: qu’ils prétendent qu’il doit y a- 
voir deuxMefties;& que tous deux lont enco- 
re à venir : Que (0 l’un fera de la Tribu d’Eph- 
raïm , ce qui fait qu’ils l’appellent tantôt Mejfie 
fils d' Ephrdm & tantôt Fils de 7 ofepb ; Sc l'autre de 
celle de Juda& de la Famille de David , à qui 
ils donnent le titre âcMejfie Ftls de David. Le pre- 
mier , qui fera , (d) difënt-ils , le Précürfèur de 
l’autre , doit être, félon eux , le Mejfie fouffrant ; 
doit cômbatre Gomfte défaire;& eniùite être 
tué par Armillus, le plus terrible ennemi des 
Enfans deDieu fur laTerre.lls appliquent àce 
MefiTie fils d’Ephraïm , tout ce quieft dit dans 
le V. T. des Souffrances du Chrift , & furtout 
ce qui en eft prédit dans ces deux Chapitres 
d’ £/*«’,&: dansZacharieCh.X\\.v. 10 .& le comen- 
taire qu'ils donent de ces paroles de Zacharie > 
quils auront percé, eft qu’il'doit êtrepercé & tué 
par Armillus» Pour l’autre Même , Fils de 
David , ils en font un conquérant, qui batra 
& tuera le redoutable Armillus ; rétablira le 
Royaume à Ifraël ; & régnera au 

comble de la Gloire & au ' Bon- 
heur. 

ce premier Meffiah Ben Jofeph. Celui qui a le mieux 
rapporté ce que lesjuifs difent decesdeux Meflies, 
c’eft Pocock j vers la fin de ion Commentaire fur 
Malacbie 

(d) ils' lui appliquent tout ce qui a été prédit de 
JeanBaptifte dans Malacbie III, 1 , 
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heur* Et c’eft à celui-ci qu’ils appliquent tout - 
ce qui eft dit dans le V. T. de la Gloire , delà 
Puilïànce , & delà Tufticedu Royaume du 
Ch rift. Mais cette belle diftin&ion eft un pue 
effet de leur imagination, & n’a pas feulement 
la moindre apparence de fondement dan» < 
l’Ecriture j c’eft une échappatoire pitoyable, * 
inventée uniquement pour éluder la force de 
nos raifbns,aux quelles ils ne fàuroient répon- 
dre que par une ri&ion fi ridicule* Quand on 
en eft réduit là , il eft clair que l’on ne peut 
plus défendre la Caufe qu’on foutient ;& que 
ce n’eft plus que l’entêtement qui fait parler.' 

Le Prophète Mtchéè dit au Ch. V. vfi 2. Et roi 
Betlehem Epbrata , tu fer as à, U tète des milliers de Juda. 
De toi me for tir a celui qui doit gouverner IfiaëU (e) C’eft 
là la véritable verfiôn des paroles du Texte 
dans l’Original, T ous les Chrétiens l’enten- 
dent du Meffie ; & autrefois les Sacrificateurs 
& les Scribes l’entendoient comme nous , (f) 
quand Herode les confulta. Mais depuis ce 
temps-là les Juifs ont bien changé d’avis ; & 
par efprit de contradiction , ils font tous leurs 
efforts pour donner à ces paroles unfensbien 
diffèrent , afin de les appliquer les uns à Eze- 
chias,les autres àZorobabel,enfin à tout autre. 
Mais Jonathan , qui pouvoit fort bien être 
un de ceux que confulta Herode , n’a pas ain- 
fi donné à gauche , & l’explique du Meffie, 
comme nous. De toi i dit il , fortira devant moi 

le 

(e) Voyer le Commentaire de Pocock fur ce 
pairage j & fès Notes à la fin du Livre qu’il a publié 
fousle titre de Porta Mofts. c.2. 
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le Mejjïe qui aura la Souveraine puijjance fur IJraèl * 

LePfeaume fécond que nous regardons comme 
^-une Prophétie du McflTie , dont nous trouvons 
l’àccompiiiTement dans la perfonne de Notre* Sau- 
veur, fie dans l’Etablilfement de fon Empire, mal- 
gré toutes les oppofitions qu’y ont apporté & Juifs 
fie Payens, & Princes fie Souverains de la Terre; 
comme l’ont aulfi regardé les Saints Apôtres, A - 
iïes I V, 2 5 . 26 . 2,7. fie XIll. 1 j. fie aux Hebreux Ch.I* 
vf. nouseft difputé par les Juifs , qui pour nous 
contrecarrer , l’appliquent uniquement à David; 
fie n’y veulent pas voir d'autre fens , ni Littéral 
ni Typique, que ce qui regarde 1 a perfonne de ce 
Prince. Mais leur Targum décide en notre faveur» 
fie (g) le rapporte cpmme nous au Mefifie. 

Le Pfeaume XLV. , félon nous , regarde aufifi 
le MefTie > fie nous avons par devers nous, l'autorité 
de l'Ecrivain Sacré deTEpître aux Hebreaux,Ch # 
J. vf. 8. Les Juifs prennent lecontrepié, Se veu- 
lent qu’il ne s’entende que de Salomon , fie de fon 
mariage avec la fille de Pharao. Le Targum efl 
encore ici de notre côté , S t(h) en fait une Pro- 
phétie qui regarde le Mefifie. 

Le Pfeaume LXXII. , félonies Juifs, regarde 
encore uniquement Salomon ; fie félon nous , c’eft 
le Mefifie qu’il a en vue. Le Targum l’a encore pris 
comme nous ; fie (j) l’applique au Mefifie. 

, • 9 oa 

(f) Matth.W* ^ 

(g) Fer/. 2. 

(h) Vers. 3. 

(i) Vers. 1. 

Ton. K - '■ 
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On pourroic encore alléguer pluficurs autres 
paffages , où les Targums fe rencontrent avec noua 
dans l’explication que nous donnons aux Pro* 
phèties du V. T. fur lefqueiles font fondées leà 
preuves de la Vérité du Chriftiànifme Contre leâ 
Juifs & contre les autres Incrédules: mais ce que 
j’en ai dit fuffit pour faire voir ce que j’âvois avan- 
cé, de l’Utilité de ces Targums pour les Théolo- 
giens qui entreprenent la défenfe du Chriftiànifme* 
& furtout contre les Juifs > dans l’article qui re- 
garde le Meflie. Car enfin ces Targums font 
des Livres qu’ils avouent i & fi quelque chofé 
peut ouvrir les yeux à cette Nation ; & la faire ré- 
venir enfin de fon entêtement, il me femble qu’il 
n’y a rien de fi propre à y réuflit que des Argümenà > 
tirez de ces Livres, & furtout des Targums d’On* 
kelos& de Jonathan, qu’ils regardent comme àuflî 
authentiques que l’Original même. Un certain 
Auteur fc) François fe trouve d’Une autre opinion* 
& prétend , qu’on ne doit pas fe fervir de ces Tar- 
gums contre les Juifs i & fa raifon eftj Qüec’elï 
les autorizer en quelque manière , que d’en tiret 
des Argumens ,* que cela ne peut faire qu’Un efie£ 
pernicieux pour le Chriftiànifme ; parce que ce$ 
Livres étant écrits uniquement pour établir les Cé- 
rémonies des Juifs & leur Religion ; il fe trouver* 
toûjours que, bien loin de fervir à la Caufe du 
Chriftiànifme , ils confirmeront de plus en plus ' 

- les 

(k) C’eft le P. SIMON, dans fon MJloire Critique 
du V. T, Liv. 11; ch. 18. & l’Auteur le nomme dans 
le texte avec une petite marque d’indignation que 
ma traduction exprime à peu ptez, \ 
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tes juifs dans leur erreur. Mais il n’y a pas U 
moindre apparence de raifon dans ce beau raifotu 
nement. 11 efl clair > qu’il nous eft très permis 
de nous fervir des Targums d’Onkelos, de Jona- 
than , & même des autres pour prouver l’antiquité 
des bonnes explications que nous donnons aux: 
Prophéties du Meflie > fans tomber dans l’incon» 
Venient dont cet Auteur veut nous faire peur. Cet. 
tifage que nous en ferons n’autorifera point le refte 
de ce qui peut être contenu dans ces Livres : à 
moins qu’on ne veuille dire aufli, par exemple » 
que l’ufage que nous failons contr’eux des Pro- 
phéties mêmes duPentateuque,autorife lesCérémo- 
nies & lesRites qu'ils obfervent encore aujourd’hui î 
fous ombre qu’ils font commandez dans ce mêmp 
Livre, à préfent que l’Evangile les a abolis. En- 
fin nous n’employons ces Citations du Targum 
contre les Juifs, que comme des Argumens qu o|i 
appelle ad hominem t 

Pourquoi ne feroit-il pas permis de tirer de l’Aï- 
Coran des Argumens contre les Mahométans ; & 
de fe fervir contre les Juifs de Ceux que le Talmtfd 
nous fournit? C’eft fe moquer que de prétendre* 
que par cette conduite on donne de l'autorité à 
ces Livres 9 & que c’ eft un aveu tacite qu’on les 
approuve d’ailleurs. 

La remarque (7) que fait le même Auteur fui; 
Pufage que font quelques Savans de ces mêmes 

D z Tar- 

* C’eft- à- dire que par là nous voulons feulement 
leur faire fentir, que leurs propres principes letf 
obligent à recevoir nos explications. 

(1; Hijt % Crit, du K T. Li v. 1 11. cb. 24 , 
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Targums, pour prouver le Logos ou le Verbe , ou 
la Parole , dans le Cens oû ce mot eft employé au 
premier Chapitre de St. Jean , n eft pas fi déraiion- 
nable. Dans tous ces Targums, le motChaldéen 
Mcmra , qui lignifie la Parole , eft fouvent nais pouc 
celui de Dieu dans l'Original. Plufieurs Théolo- 
giens ont cru alfez legerement là- defïus , que ce 
mot répondoit donc à tous égards au l^ogos de St. 
Jean ,& qu’ils ûgnifioient tousdeuxla même cho- 
ie: & ils ont employé cet Argument fans balancer, 
pour prouver la Divinité de Notre - Seigneur. 
D’autres aufli bien que Monfieur Simon, n'approu- 
vent pa; cette conduite j (m) & lavent fort bien 
que cette exprelïîon Chaldéene ne tire pas àcon- 
féquence , puifqu elle peut fort bien s’expliquec 
autrement : & ils ne veulent pas le fervir d’un Ar- 
gument contre lequel ils favent qu’il y a une ob- 
jection fans répliqué. 

La meilleure Edition de ces Targums eftla fécon- 
dé grande Bible Hébraïque de Buxtorf le Pere, à 
Basle en 1620. Cet habile homme s’y eft donné 
beaucoup de peine , non feulement à publier le 
Texte Chaldaïque bien correCt ; mais il a poulie 
l’exaCtitude jufqu’à en corriger avec foin les Points 
qui fervent de voyelles. Ces Targums s’écrivoienc 
d'abord , auftî bien que toutes les autres Langues 
Orientales» fans Points- voyelles. Dans la fuite 

quel- 

(m^ LIGHTFOOT dans fes Rem, Hebr.fur ÏE~ 
vang.de S. Jean ch. 1 . vf. 1. 

(V) Tout cequeces deux Livres contiennent de 
Chaldaique fe réduit à *67 < veifets, dont il y en 4 

' „ 400 * 
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quelquesjuifss’aviferentdyen mettre;mais comme 
ils s’en étoient aflez mal acquitez , Buxtorfentrepic 
de les corriger, fuivant les réglés qu’il fe fit fur la 
pon&uation de ce qu’il y a de Chaldaïque dans Da- 
niel & dans Efdras. Il y a des Savans qui croient,que 
(») c’eft trop peu que ce qui eft dans ces deux Li vres, 
pour en former des Réglés pour toute la Langue ; & 
00 que Buxtorf auroit mieux fait de n’y poi it tou- 
cher , & de les faire imprimer fans Points : en forte 
qu’on n'eût pour guide que les Lettres j4lep,He t 
Vau > & Jod, qu’on appelle Matres Leciionis. Mais ce 
Grand hommefavoit mieux ce qu’il falloit que ceux 
qui fn mêlent de le critiquer. C’eft l’homme de fon 
Siècle à qui le Public a le plus d’obligation. Ses Ou- 
vrages font favans & judicieux j & (on nom mérite 
d’être tranfmis avec honneur à laPofterité par recon- 
noiflance. Mais je reviens à mon Hiftoire. 

Sofius à qui Antoine avoit laifle leGouvernement 
de la Syrie, en partant pour l’Italie, voyant que 
Ventidius setoit perdu dans lefprit d’Antoine, en 
faifanttrop bien contre les Parthes Çpj ; de peur 
de s’attirer aufifi fon envie, évita avec foin toutes 
fortes d’entrepriffs, & fe tint dans l’inattion tout 
le refie de l’année, dès que la guerre des Juifs fut 
achevée Mais c’en étoit déjà trop avec le mérite 
qu’il avoir que d’avoir pris lerufalem ,* re- 

D 3 duic - 

îoo.dans Daniel, & les 67 . autres dans Efdras. Cela, 

& un feul verfet qui fe trouve dans Jeremie , eft toutL 
le Chaldéen de l’Original de la Bible. 

00 SIMON , Hifi. Crit. du V. T. 1 1. 18 . 

Cp) DION CASS, XLlX.p. 405. 
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duit h Judée ; & placé Herode fur le Trône 8c 
dans une entière pofleflion du Pais. Antoine ne 
lui pardonna pas ; & le traita comme il avoit traité 
Ventidius. A peine avoit* il le pie dans fa Pro- 
vince , ( 9 ) qu’il lui ôta fon Gouvernement , 8 ç 
le donna à Plancus qui avoit alors celui d’Aûe, qui 
fut donné à C. Furnius, C’eft ce qui arrive fort 
fouvent à ceux qui commandent fous le? autres , 
dans les emplois Civils & Militaires. On fe perd 
fouvent a u (Ti infailliblement par les trop grands 
fervices qu’on leur rend, que par trop peu de mérite. 
Quand Orodes Roi des Parthes fuc un peu reve- 
nu de l’accablement où l’avoit jetté l’affli&ion de 
Ja perte de fon cher fils Pacore, (r ) il fe trouva 
bien embarrafle pour le choix de fon Succeifeur 
entre fes autres enfans. Il en avoit trente de dif- 
ferentes femmes » donc chacune le follicitoit en 
faveur dufien» &fe fervoit du crédit qu’elle avoit 
fur un efprit affoibli par l’âge & par la douleur. 
Enfin il fe détermina pourrant à fuivre l’ordre de 
la naiflance , & nomma Phraates l’aîné de tous , ÔC 
en même temps le plus vicieux ; (/) qui ne fut pas 
plûtôt revêtu de l’Autorité Royale qu’il fe montra 
tel qu’il écoit. 

La première çhofe qu’il fit fut de faire mourir 
tous fes freres , venus du mariage de fon Pere 
avec une fille d’Antiochus Eufebes Roi de Syrie* 
& cela uniquement parce que leur Mere étoit 

de 

*(q) APP1AN. de B. Civ,V, 

(r) JUSTIN. XLU. 4 . 

(s) JUSTIN, ibid. DION. CASS. XUX.p,4Q$» 
' (t) PLUT, in CrflJJo cirça jim ta % 
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de meilleure maifon que la fienne, & qu’ils a- 
voient plus de mérite que lui. Le Pere qui vivoic 
encore» n’ayant pas pu s’empêcher d'en témoignes 
un grand déplaifit » ce fils dénaturé le fit mouric 
lui- même. D’abord (?_) il eflaya le poifon, Sc f 

lui fît boire de la Ciguë. Mais bien loin de 
. le tuer, elle le guéri* de Ton hydropifie, qu’ello 
emporta par un grand devoyement, Ce tùalheu- 
reux le fir étouffer dans fon lit , quand il vit que 
le poifon avoir manqué fon coup ; & auffi - tôc 
après (#) il acheva le refte de fes frere * } & con- 
tinua fa cruauté , qu’il tourna contre la Noblefle 
auffi bien que contre fes autres Sujets: enfin il fe 
rendit l’horreur dç tout le monde , & pour achever» 

( ’yvj de peur qu'on ne le dépofât& qu’on ne mît 
fur le Trône un grand fils qu’il avoit , il le fit auffi 
mourir. Tant de cruauté? & d’abominations fi- 
rent quitter le Pais à quantité de gens de la prèmie* 
re qualité. Pluficurs fe réfugièrent en Syrie» 
où ils fe mirent fous la protection d’Antoine, (oc) 
Monéfes fut le plus çonfiderable , qui gagna fi 
bien la confiance d’Antoine, qu’il l’engagea à en- 
treprendre la guerre de Parthe, qui fut commen- 
cée l’année d’apres celle-ci. 

Après la mort d’Antigone» (y) Herode fit Ana- 
nelus Souverain Sacrificateur. C’étoit un Prêtre 
peu connu, quidemeuroit parmi les Juifs enBa- 
bylonie , où fa famille avoit toujours refté de- 
. • \ D 4 épuis 

(u) JUSTIN, ibid. 

(vv) JUSTIN.XLll.f* 

(x) PLUT. </m«/ 0«.D1ON.G ASS, XLlX,p« 4 o<f. 

(y) JOSEPH, Am, XV, 2 . 8» 
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puis la Captivité. Mais (\) il étoit pourtant de 
ia Maifon Pontificale, & connu d’Herode, qui l’en- 
voya chercher & le revêtit de cette Dignité, non 
pas pour aucun mérite qu’il eût trouvé en lui * mais 
uniquement afin d’y avoir un homme fans appui» 
& fa créature ; qui par conféquent ne feroit pas 
vraiTemblabletnent en état de s’oppofer à fon Au- 
torité Royale. 

Hyrcan cependant, qui étoit prifonnier àSeleu- 
cie en Babylonie , y demeura dans cet état jufques 
à l’avenement dePhraates à la Couronne, Ce Prin- 
ce fi cruel envers fes proches & fes Sujets , eut pour 
lui de la bonté & de la générofité. Ça) Dès qu’il 
fut informé de la qualité de fon Prifonnier, il or- 
donna qu’on lui ôrât fes chaînes ; &lui permit de 
voir en toute liberté les Juifs du Pais, qui le regar- 
dèrent comme leur Roi & leur Souverain Sacrifica- 
teur :de forte qu’il fe trouva avoir en quelque ma- 
nière un nouveau Royaume auffi ample & guéres 
moins abfolu que celui qu’il avoit perdu à Jerufa- 
lem. Car les Juifs qui avoient fait des établifle- 
ments en Babylonie , en Affyrie , & dans les autres 
Pais au-delà de l'Euphrate, qui étoienr alors de la 
dépendance de l’Empire des Parthes » faifoientbien 
un nombre auffi confiderable que ceux qui éroienc 
en Judée. Us le refpeftoient tous comme leur Roi ; 
fclui faifoient une penfion qui fuffifoitpour foute- 
nir l’éclat de ce rang: de forte qu’il y jouîffoit de 
toutes fortes d’honneurs , delà tranquilité, & de 
l’abondance. Ce- 

(z) Tous les Defcendans d’Aaron étoient égale- 
ment capables de la Sou veraineSacrificature, pourvu 
qu’ils enflent d’ailleurs les qualités requifes. 
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Cependant) quand il aprit quHerode etoit fait 
Roi de Judée) l’amour delà Patrie lui fit oublier 
tous ces avantages, & il n’y eut pas moyen de le 
retenir. Comme il lui avoit fauve la vie, quand 
on lui fit fon procès pour la mort d’Ezechias, & que 
c’étoit lui qui avoit jette les fondemens de fa for- 
tune j il s’attendoit de trouver en lui la reconnoif- 
fance qu’il avoit méritée ; & des bontez proportion- 
nées aux obligations qu’on lui avoit. 11 réfolut 
làdefTusde s’aller mettre fous fa protettion à Jerufa- 
lem ; & Herode le fouhaitoit pour le moins autant 
que lui j mais ce n’étoitpas par envie qu’il eûr de 
lui marquer fareconnoilïance. Ilapprehendoit que 
quelque révolution ne remît Hyrcan fur le Trône; 
éc ne fouhaitoit de l’avoir que pour s’en défaire à 
la première occafion. Non feulement il l’invita à 
revenir, & l’en preffa extrêmement 5 lui fit mille 
belles promeifes pour l’y engager ; mais il envoya 
exprès une Ambaflade àPhraates pour lui obtenir 
)a permiflïon de fortir de fes Etats, Il réuflit auprès 
de l’un & de l’autre ; & l’infortuné Hyrcan dans 
l’âge avancé où il étoit, contre l’avis de tous fes a- 
mis, quitta fa douce retraite, & revint à Jerufalcm. 
Herode l’y reçut avec toutes les marques de refpeéfc 
poftîbles; & continua pendant quelque temps à le 
bien traiter: mais enfuite il trouva un prétexte 
pour le faire mourir , que l’on verra dans la fuite. 

Une expédition que (b) fit P. Canidius, un 
des Lieutenants de M. Antoine contre les Ar- 
' D ç meniens, 

(a) JOSEPH. Antt.XV . 2. 

Cb} DION CAS S. XLIX. p. 4 oé, PLUT, in An- 
tonio, STRABO XI-p. 501, 

<1 

Or 
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mcniens, leslberiens, 6c les Albaniens , qui port* 
fes armes vittorieufes jufques au moue Cauçafe, 
donna une grande réputation à Antoine, 6c ren- 
dit fon nom terrible à toutes çes Nations. Ü en, 
fut fi enflé, qu’il s’imagina qu’il auroit le mê< 
me fuccès contre les Partîtes ; 6c (c) refolut d’ou- 
vrir enfin concr’eux la guerre qu’il méditoit depuis, 

0 long temps, 6c qu'on fouhaicoic avec tant de 
paflion à Rome > pour tirer vangeance de la dé- 
faite de Craflus à Carres, où il étoit péri un fi grand 
nombre de Romains. Il faifoit déjà pour cela bien 
des préparatifs , (d) auxquels Moné/çs. lut fervit 
beaucoup , car il fuivoit en tout le plan que lui 
donnoit cet illufire mécontent; à qui, pour le 
mieux engager dans fes interets, il accorda pour 
fon entretien le. revenu de trois grandes Villes, , 
comme Xerxès avoir fait à l’égard deThemifto,- 
cle; & lui promit s’il pou voit faire la Conquête 
deUParthe, de l’en faire Roi. 

Mais au milieu de ces préparatifs, il arriva une 
Ambaflade de la part de Phraates , qui venait invi- 
ter Monéfes à retourner dans fa Patrie, Les Par- 
tîtes murmuroienc de voir qu’on laiflât un fi grand 
homme hors de fon Pais, 6c Phraates lui- même 
fentoit quel avantage il donnoit fur lui à fes en- 
nemis, en leur laiflant un homme donc les fages 
avis , 6c la connoiflance parfaite qu’il avoit du Pais, j 
leur pouvoienc être fi utiles pour une invafion. 

Ces raifons avoient déterminé le Roi à le rappeller ; 

& on lui fit de fi bonnes conditions qu’il réfolut 
de les accepter, An- 

(c) DION. CASS. 6c PLUT. ib. JUST, XLll. 

(dj DION, CASS, 6c PLUT, ibid. 
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Antoine en eut une douleur mortelle. Quoi 
qu’il fe vît encore martre de fa perfonne , il ne vou- 
lut pas le faire mourir, de peur de foulever contres 
lui tous les Parthes qui s’étoient réfugiés auprès d$ 
lui. U confentit meme à ion retour, & pour tire* 
le meilleur parti de ce contre- temps, il envoya a« 
vec lui des Ambafladeurs pour entrer en Negotia*. 
tion avec Phraates, & l’amufer par un comment 
cernent de Traité de paix j dansledeffein de le fur- 
prendre, après lui avoir ôté par là la penfée qu’il 
fongeàt à lui faire la guerre. Maiscetterufenelui 
réulTit pas. Car quand il voulut paflerrEuphrat* 
pour entrer dans le Pais des Pàrthes par le plus court 
chemin, (e) il trouva les partages fi bien gardesde 
l’autre côté de ce fleuve , qu’il ne jugea pas à pro- 
pos de mener fon armée par là. U prit fur la gau- 
che,- pafialeTautus; & entra en Arménie dans k 
defiein de foumettre premièrement la Medie , & at- 
taquer après les Parthes par là.Ce fut Artabazes Roi 
d’ Arménie qui lui fit l’ouverture de ce projet, 8ç 
qui l’y attira par fes follicirations. Il avoir eu un 
démêlé avec Artavafdes Roi de Médiej & ce fut 
pour fe vanger de lui, qu’il attira Antoine de ce 
çôté-là. Antoine y donna les mains, quand il vit 
les difficultez qu’il y avoir au premier deflein qu’il 
avoir eu de paffer l’Euphrate. Et en effet, fi Ar- 
tabazes l’a voit fervi fidèlement, le projet étoit fore 
bien entendu , &; auroit [immanquablement réuflu 
Mais (/) au lieu de mener Antoine par le droit che- 
min, de de lui faire faire cinq cent milles qu’il y 

avoic 

(e) DION CA SS. XL 1 X. p. 407, 

(f) STRA 80 X 1 , p. 524» 
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avoit du Zeugma fur l’Euphrate , où il avoit voulu 
palier ce fleuve , jufques à l’Araxe , Riviere qui fé- 
pare l’Armenie & la Medie; il lui en lie faire pour 
le moins le double , fur des montagnes , & par de 
très-mauvais chemins j avant que d’arriver fur la 
frontière de 1 a Médie, où fe dévoient commencer les 
operations de cette guerre. Il haraffa fi fort par là 
fes troupes, & lui lit perdre tant de temps j que U 
faifon fe trouva trop avancée pour executer ce qu’on 
8*étoit propofé de faire. » 

Cependant, (g) pour faire toute la diligence pofli- 
ble , & pouvoir retourner encore pafler l’hiver avec 
Cléopâtre, Antoine prit les devans, fans attendre 
le gros bagage, où il y avoit entr’autres machines, 
300. Fourgons chargez de Beliers pour les Sièges ; & 
laiflaStatien avec dix-mille hommes pour lui fervir 
de convoi. Il lit faire de li grandes marches au Camp 
Volant qu’il emmena, qu’ils furent bien- tôt 
à $00. milles de l’Araxe devant Praâfpa, autrement 
Phraâca, la Capitale de Médie, (/) U en forma aufll- 
tôt le Siège 5 Mais comme la Place étoit forte , il ne 
fut pas long- temps à s’appercevoirde la faute qu’il 
avoir faite , de laifler derrière lui fes machines, faute 
defquelles il ne pouvoit rien faire. Audi l’armée en- 
nemie , qui étoit compofée de Parthes & de Médes, 
quand elle vit qu’il fe confumoit ainlî fans avancer 
fes affaires , ne s’amufa pas à fonger à lui faire lever 
le Siège , ni même à l’incommoder dans fes lignes ; 

mais 

OO PI-UT. in Anton, 

("h) STRABO XI. p. f2 J. 11 nomme dans cet 
endroit cette Ville Fera: &-dit qu’elle étoit à 24000. 
brades de l’Araxe ; c’efl-à-dire à joo, milles. 
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mais elle paflaàcôté, &s‘en alla attendre Statien 
au pafTage. Elle le furprit effectivement, tua ce Gé- 
néral avec Tes dix- mille hommes , à la referve do 
quelques- uns à qui on fît quartier à la fin du carna- 
ge & prit toutes les machines & le gros bagage. Ce 
fut une perte irrepable pour Antoine j & la fécondé 
faute qui fit échouer abfolument les projets de foa 
expédition, (kj 11 s’étoit pourtant mis en marche* 
dès qu’il aprit le danger où fe trouvoit Statien : mais 
il arriva trop tard 11 le trouva mort avec fes gens 
fur le Champ de bataille. 

„ Ne voyant point d’ennemi, il crut qu’ils avoienç 
pris la fuite de peur de fon armée & cette penfée 
dont il fe flatta lui fit reprendre le deffein du fiège de 
Praafpa. 11 y retourna ; mais il y réuflit aufli mil 
qu'il avoit fait dans tout le refle de cette guerre» 
L’ennemi , qui s'approcha de lui , le haraffoit con- 
tinuellement ; & fur tout quand il envoyoit au fou- 
rage. S’il n’y envoioit que de petits partis , on les 
enlevoit ordinairement au retour: Et s’il faifoic 
pour cela de gros détachemens, les afliègez faifoienC 
des forties , où on lui tuoit toujours de Ton monde. 

Il crut raccommoder tout en attirant l’armée des 
Parthes à un combat, & en effet cela lui réuflit jufqu’à 
deux fois. Mais il n>en fut pas beaucoup mieux; cac 
quoi qu'il enfonçât lesEfcadrons encmis,& les rom- 
pît tout à fait; laCavaleriePar the fuy oit avec tant de 

vîtefTe 

> i , 

(ij PLUT, in Anton. STRABO ibid. DIQN 
CASS. XLIX. p.407. 

(i k ) PLUT, & DION CASS, ibid, 
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vîtefle, quelle ne fouffroic prefque point dans Ci 
déroute; jufques là qu’à la dernière aftton, lorfq’ 
Antoine croioit avoir remporté une vi&oire com- 
plexe, & qu'il les pourfuivoit à outrance , il Ce 
trouva au bout du compte que l'ennemi n'avoic eu 
que quatre-vingts hommes tuez, & trente de pris. 
Cependant il s’obftina à continuer le fiége , jufques 
à ce qu’enfin ayant confumé toutes les provifions 
du Pais , il fe trouva obligé de fe retirer, 

La retraite qu’il fallut faire en Pais ennemi , &: 
toûjours côtoyé par une armée, pendant (/) 30c* 
milles de marches, qu’on a (w) vu qu’iïyavoit 
jufques à la frontière, fut très- incommode & fou* 
vent dangereufe. («) U eut le bonheur de rencon- 
trer un guide du Pais des Mardes , qui tft fur la 
frontière de l’Armenie & de la Médie, qui connoi£ 
foit fort bien le Pais, & qui le fervit fort fidele* 
ment. L’armée (0) des Parthes le fuivit jufqu’aux 
bords de l’Araxe. Elle n’avoit manqué aucune oc- 
cafion de le haraffer ; ( p ) Scfavoit attaqué jufqu'â 
dix- huit fois en corps; & quoi qu’il les eût toû- 
jours repouflez , il y avoit pourtant toûjours perdu 
plus de monde qu’eux } parce que dès qu’ils fe voy- 
oient preffez , comme ils n’avoient que de la Ca- 
valerie, leur retraite ou leur fuite étoit fi prompte 
qu’ils ne fouffroient point. Il (q) penfa périr trois 
fois dans des embufcades qu’on lui àvoit dreifées» 

\ où 

(l) LlVlItyir.CXXX. 

(m) STRABO XI» p. 52 J. 

fn) PLUT, in / Inton . 

(o) PLUT. ibid. DfON CASS. XLIX. 

(p) PLUT, ibid » 
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tDil il feroit tombé immanquablement fans les avis 
qui lui en vinrent de la part des ennemis mêmes. 
,-Rlonéfes le fît deux fois pour reconnoîcre les bontez 
qu'il avoir reçpës de lui pendant fon exil 5 & l’au- 
tre fois cet avis lui fut apporté par un vieux Soldat 
Romain, pris par lesParthes à la défaite de CralTus» 
& qui avoir toûjours demeuré depuis parmi eux. i 

Antoine avoit fait des fautes prefque dans tout 
le coûts de cette guerre ; mais dans cette retraite il 
ïie fit pas la moindre faufife démarche. 11 lacon- 
duifit avec toute l’habileté, l'attention» & le fuc- 
cès poffibles : Et au bout de vingt fept jours de mar- 
che , il remit fon armée en Arménie ; mais elle étoic 
bien diminuée. Car dans la revuë qu'il en fit après 
avoir tepalfé l’Araxe, il fe trouva qu’il avoit perdu 
dans cette expédition Vingt mille hommes d'infan- 
terie » & quatre mille de Cavalerie , dont* il étoît 
bien plus mort de fatigue que par l'épée de l'enne- 
toi. il en perdit encore beaucoup en Arménie, quoi 
que ce ne fût pas un Pais ennemi > & que par con* 
féquent ils n'eufîent plus aucunes hoftilitezà efluy- 
fer dans leur paiTage; mais l'hiver éroit fi avancé» 
& le Pais fi couvert de neiges , qu’il y périt encore 
quelques milliers de Soldats ; de force qu’à fon re- 
tour à Antioche» (r) Florus allure qu’il n’avoit 
pas ramené la troifième partie des gens qü'il a- 
voit menez à cette expédition» Cependant il eut 

la 

(q) PLUT & DION CASS. ibid. 

(r) FLOR. IV. , o. VELLE 1 US PATERCÜLUS 
dit qu'il perdit le quart de Tes Soldats; & le tiers des 
valets, des vivandiers» & des autres qui fuivoient 
l’armée * R 8 *.. 
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la vanité de prétendre qu’il revenait victorieux ; S C 
n’eut point honte de (c faire rendre les honneurs 
ordinaires après les vi&oires. 11 eft vrai qu'il n’a- 
voit pas été battu , comme Crallus : & qu’il en re- 
vint même à la tête d’une armée; fie fans défaite 
ignominieufe pour le nom Romain i comme avoit 
été celle de Crallus. Mais pour la perte réelle, elle 
fe trouvera plus grande dans cette dernière expé- 
dition d’Antoine que dans celle de Crallus. A l’af- 
faire de Carres (j) il y eut xx. mille Romains tuer 
avec le Général fie mille faits prifonniers. Dans 
cette compagne d’Antoine , il en périt bien davan- 
tage.Fiorus en fait monter le nombre à près du dou- 
ble 5 car félon cet Hillorien , Antoine avoit (/) cent 
mille hommes en la commençant ; fie Vil n’en re- 
vint que le tiers, comme il le dit , en voilà plus de 
foixante mille de perdus dans cette malheureufe en- 
creprife. 

Si Artabazes n’eût pas retiré les (#) feize mille 
hommes de Cavalerie , qu’il avoit en entrant en 
Médie avec Antoine , on auroic pu tirer quelque 
avantage du défordre où fe trouvèrent plufieurs fois 
les Parthes quand on les repouflbit : Mais ce perfide, 
quil’avoit engagé dans cette guerre, fut le premier 
à déferter. Car (w)dcs qu’il vit Stacien défait fie 
tué ; il fe retira dans fes Etats ; fi c regarda les Ro- 
mains comme des gens perdus fans refiource; fi c 
fit en cela une lâcheté qui devoir naturellement 

être 

(s) PLUT, in CraJJb. 

Çt) PLUT, in Anton. 

* OOPLUT.ibid. 

(vvj DION CASS.XLIX. p. 4.07, PLUT. ibid. 
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, être caufe de leur ruine, Antoine s’en vangea dans 
Ha fuite dune manière bien éclatante & bien com- 
piette. 

Mais la véritable caufe de tous les malheur? de 
cette guerre , & des auci es entrepri fes que fit cet U- 
jluftre Romain, depuis qu’il eut entre les mains le 
‘Commandement de l’Orient, Fut fa folle amour 
.pourfon impudique Reine d Egypte. Afon dernier 
retour d’Italie en Syrie , il (x) la fit venir aufli-tôt, 
malgré les remontrances de tous fes amis. Cette 
. méchante femme (y) lui fit commettre mille inju- 
stices & mille crimes, pour aflouvir loti avarice. 
Jl fit mourir plufieurs perfonnes de qualité de Syrie, 
pour lui donner leur bien. Elle fit condamner en- 
tr’autres Lyfanias fils de Ptolomée Mennée, Prince 
de Chalcis& d’iturée, fur une f au fj e accufation 

. d’une intelligence criminelle avec les Parthes : & f« 
fit donner la confifcation de fes Etats. Sa préfen- 
ce empêcha auffi beaucoup les préparatifs de U 
, guerre, & retarda le départ d’Antoine j (*) car 
, il ne pouvoir la quitter 5 & ce fut la feule raifon qui 
fit qu’il entra fi tard en campagne ; & n’arriva ea 
Arménie , que quand la faifon fc trouva trop avan— 

/ cée pour rien faire de coofiderable , quand même 
il ne lui fût pas arrivé d'accident. Enfin, quoi qu’eu 
fc mettant à la tête des troupes , il eût renvoyé 
. cette femme dans fes Etats , fon entêtement pouç . 
die étoit fi violent , qu’il précipita tout pouc 

(x) PLUT. ibid. ' Ic - 

(y) JOSEPH.^*». XV 4. cSr^S.y.i.îg. ' < 

( 2 ) JOSEPH, ^ Int XV, 4. DJON CASi. XLlX. p, 4, r . 

(a) PLUT. ln, 4 tueni«. 
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retourner proprement auprès d’elle.- & ce fut cette 
précipitation qui fie échouer toute l’entreprife, & 
qui caufa tous les malheurs & toutes les pertes qui 
lui arrivèrent. 

Une grande partie de Tété fe trouvant écoulée, 
quand il arriva fur les bords de l’Araxe , au lieu de 
la paifer fi tard, il devoit mettre fer troupes en 
quartier d’hiver en Arménie. Elles avoient befoin 
de rafraîchifiement après les rudes marches qu’il 
leur avoir fait faire de la Syrie jufques-là. En les y 
laifîant repofer pendant les rigueurs de l’hiver , il 
auroit été en état d’entrer de bonne heure en cam- 
pagne l’année fuivante ; & vrai- fcmblablement il 
y auroit réuffi tout autrement , en ayant tout le 
temps qu’il falloit pour executer fes defTeins. C’é- 
toitf ns doute le meilleur parti qu’il eût à prendre; 
& on le lui confeilla. Mais la grande envie qu’il 
«voit de retourner auprès decette méchante femme, 
ne lui permit pas d ecouter un fi fage confeil. U 
s’engagea dans des operations de guerre, dans un 
Pais froid, à l’approche de l’hiver : laiifa avec un 
convoi Ton gros bagage &fes machines deguerre, 
qui ne pouvoient pas le fui vre avec la rapidité qui 
lentraînoit: entreprit le fiège de Phraata, fans 
quoique ce fort pour la battre : laifla battre fon con- \ 
voi & perdre toutes fes machines, avec dix mille 
hommes, par le même aveuglement que lui caufâ 
la pafiîon qui lui faifoit tout précipitera Enfin 
quand il vit tome fon entreprife avortée; & qu’il 
avoit eu le bonheur de ramener encore quelques 
‘ ' N troupes 

(b) PLUT, in^fnttnfa. 

(s) £/»«. L1YU Oüüt t PLUX.ibkl. 
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troupes en Arménie ; au lieu de les y mettre en quar- 
tier d’hiver après tant de fatigues , au cœur de l’hi- 
ver (b~) fa palTion brutale pour cette débauenée a. 
vec qui il vouloit palier le relie de l’hiver les lui fie 
emmener en Syrie, & traverfer un Pais demonta- 
, gnes tout couvert de neige , ^ù il perdit encore (c) 
huit-mille hommes , que la rigeur de la faifon & 
cette folle marche lui tuèrent j & acheva ainfi la rui- 
ne de cette belle armée avec laquelle il avoir entre- 
pris Ton expédition. 

Pendant que tout ceci fe palïbit en Orient , il 
arriva en Occident une grande révolution. Sextus 
Pompeius fut chalïe de Sicile , & Lepidus dépofé 
du Triumvirat. Oftavi«n& ce dernier (<f)avoienc 
conduit de concert la guerre contre Sexrus: &l’a- 
. voient faite avec tant de fuccès , qu’ils l’avoient en- 
tièrement battu par mer & par terre ; & lui avoient' 
tout enlevé , excepté fept Vaifleaux , fur Iefquels 
il fe fauva en Afie. Lepidus, naturellement vain, 
«attribuoit tout l’honneur de cette Victoire ; & pré- 
tendoit la Sicile entière , qu’il regardoir comme fa 
Conquête. Mais Oélavien lui débaucha toute fon 
armée; &le réchiifit par là à la néceiïité de lui de- 
mander la vie ; « de fe contenter de la palier com- 
me fimple particulier à Circées , petite Ville rnariti- 
. * me du Pais des Latins où il fut relégué. Le hazard 
fewl l’avoit porté au Triumvirat, où il fe trouvoic 
. un des trois Gouverneurs abfoluts de l'Empire Ro* 
main. Car il n’avoic ni mérite, ni fagefle, ni 

E 2 valeur* 

(A DION CASS. XLIX. APPlAN. it ». Civ. v. LIVIl Epit. 
CXXIa SUET, in OHav, c. 1 $, &S4- OR.OSIUS VI. lt. 
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valeur> nia&ivité. Audi, après fachute, il n'en 
fut plus parlé } & on lui laifla finir fa vie dans l'ob- 
fcurité & dans le mépris. 

L’Empire entier fe trouva donc alors partagé en- 
tre Antoine &Oélavien. Le premier avoir tout 
l’Orient , à commencer aux frontières de l’illyrie 
& à la Mer Adriatique : & le fécond tout le refte. U 
eft très- remarquable , qu’O&avien n’ avoir que 
vingt huit ans quand toute cette puifTance fe trouva 
entre fe s mains : qu’il l’aquit uniquement par fou 
habileté & par fa bonne conduite: & qu’il gouver- 
na l’Empire toute fa vie avec la n ême fagefle qui le 
luiavoit fait obtenir; &cela pendant le cours d’un 
régné très-long & très heureux. 

Dès qu’Antoine fut de retour en Syrie , (?) il fe 
retira a Leucocome, Château de Phénicie entre Si- 
don & Beryte } où il manda à Cléopâtre de fe ren- 
dre. Il l'y attendit avec la dernière impatience ; 
*' &, pour s’amufer en attendant, ce ne furent que 

f arties de la plaifir&de débauche, pour s’ôter de 
efprit le chagrin que lui auroient donné les refle- 
xions qu’il eût faites fur les malheurs de Ton expédi- 
tion, & n’y laifierent de place qu’à la folle pafTion 
qu’il a voit pour cette débauchée. Elle aporta dequoi 
habiller fes troupes ; & on donna les habits , & une 
fomme d’argent confiderable aux Soldats , au nom 
deCleopatre. Pour les habits, c’étoitelle effefti- 
vementqui les donnoit; mais pour l’argent ce fut 
Antoine ; quoi que par galanterie il lui fit aufTi hon- 
neur 

(e) PLUT, in <^fnteni » 4 
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neurdc ce préfent qu’il fàifoit à l’armée. Aufli tôt 
apres: il s’en alla avec elle en Egypte , où ils parte- 
rent le relie de l’hiver dans les plailirs à leur ordi- 
naire. 

La Çf) Charge de Souverain Sacrificateur, don- 
née par Herode à Ananelus , & refufée à Ariftobule 
fils d’Alexandre , à qui elle écoit due naturellement 
par droit de fucceflîon , caufa de grands troubles 
dans la famille d’ Herode. Alexandra, mere du 
prétendant . étoit outrée de cette préférence qu’el- 
le regardoit comme une injuftice criante faite à fa 
mai fon. Mariamne fafœur, femme d’Herode, qu’il 
aimoit tendrement, ne celfoit de le folliciter , en 
faveur de fon frere. Mais Alexandra lui fufcitoi^ 
des embarras bien plus confiderables , & qui pou- 
voient avoir des fuites bien terribles pour lui. Elle 
en écrivit à Cléopâtre: &elle commençoit à faire 
agir auprès d'Antoine un nommé Deliius, quiavoit 
beaucoup de crédit fur fon efprit. Enfin elles firent 
tant qu’Herode fe trouva obligé, pour avoir la paix, 
& pour éviter le danger qu’il couroit , de faire ce 
que ces deux Dames fouhairoient avec tant d’ar- 
deur. 11 dépofa Ananelus, & mit à fa place Arifto- 
bule , qui n’avoit alors que dix- feptans. Par là 
il rétablit la paix dans fa famille ; fit une aflion fort 
agréable au Peuple; & diflipa l’orage donc il écoit 
menacé du côté d’Antoine. 

Mais l’humeur remuante d’ Alexandra ne 
laiffa pas durer long - temps ce calme. Cette 
femme altière & habile , qui favoic fort bien, 
que fon fils avoic autant de droit à la Cou- 

E i ' ronne 
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ronne qu’à la Tiare Pontificale, fuportoit avec au- 
tant d’impatience de le voir privé de l’une que de 
Jui voir refufer l’autre. De Ton côté, il étoit pe. 
tit -fils (^)d’Hyrcan ; & de celui de Ton pere Alexan- 
dre , il letoit d’Ariftobule. Les droits des deux 
freres fe trouvant donc réunis dans fa per tonne, il 
avoir des prétentions bien fondées , non feulement 
fur le Pontificat, qui lui apartenoit par droit de 
fucceilion en ligne mafculine, mais fur la Cou- 
ronne. Audi Alexandra, qui vit que fes intri- 
gues «voient réulïi pour l'une de ces chofes ; (fi) 
fe mit a les employer encore pour l’autre: & s’a- 
drelfa à Cleopatre pour mettre Antoine dans fes in- 
térêts. 

Mais Herode eut le vent de ces menées, 8c fe 
douta bien quel en étoit lefujet: &auflitôt il lui 
donna le Palais pour prifon j & mit des efpions au- 
tour d’elle, qui la fervirent fibien, qu’elle ne fai- 
foir pas une démarche qui lui échapât. Indignée 
de ce traitement, elle forma le defîein de fe fauver 
avec (on fils & d’aller trouver Cléopâtre quil’avoit 
invitée à la venir voir. Elle fit tenir prêt un Vailfeau 
dans un port du voifinage ; & elle avoit réfolu de 
fe faire emporter du Palais elle & fon fils, chacun 
dans unCercueuil. Herode averti de tout, leslaif- 
fa faire ; & les fit arrêter enfuite fur la route & ra- 
mener. Il n’ofa pas , à caufe de Cléopâtre , témoi- » 
gner tout fon reiTentimcnc ; & pour fe faire honneur 
d’une chofequcla néceflité de fes affaires ex igeoit 

de 

fg) Hyrcan & Ariftofeule éroicnt fils d’Alexandre Iannée. 
Alexandra étoit fille unique dHyrcan j Sc Alexandre fon ma- 
ry étoit fils d'Ariftobule, De ce mariage étoient venus Ma* 

riamoe 
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île lui ; il pardnona à l’un & à l’autre ce qu'il n’o- 
foic punir: bien refolu pourtant de fe défaire du 
jeune homme à la première occafion qui fe prefen- 
teroit de le faire impunément. 

C’étoit l’Héritier légitimé de la Couronne qu’il 
avoit ufurpée par la faveur des Romains. Les a- 
grémens de fa perfonne & l’éclat de fa beauté lui 
faifoient tout craindre » H jamais il étoit vu d’An- 
toine & de Cléopâtre, dont il connoiiloit le pen- 
chant prodigieux à l’amour. 11 remarquoit outre 
cela que ce jeune homme commençoit à fe faire ai- 
mer du Peuple ; & que par les agrémens de fa per- 
fonne , & par leur attachement pour la Maifon des 
Afmonéens dont il étoit le feul rejetton mâle , il 
deviendrait bien-tôt leur Idole. 11 en vit même 
une marque bien (ignalée , (J) lorfqu’à la Fête des 
Tabernacles Ariftobule parut aux yeux du Public 
pour faire les fonctions de fa Charge avec l'éclat que 
fes robes Pontificales ajouraient aux charmes de 
perfonne; car tout le monde en fut fi frappé, que 
cette admiration pendant les louanges qu’on lui 
donnoit firent afiez long temps après le fujet de tou- 
tes les converfations. Le Tyran en conçut une fi 
forte jaloufie , qu’il ne put plus le fupporter. 

Dès que la Fête fut palfée , il le fit noyer à Jerico. 

Il y étoit allé avec Herode à un regai qu’on leur 
avoit préparé. Après le repas plufieurs perfonnes 
de la fuite, d’Herode bien inftruits par lui de es 
qu’ils «Voient à faite fe mirent à fe baigner dans 

E 4 . un 
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riamne femme d’Herode & Ariftobule le Souverain Sacrifies, 
teur. ^ r 
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un étang , & engagèrent Ariftobule à être de la pâr- 
tie. Il n’y fut pas plûtôt entré qu’ils le plongèrent 
& le tinrent H long temps fous l’eau , qu’ils le firent 
enfin étouffer. On fit paffer cela pour un accident 
arrivé entre de jeunes gens qui badinoient; on ré- 
pandit le bruit de fa mort comme un pur effet du 
liazard: & Herode fur tout prit toutes les précau- 
tions imaginables poar empêcher qu’on ne crût qu’il 
y avoir eu du deffein. Il parut extrêmement aifii- 
gé de fa mort , verfa beaucoup de larmes , & don- 
na toutes les autres marques extérieures d’une vé- 
ritable douleur. Enfin il lui fit faire des funérailles 
magnifiques. Mais le Public démêla bien fon hy- 
pocrifîe , & en eut horreur : Sur tout Alexandra, 
qui fut inconfolablede cette perte , & qui en feroit 
morte de douleur , fans l’efperance qu’elle conçue 
d’en tirer une vangeance éclatante. Pour cet effet 
elle mit en oeuvre tout ce dont elle étoit capable ; & 
comme elle avoit un efprit fertile en ces fortes d’ex- 
pedients, elle forma un plan qui mit le meurtrier 
à deux doits de fa perte , comme on le verra dans la 
faîte.' 

Antoine cependant étoit fans rien faire à Alexan- 
drie; & ne s’occupoit que des plaifirs de l’amour 
avec Cléopâtre. Quoi qu’il fe prefentât les occa- 
jfions les plus favorables de tirer uneglorieufe ven- 
geance des affronts qu’avoient reçu les Romains 
fchez lesParthes» & de foumettre entièrement cette 
fière Nation; il les laiffa toutes échaper pour s’aban- 
donner aux plaifirs que cette miferable femme lui 
donnoit. i, . 

Car dès qu’il fut de retour de fon expédition. 


An; jy. âvânt J.C. H ER ODE y% 

le Roi des Parthes & celui des Médes fe'brouil- 
lerent, à l’occafion du parcage du butin qu’ils a- 
voient fait quand ils accablèrent Statien. Les Par- 
thés n'en voulurent faire aucune part aux Médes. 
Cette injuftice irrita fi fort leRoi des Médes. qu'il 
envoya une Ambalfade à Antoine , pour lui offrie 
de l’afïîfter de toutes fes forces contre les Parthes. 
Antoine accepte, charmé de trouver parce moyen 
la Cavalerie . dont il a befoin contre les Parthes 
qui n’ont prefque pas d'autres troupes. 11 lui vient 
en même temps des avis de tous côtez que les affai- 
res des Parthes font dans le dernier défordre > & 
que le Pais eft plein démeutes , de séditions, & de 
foulevemens, quecaufent la Tyrannie & la cruau- 
té de leur Roû Deux conjonctures fi favorables le 
déterminent enfin à venir, par tine nouvelle expé- 
dition effacer la tache de la dernière, il part pour 
la Syrie dans le deffein d’y préparer tout pour cette 
entrepeife. OCtavie écoic déjà à Athènes, & venoic 
l’y trouver. Cléopâtre craignit que , s’ils fe voy- 
oient , Oétavie ne regagnât le cœur de fon mari ; 8c 
qu’elle ne s’en vît elle- même excluë- Pour préve- 
nir ce qu’elle regardoit comme le plus grand des 
malheurs, elle eut recours à tous fes arrifices.Ellefei- 
gnit, dès qu’il fut parti , que l’amour l’avoit jettée 
dans une langueur dangereufe à fa fanté, & que fa 
vie croit menacée, s’il ne revenoit la voir ; puifqu’en- 
fin fon amour étoit fi violent quelle ne pouvoit plus 
vivre fans lui. Antoine, enforcelé par cette feme, re- 
tourna à Alexandrie $ laiffa tomber le projet çon- 

E f certé 
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certé avec Us Médes ; & donna toute cette année 
à Ton amour criminel avec Cléopâtre. En arrivant 
à Alexandrie , il envoya ordre à Oâavie à Athènes, 
de ne pas palier plus avant. Oâavien fur piqué 
de voir traiter ainfi fa fœur. Et voili la première 
cauft de la guerre civile , dontl’ilTuë fut fi funefte 
pour ces deux amans , qu’ils y perdirent tous deux 
la vie. 

Cette année mit fin à laFââion de Pompée , & 
éteignit fa Famille. Il avoit lailîé deux fils, Cneius, 
& Sextus. Le premier avoit été tué en Efpagne , 
après la bataille de Munda. Sextus le cadet, qui fe 
fauva alors, s’étoit foutenu pendant quelque temps 
en faifantlemétier deCorfaire. Mais après la mort 
de Cefar & la bataille de Phtlippes ; ( / ) des débris 
du parti il avoit formé une Flotte de 370 voiles j& 
s’étoit emparé de la Sicile , de la Cor/e & de la Sar- 
daigne. Châtie enfin de là par Oûavien & Lepidus» 
(w) il s’étoit retiré dans l’isle de Lesbos ; & il y fut 
quelque temps chez les Mityleniens, fans être in- 
quiété de perfonne , & fans rien entreprendre aulfi. 
Mais quand il vit l’expedition d’Antoine contre les 
Parthes échouée, il crut avoir une occafion favo- 
rable de rétablir fa fortune. Il pafia dans l’ Afie 
Mineure; y forma une petite armée, avec laquel- 
le il fit des coups de delêfperé : mais rien lui réuflît; 
& il fut pris enfin cette année, par un Général 
d’Antoine , nommé Titius. Sur les premiers avis 
qu’eut Antoine de faprife; il envoya ordre à Ti- 
tius de le faire mourir : un peu après , il fut fâché 

d’avoir 

(1> FtORUS IV. 8. 

(m) APPIAN. aeS.dv.V. DlONCAS» XL1X. 
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d’avoir donné cet ordre , & en envoya uoconrraire,’ 
L’exprès qui portoir ce dernier ordre fit tant de di- 
ligence qu’il arriva le premier. Mais Titius, fans 
égard aux dates de ces deux ordres contraires, exé- 
cuta celui qui lecondamnoitàlamort,' quoi qu’il 
arrivât le dernier ; & ainfi ce malheureux pri/on- 
nier fut la viûime de la malice de cet Officier. A- 
près cela il n’y eut plus de divifion dans l’Empire 
Romain; que celle qui furvint entre O&avien & 
Antoine; & il ne fut plus parlé des partis de Cefar 
ou de Pompée. 

Titius avoit été autrefois attaché à Sextus- Pom- 
peius ; mais, l’ayant quitté lâchement pour fe don- 
ner à Antoine, il craignit , lion lui laifToit la vie, 
qu il ne fe trouvât quelque jour en état de fe van- 
ger de la trahifon qu’il lui avoit faite. Ce fut la 
véritable raifon qui le détermina a le faire exécuter, 
fous pretexte que l’ordre d’Antoine qui arriva le 
dernier étoit effè&ivement le dernier, quoi qu’il 
fût bien le contraire. Cette adion de Titius le ren- 
dit fi odieux au Peuple Romain , qui confervoit 
toujours une grande vénération pour la mémoire de 
Pompée & de l’amour pour fa famille; (n) qu’il ne 
put pas fupporter fa vue au Théâtre ; & quand il 
s’y prefenta l’en chaffa en le fiffiant & en le char- 
geant de maledi&ious , lors- même què c’étoit lui 
qui donnoit les Jeux, & qui faifoit les fraix du di- 
vertiflement. 

Alexandra ( o ) ayant découvert à Cléopâtre l’af- 
faffinat de fon fils, lui fit bien fentir toute la fcelera- 

telle' 

(n) VELLEUS PaTERC. II. * 9 . s 

(o) JOSEPH. XV. 4, 
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telle d’Herode dans cette affaire, quelle entra dans 
tout Ion relTentiment & réfolut de l’appuyer de 
tout fon crédit pour en tirerjvangeance. EU’e ne 
donna point de repos à Antoine qu'il ne lui eût 
promis de juger l'affaire. En allant en Syrie, & elle 
étoit du voyage, Antoine le fomma de venir fe jufti- 
fier devant lui de l’accufation qu’on portoit contre 
lui. Herode, par Tes prefents, & par fon éloquence, 
adoucit fi bien l’efprit d’Antoine, qu’on ne lui put 
rien faire ; quoique Cléopâtre employât tout fon 
crédit contre lui. Antoine, qui démêla que tous les 
mouvemens qu’elle fe donnoit dans cette affaire , 
qu’elle prenoit fi fort à coeur, venoient moins de 
l’envie qu elle avoir d obliger Alexandra, que de cel- 
le de s’enrichir des dépouillesd’Herode, s’il l’eut 
détrôné, & l’eût fait mourir , comme il l’avoit bien 
mérité: Pour contenter l’avarice de cette feme, il lui 
donna la Célé-Syrie , au lieu de la Judée ; 8c par ce 
préfent l’obligea à ceffer fes pourfuites contre Hero- 
de , de l’afiaire de qui elle ne voulout plus le mêler 
après cela ; 8c ainfi elle tomba. 

Herode, en partant pour fe rendre au près d’Antoi- 
ne , (p) avoir laiffé le Gouvernement des affaires , & 
le foin de fa Maifon, à Jofeph fon Oncle ; 8c entr’au- 

* très iuftruftions qu’il lui avoit données , il lui avoit 
expreffément ordonné, fi Antoine lui ôtoitla vie; 

* dès qu’il en recevroit la nouvelle , de faire mourir 
fa femme favorite Mariamne. Ce fut un excès de 
jaloufie 8c d’amour qui lui fit donner un ordre il 
cruel. 11 ne vouloi t pas que perfonne poffedât cet- 
te beauté après lui , & fur tout qu Antoine l’eût. 


(b) JOSEPH. îbid. 
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Car il avoit ouï dire , que fur le fimple bruit de fa 
1 beauté} Antoine avoit témoigné delà paffion pouc 
1 elle; d’oùiiconcluoit, que s'il le vouloir perdre, 

1 Ce /croit afin de la poiTeder tranquillement : de for- 
te que pour lui ôter le fruit de fa mort • & pour fe 
vanger de fon rival , il avoit imaginé cet expédient» 

’Jofeph, Çq) pendant labfence d’He rode, voy oit 
ïouvent Mariamne : tantôt pour affaire ; tantôt 
pour marquer fon refpeft , parce que c’éroit la Rei- 
ne. Dans les converfations qu’il avoir avec cette 
Princeffe, il ne pouvoir s’empêcher de s’étendre 
fouvent fur la grandeur de la paffion que fon mari 
avoit pour elle, & un jour pour la lui prouver, il 
lui dît qu’Herode l’aimoit tant , que ne pouvant vi- 
vre fans elle, il ne vouloit pas même que la mort les 
féparât ; & lui découvrit imprudemment tout le fe- 
cret de fa cômmiffion par rapporta elle. La Mere 
& la Fille en conçurent une égale horreur pour lui ; 

& Alexandra fe mit aufli-tôt à chercher les moyens 
de le prévenir. 

11 fe répandit un bruit fourd dans la Ville, qu’An- 
toine avoit fait mourir Herode. Elle prit auffi- 
tôt cette occa/ïon de s’aller mettre fous la prote- 
âioft d’une Légion Romaine , qui campoit hors 
de la Ville pour la fûreté du Pais, fous le Com- 
mandement d’un nommé Julius. Mais une Let- 
tre d’ Herode qui arriva, diffipa d’abord ce faux 
bruit; & l'obligea à changer de batterie. Car 
on aprit par cette dépêche , non feulement 
qu Herode vivoit , mais qu’il étoit plus en 

favew , 

ta) JOSEPH, ibid. 
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faveur que jamais auprès d'Antoine ; & il revint 
fort peu de temps après. 

En arrivant Salomé fa fœur lui aprit tout ce qui 
s’étoit pafle pendant Ton abfencç,* &glitfadans fon 
efprit des foupçons fur la fidelité de Mariamne , en 
reprefentant que la familiarité qui étoitentfelle& 
Jofeph étoit trop grande» pour n’être pas criminel- 
le. Le deflein de Salomé étoit de faire périr Ma» 
liamne & Jofeph, Quoique celui-ci fût en même 
temps fon Oncle & fon ( r) mari , elle vouloir 
le facrifier pour fe vanger de Mariamne. Cac 
cette Princefle qui fe voyoit belle» & defcen- 
duë d’une Maifon Royale avoit le cœuraufli 
haut que la naiiTance & la beauté le portent ordi- 
nairement; & elle avoit fait fentir plus d’une fois 
à Salomé » qu elle la regardoit comme beaucoup au 
delfous d’elle j & pouffé même la dureté jufqu a lui 
reprocher la bafTeffe de fa naiiTance : reproche 
que celle-çi ne lui avoit jamais pardonné. Audi 
pour fe vanger d’elle, elle forma tant de_deflèins 
qu a la fin elle réudit à la perdre ; & l’accufation 
dont il s’agit fut un des premiers. 

Ces foupçons jetterent d’abord Hcrode dans un 
furieux accès de jaloufîe contre fa femme : cac fa ja- 
loufie étoit proportionne à fon amour j & cet amour 
étoit extrême. Mais quand le premier feu fut paf- 
fé j & qu’il eut examiné Mariamne de fang froid ; 
il vitbien-tôt que cette accufation étoit fans fonde- 
ment & lui demanda pardon de l’avoir foupçon- 
née fi legerement; & pour l’attendrie il lui fit les 

ca« 

(r) La Loi deMoïfe ne défendoit point à un Oncle d’époufer fa 
Nièce j quoi qu’elle défendit à un Ne. eu d'époufer la Tantes 
J’en ai dit la raifon, fous l'an 1*7. 
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carefles & les proteftations les plus fortes , & qui 
marquoient le mieux la grandeur de fori amour* 
C’en eft une belle marque de votre amour» lui dit- 
elle, que l’ordre que vous aviez donné de faire mou- 
rir vôtre innocente femme, fi Antoine vous eût ôté 
la vie à vous-même J En lui entendant prononces 
ces paroles , Herode s’élança d’entre fes bras comme 
un furieux ; & fajaloufie fe ralluma de plus en plus. 
Il ne concevoit pas qu’il fût pofiîble que Jofcph lui 
eût révélé un fecret comme celui-là , s’il n’eût eu a- 
vec elle un commerce criminel. Dans le tranfport 
de fa rage » il mettoit déjà la main fur fon poignarda 
pour lui en percer le fein : mais un retour de ten- 
dreffe l'arrêta tout d’un coup, 8c lui fit tourner tou- 
te fa rage contre Jofepb, & contre Alexandra. Il fie 
mourir Te premier, fans vouloir feulement l’enten- 
dre. il mit l’autre dans les fers» & la fit renfermes 
dans une prifon ; parce qu’il la regardoit comme la 
fource de tous les maux dont il étoit affligé dans 
fon Domeftique. 

Cléopâtre qui a voit fuivi Antoine en Syrie , (j) 

* le perfecutoit toûjours pour fe faire donner de nou- 
velles Provinces. Son avarice étoit aufli infatiable 
que fa débauche. Ellcavoit (/^ déjà obtenu de lui 
toute la Cyrene , laCypre, la Célé Syrie, i’iturée, 
& la Phénicie ; avec une grande pirtie de la Cili- 
cie & de la Crete. Elle a voit («_) encore grande 

i envie 

($) JOSEPH. ^ Intt . XV. 4 . eWr B. J. 1. 1 g, 

(t) PLUT. i. DlON CASS. ibid. 

00 JOSEPH, XV. 4. & d*t , J. I. IJ. & VU. IV 


Digitized by Google 


Eo HISTOIRE DES JUIFS, &c; 

envie d’avoir la Judée, & l’Arabie,* & follicitok 
avec beaucoup d’empreffemenc la more d’Herode & 
de Malchus qui en étoienc Rois , afin de profiter de 
leurs dépouilles. Mais Antoine n’eut pas pour elle 
à cet égard toute la complaifance ordinaire. { Pour 
fe délivrer de fon importunité, il fut pourtant obli- 
gé de démembrer du Royaume de Malchus quel- 
ques morceaux qui étoient du côté de l’Egypte; & 
de celui d’Herode, le Territoire de Jerico, avec 
les Jardins oùcroiffoic le baume , pour les lui don- 
ner. Ces préfents de Terres &c de Provinces entières 
déplailoientbeaucoupauxRomains ; furtout quand 
ilsconfideroientquec’étoitleprix dont il achetoit 
les faveurs infamesde cette débauchée. 

Lorfqu’il partit pour EArmenie, (w) Cléopâtre 
l’accompagna jufquesfurle bord de l’Euphrate. En 
revenant elle pafla par Apamée , & par Damas } & 
vint à Jerufalem où Herode lui fit une réception 
. magnifique. Pendant fon féjour dans cette Ville , 
elle fit femblant d’être amoureufe de lui ,* & fit rou- 
tes les avances les plus découvertes pour l’attirer 
dans une intrigue. Cette effronterie augmenta l’hor- 
reur qu’il avoit pour elle ; & cette horreur fe joi- 
gnant à la haine qu’avoient déjà excité dans fon 
. cœur les mau vais offices qu’elle lui avoit rendus au- 
près d’Antoine, pour lui ravir la Couronne & la vie, 
lui firent prendre la réfolution de fe défaire d’elle, 
pendanr qu'elle étoit en fon pouvoir. Mais fes amis, à 
qui il s’en ouvrit, & qu’il confulta,lui firent compren- 
dre** 

Cvv) JOSEPH, XV. s- - 
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dre, qu’Antoine ne lui pardonneroit jamais; & et 

fut la peur feule qu’il eût du reffentimem de ce Ro- 
main qui l’empêcha d’executer le deflein qu’il 1* 
voit formé. Il continua même à lui donner toute» 
fortes de marques de refpeâ , & à la traiter avec 
la dernière magnificence , pendant tout le féjouc 
qu'elle fit à Jerufalem ; 8c quand elle en partit , il 
àllalüi même l’accompagner jüfqu’à la frontière d6 
fes Etats. Mais , malgré tous ces honneurs qu’il 
lui rendit, appréhendant la malice de cette méchan- 
te femme , l’humeur tèmuante des Juifs , & l’a ver- 
don qu’il favoit qu’ils avoient pour lui, (x) il fit 
fortifier Maflfada, le Château le plus fort de toute 
la Judée, & y mit un Arfenal pour armer dix mille 
hommes ; afin d’avoir en cas de malheur une retrai- 
te alfurée. , 

Antoine cependant étoit en Arménie. H, attira 
Artabafes , qui en étoit Roi , fous couleur d’amitié; 
& dès qu’il l’eût en fon pouvoir , il fe fai fit de (à 
perfonne , & de fes Etats. Ce Prince , il eft vrai* 
la voit abandonné lâchement en Médie , comme ou 
l’a vu ci-deflus. Le relfentiment d’Antoine étoit ju- 
fie fans doute ; d’autant plus que ç’avoit été à fa 
follicitation, 8c à caufe de lui , que cette entreprit 
fe avoit été formée. 11 avoit toûjours eu depuis 1 1 
deflein de s’en vanger : (jy) 8c avoit eflayé plufieuri 
fois pour cèt effet de Pattirer dans le piege. Artaba- 
fes qui favoit bien qu’il ne lui avoit pas donné lieit 
de lui vouloir du bien , fe tenoit fur fes gardes: 8fi 
r F avoit 

(x) JOSEPH. J' B. J. VII. 32. 
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avoit évité jusques*là tous les pièges quon lui *- > 
voit tendus. Mais les chofes étoicnt venues à un 
point qu'il falloit ou l'aller trouver ou rompre ou- 
vertement, &s’expofer aune guerre trop inégale. 
Sur les aiTurances les plus fortes que des promettes 
folemnelles & desfermens facrez peuvent donner, 
il vint au Camp d'Antoine ; (z) mais il n’y fut pas 
plûtôt entré , qué malgré la foi donnée , & les 
engagemens d’honneur où Antoine étoit entré 5 il 
fut arrêté, & chargé déchaînés. 

Les Arméniens outrez de l’indignité de ce procé- 
dé, (a) mirent auflitôt, fur le Trône Artaxias le 
fils aîné du Roi Captif, & marchèrent fous lui, avec 
toutes leurs forces , pour le délivrer ou tirer au 
moins vangeance de cette perfidie. Mais ils furent 
battus ; & Artaxias fe trouva obligé de chercher un 
afyle chez les Parthes, pendant qu’une partie de 
fes Etats fe foumettoit à Antoine , & qu’on em- 
ployoit la force à réduire le relie. On regarda à Ro- 
me comme une aûion infâme, & comme une ta- 
che au nom Romain , l’arrêt de ce Prince allié, con- 
tre la foi donnée: &la conduite d'Antoine à cet 
égard fut fi fort défa prouvée, ( b ) qu’Oftavien dans 
fes harangues au Peuple & au Sénat, en fit une des 
raifons de la guerre qui éclata bien-tôt après cn- 
ti'eux. 

Après cela, (c) Antoine maria un fils qu’il avoit 
tu de Cléopâtre, nomme Alexandre, avec une 

fille 

•• (2) PLUT, in ~ 4 nton. DlONCASS.XLlX.4u. £/>«'». LlVü 
CXXXI. VELLElUS PATER.C. Il g*. OROSlUS VI. i>, JO 
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fille du Roi de Médie; & puis IaiflantJe gros de ^ar- 
mée en Arménie, il retourna avec le reile à Alexan- 
drie. 11 y entra fur un char de triomphe , fit poj 
. ter devant lui le butin qu'il avoit fait en Arménie; 
& mena le Roi Artabafes , fa femme & fes enfans 
avec le relie des prifonniers, comme cela fe prati- 
quait dans les Triomphes à Rome. Mais au lieu 
qu’à Rome la Proceflïon alloit aboutir au fameux 
Temple de Jupiter Capitolin , la fienne fetermina 
à la perlonne de Cléopâtre, qui afiîfe en un lieu pu- 
blic fur un trône dor, placé fur un e'chaffaut cou- 
vert d’argent , & environnée de tout le Peuple , re- 
çut de lui Artabafes & les autres prifonniers qu’An- 
toine lui préfenta enchaînez. On setoit attendu 
qu’ils fc profterneroient tous à fes piez i & on le leus 
avoit commandé. Mais ils n’avoienc pas aflez 
oublié le rang qu’ils avoient tenu dans le monde 
pour s'abailTer jufques-Ià. On les traita fort mal 
datis la fuite à caufe de ce refus. Les Romains 
qui avoient toûjours regardé le Triomphe comme 
attaché à la Ville de Rome, (d) furent fort choquez 
de voir Antoine le transporter ailleurs, parcom- 
plaifance pour une femme fi décriée. 

Quelques jours après , Antoine (e) régala le 
Peuple d’ Alexandrie ; & les ayant fait venir dans" 
le Gymnafe, ou l’Academie, où fe faifoient tous 
les exercices, il les y reçut affis fur un Trône & un 

F 2 éch af- 

(b) DION CASS. L. p 419. 

(c) DION CASS, XLIX. p. 41 c. 

(d) PLUT, in ^dnton. 
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cchaffaut tel qu’on a vu celui de Cléopâtre à fort 
Triomphe i & Cléopâtre fur un àutre à côté du lien* 
Il leur fit une harangue . & déclara Céfarion fils dé 
Cléopâtre Roi d'Egypte & de Cypre conjointement 
avec fa mere. Et comme il avoir eu trois enfant 
d’elle; Alexandre & Cléopâtre jumeaux, &Ptolo- 
mée qu’il furnomma Philadelphe ; il donna en mê- 
me temps à Alexandre , l’Armenie, laMedie, U 
Parthe, & le refte de l’Orient, depuis 1* Euphrate 
jufqu’à l’Inde , quand on l’auroit conquis : à Cléo- 
pâtre la Libye &laCyrenet & à Philadelphe, U 
Phénicie, la Syrie, la Ctlicie & toute l’Afie Mineure 
entre l’Euphrate & l’Hellefpont: donnant à chacun 
d’eux le titre de Roi des Rois. Ce fut autli à peu 
près (/ ) dans ce temps là qu’ri donna à Cléopâtre 
le nom d’ifis, & qu’il prit pour lui celui d'Ofiriff, 
La première étoit la plus grande Déeflfe d’Egypte; 
& le dernier le plus grand de leurs Dieux ll> pouP* 
ferent l’extravagance jufqu’à fe montrer pluiieurs 
fois en public a v ecles habits affettez aces deux Di- 
vinitez. Antoine par toutes ces folies , perdoit 
tous les jours fon crédit dans le/prit de tou*, les 
gens fages & vertueux : & s’attiroit la haine des 
Romain Oftavien fut bien en profiter pour le per- 
dre. 

Antoine fe rendit de bonne heure en Arménie 

l’année fuivanre pour agir contre les ^arthes. (g) (1 
sétoit déjà avancé ju (qu'aux bords de l’Araxe, quand 
la querelle avec O&avien , qui vint à éclater, l’ar- 

téta, 

(f i DiON CASS. L. p. 4*». 
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fêta, & l’empêcha de palier outre. Ce dernier (6) 
profitant de 1 avantage que lui donnoic la réfidence 
à Rome, foule va tous les efprits contre lui, pac 
les harangues où il reprefenroir fes fautes au Peuple 
& au Sénat. Antoine, qui en fut informé, aban- 
donna l’expédition des Parthes ; & détacha fur le 
champ Canidius avec feize Légions , vers les côtes 
de la mer d’Ionie, & les fuivit lui. même , aprèsa- 
voir renouvellé fon Traité avec le Roi des Médes. 
Il les rejoignit à Ephefc, où il étoit à portée d’agic 
en cas qu'Ô&avicn & lui rompilTent, comme il y 
avoit beaucoup d’apparence, ' 

Cléopâtre fut de la partie ; &ce fut ce qui caufa 
fa perte. Ses amis lui confeilloient de la renvoyer 
à Alexandrie, jufques à ce qu’on vît quel tour pren- 
draient les événemens de la guerre. Mais Cléopâ- 
tre» qui craignoit qu’en fon abfence Antoine ne 
s'accommodât , & ne reprît Oâavie , employa tout 
fon crédit pour obtenir la permtdion de relier, & 
yréuflît, Sa principale raifon étoit, quefourmf. 
tant plus que perfonne aux fraix de la guerre& el- 
le avoit effeûivement avancé à Antoine f/) vingt 
mille Talens, il étoitbien jufte, puifqu elle iouhai- 
toit d’y être» qu’on le lui permît. 

Antoine s’étoit brouillé avec Oâavien 
fur la manière injuftc dont il trairait fa fœuc 
Gftavie. Après l’avoir époufée , il l’aban- 

£ } donnoic 

(h) ^lONCASS, t. p. 4. '9. PLUT, w isfniiu. 
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donoit pour Cléopâtre avec qui il entretenoit un 
commerce infâme , quoi qu’Oûavie fut plus belle 
que cette Reine. Mais une autre chofe avoit bien 
plus contribué encore à cette rupture : c’eftqu An- 
toine (l) avoit déclaré que Jules-Cefaravoitépoufé 
Cléopâtre; & queCefarion , qu’il avoit eu d’elle, 
étoit fon bis légitime. Sur ce pié-là O&avien, qui 
n’étoit qu’adoptif, étoit donc un Ufurpateuri & 
5’enfant légitime devoit rentrer dans fes droits, & 
le dépoflederde tout. Oftavien alleguoit cela con- 
tre lui, avec quantité d’antres Articles. Antoine, 
de fon côté ,j par fes Lettres & par fes Agents, accu- 
foit Oftavien de diverfes chofes. Mais tout cela 
n’étoit bon qu’à éblouir le monde &àfefaire des 
partifans. La véritable caufe de leur rupture étoit, 
que ni l’un ni l’autre ne pouvoit fe contenter de la 
moitié de l’Empire Romain: chacun d'eux le vou- 
loit tout entier, & en remit la decifionau fort de 
la guerre. 

DEphefefw) Antoine pafla à Samos, oùfutle 
tendez vous de la plupart de fes troupes j il les 
tranfporta de là à Athènes. 11 paiTa la plus grande 
partie de l’année dans ces deux Villes, dans les piai- 
Ers, & dans le luxe, comme à fon ordinaire. Cléopâ- 
tre , qui étoit avec lui , le plongeoit de plus en plus 
dans tous ces excès. Cependant il ne lailfoit pas 
de donner les ordres néceflaires j 5c de faire , par 
mer 6c par terre, les préparatifs pour la guerre qui 
alloit éclater. Oûavien de fon côté y travailloit 

. aufli 

( l ) DIÔN CASS. XLIX. p. 41*. PLUT, in>yfntenit. 

(m) PLUT. ibid. . . ' 

(n) DiON CASS. XLIX. p.4i$< & L.p, 419, SUEtON mOfîtv, 

C.17. ' 
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au(H avec beaucoup de diligence: & tous deux de- 
mandoient à tous leurs Amis & à leurs Alliez tous 
les fecours qu’ils en pouvoient tirer. 

Les Confuls de l’année fuivanteSofius, dont il 
2 été parlé dans les guerres de Judée, &Domitius 
Enobarbus , (n) prirent tbus deux le parti d’Antoi- 
ne: & pendant l’abfence d Oétavien firent paflerun 
Decret du Peuple contre Tes interets. Oftavien k 
Ton retour à Rome, fe plaignit dans un difcours 
qu’il fit au Sénat, du procédé d'Antoine & des Con- 
fuls ; & marqua un jour d’Affemblée , où il promie 
de produire des Lettres & d’autres preuves de tout 
ce qu’il avançoit. Mais les Confuls & les autres 
Sénateurs du parti contraire, avantle jour qu’il a- 
voit fixé, fortirent de la Ville, & fe rendirent au- 
près d’Antoine. Oâavien, au lieu de lesarrêter s 
ou de les faire pourfuivre, fit femer le bruit, que 
c’étoit avec fa permiflion qu’ils y étoient allez; 8 c 
fit déclarer publiquement, qu’il permettoit à tous 
ceux qui en avoient envie, de fe retirer où bon leur 
fcmbleroit. Par là il vuida la Ville de tous ceux 
qui s’oppofoient à fes deffeins ; & fe trouva en état 
de dire & de faire tout ce qu’il jugea à propos pour 
fes intérêts , & contre ceux d’ Antoine, 

Quand Antoine en fut averti , il ( 0 ) fit afïem- 
bler tous les Chefs de fon parti} & le refultatdc 
leurs délibérations fut , qu’il dédareroit la guerre 
à Oélavieu} 8 c qu’il ( p ) repudieroic Oétavie. 11 

F 4, fit 

(o) DION CASS. t. p. 420. ’ 

(p) DION CASS. ibid. PLUT, xn U nttn , E/ii. UVlI ClXXlI. 
ÏUTROP. VII. OKOSlUS VI. 19% 
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fie l’un & l’autre: & envoya ordre en même* temps à 
Rome de la faire fortir defamaifon, où elle avoir 
demeuré jufques-là. Et pour la guerte, (< 7 ) fes pré*, 
paratifs étoient fi avancez que, fi, fans perdre de 
temps, il eût poufle O&avieo, il eût immanqua- 
blement eu tout l’avantage ; car Oftavien n’avoit 
pas encore*à beaucoup près çe qu’il falloit pour lui 
faire tête , par mer ou par terre. Mais les plaifirs 
remportèrent ; & on remit les operations à Tannée 
Suivante. Ce fut fa perte, Car Oftavien par là eue 
le temps d’aflembler toutes les forces avec Icfquel* 
les il l’accabla àAflium, comme on le verra tout 
Ù l’heure. ,( ■ 

Outre cela, pendant qu’il s’amufoit ainfi à ne 
fien faire , plusieurs de fes amis & de fes partifans 
(r) fe détachoient de fes intérêts & fe jettoient dans 
le parti d’Oftavien ; entr’autres (Y) Plancus, &Ti- 
tius, qui ne furent pas contens de la manière dont 
Cléopâtre les trairoit. Ce fut une grande perte pour 
Antoine que la défertion de ces deux hommes. Car 
comme ils étoient du fecret , & fayoient tout fou 
plan, &tous fes deffeinsj ils découvrirent tout à 
Oûavien, qui s’en fer vit habilement , 8c fur tout 
deeequils lui aprirent du Teftament d’Antoine. 

Ce Teftament, fait (/) en faveur de Cléopâ- 
tre 8c de fes enfans , étoit 8c ridicule 8c extrême- 
, ment 

(q) PLUT îbid. 

(O PLUT. & DiON CASS. Ibid. 

( s) Dans ce Teftament il declaroit , que Céûrion , Je fils de 
Cléopâtre, étoit né d’un mariage légitimé; &qu ainfi il étoit fils 
légitimé & héritier de Jules -Cefar. Par le même Teftament, il 
4onnoit prefque toute fa part de f Empire Romain à Cléopâtre & 

à fes 
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ment injurieux & dçshonorablç aux Romains. An- 
toine i’avoit mis en depot entre les mains des Vefta- 
les à Rome. Oftavien inftruit de toutes ces parti- 
cularisez, tira leTeftament des mains où il étoit; 

& en lut en public au Peuple tous les endroits cho- 
quants i ce qui ne contribua pas peu à enflamer U 
multitude contre Antoine ; car Tes amis mêmes en 
furent indignez. Un fait de cette importance) a- 
veré pat une pièce authentique, fit un prodigieux 
effet contre Antoine j & fit croire tout le refie de ce 
qu’on lui imputait, quelque faux qu’il fût 5 ce qui 
donna occafion de forger contre lui mille calomnies 
qui gavaient pas le moindre fondement. Mais rien 
de ce qu’on difoit contre Antoine ne paroifToit in- 
croyable après ce qu’on venoit de voir. 

Quand O&avien eut une Armée & une Flotte prê- 
tes , qui lui parurent fuffifantes pour faire tête à fou 
ennemi, il déclara suffi la guerre de fon côté ; mais 
dans lç Decret il fit mettre , que c’étoit (/) contre 
Cléopâtre , &ce fut par une politique raffinée, qu’il 
en ufa ainG , & qu’il ne voulut pas mettre le nom 
d'Antoine dans fa déclaration , quoique ce fût con- > 
tre lui en effet que fe fît la guerre. Premiè- 
rement par là il ménageoit les partifans d’An- 
toine, Secondement il mettoit Antoine dans 
)e tort, en le rendant l'AggrelTeur dans une 
guerre contre fa Patrie ; fans compter d’au- 

F * très 

à. fesenfans: &ordonnoit, en quelque endroit qu‘il mourut, 
quand même ce feroit à Rome; qu'on envoyât Ion corps à Cléo- 
pâtre à Alexandrie, pour y être enterré, comme il plairoit à cet- 
te Princefle. PLl/T. DION CASS.& SVErQN, ibid. 

PLUT. &. PION CASS. ibid. 
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très vuës qu’il avoit encore, auxquelles ce tour-Ik 
convenoit mieux. 

L’un & l'autre avoit demandé du fecours à tous 
Tes Amis & à Tes Allier. Oétavien avoit tout IOc- 
cident , & Antoine tout l’Orient, Les Armées fu- 
rent fort nombreufes ; & les Flottes à proportion. 
Les troupes de t«rre & de mer d’Antoine alloient 
à cent mille fantaflins, & douze mille hommes de 
Cavalerie: avec cinqf-cens Vaifleaux de guerre. 
Celles (r) d’O&av/en n’étoient que de quatre vingt 
mille hommes d’infanterie, & de deux-cens cin- 
quante Vailfeaux. Pour la Cavalerie il en avoit ju- 
gement autant qu’Antoine. Voilà les forces avec 
lefquelles fe décida cette grande querelle, 
r Ottavien fit fon rendez- vous général à Brindec; 
& Antoine s’avança jufqu’à Corcyre. Mais la bel- 
le faifon étoitpaflee; &le mauvais temps appro- 
choit. L’ün & l’autre fut obligé de fe retirer & de 
mettre fes troupes en quartier d'hiver ; & fa Flotte 
dans de bons Ports, pour y attendre le printemps. 
Pendant que tous ces préparatifs de guerre, fe fai- 
{oient, («) Herode avoit levé une armée pour le 
fervice d Antoine. Mais lorfqu’il fe difpofoit à la 
lui mener , il reçut ordre de lui , au lieu de le ve- 
nir trouver, de tourner fes armes contre Maichos, 
Roi de l’Arabie Petrée. On fe fouviendra peut- 
être, que Cléopâtre à force d’importunitez avoit 
extorqué d’Antoine une partie des terres de ce Prin- 
ce 

_ (u) JOSEPH. XV. d. érJeB.y.l. 14. 

(vv) JOSEPH. *Antt. XV. &deB. J. I. 14. U faut remarquer 

3 ue JOSEi HÆ dans fes ne fait monter la perte qu’à 

Ûc mitff hommes J mais dans fesguerrei des Juifs » il y à *r»ii myria- 
des^ 
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ce, qui fetrouvoient à la bienféance de cette Rei* 
ne fur fes frontières d'Egypte. Malchus ne s’amu. 
Tapas à lui difputerces terres ; de peur de s'attirer 
la colere d’Antoine, il plia j & convint avec elle, 
de lui en payer un Tribut) & de les tenir d’elle à 
foi & hommage. 11 paya ce tribut fort régulière- 
ment tandis qu’Antoine fut à portée ; mais quand 
il le vit embarraffé dans cette guerre contre O&a- 
vien, s'imaginant qu’il y periroit, commeeffe&i- 
vement la chofe arriva, H ne voulut plus le payer. 
Ce fut pour cela qu’Antoine à la follicitation de 
Cleopatre ordonna à Herode de lui faire la guerre. 
Mais cette méchante femme avoit encore une autre 
vuë dans cette affaire, que celle de recouvrer ce 
Tribut. Elle efperoit, que , dans cette guerre , un 
des deux Rois feroit tué j 8c quelle prohteroit de 
fa Couronne, 

Herode entra efFeûivement avec toutes fes trou- 
pes en Arabie; 8c, après un rude combat, il rem- 
porta fur Malchus une viftoire fignalée. Mais dans 
une fécondé aftion , à Cona , dans la Celé- Syrie, 
il n’eut pas le même bonheur. A thenion,à qui Cléo- 
pâtre avoit donné le Gouvernement de cette Pro- > 
vrnee, n’aimant pas Herode, joignit Malchus j 8c 
il fe fît là un grand carnage des troupes d'Herode, 
A peine ft fauva-t-il lui- même, avec quelque peu 
de gens : tout le relie fut taillé en pièces. 

Fort peu de temps après , il lui arriva (vv) enco- 
re 

Jt’t c'efl d-dire, trtntt mille. Ce dernier nombre paroit le plus 
jufte ; parce qu’il répond mieux à la grandeur de la Calamité 
«elle qu’il l’a décrite. 
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re un autre malheur. Un tremblement de terre) le 
plus terrible qu’on eût jamais fenti en Judée, en- 
sevelit fous les ruines des maifons qu’il abbattit 
jufqu’à trente mille de Tes Sujets. Fort affligé de 
tant de maux , il envoya demander la paix aux A- 
rabes Mais eux, croyant le mal beaucoup plus 
grand encore qu’il n’étdït, fe moquèrent de lui : fi- 
rent mourir Tes AmbalTadeurs*, & vinrent fe jertèr 
fur la Judee , où ils crurent qu’il ne refloit pas af- 
fez de gens pour leur faire la moindre refîflance. il 
6’ecoit rencontré par bonheur pour Herode , que les 
troupes n'avoient point fouffert dans ce terrible 
tremblement de terre , parce qu'étant alors cam- 
pées , elles n'y avoient perdu que leurs tentes He- 
fude (xj les rafTembla j & pour les animer, leut fit 
un difeours fort touchant, 11 leur fit enfuitepaf, 
fer le Jourdain, pour aller combattre l’ennemi, à 
qui il tua d’abord cinq mille hommes : &enfuite 
il affiégea le refie dans leur Camp, Faute d'eau» 
ils furent obligez de hazarder une fécondé bataille, 
où ils perdirent encore fept mille hommes •> & tout 
le refie fe rendit à diferétion. 11 fallut alors à leut 
tour demander la paix à Herode, qu’ils avoient fi 
cruellement mépiiféj & recevoir les conditions 
qu il lui plut de leur impofer. Ainfi il retourna vi- 
ctorieux & triomphant à Jerufalem , après avoir 
fait tout ce qu’il s’étoit propofé dans cette guerre. 

Pendant que ceci fe pafloit en Judée , Çy) 

O&a- 


(x) JOSEPH. v/TW.XV. y.t.14, 

(y) i’LUT. In.Anton. DION CASS.L. 

(ï) D.ONcASS.L.p-^ié STAaBO X.p.+ji. PL1N.IV.I. 
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O&avien & Antoine cherchoienr à décider leur que- 
relle. Dès que U faifon le leur permit , ils fe remi- 
rent en campagne par mer & par terre. Dans tou- 
tes les petites avions qui arrivèrent entre les pai ris* 
fur l'un & l’autre Elément » Ta vantage demeura toû- 
jours à ceux d’Oélavien. Ces petits fuccès^qui fu- 
rent regarde* comme des prelages d’une viftoire 
entière, firent que plutieuis des gens du parti d’An- 
toine commencèrent a s’en détacher, &pafleient 
du côtéd’Ottavien *, d’autant plus qu'ils voyoient* 
qu Antoine fe lailToit gouverner par Cléopâtre. Ces 
frequentes defertions firent qu* Antoine foupçonanc 
toutlererte, prit la réfolution d’en venir promp- 
tement à une bataille décifive. Oftavien la fou- 
hairoir pour le moins autant que lui. De forte qu’ds 
ne furent pas long- remps à en venir à cette déci- 
fion , dans la Bataille d’ A&ium , ainfi nommée k 
caufe du lieu auprès duquel elle fe donna: c’étoic 
(*) une petite Ville fituée au midi de l’embouchure 
du Golfe Ambracien, en Epire. Antoine y éroit 
Campé, avec le gros de fon armée ;& fa Flotte étoic 
près de lui le long de la côte. O&avien éroit porte 
à l’autre côté, visa vis de lui, dans un endroit où 
il fit bâtir dans la fuite $ pour monument de fa vi- 
âoire , la Ville de ( ») Nicopolis ; 3 c il avoir auiîl 
fa Flotte devant lui. De lorte qu'il n'y avoir pas une ^ 
demi-lieuë entre les rades desdeuxFIottes.Canidius, 
qui commandoit en Chef ious Antoine* (6) lui con- 

* . feil- 

- / 

\ 

(a 1 ) Ce nom en G’-ec fîgnifie Vtft de Viftriri . 

(b) PLUT, infini on. 
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felloit de décamper d’ A étium ,• &de mener fon ar- 
mée loin des côtes , dans la 1 hrace, où dans la Ma- 
cédoine ; parce qu’il étoit bien plus fort fur terre 
que fur mer, depuis qu’il setoit trouvé obligé de 
(c) mettre le feu àplulîeurs de fes VailTeaux , fau- 
te de Matelots & de rameurs , ( d ) qu’on avoir Jaifle 
mourir de faim: encore même les VailTeaux qui lui 
revoient n’avoienr-ils pas de trop bons équipages. 
Mais cet avis ne fut point fuivi ; parce que Cléo- 
pâtre s’v oppofa, & voulut qu’on hazardàt un com- 
bat Naval , èù , en cas de malheur , il lui étoit bien 
plus aifé de fe fauver fur fes VailTeaux, que par ter- 
re. Ainlî le préfentiment , ou la peur de cette Prin- 
celTe détermina Antoine à tenter la fortune par mer» 
La bataille fe donna (/) le fécond jour de Sep- 
tembre de cette année , à l’embouchure du Golfe 
d’Ambracie, à la vuë des armées de. terre , dont 
l’une étoit rangée en bataille fur la côte du Nord 
& l'autre fur celle du midi du détroit ; attendant le 
fuccès du combat. Il fut (gjdouteux pendant quel- 
que temps; & parut toutauflî favorable à Antoine 
qu'à O&avien; jufqu’à la retraite de Cléopâtre. 
.Car cette Reine , effrayée du bruit du combat , où 
tout étoit terrible pour une femme ; s’enfuit lorf- 
qu’il n’y avoit encore aucun danger pour elle; & 
entraîna avec elle toute fon Efcadre Egyptienne, 
qui étoit de foixante VailTeaux de haut-bord, avec 

les- 

te) DION CASS. L.p. 418. 

(d) PLUT, in^fnton. OROSlUS VL C. Iÿ. 

(c) DION CASS. ibid. PLUTARCHUS ibid. 
tf) DION dit que cette bataille fe donna le I V. avant le Nones 
de Septembre; ce qui revient à notre fécond dèce mois. DION 
CASS. Ll. au commencement. 
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lesquels elle fit voile du côté du Peloponéfe. Antoi- 
ne qui la vit fuir, abandonna la partie pour la fui vre, 

& céda à Oâavienune Victoire qu’il lui a voit très- 
bien difputée jufques-là. Elle lui coûta pourtant 
encore cher; caries Vaifleaux d’Antoine fe batti- 
rent fi bien après fon départ; que quoi que le com- 
bat eût commencé vers le millieu du jour , il ne fi* 
nit que quand la nuit vint: de forte que les Vain- 
queurs furent obligez de la palier fur leurs Vaille- 
aux. 

Le lendemain, Oftavien voyant fa Viftoirecopi- 
plette, détacha uneEfcadre pour pourfuivre Antoi- 
ne & Cléopâtre ; mais cette Efcadre , defefperant 
de les atteindre , vu l’avance qu’ils a voient, revint 
bien-tôt joindre le gros de la Flotte. Antoine & 
Cléopâtre (h) arrivèrent àTenareduTerritoire de 
Lacedemone. Et quoi qu’Antoine, dès qu’il l’eut 
atteinte , fe fut mis fur le Vailïeau Amiral qu’elle 
montoit, il ne la vit point de tout ce voyage. Il 
allas’afleoiràlaprouë; où, la tête appuyée furfes 
deux mains , & les deux coudes fur les genoux, il 
demeura comme un homme accablé de honte & de » 
rage, de fa mauvaifeconduite &des malheurs quel- 
le lui avoit attirez. Il fe tint dans cette pofture , & 
dans cette profonde mélancolie, pendant les trois 
jours qu’ils mirent à fe rendre à Tenare. Au bout 
de ce temps là ils fe revirent ; mangèrent & cou- 
chèrent 

(g) PLUT. ik DION CASS. T. !.. FZ.OKUS IV. iï. 

VELLEiUS PAEERCULUS U. 8j. OROS 1 US VL 1 9. SUET. 
xn OH-ru, c. 7 

(h) PLUT. ibid. 
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cherent ensemble , tout comme à l’ordinaire. L’en- 
têtement d’Antoine pour cette femme étoit fi prodi*. 
gieux,qu’alors-même qu’il voyoit& fentoit qu’el- 
le étoit caufe de fa ruine 5 au lieu de la haïr & de la 
detefter , il confervoic encore pour elle la même paf- 
fion. 

Quelques-uns de Tes (/'_) Vaiffeaux réchappez du 
combat,' &plufieurs de fes amis» le vinrent join* 
dre dans cet endroit» & lui aprirent la défaite de (a 
Flotte; mais ils lui aprirent en même temps» que 
fon armée de Terre étoit encore entière, il envoya 
ordre à Canidius de l’emmener parla Macédoine en 
Afie , où il fe propofoit de recommencer la guerre. 
Canidius prit la route qu’il lui avoit marquée ; mais 
après fept jours de marche» Oâavien l’atteignir* 
Canidius fe déroba la nuit pour fe rendre auprès 
d’Antoine. L’armée abandonnée par fes Généraux 
fe rendit à Oâavien » qui la reçut à bras ouverts» 
& la traita comme le refie de fes troupes* 

Après la perte de la bataille» (IQ toutes les Trou- 
pes Auxiliaires d’Antoine» fe retirèrent chacun chez 
foi » & s’accommodèrent enfuite avec O&avien du 
mieux qu’elles purent. Il dépofa quelques-uns des 
Princes qui les a voient envoyées, & en conferva 
d’autres. Mais il condamna ces derniers, &tou* 
tes les Villes libres qui fe trouvèrent dans le même 
cas à de grôiîes amendes dont il remplit fon Epar* 
' 

i] PLUT, ibid, DION CaSS.LI. 
kj DION CASS. & PLUT. ibid. 
rj VAL. MAX. 1.7. 

' m] PLUT, in Brute, & in Cttfure. 
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gne que les fraix qu’il avoir faits pour cette guerre 
avojent épuifee. Pour les Romains qui avoienc 
fuivi le parti d’Antoine ; il pardonna aux uns; en 
châtia d’autres par la bourfe ; & ôta la vie à quel- 
ques-uns; félon qu’il lui parut que leur conduite à 
fon égard méritoit l’indulgence ou la revente. Par- 
mi ceux qu’il ht mourir, un des plus diftinguez fue 
Cadius Parmenfïs, le feûl qui reftoit des Affadir» 
de J. Cefar. Il périt audi miferablement que terne 
lç refte de la troupe. Apres (Y) la bataille d'Aftiura,, 
il s’éroit fauve à Athènes. 11 y fut épouvanté pat 
unSpeftre femblable à celui qu’avoit vu («/) Bru- 
tus àPhilippes: & bien-tôt après il fut arrêté pat 
Ceux qu’O&avien avoit détachez pour le punirji 
comme il le méritoit, La Providence permet rare * 1 
ment que les Adadins évitent ici bas la peine de leua 
crime ; fur tout quand c’eft un Prince qu’ils ont 
tué, Cefar en cft une preuve bien fenfible. De 
(n) foixante perfonnes qui conjurèrent fa mort, 
i’Hiftoire remarque (o) qu’il n'en mourut pas un 
feu I de mort naturelle,- tous firent une fin tragique, 
violente, &malheureufe:&ce Cadius qui demeu- 
ra le dernier, périt enfin audi malheureufemenc 
<que tous les autres. - 

De C P ) Tenare Cléopâtre s’en alla à Alexan- 
drie ; éc Antoine en Libye. Il y avoit ( 7 ) 
mis pour Gouverneur Pinarius Scarpus, à qui 
il avoit donné une bonne armée pour veillée 

s . ^5 ç âla 

- ' ( n ) SUET. in y. Cxf. go. ÉÜTROP. VI. infini 

(o) PLUT inC'xfâfe, 

- (S>) PLUT .in yAntvn.' DON CASS. LI, 

* (q) DION CASS- L. 1, p.44^ i 

Tw.r, r,: î 
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à U fûretédes frontières Occidentales d’ Egypte, 
contre tous ceux qui auroient pu entreprendre de 
l’attaquer par là. En débarquant (V) il trouva que 
Scarpus &tous ceux quiétoient fous lui,s*étoienc 
déclarez pour Oûavien. Il fur fi frappé de ce coup, 
qu’il vouloit Ce tuer» & fesamis eurent de la peine 
à l’en empêcher. U ne lui reftoit donc plus d’autre 
parti à prendre que de fuivreCléoparre à Alexan- 
drie où elle étoit arrivée. En approchant du Porr, 
elle craignoît, (ion apprenoit fon malheur, qu’on 
pc lui en refufât l'entrée, (s) Elle fit couronner les 
Vaifleaux, comme fi elle fût revenuë viûorieufe; 
& par ce ftratagême elle rentra en pofleflion de cet- 
te Ville & du refte de Ces Etats. Dés qu’elle s’y vit 
la ;maîtrelîe , (e) elle fit mourir tous ceux de la No- 
jbUfie dont elle fa voit qu elle n ‘étoit pas aimée ; de 
peur que quand on fauroit ce qui venoit d'arriver» 
ilsn’excitaflent des (éditions contre elle. 

; Antoine, en arrivant, la trouva occupée à un 
deflein bien extraordinaire. Pour éviter de tom- 
ber entre les mains d’Oûavien, qu’elle voyoit bien 
qui la pourfuivroit en Egypte , Çu) elle (ongeoit 
à faire tranfporrec fes Vaifleaux de la Mer Méditer- 
ranée dans la Mer Rouge, par l’Ifthme qui a(w) 
LXX. milles de largeur: & à mettre enfuitc tous 
fes Tréfors dans ces Vaifleaux & dans les autres 

qu’ci- 

- ( r ) PLUT. & DION CASS. ibid. 

(s) D)ON CASS LI.p.44«- 
' (i) PiONCASS. ibid. 

(u) PIONCASS Ll.p-447. PLUT in 
fvv) PLUTARQUE dit que cet ifthme n’avoit que trois cens 
ftades, qui ne font que 27 milles. , Mais les Géographes Ara- 
bes comptent 70 milles, dcPharm» à Suez, qui eft lendrOit 
où il eft le plus étroit. 
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qu’elle avoit déjà fur cette Mer j pour aller cher* 
cher quelque retraite écartée. Mais les Arabes qqi 
dêmeuroient fur cette côte , à la follicitarion de 
Didius qui venoit de s’emparer pour O&avien du 
Gouvernement de la Syrie à titre de Préfident, (j J 
ayant brûlé tous les VaifTeaux qu’elle avoit fur çet- 
re Mer elle fut obligée d’abandonner ce dcfTein. 

Antoine au lieu daller au Palais Royal, (y) fe 
renferma dans une Maifon particulière près du bord 
de la Mer du côté de Pharos , où il ne voulut voir 
perfonne. Car fe voyant abandonné de prefquc 
tous fes amis , il voulut jouer le perfonnage d|i 
fameux (z) Timon la Mifantrope j aufli appelle^-* 
il cette Mai fon fon Timonion, Il y paffoit fon temps 
dans la folitude à rêver , à haïr, & à detefter tour 
le Genre humain ; à caufe de ceux qui venoient de 
l’abandonner , qu’il accufoit injuftement d’être les 
Auteurs de fa ruine , dont il ne devoit fe prendra 
qu’à lui-même & à là mauvaife conduite. Mais 
il fut bien-tôt dégoûté de cette manière de vivre; 
(a_) & revint à fa Cléopâtre, & à fa première vie 
luxurieufe& folle : pendant Çb) qu’O&avien, après 
avoir mis ordre à fes affaires en Grèce fie dans l’Afie 
Mineure , fe rendit à Samos où il s’arrêta dans le 
defTein d’y palier l’hiver. 

G 2 Mail 

(x'i PLUT. & DION CASS. ïbïd. 

(y) PLUT, in^inron. STRABOXVII. p. 794. 

(2) De quo videas PLUT. iWm.DlOCr LAE&X. IX. A Ttr 
ClANUM in Tmone. 

(a) PLUT, in xAnton, 

(b) 17. 
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Mais il n’y demeura pas fi long temps. Quel* 
ques brouiileries qui furvinrent en Italie ("c), l’obli- 
gèrent de s'y rendre au cœur de Thiver. Après la 
bataille d’Attium, il avoit licencié beaucoup de 
troupes, tant des Tiennes que de celles d’Antoine. 
11 avoit renvoyé les Vétérans en Italie ; & les autres 
dans d’autres Pais, fans leur donner leur paye, fau- 
te d’argent. Ceux qui étoient revenus en Italie; 
voyant qu’on les caiToit , fans les payer , Te mutinè- 
rent. 11 y (d) envoya Agrippa , la perfonne en qui 
it fe boit le plus. Mais Agrippa trouva la com- 
miflion trop forte pour lui ; &Oétavien fut obligé 
de s’y rendre en perfonne , dans la faifon de l’an- 
née où la mer eft la plus dangereufe. 

* En arrivant à Brindes il (e) trouva le Sénat, Sc 
les plus confiderables du Peuple , qui étoient venus 
de Rome lui faire leur Cour. Il fit venir les mu- 
tins; donna de l’argent aux uns, tant qu’il en eut; 
des terres aux autres; & fit tant de belles promef- 
fes au refte, de les contenter dans peu , que tous 
en général demeurèrent fatisfairs du préfent ; & en 
‘effet, il n’eut pas plutôt fait la Conquête de l’E- 
gypte, qu’il Çf) les fit tous payer des dépouilles de 
ce Royaume, & leur fit même des préfens, outre 
ce qui leurétoitdu. 

Après avoir ainfi mis ordre à tout en Italie, 
[g) il en repartit; & pour accourcir le paffa- 

gc 

rc] PLUT, in^fnton. SUET. ibid. 

fdj DtON CASS. Ll. p. 444.&feq. PLUT. In^nttnio. SUE* 
TON. ibid. i 
[e] DION CASS. ibid. 

[fj DION CASS. U. p. 4 V & fcq. 
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ge par mer au lieu de faire le tour du Peloponefc, 
il entra dans le Golfe de Corinthe ; & fit transpor- 
ter fon Va i fléau par terre à l’Ifthme. Enfuite il fa 
remit en mer , & fe rendit en Afie par le plus court 
trajet. Il y fut de retour au bout de trente jour*; 
avant qu’Antoine & Cléopâtre euflent feulement, 
appris qu’il en fût parti. 

Herode (A) le vint trouver à Rhodes. On a veu 
fon attachement pour Antoine ; & il ne l’abandon- 
na que quand fes affaires furent tout a fait defefpe- 
rées. A fon ( i ) arrivée en Egypte , Herode lui a- 
voit envoyé une perfonne confiderable pour lui 
donner les avis que l’état de fes affaires demandoit* 
11 lui confeilloit de faire mourir Cléopâtre i de fai— 
fir fes Etats ; &defefervir de fesTréfors pour le- 
ver une nouvelle armée: lui promettant en ce cas- 
là de demeurer fermement attaché à fes interets. 
Quand il vit qu’on négligeoit cet avis j & qu An- 
toine étoit retombé plus que jamais dans les pièges 
de Cléopâtre ; il fongea enfin à fes propres interets, 
& à s’accommoder avec Oûavien à quelque prix 
que ce fut. Comme il ne reftôit plus de male 
de la Famille Royale des Afmonéens qu’Hyrcan* 
qui avoit même porté la Couronne, & été fous 
la ProteÛion des Romains jufques à ce qu’il 
fut dépofé par les Parthes ; ( ^),il jug ca b' çrl 
que fi on penfoit à le dépofer, ce feroit pouu 

G 3 remet- 

" [g] DION CASS. & SUET. ibid. 
h J JOSEPH, XV. 

’i] JOSEPH. yAntc. XV- *0. 
kj JOSEPH, XV. 9; . . , .. 
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remettre ce Prince fur le Trône. Pour ôter cette 
occafion aux Romains, il accufa ce pauvre Vieil- 
lard d'un complot imaginaire contre fa Perfonne» 
il pretendoit avoir formé d’intelligence avec 
Malchus Roi d’Arabie $ & fur ce prétexte il ota la 
vie a cet infortuné Veillard qui avoit pafle fa qua- 
tre-vingtième année. 

Outre cela, en cas de malheur, (ÎJ ilmitMa- 
riamne& Alexandra dans leChiceau d’Alexandrion 
fous bonne garde; & donna le commandement de 
|a -Place a Jofeph & aSohemus, les deux perfon- 
nss en qui il avoit le plus de confiance. Il envoya 
à Mafiada , la Place la plus forte de toutes , fa Mc- 
re , /à Soeur , & le refte de fa parenté : qu’il recom- 
manda à fon frere Pberoras, à qui il Jaifia le Gou- 
vernement du Royaume; avec ordre, fi fon projet 
V e réuflifioit pas , de prendre la Couronne pour lui, 
& de la garder du mieux qu’il pourroic. 

Après toutes ces précautions , il partit pour Ce 
rendre auprès d’O&avien: (w) & l’ayant trouvé à 
Rhodes > & obtenu audience , il ôta fon Diadème 
en paroi fiant devant lui; & lui avoua ingénument 
tout ce qu’il avoit fait pour,, Antoine ; & ce qu’il 
„ avoit encore été prêt de faire, pour lui, par fes 
5 , confeils & par fon afiiftance , s'il eût voulu fui- 
„vre fes avis. Il ajouta, qu’il s’y étoit cru obligé, 
„par l’amitié qui étoit entr eux. Et que fiOâa- 
v viea tcouvoit que cette amitié méritât d’être ac- 

» wp» 

n» * , * * • % . 

(I) JOSEPH, ibûfr 

fa} JOSEPH, XV xo- GrdtB.y. J. ij. 
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„ceptee ; à prefent qu’ Antoine étoit perdu fans 
,,reiïource, il lui promettoit de le fervir avec la 
„ même fidelité. <* Oôavien fut charmé de la géné- 
rofité & de la franchife avec laquelle Herode lui 
parloir. Il lui répondit) qu’il acceptoit avec plai- 
ïir une amitié comme la fienne : lui fit reprendre 
Ton Diadème ; & ( n ) lui confirma la Couronne. 
Herode lui fitenfaite , 8c a tous Tes amis, des pré- 
fens magnifiques : & fut tout le relie de fa vie plus 
avant dans fa faveur qu’aucun autre Prince Tribu- 
taire de l’Empire. 

Herode revint bien content du fuccès de fa Ne- 
gotiation. Mais fa joye fut bien rabattuë parce 
qu’il trouva dans fa maifon. Mariamne, quil ai- 
moit fi tendrement, & dontla converfaiion faifoic 
la plus grande douceur de fa vie; rejetta avec une 
averfion furprenante toutes les carefies ; & quand il 
voulut lui conter ce qu’il avoit fait dans fon voya- 
ge ) qu’il crut qui lui feroit plaifir ; au lieu de faire 
voir de la fatisfaûion de l’heureux fuccès qu’il avoit 
eu ; elle ne faifoic que jetter de profonds foupirs . 8c 
pouffer des plaintes, qui ne lui faifoient que trop 
entendre , quelle eût mieux aimé qu’il y fût péri, & 
n’en fût jamais revenu. 

La raifon de cette alienation qui avoir produit 
une fi forte haine, étoit; (nn) qu’Herode en partant 
pour ce dernier voyage , avoit ordonné à Sohemus, 
qu’en cas qu’Oâavien lui ôtât la vie } il fitmouric 
faMere&ellc, dès qu’ilauroitdesaviscertainsde 

G 4 fa 
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fa mort ; & qu’il fît tout ce qui dépendroit de lui 
pour conferver la Couronne à Pheroras , à qui il la 
laifioit en ce cas- là. Il avoit donné ce cruel ordre, 
non feulement afin que perfonne ne pofledât après 
lui une femme qu’il avoit tant aimée * mais auflï 
afin qu’il ne refiât perfonne de la maifon des Afmo- 
néens , qui pût prétendre quelque droit à la Cou- 
ronne , au préjudice de celui à qui il la vouloit Jaifi. 
fer. Car il n’y avoit plus quelles deux de cette Fa- 
mille Royale. Alexandra, qui ne manquoit ni 
d’ambition ni de génie , fe croioit aufiî capable de 
gouverner l’Etat que fa Grand-mere de même nom, 
qui l’avoit fait pendant neuf ans, comme Reine 
abfoluë, avec beaucoup de fagefle & de prudence. 
En effet il n’y avoit point de femme de ton temps 
qui pût lui difputer l’avantage de la rufe, du defiein 
& des finefles de la Politique. C etoit juficment ce 
qui avoit fait juger àHerode, que le Plan de fuc- 
cefïion qu'il avoir formé ne pourroit jamais fe foû- 
tenir, fi elle ou fa fille lui furvi voient. Lefecrec 
etoit échappé à Soheme ; & Mariamne le lui avoit 
arraché, malgré tout ce qu’Herode avoit fait pour 
l’engager à ne le pas découvrir. * Lamere d’Hero- 
de, Cyprus , & fa Sœur Salomé qui n’avoient jamais 
été bien avec elle, furent bien profiter de l’avan- 
tage que la conduite qu’elle tint à l’égard d’Herode 
leur donnèrent pour aigrir fon efprit contr’elle; 8c 
à la fin elles réufiirent à la perdre , comme on le 
verra dans la fuite* \ 

De- 

(O) PLUT in „ Ifmon . $UET- 09av, C. 17. JOSEPH. Antt 
XV. i«* 0&OS.YL if. 
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De Rhodes, Oûavien paffa (0) en Syrie, en tra- 
verfant l’Afie Mineure'; dans le deffein d’entrer par 
là en Egypte , pendant que Cornélius Galîus , qu’il 
avoit mis en Libye & dans la Cyrene, à la place de 
Scarpus, l’attaqueroit de l’autre côté. Herode (j>) 
l’alla trouver à Ptolémaïs , & le regala lui & Ton 
armée avec une grande magnificence. Il lui four* 
nit tout ce dont il avoit befoin jufqu’en Egypte i 
& outre cela fit encore préfent à Oftavien de huit- 
cens Talens. Cetre libéralité fi bien entendue, lui 
gagna le cœur de ce Prince & de toute fa Cour. 

Antoine & Cléopâtre cependant faifoient tous 
leurs efforts pour s’accommoder avec O&avien : 
mais tous ces efforts furent inutiles. Ils lui envoyè- 
rent (q) trois Ambaffades coup fur coup; & ils 
allèrent lui propofer de tout ceder ; & de fe conten- 
ter de paffer une vie privée en quel endroit il lui 
plaîroit i pourvu qu’il donnât le Royaume d’Egy- 
pte aux enfans de Cléopâtre. Il ne voulut rien di- 
re d’Antoine à aucune de ces Ambaffades. Mais 
pour Cléopâtre on lui laiffa quelque efperance. O- 
Ctavien fouhaitoit avec paffion des’affurer de fa per- 
fonne & de fes tréfors; de fa perfonne, pour en 
en honorer fon Triomphe ; & des tréfors , pourfe 
remettre des avances &des dettes qu’il avoit con- 
tractées pour cette guerre. Il ne vouloir donc pas 
la réduire au defefpoir , de peur qu’elle ne trouvât 
le moyen de lui faire perdre l’un & l’autre. 
Dans cette vue il lui fit dire plufieurs chofes obli- 

G s g ean * 
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géantes ; & lui fit efperer beaucoup , fi elle vouloit 
le défaire d’Antoine. / 

Elle ne put fe réfoudre à le facrifier fi ouverte- 
ment. Mais elle le trahit pourtant en tout depuis 
ce temps- là, & le reduifit enfin à la néceffité de fe 
tuer lui même. La première trahifon qu’elle lui 
fit futà Pelufe^ Car ce fut ( r) par des ordres fècrets 
quelle y envoya , que la Place fe rendit à Ottavfen, 
dès qu’il parut» fans faire la moindre réfiftance. 
Cette Ville de ce côté là , & Peritonion de l’autre, 
e'toient les deux Clefs de l’Egypte : & il falloit né* 
ceffairement paffer par lune ou par l’autre pour en* 
trer par terre dans ce Royaume, avec une armée. 
Comme Pelufe étoit extrêmement forte , Antoine 
a voit compté quelle tiendroit long, temps ; & ce- 
la l’avoit déterminé à aller (/) s’affurer de Perito- 
nion. Cornélius Galius la tenoit pour O&avien. 
Comme la Garnifon étoit toute compofée de trou- 
pes qui avoient été au fervice d’Antoine, jufques 
à ce queScârpus, en changeant de parti, les enga- 
gea aufli dans celui d’Odtavien; il feflattoit que, 
dès qu’il paraîtrait devant la Place , ces troupes 
reviendroientà lui, & lui livreraient la Ville. Mais 
quand il voulut leur parler au pié des murailles, 
Galius fit fonner toutes les Trompettes; de forte 
qu’il n’y eut pas moyen d’entendre un feul mot de ce 
qu’il leur difoir. Un moment après , il fit une 
fortie , où il repouffa les ennemis par terre ; & pac 
un firatageme, il enveloppa fi bien fes Vaiffeaux, 

dans 

(r) PLUT. &DION CASS. ibîd. 
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(0 DION CASS. Ll.p. 449. 


Digitized by Google 


« 


)\ ■ 

An. jo. avant J, C. H E R O D B ?• 107 

dans le Port; qu’il n’en échappa pas un qui ne fût 
ou pris où détruit. Car quand il vit venir la Flotte 
d’Antoine , il mit (bus l’eau , à l’entrée du Port, des 
chaînes qui étant à fond ne paroiffoient point. Mais 
quand tous les Vaifleaux furent entrez; avec des 
machines, qu’il avoit préparées des deux côtez de 
l’entrée, il releva les chaînes & les tendit à fleur 
d’eau: & après avoir ainfi bouché la fortie du Port, 
il fît attaquer de tous côtez les Vaifleaux par eau & 
par terre , & remporta ainfi une viûoire complette. 


Antoine, après ce malheur, reçut encore la nou- 
velle de la prife dePelufe; & qu’Oûavien s’avan- 
çoic du côté d Alexandrie. 11 s’y (t) rendit inceflam- 
ment, pour la défendre contre lui. En arrivant, il 
alla charger laCavalerie ennemie fatiguée de la mar- 
che ; & la mit entièrement en ( u ) déroute. Mais 
dans une fécondé aûion , où il attaquoit l’Infante- 
rie , il fut battu & repoufle dans la Ville avec per- 
te. Le lendemain (w) de grand matin , il s'en al- 
la au Port; & Ce mit fur la Flotte; dans le deflein 
qu de battre la Flotte ennemie ; où de percer au 
noins, & de faire voile en Efpagne , où il le flattoit 
ie trouver encore quelque reflource pour foutenic 
la guerre. Mais quand les deux Flottes furent ran- 
gées en ordre de bataille l’une contre l’autre; celle 
d’Antoine au lieu d’attaquer l’ennemi , fe rangea 
de fon côté. Antoine eut encore la mortification, 
:n rentrant dans la Ville, de trouver que l’Infanterie 

8c 
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& Cavalerie , tout avoit deferté , & avoir pris le 
parti de Ton ennemi. 

Il ouvrit enfin alors les yeux , & vit Ja perfidie 
de Cléopâtre j & ne put retenir Tes plaintes. Cléo« 
pâtre , qui commença à craindre fon jufte refTenti- 
ment , (x) fe réfugia dans un Monument d'une hau- 
teur & d’une magnificence extraordinaires , qu’el- 
le avoit fait bâtir près du Temple d’ifis. Elle y a- 
voit déjà fait transporter par avance les plus pré- 
cieux; effets.Eile s’y renferma fecretement avec deux 
filles d’honneur & un Eunuque } & ht dire dans le 
Public qu’elle étoit morte. Antoine crut fa mort ; 
(y) s’enfonça fon épée dans le corps, & fe fit la 
blelîure dont il mourut. Mais comme il vécut en- 
core quelques heures après fe l’être donnée > il aprit 
que le bruit de la mort de Cléopâtre étoit faux, & 
fe fit porter à fon monument. Elle & fes deux fil- 
les le tirèrent en haut avec des cordes ; & il empira 
entre fes bras > le premier d’Aoûf, onze mois après la 
bataille d’Aétiüm. 

11 avoit l’humeur douce & bonne» l’ame gene- 
reufe & grande , & pofTedoit parfaitement la Scien- 
ce de la Guerre. Sa valeur & fa conduite contribuè- 
rent plus que toute autre chofe au gain des deux 
/ batailles de Pharfale & de Philippes. U avoit aufli 

beau- 


(x) PLUT. & DION CASS. ibid. 
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beaucoup d’ Eloquence, Mais toutes ces grandes 
qualitez étoient ternies par la débauche à laquelle 
il avoir un penchant prodigieux , & fur tout pouc 
celle des femmes. 

Cléopâtre qui s’en aperçut le prit par fon foible; 
& plus encore par ambition & par avarice que pac 
débauche /elle lui facrifîa fon honneur; & quand 
elle vit qu’il n'étoic plus en état de contenter ces 
deux pallions dominantes, elle le facrifla, pour' 
tâcher de le fan ver elle même: mais elle n’y réulTiC 
pas. Car, malgré les belles efperances dont O&a- 
vien l’avoit flattée', uniquement pour conferves 
Tes tréfors , & s’aflurer de fa perfonne pour fon 
Triomphe ; dès qu il fe vit maître de l’un & de l’att- 
tre,elle vit bien qu’il ne laménageoit plus , & (z ) 
ayant apris /êcrettement , que dans trois jours on 
l’emmeneroità Rome j & qu’elle y feroit produite 
au Triomphe dO&avien, elle fe fit piquer (a) pac 
un Afpic pour prévenir cette infamie , & en mou- 
rut. 

Elle avoit régné (£3 vingt & deux ans de- 
puis la mort de fon Pere , & vécu trente neuf. 
Elle avoit de grands talens naturels , avec un 
cœur corron pu au dernier point. Elle favoic 
beaucoup de Langues. Outre le Grec & le 

, Latin, 

(a) L’Afpic. dont il s'agit ici . efftine efpece de ferpent par- 
ticulière à l’Egvpte &àla Libye. La picquuretuë en trois heu- 
res de temp c ;&< oir,mec’eltun poifon qui endort & necaufe au- 
cune douleur, Cléop.tre le thomr comme le plus aeréable. 

(b) Canon PTOLOMÆI. PLUT, tu ^Antort. EUÆBlUS inCIne- 
nia,. PORPHïRlUS in Gr*c. EUSE B. SCALlGERL CJ.EM. A* 
lEX.Sirem.l 
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Latin, (c) elle fa voit affcz la Langue des Ethio- 
piens, & celles des Troglodytes , des Juifs , des ! 
Arabes, des Syriens, desMedes, & des Perfes,pout 
n'avoir pas befoin d’interprete *, & toutes les fois 
que quelcun de ces differentes Nations avoit quel* 
que chofe à lui communiquer, elle leur répondoit 
toû jours dans leur propre Langue. Son Régné fut 
le dernier de la Maifon des Ptolomées en Egypte, 
où cette famille à régné depuis la mort d Alexandre, 
pendant CCXCIV. ans. 

Après fa mort , l’Egypte fut réduite en Province 
Romaine , & gouvernée par un Préfet qu’onyen- 
voyoit de Rome. Cornélius ( d ) Gallus fut le pre- 
mier qu’Augufte y mit. L'Egypte fut gouvernée 
de cette manière pendant fix-cent foixante & dix 
ans, qu'elle a été Province de l'Empire Romain; 
jufques à ce que les Sarrazins la lui enlevèrent (e) 
l’anDCXLI. 


Après la Conquête de l’Egyte , par laquelle fini» 
rent les guerres Civiles des Romains ; Oûavien fit 
mourir tous ceux du parti contraire qu'il crut capa- 
bles de les renouveller. Les principaux furent (/) 
Antyllus, fils aîné d* Antoine & de Fulvie; Céfa- 
rion, fils de Cléopâtre & de Cefar s & (£) Canidius, 
Général d’Antoine. Il en ruina d'autres par les a- 
mandes auxquelles il les condamna; Et il pardon- 
na à quelques- uns. Après la démarche qu'on 

_ avoit 

(O PLUT. ibid. 

(d) Ce Gallus étoit grand Poète, C’eft pour lui qu’eft écrite 
la dixiéme Eglogue de VIRGILE. Ils étoient grands amis Virgi- 
le & lui. 

(*) ELMAClNl Hijitri* Sarattnica, fut mm Htgir* vice/im». 
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«voit faite de déclarer Céfarion héritier légitimé de 
J. Ccfiar , O&avien , qui n’éroit qu’adoptif, ne 
pouvoir pas le laifler vivre» L’Hiftoiré ne dit point 
deraifon particulière de la mort d’Antyllus Mais 
comme il avoit (A)époufé Julie, la fille d’O&avien, 
& qu’il paroît qo'il fe fit de grands efforts pour lui 
fauver la vie, il fautconclure qu'il y avoit quelque 
grande raifcn qui obligea ("i) Oûavien de ne le pas 
épargner. Il témoigna beaucoup de bonté à Antoi- 
ne, Ton cadet & du même lit, & à tous les autres- 
enfans qu’Antoinc avoit eu de Fulvie , d’Oftavie» 
& de Cléopâtre; maisfurtoutà cet Antoine, qui 
devint dans la fuite un de lès plus grands favoris; 
&à qui il donna une des filles que fa fœurOttavie 
avoit euës de Marcellus Ton premier mari : & il fut 
tofyours de la faveur, jufqu’à ce que convaincu 
d’avoir débauché Julie la fille unique d’Augufte, on 
le fit mourir très- juftement. Les enfans qu’Antoi- 
ne eut d’O&avic furent deux filles, à qui l’Hiftoirc 
ne donne point d’autre nom de diftinftion que (Ma* 
jor6c Miner ) l’aîn ée& lacadette. Caligula &Clau- 
dius étoient descendus de la derrière, & Néron de 
la première; qui furent tous trois Empereurs dans 
la fuite. Car la cadette (Mirw) avant époufé Dru- 
fus, le cadet de Tibere , elle eut de luiGermani- 
cus Pere de Caligula, 6c deClaudius quifuccedaà 

Ca, 

(f) PLUT ,\rt ^Antonio. DION CASS. Ll SUET. in OfJavio *7, 

(g) vELleiUS PAJERC. H.c, 87. OROSiUS VL. 1#, 

(h) DION < ASS U jp 4J4, 

(i) Pi-Ul. in^iruin. 
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CaliguU: Et l’aînée (Major) ayant époufé L.Do^ 
mitius Enobarbus, eut deluiCneius Domitius,qui 
eut Néron d’Agrippine fille de Germanicus & faut 
deCaligula, Ainfi quoi qu’Ottavien enlevât pout 
lors l’Empire à Antoine, ce fut la pofterîté d’An- 
toine qui Peut pendant quelque temps dans la fui 4 
te, & pas une de celle d’Augufte ne l’a pôlïedé. Ainfi 
il arrive fouvent aux Vi&oires & aux Conquêtes la 
même chofe qu’aux richefles ; ceux qui les gagnent 
ne lavent guêres qui feront ceust qui en recueuilli- 
ront les fruits. Néanmoins c’eft l’inclination ge- 
nerale des hommes, que defonger plus à leur Po- 
fterité qu’à eux- mêmes: & c’eft un grand bonheur 
que la Providence a ainfi ordonné les chofes ; car 
fans cela, comment le monde fe foutiendroit-il? 

Pendant le fejour qu’Oftavien fit en Egypte , il 
eut la curiofité d’aller au (1^) Sépulcre d’Alexandre 
le Grand ; & il vit fon corps confervé dans une chaf- 
fe (/) de verre. Ce corps en avoit eu autrefois une 
d’or: mais Seleucus Cybiofadtes Payant enlevée, 
comme (w) on l’a vu ci-deflus; on le mit dans une 
de verre , où il étdtt encore quand Oftavien le vou- 
lut voir. Il témoigna beaucoup de refpcft pour 
cés reliques; mais il ne voulut point voir les 
(n) Tombeaux des Ptolomécs. Encore moins 

00 p«- 

(k) SUET.mOff4r.18. DION CASS, Ll.p. 4*4. 

( l ) STRABOXVIÏ p. 7 >4- 

(m) 11. Partie L VII. fous l’an 57. 

(n) DION CASS. &SUET. ibid. 

'o) ÜlON CASS. ibid. 

(00; DION nous aprend , [LT. p. 4J7] que les Romains ori 
donnèrent, que le jour auquel OdtaVien avoit pris la ViHq 
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(û) put on lui perfuadcr de rendre vifite à Ja gran- 
de Divinité des Egyptiens » A pis* Il répondit à ceux 
qui l’en preffoient; qu’il adoroic les Dieux & non 
pas des Bêtes. 

Il étoit arrivé en Egypte au commencement du 
mois d’ Août ; & avant que ce mois fût écoulé» tou* 
tes les affaires qu'il y avoir fe trouvèrent achevées* 
Il en repartit au commencement de Septembre j & 
prit fa route par la Syrie , l'Aliar Mineure ; & 1a 
Grèce > pour retourner à Rome. 

C’eft à cette Conquête de l’Egypte que commet!-* 
ce Y Ere Acïtaque, dont ( oo ) on fe fervit depuis en E* 
gypte jufqu a la première année du Régné de Dio- 
clétien, l’an CCLXXX1V, qu elle changea de nom* 
& au lieu d 'Ere A&iaque , elle fut appellée Y Ere de 
Dioclétien , 6c par les Chrétiens de ces Pais-là, YErt 
des Martyrs ; parce que ce fut fous le régné de cec 
Empereur que commença la dixième pcrfecution de 
l’Egirfe } où tant de Martyrs fcellerent de leur Sang» 
la vérité de leur fainte Religion* Quoique cette E- 
re prit fon nom de la viftoire d’Aâiüm, elle ne 
commençoit pourtant que (p) prés d’un an après* 
c’cft-à-dire, au temps que l’Egypte fut foumifc* 
Car le jour du commencement de cette Ere étoit le 
29 . d’Août, qui parconféquent , etoit toujours le 
premier jour de toutes les années de cette Ere» fous 
les differents noms que j’ai marquez. 

H Ce 

d'Alexandrie feroit mis au nônibrè des jours heureux ; & que l’on 
eût à compter les années par là en Egypte j c’eft-à-dire qu'il dc- 
Voit leur fcrvir d’Efoque fixe; & cela s’exécuta en effet. 

(p) La Bataille d'Aétium s’étoit donnée le fécond de Septem- 
bre, & 1 Ere de cette Viftoirc en Egypte commença le a?, d' Août 
de l'année d'après. 

Ton, K 
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Ce qui fie fixer ce jour-là , c’eft , à ce que quel* 
ques-uns croyent, parce que ce fut celui de la more 
de Cléopâtre ; & que par conféquent ce fut le joue 
que finit en Egypte l’Empire des Macédoniens , & 
que commença celui des Romains. Mais ce n’eft 
qu’une conjecture moderne. Pas un des Ancieni 
n’allegue cette raifon. Tout ce qu’ils en difent» 
c’eft qu’elle mourut vers la fin de ce mois , fana 
marquer précifément le jour. 

Mais la véritable raifon qui détermina à fixer 
ce jour-là, c’eft que c’étoit le premier jour de leur 
(j) mois de Thoth , qui étoit déjà , de temps immé- 
morial, le premier jour de l’an en Egypte. Les 
1 Romains donc le trouvèrent le plus propre pour le 
commencement de la nouvelle Ere qu’ils impo- 
foient à l’Egypte , d’autant plus qu’il fe rencontrait 
que ( r ) c’étoit, à quelques jours près , le temps 
que s'étoit faite la Conquête de l’Egypte. 

. Non feulement les Romains leur donnèrent une 
nouvelle Ere , mais ils changèrent aufti 1a forme 
de leur année. La vieille Ere du Pais étoit la Phi* 
lippique qui commençoit à la mort d’ Alexandre* 
& au régné de Philippe Aridée fon Succefleur. Pour . 
la forme de leur année , jusques là ç’avoit été celle 
de Nabonaffar , dont les Chaldéens fe fervoient 
aufti. C’étoit une année de douze mois , de trente 
jours chacun; avec l’addition de cinq jours furnu- 
*. " merai- 

(q) Thuh étoit le premier mois de l'année d* Egypte. 

(r) La conquête de l' Egypte. & fa réduction entière lbus le 
joug des Romains, arriva au mois d'Août; & fut achevée dans 
toutes les formes vers la fin de ce mois. Voyez Je Decret du 
Sénat qui ordonne le changement de l’ancien nom de StxiiH* 

tn 
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meraires * au bout de douze mois: de forte qu’elle 
étoit compofée de$6f. jours, fans années Biffcx- 
tiles ; défaut qui faifoit changer infcnfiblement les 
Saifons. Car tous les quatre ans , elles avançoienc 
d’un jour; de forte qu’au bout de 1460. ans» le 
premier jour de Pan feretrouvoit dans la même fai. 
ion, & au même point} après avoir parcouru fuc- 
cefïivement l’Eté, le Printemps, l’Hiver &l’Au- 
tomne ; car il reculoit ainfi d’un jour tous les qua« 
tre ans ; de forte qu’après la révolution que je viens 
de marquer il fe rencontroit qu’on avoie * perdue 
une année entière dans ce Cycle. 

Pour remedier à cet inconvénient» les Romains/ 
quand ils furent les maîtres de ce Royaume , mirent 
dans le Calendrier d’Egypte une année BifTextile, 
comme il y en a voit une dans le Julien dont ils 
fe fervoient eux-mêmes : ce qui fe faifoit en ajoutant 
tous les quatre ans un jour de plus à cette année, 
qu’on n avoir fait aux trois autres» C’eft-à-dire» 
qu’au lieu de cinq jours qu’on ajoutoit communé- 
ment aux douze mois de trente jours > chaque qua- 
trième année, on en ajoutoit fix. Par ce change- 
ment fait à leur Calendrier l’année Egyptiene & ls 
Juliene fe trouvèrent avoir précifement le même 
nombre de jours , quoique d’ailleurs la forme en 
fut differente ; car on conferva dans tout le relie ' 
. Hz l’an- 

en celui ( d'où nous avons fait dans MaCROBE, 

Saturn. Tl. 

* L’auteur veut dire que ces 14^0. ans d’Egypte n'en Valoiçnt 
que 14;$, d’années véritablement Solaires où Agronomiques, 
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l’ancienne fofme de l’année d’Egypte. Et le pre- 
mier jour du mois de Thoth , qui étoit aufïi leur 
premier jour de l’an, fe trouvant cette année-là tom- 
ber fur le 29. d’Août de l’année Juliene* qui étoit 
à peu près le temps que s’étoit faite la Conquête de 
l’Egypte; quand les Romains ordonnèrent ce chan- 
gement dans le Calendrier , ils conferverent le com- 
mencement de l’année tel qu’ils le trouvoient , & 
le fixèrent : deforte que dans toûte la* fuite des 
temps que l’Egypte fut delà dépendance de l’Em- 
pire Romain , le 29, d’Août fut toujours le comen- 
cement de l’année d’ Egypte. La même raifon fit 
que la nouvelle Ere Egyptienne , qu’on appelle A- 
Siaque , commença aufli au 29. d’Août. 

On fait une Objection contre ce que je viens d’a- 
vancer; & l’on prétend que, l'année dont il s’agit 
ici (/) le premier jour de Thoth ne fe rencontra pas 
avec le 29. d’Août, mais avec le 31.& qu’ainfi 1 a 
raifon que j’ai aflignée ne peut pas être la véritable 
qui fit fixer l’Ere A&iaque & le commencement de 
1 année au 29. d’Août; & il faut convenir que dans 
la dernière précifion l’objeûion eft véritable : félon 
le calcul exa& & précis , le premier de Thoth devoir 
être cette année le 3 1. d’Août dans le Calendrier Ro* 

' main, &nonpaslc29. Mais il faut lavoir, que 
les Romains ayoient fait une bevuëdans la maniè- 
re. 

(s) Le premier de Thoth, qui étoit le premier jour de l'an en 
ïgvpte, n’étoit pas fixe par raport aux fiufonsde l’année ; u étoïc 
ambulant; & reculoit tous les quatre ans d’un joui par raport 
à ces faifons. Les Romains furent les premiers qui le fixèrent a 
cet égard j k firent de l’annce Egyptienne une année eu les fai- 
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re dont ils s’étoient fervis du Calendrier Julien & 
que cette erreur fut caufe que ce qui eût du être le 31. 
fe trouva le 29. dans ce Calendrier fautif. L’erreuc 
venoit de ce que, depuis la mort de Cefar, les Pon- 
tifes, comme on Ta déjà Qt) remarqué, («J sé- 
cant trompez pour l’intercalation , avoient fait une 5 
année Biilextile tous les trois ans , au lieu qu’il ne 
falloir la faire que tous les quatre ans. Cette bc- 
vuë avoit donc ajouté tous les trois ans Gx heures 
de trop à l’année ; ce qui , en feize ans qu’alors l’er- 
reur avoit duré, avoit fait un jour & un quart, qui 
avoient fait prendre au 29. d'Août dans ce Calen- 
drier fautif, la place du 31. dans le véritable, fi le 
Calendrier eût toujours été réglé jufte, furlepiéde 
l’année Jnliene. Mais la malhabileté des Pontifes 
l’avoit fait ainfi reculer; &l’on continua trente fix 
ans durant à Rome ces Calendriers fautifs, à com- 
pter depuis la Rtformation du Calendrier par Jules- 
Cefar j jufques à ce qu’Augufte s’étant apperçude 
l’erreur, la repara en ordonnant, que pendant dou- 
ze ans on ne fît point d’année Biflextile, & rabat- 
tit ainfi ce qu’on avoit ajouté de trop , & rétablie 
les chofes fur le pié où elles auroienr du êrre,fi l’on 
eût toujours bien exécuté le plan de J. Cefar. 
Mais en rétablifTinc ainfi les chofes , on ne 
s’avifa pas de changer les dattes du paffé ; de 
forte que Ton continua à dire que c’étoic le 25*. 

H 3 fi'Août 

fons fe trou Voient toujours les mêmes , comme elles failbient 
v aufli dans la Juliene. „ 

(t; Sous l’an 4<î. 

V.U) MACR.OB, £*(drM. I. 14. SUEX. În Oft ttv- Jï, 
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d’Aoûc qui s’etoit rccontré avec le premier de 
Thoth cette année- là; quoique, dans la précifion 
Mathématique, ce fût Je 3 1 • où commençoient & 
cette Ere Aftiaque & les années Egyptianes, 

Cette Ere eût pu être nommée avec beaucoup 
plus de juftice l’Ere de la viftoire d’Alexandrie, que 
celle de la vittoire d'A&ium; puifqu’ellecommen- 
$oit véritablement à la Conquête d’Egypte achevée. 
Mais les Egyptiens aimèrent mieux pallier la chofe 
fous l’autre nom, quoi que l’évenement en fût éloi- 
gné d’un an entier. Dans le fond , comme cette 
Ere n’étoit que pour l’Egypte , il dépendoit deux 
de lui donner quel nom ils vouloient. 

Quand Herode aprit la mort d’Antoine, 6 c qu’O- 
flavien étoit maître de l’Egypte ; (w) il y vint lui 
faire fa Cour. Il en fut reçu avec toutes fortes 
d’agrémeus; &l’ayant accompagné jufques à An. 
tioche, il fê mit fi bien dans fonefprit, qu’il ga- 
gna une des premières places dans fon amitié j ÔC 
il fentit bien - tôt après les eifets de cette amitié 
dans les bienfairs qu’il en reçut, dont fes Etats fu- 
rent confiderablement agrandis. Car non feule- 
ment il lui rendit le Territoire dejerico, avec les 
Jardins où croilfoit le baume qu'Antoine lui avoic 
ètez, pour les donner à Cléopâtre; mais il lui don- 
na Gadara, Hippon, & Samarie dans le dedans 
dupais; avec les Villes de Gaza, Anthedon, Jap- 
pe, Scia Tour de Straton fur U côte. 


Cwo JOSEPH. U. 

(x) dion CASS. 1,1. p. 4S r. 
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En arrivant à Antioche, Oûavien C&jy troàvk 
Tiridate qui l’attendoit; & une Abibaffàde de la 
part de Phraates. Tiridate avoit pour lui un parti 
confiderable qui vouloit détrôner Phraates & le dé- 
clarer Roi. 11 venoit pour engager Oftavien dan* 
fes interets ; & Phraates envoyoit folliciterdu fe- 
cours contre lui. On a veu (y) comment âbrès là 
malheureufe expédition d’Antoine en Mecfie, Ar- 
tavafdesÔc Phraates s’éroient brouillez à l'occafion 
du partage du butin. Le premier Çz) avoit fait 
tin Traité avec Antoine , qui lui envoya d’Armeni# 
un corps de troupes Romaines avec l'aide defqueU 
les il avoit défait entièrement Phraates dans une 
• grande bataille. Cela étoit arrivé Pan X X X 1 1 1. 
avant J. C. Mais l'année fuivante,non feulement 
Antoine retira les troupes qu’il lui avoit prêtées, 
(a) pour s’en fetvir contre Oélavien j mais il retint 
même les Medes, qu’Artavafdcs lui avoit donnez 
pour remplacer ceux qu’on lui prêtoit. Artavaf- 
des fe trouva fiaifoibli par ce double contre- temps, 
qu’il fut battu, &même fait prifonnier dans une 
fécondé bataille : & Phraates fut fi bien profiter dé 
fa vi&oire > qu’il fit la conquête de toute la Medie 
& de l'Armenie; & rétablit dans la dernière Arta* 
xias fils d’Artabafes , qu’Antoine avoit détrôné. 
Ces fuccès & ceux qu’il avoit déjà eus contre An- 
toine , (b) lui enflerent encore le cœur. Il traita 
fes Sujets avec tant de tyrannie , de cruauté, d’ep- 
preflionScde hauteur, que laNobleffe ne le pou- 

H 4 vint 

(Z) DlONCASS XL1X PLUT . 

(a) PLUT. & DION CASS ibid. , x 

(b) JUSTIN, XL II, s. DION CASS.lI, p. ‘ 
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.vant plps foufïrir çonfpira contre lui (l’an ji.),- 8c 
après l’avoir chafle mit ce Tiridate fur le Trône, 
Mais l’annee fuivante, qui eft celle où nousfomes, 
Phraates ( c ) revint à la tête d’une armée j battit Ti- 
ridatrç ; remonta fur le Trône, & obligea l’Ufut- 
pateur à fp réfugier en Syrie; où lui &1 Ambafïade 
de Phraates venoient alors.demander à OCtavien du 
leçouf^ 1 un contre l’autre, OCtavien répondit obli- 
geamment à tous deux. Mais Ton de (Te in n’étoic 
pas d aider ni à l’un ni à l’autre: il aimoitmieux 
Jes laifler affaiblir par une guerre Civile, en forte 
que cette Nation cédât d’être formidable aux Ro«> 
{nains. Dans cette vue il permit à Tiridate de de» 
fneurer en Syrie, jufquesà ce qu’il fe trouvât quel- 
que conjoncture favorable pour retourner dans fon* 
Pais j &c reçut de lui un fils de Phraates qui lui étoic 
tombé entre les mains :& il emmena ce jeune Prin- 
ce à Rome pour le garder comme une efpece d'Ora» 
ge qui tint Phraates dans le refpeCt. Après cela il 
Çd) nomma Mefifala Corvinusàla Préfecture de Sy- 
rie ; & s’en alla dans l’Afie Mineure , où il ( e ) ré- 
folut de palîer l’hiver. 

L’année fui vante (/) OCtavien entra dans fon 
cinquième Confulat. On lui décerna quantité 
d honneurs à Rome. L’été il (^) palfa en Grèce, 
après, avoir réglé les affaires des Provincesdel’Afiç 

Mi<- 

Cc) JUSTIN. & DION CASS. ïbid. 

Cd; DION CASS. Ll.p. 447. Vidcas CASAUB. contra BARON, 
Ijf ercu. I. C. JO- 

(e) DION CASS Tl. p. 446. . 

^.^ONCass. Li P- 4î7. SUET. in ORavio, c. 26. 

(g) DION CASS Ll.p. 4 c». 

(W DIQN, CASS, ifeid. 
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Mineur* & des Isles du voinnage 5 & de là (£) à Ro- 
me , où il arriva (i) au mois d’Août appelle alors 
Sexùlis & nommé depuis Augujius , Il y entra {!() 
avec trois differentsTrîomphes qui occupèrent trois 
differents jours. Le premier fut pour les victoires 
•remportées, fur les Dalmates , les Pannoniens &C 
quelques autres Nations Germaines & Gauloifes, 
qu’il avoit vaincues ou foumifes avant la-guerre 
d’Antoine : le fécond pour la vi&oire d’Attium : Sc 
Je troifième pour celle d Egypte & la conquête qu’il 
avoit faite de ce Royaume. Ce troifième fut le plus 
pompeux des trois. On y mena devant les enfans 
de Cléopâtre; & quoi qu’à caufe de fa mort, elle- 
même n’y pût pas être menée » il l’y fit porter en ef- 
figie avec un Serpent au hras, pour montrer lama- 
nière dont elle s’étoit fait mourir. On apporta 
d’Egypte une quantité (i prodigieufe d’argent à Ro- 
me > que (/) la valeur de la monnoye en bai (Ta de 
la moitié; c‘eft-a-dire, que le prix de touthauifa 
du double. Après ce Triomphe ,on donna (w) à Q- 
ttaVien le Titre àîlmperator ou d’ Empereur , non pas 
dan i le fens ordinaire jusqu’alors ; car jufques là ce 
n’avoit été qu’un pur compliment, que les Sol- 
dats faifoienc à leur Général , après quelque 
grande viûoire & un fimple Titre j mais dans 
un fens bien plus relevé > car ou commença 

H 5 alors 

(i) MACR.OB. SnHtmat. ?. n. 

(k) DiON CASS. ibid. Epit. LIVII CXXXIII. SUET. i* OFt<tv* 
C. 23. VIRG1L. JEn, MU. vf. 714. &SERVIUS in iSum 

(l) DlOHCASS II p. 459. OR05.VI.I3. 

<m) DlON CAS S, LU. p-493, & 45)4. 
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alors à y attacher toutes les idées de Souveraineté 
8c deMajefté, qu’a toujours eu depuis le Titre d’Em- 
pcreur Romain, \ 

Si Herode revint bien content de la vifite qu’il 
avoir rendue à Oétavien 8c du fuccès qu'elle avoir 
eu , il ne trouva pas chezlui la même fatisTaétion' 
& les mêmes agréments. Mariamne (n) avoit tou- 
jours le cœur ulcéré des ordres cruels qu’il avoit 
donnez à Sohéme contre elle & contre faMere: 8c 
ellelaiiloit paroître fa haine pour lui 8c pour tou- 
te fa famille en toutes fortes d’occafions ,* mais fur 
tout contre Cyprus fa mere 8c Salomé fa fœur. Elle 
leur faifoit fouvent fentir la baiTelTe de leur naiffan- 
ce au prix de la fienne : mortification à laquelle les 
femmes font bien fenfibles. Et pour lui , elle lui 
ieprochoit auffi très- fouvent la more de fon Pere, de 
fon Grand- Pere, 8c de fonFrere, 

11 la retrouva d’aufTi mauvaife humeur pour le 
moins qu’il lavoit laifleej 8c il n’en comprenoic 
point la raifon ; car elle ne lui avoit pas découvert, 
qu elle eût rien ouï dire à Sohéme , qu’elle ne vou- 
loir pas perdre. Elle refufoit avec dédain 8c avec 
averfion lescareffes les plus tendres qu’il lui vou- 
loir faire ; 8c voyoit avec une indifférence qui l’ou- 
troit, toutes les marques qu'il lui donnoit de fon 
affe&ion. Enfin tous fes efforts furent inutiles pour 
la faire revenir 8c pour adoucir l'aigreur de fon 
efprit. Cette dernière injure avoit rouvert toutes 
les vieilles playes j 8c lavoit rendue fufceptible de 
tout le reiïentiment que méritoienc tous les maux 
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qu'il avoit faits à fa famille & à elle. Elle fe remet* , 
toit devant les yeux Tordre qu'il avoit donné au* 
trefoisà fon Oncle Jofeph , fes parents aflaflin ez, 

& tout cela joint à la nouvelle injure quelle venoic 
d'en recevoir lui faifoitun portrait dHerode qui 
le rendoit l'objet de la haine la plus violente donc 
elle fût capable. 

Herode fupporta encore un an entier cette mau- 
vaife humeur, depuis fon retour de Rhodes ; mais 
ce ne fut pas fans fouffrir cruellement. Quelque- 
fois il en étoit H outré , qu’il penfoit à en venir aux 
dernières extrêmitez contr’elle, Mais fa colere, 
toute furicufe qu’elle étoit , ne pouvoir pas tenir 
long temps contre fon amour. Ces deux pa fiions 
violentes Toccupoient prefque continuellement 
tour à tour- A la fin un incident fournit à fa mere tk à 
fa fœur une occafion de le portera la perdre; & peu 
S’en fallut quecette perte n'entrainât la fiene propre. 

Car un jour qu’il s’étoit retiré dans fa chambre 
pendant la grande chaleur, pour fe repofer , il en- 
voya prier Mariamne de le venir trouver. Elle 
le fit i mais quand il la pria de fe mettre auprès de 
lui , 8c qu’il voulut la carefler en mari ; elle le re- 
fufa avec un air dédaigneux. & s’emporta jufqu’à 
lui faire les reproches les plus fanglants fur la more 
de fes Proches. Herode eut beaucoup de peine à 
s’empêcher de punir d’une mort préfente l'outrage 
quelle lui faifoit. Salomé , qui démêla ce qui fe 
patfoit entr eux , profita de cet accès de rage où il 
étoit ; 8c lui envoya fon Echanfon, qu elle avoit 
gagné , lui dire que Mariamne Tavoit voulu cor* 
rompre 8c l’engager a Tempoifonnci. Sa rage, que 

cette 
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cette calomnie enflama encore , lui fit ordonner Tue 
le champ qu’on donnât la queftion à 1 Eunuque fa- 
vori de cette Princelfe , fans la participation de qui 
il favoit bien quelle ne faifoit rien. Mais tout ce 
qu’on en put tirer fut, que ce qui larendoit de fi 
mauvaife humeur, étoit quelque chofe que lui a" 
voit dit Sohéme. 

Herode là deffus palfa de la rage de la Colere h 
la fureur de la Jaloufie. Sohéme s’écria t- il , qui 
m’a toujours été fl fidele , n’auroit jamais lailîé é- 
chaper un fecret de cette importance. 11 faut qu’el- 
le le lui ait arraché par des faveurs criminelles ! Eu 
même temps il envoyé ordre de le faire mourir ; ; 
& choifit, parmi les gens qui lui étoient le plus 
dévouez > des Juges devant qui il fit afiigner Ma- 
riamne. La violence avec laquelle il l’accula lui*» 
même, fit juger à ces Juges , qui etoientdesair.es 
vénales , que rien ne le contenteroit qu'une fenten- 
ce de mort : & ils fe reglerent fur ce qu’ils crurent 
qu’i) fouhaitoir. Elle fut condamnée à la mort. 
Mais perfonne ne croioit qu’il la fît execurer avec 
tant de précipitation; & lui-même n’en avoit pas 
ledeflein , car il vouloir la faire renfermer pendant 
quelque temps dans quelque Château. Mais la 
mere d Herode & fa fœur, irritées au dernier point 
contre elle , par les reproches qu'elle leur avoir faits 
fur la baffelTe de leur extraction, & par mille autres 
piques de femmes ; ne lui donnèrent point de re- 
pos qu’elles n ’eulfenc obtenu fa mort, Elles«lui 
reprefentoient, que s’il ne lui ôtoit pas la vie, le 
Peuple fe fouleveroit en fa faveur; & que le feul 
moyen de conlerver la tranquillité dans fes Etats 
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* etoit de s’en défaire au plûtôt. Herode donna dans 
leur fens , & lâcha Tordre facal qui la fît mener au 
fupplice. 

Sa mere Alexandra la vint trouver au pafTage, & 
lui fît les reproches les plus cruels & les plus in- 
fultans. £lle Taccufoit d’une noire ingratitude 
pour un fi bon & fi tendre mari : & lui difoit qu’el- 
je avoit bien mérité ce qui lui arri voit. Enfin elle 
prononçoit tout ceci avec tant d’émotion , qu’on 
eût dit qu’elle avoit de la peine à s’empêcher de fe 
jetter fur elle comme une furieufe. Elle ne jouoit 
ce perfonnage fi honteux & fi lâche , que pour n’c- 
tre pas envelopée dans fa ruine ; car elle fe doutoit 
bien que fon tour venoit. Mais fa fille, fans lui 
répondre un feul mot , s’avançoit toûjours ; & té- 
moignoit feulement, par fon air , la douleur qu’el- 
le avoit de Voir tenir à fa mere une conduite fi é- 
trange. Du refte elle marqua une grande inrrepi- 
dite; & vit fans changer de couleur toutes les apro- 
ches & les préparatifs de la mort , & mourut, com- 
me elle avoit vécti , Grande, ferme, & injrepidc 
jufqu’au bout. 

Voilà quelle fut la fin de cette Vertueufc & Ex- 
cellente Princefle. Par la beauté, les charmes, & 
les autres agrémens de fa perfonne , elle paffoic 
toutes les femmes de fon temps r Et , fi elle eût pu 
gagner fur elle, d’avoir pour fon mari plus de 
complaifance & de phlegme, fon cara&ère feroic 
auflî parfait qu’il fe peut. Encore, quand on con- 
sidéré qu’il avoit bâti fa fortune fur les ruines de 
la maifon dont elle fortoit: qu’il avoit ufur- 
pé fur cette maifon 1 a Couronne qu’il portoit: 

qu’il 
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qu'il avoir fait mourir Ton (o) Pere , fon (pj Grand* 
pere, fon (<y) Frere, & fon (r) Oncle pourcon- 
tenter fon ambition ; & qu’il avoit; deux fois or- 
donné (a mort à elle» même , en cas qu’il vînt à pé- 
rir par des accidents où il Ce voyoit expofé : où eft 
la femme allez patiente & allez phlegmatique pour 
pouvoir fuporter un tel mari , & avoir pour lui 
quelque tendrelïe ou quelque complaifance? 

Mais quand le Sang de cette Princelfe eut éteint 
la rage d’ Herode , fon amour reprit le delfus & 
produiftt une fcene des plus extraordinaires qu’aie 
jamais caufé un repentir oui vient trop tard. A la. 
fureur qui l’avoit poifedéjfuccederentl’abbatement, ’ 
les regrets , & les remords $ qui ne lui laifloient da 
repos ni jour ni nuit. Par tout où ilalloitj le fou- 
venir deMariamnel’y pourfuivoit, Sclui déchirou 
le cœur. En vain il elTaya delechalferpar le vin, 
la compagnie, lesfeftins, & les autres divertifle- 
ments : il n’y put jamais réulTir, & il tomba en- 
fin dans une mélancolie qui lui ôta tout à- fait la 
Raifon; car, dans les accès qu’elle lui caufoit, 
quelquefois il appelloit Mariamne , ou l’envoyoic 
chercher par fes gens, comme H elle eût encore été 
vivante. 

Une Calamité publique augmenta encore fes 
malheurs, (r) La Pelle furvint , qui lit des ravages . 
épouvantables parmi le petit Peuple, & parmi les , 
gens de diftinûion, Tout le monde regarda ce 

fléau 

(o) Alexandre fils d’Ariftobule, de la mort de qui Herode tu 
.Antipater fon Percavoient été caufe à Antioche. 

(p) Hyrcan Pere d Alexandra fa mere. 

(q; Ariltobulc le Souverain Sacrificateur. 
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fléau comme une punition de Dieu de la mort tra- 
gique de cette PrincefTe. Le defordre de fon efprit 
en augmenta. Il abandonna entièrement les aiiai- 
r es , &, ne Tachant plus de quel côté Te tourner, il 
fe retira à Samarie où il eut une terrible maladie, 
Après avoir langui long. temps , il en revint enfin, 
avec beaucoup de peine ; & retourna à Jerufalem 
reprendre le maniement des affaires. Mais il ne 
put jamais recouvrer l’ancienne fituation de Ton 
efprit : & fon humeur fut fi changée du grand 
bouleverfement que toutes ces differentes pallions 
âvoient caufé dans fon tempérament, qu’on re- 
marqua aifément que fa conduite, depuisce temps- 
là , fut plus févére & plus cruélle que jamais ; & 
cela continua jufqu’à la fin de fa vie. 

Pendant fa maladie & fa retraite , (r)- Alexan- 
dra, qui avec fon efprit remüanr ne pouvoir ja- 
mais demeurer en repos , conclut qu’il n’en re- 
viendrait point; & forma là deffus le Projet de fe 
rendre maîtrefTe du Gouvernement. Aufli tôt 
elle cabale; elle efiaye de gagner les Gouver- 
neurs des deux Châteaux de Jerufalem, f un 
nommé Antonia fur la montagne du Temple, 
& l’autre dans l’enceinte de la Ville, & de fc 
faire livrer ces Châteaux; fachant bien que dés 
quelle en ferait maîtrefTe , elle le ferait de Jerufa- 
lcm & de toute la Judée. Le prétexte dont elle 
/ fe 

(t) Antigone frere d’ Alexandre fon Pere. t 

<s) JOSEPH, ibid, 

(t) JOSEPH, ibid. 
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fe fervoit , étoitde confcrver la Couronne aux en* 
fans qu’Herode avoir eus de Mariamne, en cas qu’il 
vînt à mourir. Mais ces Gouverneurs , qui n’ai* 
moient ni elle ni fesdeffeins, en avertirent Hero- 
de j qui auffi tôt envoya ordre de la faire mourir» 
Ainfi fon hypocrifie & le rôle infâme qu’elle avoir 
• joué à la mort de fa fille, ne lui fervirentde rien. 
Malgré toutes les baffeffes qu’elle fit pour fe mettre 
bien dans l’efprit d’Herode , elle fut la première qui 
fuivit fa fille. 

Oétavien après avoir rempli le Sénat de fcS 
Créatures, dont la fortune dépendoit entièrement 
de la fienne , leur propofa de fe démettre de fon au- 
torité , & de remettre tout le pouvoir entre les 
mains du Peuple fur l’ancien pié de la République, 
C croit une rufe pour gagner les applaudilfements 
du Peuple, & couvrir fon ambition 1 : car dans le 
fond, il favoit fort bien , que tout le corps auquel 
il faifolt cette propofition , y étoit trop intereffé 
pour ne le pas preffer de garder le Gouvernement 
des affaires entre fes mains, comme effectivement 
ils le firent^ Car il n’eut pas plûtôt fini cette ou- 
verture, que le Sénat tout d’unevoix le conjura 
de n’y point penfer, & employa toutes fortes de 
raifons pour le porter à garder feul le maniement 
des affaires de l’£mpire. 11 y confentit enfin , a- 
vec une répugnance apparente : & par cette ma- 
noeuvre adroite , il fe fit donner par le Sénat & 
par le Peuple l’Autorité Souveraine pour dix ans; 

car 

(q) DION CASS LUI. 

(r) DION CASS. ibid. SUIT, in OIÎav. y. VELLElUS PA» 

TE&C. 
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car il rte U voulut pas accepter pour un plus long 
terme: &leur reprefenta, qu'il efperoit d’établir II 
bien Tordre & la Paix, pendant le cours des dix 
années qu’on lui accordoit, que Ton adminiftratioti 
ne ferait plus néccffaire après cela ; & qu'il pourrait, 
fans que la Republique eu fouffrît , fe décharger de 
ce fardeau; & remettre le Gouvernement encre les 
mains du Sénat & du Peuple , comme à l’ordinaire, 
C’étoit uniquement pour faire paffer lachcfe plus 
agréablement qu’il faifoit ce manège. Car dans Je 
fond , il étoit bien refolu de ne fe défaire point de 
la Souveraineté , & de fe 1 a faire continuer comme 
il fît tous les dix ans; gouvernant toujours l’Empi-’ 
re feul & indépendamment. C’eft donc ici propre- 
ment que finit l’ancien Gouvernement Républicain 
de Rome. Car depuis ce temps-ci, toute l’Auto* 
rite du Peuple & du Sente, dont fut revêtu alors 
Oftavien , refida dans fa perfonne & dans celle de 
fes Succefleurs, tant qu’a duré l’Empire , Ac elle n’eft 
jamais retournée à ceux qui lalui avoient conférée* 

Avec l'Autorité, on refolut de lui donner auftî 
un nouveau nom. Les uns vouloitnt que ce fût 
celui de Romulus, pour marquer qu’il étoit le Nou- 
veau Fondateur de Rome. On en imagina encore 
plufieurs autres. Mais (r) Munacius Plancusayant 
propofé celui d 'Augufte, qui emportoit une idée de 
quelque chofe de Sacré , de Vénérable & au dejfus 
de l'homme , on s’arrêta à celui-ci ; & il lui 

1 fut 

TERC.II. c. p I. rpit.LlVU CXXXIV. CENSORWÜS i • dUH*u 
C. zi . L. FLOU. 1 V. la. , . 
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fut donné du confenrement unanime de tout hî 

Sénat: &lui&fes SucceiTeurs ont toujours depuis 
retenu ce titre. Ainfi depuis ce temps là, au lieu 
des noms de Caius Julius Ce far OSavien qui étoient 
Ces vrais noms, on ne Pappella plus queC. Julius 
Cefar Augujle : & déformais au lieu d’O&avien je ne 
l’appellerai plus qu’ Augujle dans la fuite de cette 
Htfloire. 

Cependant, pour ne pas paroître avoir ièul tout 
le pouvoir, il en accorda en apparence une partie, 
au Sénat; car (r) ayant partagé l’Empire en deux 
départements, dont l’un contenoit les Provinces 
paifibles& l’autre celles qui pour être fur la fron- 
tière & dans le voi finage de Nations Barbares étoi- 
ent expofëes à des guerres ou des allarmes conti- 
nuelles; il aiïigna les premières au Sénat, pour 
.être gouvernées par ceux d’entr’eux qui avoient 
paffé par les Charges de Conful ou de Préteur, corn- 
ue ç’avoit été l’ufage de tout temps dans la Répu- 
blique : & pour les autres il fe les referva , & il les 
faifoit gouverner par des Préfidcnts , ou fous quel- 
que autre titre que ce fût , par des gens qui dépen- 
doient de lui. Il fembloit par cetre difpofition, 
qu’il Iaifiac au Sénat ce qu’il y avoit de plus agréa- 
ble & de plus doux dans le Gouvernement ; & qu’il 
fe chargeât du plus pénible & du plus dangereux, 
&il n’étoir pas fâché qu’on le crût, parce que cet- 
te équité &cèdefintereflement lui faifoit honneur. 
Mais en ce choix paroît fa grande pénétration 6c fon 
. . x 1 • , ha- 

(s) DION CASS. ibid. . * 

(t) JOSEPH, XV, ii. 
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habileté confommée ; car par là il étoit toujours 
maître des armées & du pouvoir militaire , qui fai- 
foit toute la force de l’Empire; puifque les Légions 
étoient toujours portées dans les Provincesdu dé- 
partement qu’il avoit choifi. Et ceux qui avoienc 
les autres Provinces , étant fans troupes, nepou« 
Voient jamais l’inquiéter ou le mettre en danger* On 
donna à celles-ci le nom de Sénatoriales ; & aux au- 
tres celui d’ Impériales; du nombre desquelles é- 
toient entr’autres laCilicie, la Syrie, la Phénicie, 
l’isle deCypre, & l’Egypte, en Orient; fans par- 
ler des autres frontières de l’Empire. 

Salomé (/) s’étant brouillée avec Cortobare Idu- 
tnéen fon fécond mari, qu’elle avoit époufé apres 
la mort de Jofeph, contre l’ufage & la Loi des Juifs, 
elle lui envoya la lettre de divorce. Car quoi qufe 
(«) la Loi & la coûtume donnaient ce privilège atr 
jnari à l’égard de fa femme, jamais, avant elle, 
la femme ne s’étoit avifée de répudier fon mari. 
Mais Salomé fou tenue de l’autorité d’Herode fit 
jpafler fa volonté pour Loi. 

Après cette féparation, elle vint trouver /bii 
Frère; &, pour fe faire mieux recevoir, cllepréi 
tendit avoir découvert une confpiration que fori 
moitfon mari contre lui avec Lyfimachus, Anti- 
dater, & Dofithée, trois des Principaux du Paîs. El- 
le voulut même lui faire croire que c’étoit pour ce- 
la quelle l’avoic quitté , aimant encore plus fon 
frere que fon mari , pour donner quelque couleuc 
à cette prétendue decouverte , elle lui fit voir où 

1 2 fon 

(u) Deut. xxiv. 1. &fuîv. MMtt'V'il. &X 1 X. 7. 
MAIMONIDE* derefud. 
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(on mari avoic caché les (ils de Babas , contre les or- 
dres & Tes intérêts. Comme c’étoientles principaux 
fauteurs du parti des Afmonéens > quand Herode 
prit Jerufalem, il avoit ordonné, fous degrièves 
peines , de les faire mourir j & ce fut Coltobare qui 
fut chargé de la commilfion de faire executer ces 
ordres. Mais , pour quelque vue particulière qu’il ' 
avoit , il leur fauva la vie , & faifant courir le bruit 
qu’ils s’étoient fauvez, il les avoit mis en lieu de 
fûreté , où il les avoit toûjours tenus cachez depuis 
ce temps-là. Herode envoya autfi-tôt où Salomé 
lui dit qu’ils étoient ; & trouvant fes informations 
juftes à cet égard , il conclut qu’elles étoient aufîi 
vrayes dans tout le relie : &» fans autre examen , 

• ordonna non feulement leur mort , mais audl celle 
de Coftobare, de Lyfimachus , d’Antipater, de Do. 
fithéc , & de plufieurs autres encore , qu’elle avoit 
nommez comme complices de fa Confpiration. 

Cornélius Gallus fur rappellé d’Egypte , & (vv) 
Petronius futfyt Préfet à fa place. Gallus , à fon 
retour à Rome, n’ayant pas allez bien (x) gouver- 
né fa langue à l’égard d’Augulte , on lui défendit la 
Cour & toutes les Provinces de fon département ; & 
il fut noté d’infamie. Enfuite fur les accufations 
qu’on apporta contre lui , pour conculïion , pour 
rapine, & pour les extorfions & les autres excès, 
qu’il avoit commis pendant fon Gouvernement d’E- 

gypte. 


(w) STRABOKVlI.p.8i9. 

(xJ DION CAS-S. LII. p. ÇI2. SUET. In Offa-v, C» tftf. 
-{y) Vide VOSSlUM <it Poetu La uni i. 

(z ) Videas SERVIUM inEcfcg.VlRGlUl X. 
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gypte, le Sénat, tout d’une voix , le condamna à 
l'exil; mais il prévint l’execution de leur Sentence» 
en fe tuant luimême d’un coup d'épée. Il étoie 
(y) grand Poëre , & fort Qz) ami de Virgile, com- 
me la dixième Eglogue du dernier le fait voir. 

Après avoir exterminé tous ceux du parti des 
Afmonéens, fans qu’un feul lui fût échappé, He- 
rode commença à croire qu'il n-avoit plus d'enne- 
mis à craindre , ni deménagemens à garder. Alors 
levant le mafque, (a) il ne fit point de difficulté de 
s'écarter des ufages des Juifs en bien des chofes*, ôe 
d’introduire des Coutumes & des Cérémonies étran- 
gères. Car il fit bâtir à Jerufalem un Théâtre & un 
Amphithéâtre : il y fit célébrer des Jeux à l’honneur 
d’Augufte ,• & y donna des fpeftacles qui fcandali- 
ferent le gros de la Nation, qui les regardoit comme 
incompatibles avec la Religion & la Loi. Mais rien 
ne les choqua fi fort que les Trophées qu’il s’avifa 
de mettre autour de fon Théâtre , à l’honneur d’Au- 
gufte & de Tes Victoires. Us ne pouvoient les fouf- 
frir, parce qu’ils les regardoient comme des images* 
Herode pour les défabufêr mena un jour fur le lieu 
les principaux d’entr’eux, & fit ôter les armes en 
leur préfence. Alors voyant qu’il n’y avoit rien 
delfous ( b ) qu’un fimple tronc d’arbre , leur indig- 
nation fe tourna en rifée ; & les murmures cefferent 
à cet égard. 

I $ Mais 

(a) JOSEPH.^*». XV. ai. 

(b) Un Trophée n'étoit autre chofe, qu’une armure complette 

ajuftéefur un gros poteau, On les érigeoit d’ordjnaireea mémoi- 
re d'une Viétoire remportée. ‘ 


ij4. histoire des juifs, &C. 

Mais les autres nouveauteztenoient toûjoursau * 
cœur de bien des gens, 8c ce fcandale les émut fi 
fort, que (c) dix d’entre eux firent une Confpira- 
tion pour l’afîafliner. llsavoienc déjà fait provi- 
fion pour cela de poignards, qu’ils cachoient fous 
leurs robes, 5c ils s’étoient rendus au Théâtre où 
Ion attendoit Herode ce jour-là,* 6c Ce tenoient 
prêts à exécuter leur coup. Mais un efpion d’He- 
rode j qui en entretenoit un grand nombre , en eut 
le vent ôc vint le luidécouvir, lorfqu’il étoit prêt 
d’entrer dans le Théâtre , 6c que la chofe alloit ju- 
gement s’exécuter. Les conjurez furent pris j 6c on 
les fit tous mourir dans les tourmens les plus cruels 
qu’on put imaginer. Celui qui avoir fait la décou- 
verte n’eut pas un meilleur fort qu’eux. Car le Peu- 
ple, enragé de l’execution de ces traîtres, l’ayant 
rencontré dans un endroit commode , fc jetta fur lui 
& le mit en pièces. Mais Herode fit tant , qu’en- 
fin il découvrit tous ceux qui l’avoient maflacré j 6c 
en fit une jufiice exemplaire. 

Pour fe mettre à couvert de ces fortes d’attentats» 

' & des tumultes d’une populace aigrie ; il jugea qu’il 
époit néçelTaire d’avoir plufieurs Places fortes dans 
fes Etats , où il n’y avoit alors quejerufalem qui 
le fût. Il commença parSamarie. Cette Ville au- 
trefois fameulè ôc capitale d’un Royaume, avoit 
été détruite par Jean Hyrcan , comme on l’a vu ci* 

delfus 

(c) JOSEPH. Scv. II. 

(d) JOSEPH / Int XIV. IO. 

(e CEDRENUS SÏNCELLUS p. JOJ. 

>0 JOSEPH. **»“■ XV. U. 
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dsffus. Quand Gabinius fut fait Préfident de Sy- 
rie, (d) il entrepit de la rebâtir. Delà vient qu'on 
l’appelle quelquefois de fon nom,(e^ la Ville des Ga - 
biniensi c’eft à-dire, la Coloniede Gabinius. Mais 
ce p’écoit pourtant encore qu’un Village. Herode 
fut. le premier qui en refit une Ville dans les formes, 
& qui lui rendit fa première fplendeur. En faveur 
d’Augufte il la nomma Sebafte. Ceft que Sebajlos 
en Grec répond à Augufte en Latin ; & ainfi Sebafie 
fignifioit la Ville d‘ Augujle t II y attira (/) fix milld> 
nouveaux habitans, à qui il diftribua les terres des 
environs, qui étant extrêmement fertiles, dès qu’el-r 
les furent cultivées produifirent en fi grande abon- 
dance, que la Ville fe trouva bien' tôt riche & bien 
peuplée; & remplit parfaitement le deffein qu’il 
s’étoit propofé en la faifant bâtir. II mit aufli bon- 
ne Garnifon dans la Tour deStraton, qui dans U 
fuite , par compliment pour le même Augufte, por- 
ta aufiï le nom de Cejarée. Enfin il fit la même cho- 
ie à Gabala , & à quelques autres Places fortes, qui 
lui parurent propres à tenir le Pais en bride. 

Le nom d’Augufte devint fi fameux par toute la 
Terre , que (^) les Nations les plus reculées à l'O- 
rient & au Septentrion, les Scythes, lesSarmates, 
les Indiens &les Ser es, lui envoyèrent des Ambaf- 
fadeurs &des préfens , pour lui demander fon ami- 
tié. Florus (£) dit que ces derniers mirent quatre 

1 4 ans, 

(g) FLOR.. IV. n, SUET.Otf.c.ai. OROSiUS VI.c.ai.EU- 
TROP. VU. 

^h) IV. u. 
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ans à faire le voyage ; fans * doute qu’il entend la 
venue , le retour , & tout le féjour qu’ils firent en 
Italie. Ces Seres étoieac le Peuple de l’Orient 1* 
plus éloigné de tous ; & c eft le Pais que nous appel. 
Ions aujourdhui la Chine. Comme ils étoient au- 
trefois fameux pour la fabrique delà fi) Soyei on 
donna le nom de Serica à la Soye & celui de Sericum 
à l’étoffe , parmi les Grecs & les Romains. 

Cette année» qui fut laXIU. du Régné d’Hero- 
de, (^) les Juifs furent affligez de diverfes gran- 
des calamitez dans leur Pais. Une longue feche- 
KciTe amena la Famine ; & la Famine produifît la 

v Pefte, 

* C’eft une raillerie que fait ici l'Auteur ; car FLORUS mar- 
que affez clairement qu’ils pretendoient avoir mis quatre ans à 
venir. Ces manières de FLORUS ne furprendront point ceux 
qui le connoifîënt. 

•( i ) Les Seres font les premiers qui fe font avifez de tra- 
vailler la soye. C'eft d’eux qu’elle eft venue aux Perfes ; & des 
perfes aux Grecs, & aux Italiens. la première étoffe qu’on en 
ait vu en Europe , fut après la Conquête de la Perfe par Alexan - 
dre; & cétoit encore de ce Pais là que les Romains la tiroient 
quand leur Empire fut devenu floriffant. Mais elle fut long- 
temps d’une cherté prodigieufe en Europe On l'achetoit au 
poids de l’or, à la lettre. Car les Perfes eurent grand foin d’em- 
pêcher de paffer dans les Pais etrangers une manufacture qu’ils 
trouvoient tant de profit à y débiter. Us reuffirent pendant long- 
tems à empêcher qu’on ne transportât de chez eux des vers à 
fove ; ou qu’il ne fortit du Pais quelcun qui fût comment il falloit 
faire pour leselever. Mais l’Empereur Juftinien ( qui mourut 
fan •) trouvant qu’il étoit bien rude d’acheter fi cher des Per- 
fes cette marchandife , s'avifa d’envoyer deux Moines aux Indes, 
pour y aprendre comment fe faifoient ces étoffes; & pour lui apor- 
ter des vers, afin d'y faire travailler dans fes Etats. Les Moines 
à leur retour lui dirent , qu’on ne pouvoit pas tranfporter les vers 
fi loin. Mais il comprit qu’on pourroit bien aporter des auf>> ; & 
que cela fuffiroitpour avoir dans la fuite des vers à foye; &pour 
les multiplier. Us les envoya donc une fécondé fois pour lui en 
apporter, ils le firent. Onreufiitàlcséleverà Conftantinople : 


V . .. 
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Pelle, qui ertiportaun très grand nombre d’habU 
tans. Herode, dont les Coffres fe trouvèrent vui» 
des alors, fit fondre toute fon argenterie, même 
les pièces les plus curieufes , & où le prix de 
la façon paffoit la valeur même de la matière. 
Il en fit battre de la monuoye qu’il envoya en 
. Egypte où l’année avoir été abondante, pour y 
acheter du Blé. Par le moyen de Petronius le Pré- 
fet qui étoit fon ami , il lui en vint affez, 
non feulement pour fournir aux befoins de fes 
Sujets ; mais même il en eut pour fes voifins 
de Syrie > qui en manquoient aufli bien que 

1 5 les 

■ 't 

& c’eft de ces œufs que font venus tous les vers à foye qu’on à 
eu depuis dans ces quartiers- là &dans tous les autres endroits 
d'Europe où il yen a aujourd'hui. Jusques-là on avoitfipcu 
fu comment fefaifoit la foye. que l'on croioit communément, 
que c étoit un arbre qui la produifoit. Mais depuis cetemp^-là 
on s’eft bien defabufé&perfonnçn’ignoreàpréient, que quoi- • 
que le cotton vienne effeétivement d’un arbre ; pour la foye, il n’y , 
en a point d’autre que celle qu'on tire de la coque que le ver à» 
foye file. Pendant long temps il n’y avoit que les femmes qui 
portaffent des étoffes de foye: & un homme qui en auroit porté 
auroit paffe pour un éffeminé. Ainfi fous le régné deTibere, vers 
le commencement, TACITE remarque ( ^fnnal. II. jî. ) qu’on 
fil Une Loi , ne veftit Jenca vires Jocdaret , pour defendre aux hom- 
mes de Je déshonorer en portant de iajoye . Quand l’étoffé étoit toute 
de foyeon l’appelloit Holofericum-, quand il n*y avoir que la trame_ 
de foye, & que la chaîne étoit delaine.oudelin, onlanommoit 
fnifericum. Quand dans la fuite les hommes commencèrent à en 

J iorter , cé netoit d abord que de la dernière de ces efpeces ; & 
afovepure demeura long temps à l’ufage des femmes feules: de 
forte que LAMPRlDiUS remarque comme une infamie dans He- 
liogabale , que c eft le premier homme qui ait porté une étoffé 
toute de fO) e. Videiu de hoc rt plura apnd VO SS. in E tymol. fllb VO- 
ce Srricum 6 r de Id«lol. IV. C.9o. & SALMAS. in N«f. *d TEB.TULL. 
dtPaUio, ad SOLIN. & adHift. ^lugufiam. 

(k) JOSEPH. \Antt, XV. u. 
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les Juifs. Et, comme 1 a mêmefecher*fle a voit figit 
mourir prefque tout le bétail, & qu’on manquoit 
suffi de laine pour s’habiller j lorsque ihiivei appro- 
cha, il eut encore foin d’en faire venir des Païs. 
etrangers enaifez grande quantité, pour que cha- 
cun en eût de quoi fe défendre contre les rigéurs de 
la faifon , avant quelles fuflent arrivées. Par ces 
deux aétes de Charité & de Générofi té, il regagna,, 
le cœur de fes Sujets,' qui jusques-Ià avoient toû-t 
jours eu de l’averlîon pour lui , à caufe de la févéricé . 
&de la cruauté defon Gouvernement j & fe mit en / 
grande réputation chez tous lès voifîns , qui virent - 
& qui admirèrent la fagefle & la générofité dont il 
venoit de donner des marques H éclatantes. 

Mais il n’étoit pas d’humeur à conferver long-*- 
temps cette bonne opinion de fes Sujets. Car la 
Tyrannie de fon Gouvernemens , qui recommença 
àparoître aufli exorbitante qu’elle eût jamais fait, 
effaça bien -tôt la mémoire de cette belle action. 
Ainfiil continua à fe rendre dans tout le refie de fa , 
yie l’horreur de tous fes Sujets ; & fans la protection 
d’Augufte& des Romains, il n’auroit jamais pu,' 
avec toute fon habileté, fe maintenir fur le 
Trône , tant il étoit haï & dérefté, 

Fin du livre VIII, 
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An. »4, avant J, C. HERODE 14. 

C ETTE année , qui fut celle du dixième 
Confultat d’Augufte, (n) on fit en fa fa- 
veur un Decret du Sénat , qui le difpenfoit 
de toutes les Loix de i’ftat » & lui donnoit parcon- 
fequent une Autorité fans bornes, & un Empire ab- 
solu, où la feule régie étoit fa volonté, ou, com- 
irie on parle communément, fon bon plaifir. On 
lui décréta auflî plufieurs autres honneurs, que la 
flatterie fit imaginer aux uns pour faire leur Cour* 

& 

« / 

* ✓ 

(a) DION CASS. Un.p, 51 (, 
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& que la peur Ht recevoir par les autres , qui le 
voyoient tout puiflant. 

Herode , en pleine paix alors , & au comble de 
7 fa profperité, (£) fe mit à bâtir un Palais magnifi* 
que fur le mont de Sion , qui étoit le Quartier de 
la V ille de Jerufalem le plus élevé. Il en fit un édi- 
fice fi grand, & d’une fi belle Archite&ure, qu’il 
furpafioit même le Temple à quelques égards. Les 
deux appartemens de ce Palais les plus fomptueux, 
& qui ont fait le plus de bruit , portoient l’un le 
nom de Cefar , & l’autre celui d’ Agrippa le favori 
d’Augufte. 

Herode prêta (c) cette année à Augufte un déta- 
chement de cinq cens de les Gardes , pour une ex- 
pédition qu’il faifoitfaire contre les Arabes du mi- 
di. (/ 1 ) Sur les informations qu’il eut que cette Na- 
tion avoit beaucoup d or , d’argent , & d’autres 
chofes précieufes , Augufle leur fit propofer fon ami- 
tié & un Traité de Commerce ; ou» au défaut de 
cela, la guerre, par laquelle il ne doutoit point 
d’en faite la Conquête. Ainfiil comptoit, de l’une 
oudel’autre manière, d’enrichir confiderablement 
l’Empire. Il avoit même encore en cela une autre 
vue. Si de gré ou de force il pouvoit une fois s'éta- 
blir dans ce Paîs là , is s’ouvroit un paflage aifé 
pour foumertre à fon Empire les Troglodytes, dont 
le Pais n’étoit féparé de celui des Arabes dont il s’a- 
git, que par le détroit de Babelmandel, comme 
on l’appelle aujordhui. Car ce détroit > qui fait la 

com- 

(b) JOSEPH. >sfmt.XV. j t .& Je B. J. f. 1 6. 

(c) JOSEPH. n. STRABOXVI. p. 78». 

(d) JOSEPH ibid PLIN. VI*3j. STRABOlI.p. i8- 
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t 

communication du Golfe d’Arabie, avecl’Ocean, 
avoic à l'Orient ces Arabes , & les Troglodytes à 
l’Occident. 

Ce fut Elius-Gallus , chevalier Romain , qui fut 
chargé de l’execution de ce deffein. Augufte lui 
donna dix mille hommes } outre lefquels il eut les 
cinq cens dont on vient de parler; & mille autres 
que lui amena Sylléus de la part d’Ohodas Roi des 
Arabes de Nabathée. 

Cet Obodas avoic fuccedé à Malchus } & il avoit 
pour fon premier Miniftre Sylléus homme rufé, vi- 
goureux, 6 c appliqué. Comme il connoiffoit le 
Pais, il s’offrit pour guide à Gallus ; & fit échouée 
le projet en le trahiffant. On avoit propofé dans le 
Confeil de Guerre de paffer par le Pais des Naba- 
théens. Sylléus fit accroire à Gallus qu'il n’y avoit 
point de paffage fur par terre} & l’engagea à faire 
équiper une Flotte pour s’y transporter par mer. 1 } 
s’embarqua donc enfin fur cent trente Vaiffeaux de 
tranfporc, à< reopatris, qui étoittout au fond du 
Golfe d’Arabie au de- là de la Mer Rouge : & paff* 
de là à Leucocome, Port de Mer des Nabathéens, 
fur lacôceOrientalede ceGolfe.Le paffage étoiefort 
dangereux ; car ce ne font le long de cette côte que 
rochers & ba ncs de fable; &, Sylléus ayant foin de la 
conduire toûjours par la plus méchante route , il fut 
quinze jours à faire ce trajet, encore y perdit il plufi^ 
eurs Vaiffeaux.fc quand les troupes firent débarquées 
1 une 

XVI. p. 78®. 781* & XVII. p* »I>. DfON CASS. L.lIJ* 
p. SJ*- 
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une maladie alîez commune en ce Pais. là s’y mît,Sc 
l’obligea de demeurer fans rien faire tout le relie 
de l’été, &tour l’hiver fuivanc, pour leur donnes 
le temps de fe remettre. 

Au printemps (e) il fe mit de bonne heure en 
marche; & au bout de fix mois, en allant toûjours 
du côté du midi , après avoir vaincu tout ce qui s’é- 
toit oppofe à lui fur la route, il arriva enfin dans 
le Pais ou il falloir. Mais les difficulté* de cette 
route , que Sylléus avoir choifie exprès ; la chaleuc 
exceflive du climat, l’air, l’eau, & les herbes malfai- 
nes du Pays , lui avoient déjà emporté plus de la 
moitié de fon Armée; & il fe trouva obligé de re- 
venir fur fes pas fans rien faire, faute de troupe# 
fuffifautes pour exécuter fon delfein. 

Alors s’apercevant enfin de la trahifon de Syl- 
léus, il prit d’autres guides,* &revintenfoixanre 
jours au même endroit delaNabathée , d'où par la 
perfidie de ce traître il avoir employé fix mois à ve- 
nir. Il y fit embarquer fes troupes au porc le plus 
proche , nommé Negra ; & en onze jours de tems 
fit le trajet, & vint débarquer à Myos-Hormos fuc 
la côte d’Egypte 5 d’où il conduifit ces relies de fon 
armée à Alexandrie par le chemin de Coptos. Son 
expédition dura deux ans. Ce qui la fit échouer 
fuc uniquement la trahifon de Sylléus. Cependant, 
(/_) P our ce ^ a » & pour quelques autres articles , on 
fit le procès à Gallus à Rome ; & il y fut décapité en 

pu- 

Ce) SXRABO&DlOtf CASS. ibid. 

(f) STRABO XVI. p. 783, 
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public , après y avoir été foüetté des verges du Li- 
éteur. Mais ce ne fut que plufieurs années après ; 
& on le verra encore paroître plufieurs fois fur la 
fcéhe dans cette Hiftoire. 

Pendant cette expédition , (gj Candace Reine 
d’Ethiopie avoit fait une invafion dans laThébaide, 
une des deux Pmvinces de la haute Egypte ; 6 c avec 
une puiflante armée elle avoit emporte la Ville de 
Syéne, 8 c plufieurs autres places frontières» donc 
'élle avoit emmené lesgarnifons en captivité. Pe- 
tronius , Préfet d’Egypte alors , fe mit à la tête d’u- 
ne armée contr’elle; battit fis troupes j Jes chaffa 
d’Egypte ,• & les pourfuivit jufques en Ethiopie, où 
il perça jufques à plus de huit- cens lieues, terraf- 
fant tout ce qui s’oppofoit à fon paflage , 6 c prenant 
toutes les Villes, 6 c entr’autres Napara la Capitale 
du Royaume, qu’il ruina; 8 c puis continua fa mar- 
che jufques à ce que les défertsfabloneux qu’il ren- 
contra l’arrêterenc. Alors ne pouvant plus palTer 
outre à eau fe de ces deferts; ni refter où il étoit à 
caufedes chaleurs exceflîves du climat; il fut obli- 
gé de revenir fur fes pas. Il fe contenta de mettre 
quatre- cens hommes dans Premnis, une des plus 
fortes places de l’Ethiopie» afin desyconferverun* 
entrée,- 8 c après y avoir mis des vivres pour deux 
ans, il retourna à Alexandrie , oû il amena tous les 
prifonniers qu’il avoit faits. 11 en envoya à Augu- 
fte mille des principaux, dont les Généraux de 

Can- 

(g) StAABO XVIT. p. 810 . DION CAS S. tlV, p, f24,PUN, 
Vi.c.as, 
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Candace étoient du nombre ,• & fit vendre le relie à 
l’encan. Il y en avoit plu fleurs milliers. 

Phraates chafig une fécondé fois de les Etats par 

Tiridate (h) fit tant auprès des Scythes qu’ils le vin- 

rent rétablir avec une grolTe armée. ( i ) Tiridate 8 c 
les Chefs de parti fe rendirent à Rome pour y im- 
plorer l’afliftance d’Augufte , en lui promettant s'il 
le rétablifîoit , de tenir de lui la Couronne à foi & 
homage. Phraates informé de la route quil avoit 
prife , dépêcha auflî tôt une ambaiTade après lui, 
pour empêcher le fuccès de fes negotiations, & pour 
demander à Augufte de lui livrer fes Sujets rebelles, 
& le relâchement de fonfils que Tiridate luiavoiç 
mis entre les mains, comme on l’a vü-ci-deflus. 
Augufte leur donna audience ;& leur répondit tout 
comme il avoit fait à Antioche; Qu’il ne livreroit 
point Tiridate à Phraates j & ne donnerait point de 
jfecours à l’un contre l'autre. Cependant , pour 
obliger l'un & l’autre, il permit k Tiridate de de- 
meurer à Rome fous fa protèâion ; & lui fit une 
penfion du Tréfor Public proportionée au Rang 
qu’il avoit tenu dans le monde: & pour Phraates, 
il lui rendit fon fils , à condition , qu’il lui rendrait 
aufti de Ion côté le refte des Captifs & les Enfeignes 
Romaines, que les Parthes avoient prifes à Craftus 
& à Antoine. On le lui promit j mais la chofe ne 
s’exécuta que trois ans après , lorfqu’ Augufte al- 
lant en perfonne en Syrie, par la terreur de fon 

nom 
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(0 JUSTIN, ibifl. DION CASS, LUI. p $ 19. 


. An. ij, a Vint J. C. HERODE i fl I+< 

c«Entî„ r :r m “ ft fit rendie enfin ces a*» & : 

rail y ;;rf.:?o“rr3 s t“r i c"‘ 0 ^Mf Jeru - 

fillede Simon fil! de BoëthnT; pfCl» “ • 

Herode (() en devint amoureux & fepoufa Ma^ • 
avant de faire un mariage fidifproportfond , d r 
procha un peu de lui fonbeaupere futur , en le fai" 
Tant Souverain Sacrificateur. Il ôta cette rh, \ 

Je fus fils de Phebes, pour la lui donner. , ^ * 

Apres cela (/) il bâtif un Palais magnifique x 
environ fe pt milles de Jerufalem , daVpendroit 
ou il avoit autrefois dëfim les Parthes & J es 
du parti des Afmoneens * quand il fut oMî»' a 
forcir de cette Ville dont Ant?gonus avdt nris^Dof* 
eflîon II donna fon propre nom à ce Palais * /J 

1 appella Herodion. U étoic dans une très-belle fi! 
Ration , fur le haut d’une montagne d’où la vuë 
etoïc charmante de tous les c ôtez • & 
temps cette lîtuation étoiravantageuf.^urTa î£ 
ce. Le terrain alloit en pente d’une manière e'eala 
de tous les côtez , & le Palais occupoit to,o ! 

txë 5 un f etadmitab,e » 

i«nde n vïe rtdemaifanSf,0Ut ^ pour une 

Augufte ayant cette année une maladie 
dangereufe , après avoir efliyé vainement tout 
1 art ordinaire de la Médecine , ne put «ôü! 

rrV JtŸ' XK n - & xm ’- 7- V<1 

XK “• é dlB - '• '*• 
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J>« un vent de Sud.Ouëft ; « fi, ft ire un m0 , ; * 

l’abri du c6té du Sud & de 
1 Oued , & renferment un badin capable de tenir 
une grande Flotte où les VailTeaux n’a voient rie* 
a craindre. II ne lailTa qu’un partage fort étroit 
au Nord , où la mer étoit la moins orageufe , & 

l P. 0 " I î 10 ! ns “P ofe *ux tempêtes. Cet Ouvragé 
feul etort d’un travail & dune dépénfi! extraordi- 
naires. Car il fallut faire venir les pierres de foré 
oin ; & elles étoient d’uné grorteur prodigieulê 
ayant cinquante piez de long , dix.lmit de l!rge‘ 

& neuf de depaiffeur , poürla plûpart , car efles 

fc^/Tr 1 ’" r tM égales « & l’endroit où fe 
Stent plufieurs des jettées . avoir jufques h vingt 

ktaflesdeprofondeuti Quand les Romains eurent 

réduit la J udee en forme de Province. leGouvet- 
dence* 1 * fa ‘ folt pout ior <l*naire la lieu de fa rélï- 

_ Alexandre k ÀriftoMe , qu’Herode avoit eue 

p!re^W«,T e ’ fe . tr ° uvant alors grands , l,uî 
Pere (nj les envoya à Rome pour leur éducation a 

& les logea chez Pollion fon ami intime. Mail 

Augufte les voulut avoir fousfes propres yeux . & 

leur donna un appartement dans fon propre Pa ai„ 

&pour donner encore une autre marque d’amn é 

fer 5 T"c a H ï° de * !l lui P«">it * difpo! 
fer de la Succeffion de fes Etat* Pn c~S 

duquel il lui plairoirdefes Enfans. En même” 

«mp, ,1 agrandit fes Etats en lui donnant 

K * s (04 

(*) J, j, 1<r , . 

— - *“*“ « ~ 
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(o) la Trachonite , (/>_) l’Auranite , & la Ba- 
tanéc. 

Ce fut une pcnfée qui vint à Augufte par occafi- 
on. Un certain Zenodore , Tetrarque d’un petit 
Territoire (r) entre la Trachonite & la Galilée , 
avoit pris la ferme du revenu des Provinces de la 
Trachonite » l’Auranite » &laBatanéedu Préfi- 1 
dent de Syrie. Ce Pais là avoit autrefois fait la 
Principauté de ("r) Lyfànias fils de Ptolomée > qu’ 
Antoine avoit fait mourir. Zenodore non content" 1 ' 
du revenu de fa Ferme , quoi qu’il l’eût à fort bas 
prix ; pourgroflirfes revenus , tiroit tribut d’une 
grofife troupe de Voleurs qui fe retiroient dans les 
Cavernes des montagnes delà Trachonite , & leur 
laififoit exercer impunément leurs brigandages 
dans tout le Pais d’alentour > parce qu’ils lui fai* 
foient part du putin. Tous les Voifins que cela 
încommodoit extrêmement en portèrent leurs 
plaintes à Varron Préfident de Syrie , qui enécrivic 
à Aogufte. On envoya ordre à Varron , à quelque - 
prixquecefût d’exterminer cette canaille. Mais 
avant qu’il pût l’executer > il fut rappelle ; 8c le 
mal , & les plaintes continuèrent. Ce fut alors 
qu’Augufte (/) penfa , que le moyen le plus fiûr d’en- 
venir à bout , feroit de mettre entre les mains 

« d’He- 

' , ■ i 

fo] Ces trois Toparchies ou jurisdiilions.étoîent de l’autre co- 
té de la mer de Galilée, entre cette mer & Dâmas. Elles etoient 
bornées au feptentrion par le mont Liban, & au midy par la Peree. 

(p) L’Àuranite eff la même que 1‘lturée; il n’y de différence que 
Ce lie des noms. 

Cq) Jofeph. yAntt. XV, 13 . & de B. 7. I. if. 

(r; ibid. 
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d’Herode cc» trois petits Pais» dont Zenodorc 
avoit la ferme 5 & de les annexer à fes Etats. 

11 le fit : & Herode n’eut pas plutôt apris cette 
nouvelle» qu’il fe rendit fur les lieux avec un bon 
corps de troupes : (a) perça dans leurs cavernes » 
tua un grand nombre de ces bandits > difperfa le 
refte ; 8 c en délivra bien tôt le Pais. Zenodore 
non feulement perdit le profit infâme qui lui 
revenoit de ces brigandages , mais auflî fa Ferme 
elle - même. ( vv ) il alla à Rome en porter fes 
plaintes contre Herode. Mais n’ayant pas réuflr 
de ce côté là il eifaya d’exciter à Ton retour les 
Gadareniens contre lui : &c ils allèrent effective- 
ment porter à Agrippa des accufation contre Hero- 
de. 

C’étoit le favori d’Auguffe , 8 c celui quiavoie 
fa confidence toute entière. Mais Marcellus ayant 
époufé Julie fille de l’Empereur , le vieux Favori 
en conçut de la jalouûe. Il fallut les féparer. 
Augufte donna (x) le Gouvernement de tout 
l’Orient à Agrippa ; (jy) il comprenoit tout ce que 
les Romains avôient en Afie ; c’eft-à-dire , tout 
ce qui étoit par delà la mer Egée,, 11 choifit la 
Ville de Mitylene dans l’isle de Lesbos pour fa 

refi- 

• 

(s) Jofephe lui donne le titre de Prince de Chalcis , pareeque 
c’étoit là fa Capitale. 

(t) ibid. 

(u) ibid, ( ' 

(W) ibid. Antt. XV. _ . 

(x) ibid. Dion Caff. ibid. Vell. Paterc. ibid. 

(y; DionCair LUI p.siS. Suet. inoétav, c.66. Paterc. II, 
c . 9 b 
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féfidence ; & de là il gouvernoit l’Afie Mineure ü 
le Syrie & tout le refte , par le moyen de Tes 
Lieutenants. 

Dés qu’Herpde eut avis qu'il s'y étoit fixé , il 
(s) fe rendit auprès de lui pour lui faire fa Cour , 
& pour cultiver l’amitié , qui étoit déjà entr’eux. 
LesGadareniens(rf) arrivèrent juftement quand il 
en partit* & trouvèrent Agrippa fi prévenu en fa 
faveur par les idées agréables & encore toutes 
recettes que fa vifite lui avoit laifiées ; que * non 
feulement il ne voulut pas écouter leurs plaintes , 

, mais les fit même charger déchaînés , & les envoya 
à Herode ; qui voulant les gagner par la demence 
les relâcha tous» fans leur faire aucun mal. . Par 
cette fage conduite il afibupit pour quelque temps 
les troubles > qu'eux & Zenodore avoient voulu 
exciter contre lui. 

Augufte ayant deftein défaire un tour en Orient t 
en paftant en Sicile , (b) y fit venir Agrippa. U 
lui donna Julie » veuve par la mort de Marcellps ; 
Sc l’envoya àHome » où il lui donna le maniement 
des aff aires de l’Occident » pendant fon abfence. 
Ce fut Mécénas Ce) principalement qui confeilla ce 
' mariage. 11 reprefenta à Augufte » qu’a près ce 
qu'il avoit fait pour Agrippa , il falloit nécefiai- 
fement , ou en faire Ion gendre , ou lui ôter la 



l 


Pour 


(z)Joseph, ibid. 

( a ) Joseph.ibid. 

(b) Dion Cass. LIT. p. fx4* fWf. II. 


ç. 93. 

[<) DhnCass, LIT. p. 
{{dy Plut, in Anm % 
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Pour époufèr Julie il fut obligé de répudier fa 
première femme > quoi quelle fût fille d’O&avic 
feeur de l'Empereur Elle ( d) époufa enfuitc An- 
tonius, fils d'Antoine le Triumvir. 

Après avoir réglé toute cette affaire » Auguftc 
Çé) partit de Sicile & fe renditen Grèce , où il mit 
ordre aux affaires du Pais j & pafTa enfuite dans 
les Isles. 11 s’arrêta pendent l’hiver à Samos. 

Pendantqu’ilyWtoit, lui vint des Ambaf» 
fadeurs de la part de Candace Reine d’Ethiopie! 
On a vu , comment Petronius , après avoir par* 
couru fes États > àvoit laiffé garnifon dans Prem- 
nis » une des plus fortes places du Pais. Candact 
au commencement de cette année (g) en avoît fait 
former le fiége. Petrone croit allé au fecours de Ia 
place » avoir fait lever le fiége ; & obligé cette 
Reine , à lui demander la Paix. 1 répondit aux 
Ambafladeur< qu’il falloit qu’ils 1a tfemandaftent 
àCefar lui même : & voyant . qu’il nç favoient 
qui étoit Cefar , il leur donna des gens pnur les 
Conduite à Samos où étoit alors Augufte , de > 
qui ils obtinrçmla Paix qu’ils demandoient ; $C 
s’enretournerent en Ethiopie. 

Dès que le printems fut venu , Augufte 
(4) pafTa 4c Samos dans l’Afie Mineure : y 

ré- 

(e) Dion Cass. ibid % 

(f) S(rab t XVI/. p. 821. Dion Cats, L/X, p. 
*25. 

(g) Strabo Dion Cats. ibid, 

(J») Dion Cats . ibid, 
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régla les affaires ; & continua fon Voyage, (i) 1 | 
arriva enfin à Antioche, Zenodore & des Députez 
des Gadareniens lui vinrent faire leurs (IQ vieilles A 
plaintes contre Herode > & fe flattèrent qu’elles fe- 
rbient écoutées plus favorablement de lui * qu elles 
ne l’avoient été d’Agrippa. Ils l’accufoient de Ty- 
rannie, de violence, de rapine* & même de facri- 
lege j prétendant qu’il avoit violé & pillé des Tem- 
ples. Augufle eut la complaifance de marquer un 
jour à Herode * qui étoit aufïi alors à Antioche , ( 
pour les entendre. Mais les Gadareniens virent 
bien à la manière pleine d'égards & de bonteé donc 
Augufle le trâi ta , qu’il ni avoit rien de bon à atten- 
dre pour eux, Dès la nuit fuivante plufieurs d’cn- 
tr’eux fe noyèrent ; d’autres fe jetteretit dans des 
précipices j & le refie fe coupa la gorge , ou fe 
deffit de quelqu’autre manière ÿ tant ils craignirent 
tous d’être livrez à Herode. Pour Zenodore , il 
prit du poifon , qui lui rongea les entrailles , & 
luicaufa une dyfTenterie fi violente qu’elle Tempor* 
ta avant le jour. Augufle regardant tout ce que 
ces malheureux venoient de faire comme une con- 
damnation de leur propre confcience , qui prouvoic 
fuffifamment que le tort étoit de leur côté déclara 
Herode abfous ; & ne voulut plus entendre de 
pareilles plaintes contre lui. Et pour le 
dédommager des chagrins qu'il avoit eus * 
& lui faire plus d’honneur , il lui fit prê- 
tent 

(i) Dion CaJJ] ibid, Jofèph, Antt, XK i B. 
7 ./. 15. \f 

(10 Jofepb, Antt . XK 1 5 . 

CO Dion CaJJ', UK 52 f, & feq, Sfrab, ŸLÿ+ 
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lent de la Te tr< renie de Zenodore j & voulue 
qu’il eût part dans la Commiiîion du Préfîdent de 
la Syrie en qualité de Procurateur de cette Provin- 
ce j ordonnant qu’on n’y fît rien fans le lui com- 
muniquer & prendre Ton avis. Il accorda encore 
même une Tetrarchie qu’Herode lui demandoit 
pour fon frere Pheroras, Audi en rcconnoiffance 
de tant de faveurs dont Auguftele combloit, He- 
rode lui fit bâtir fur les terres de Zenodore , près de 
la montagne de Paneas > au pié de laquelle le 
Jourdain prend fa fourçc , un Temple magnifique 
tout de marbre. Par cette flatterie idolâtre , & 
par fes autres complaifances criminelles pour les 
coutumes des Payens , il fouie va de plus en plüs 
contre lui l’efprit de tous les Juifs , qui avoient 
quelque zèle pour la Loi & pour la Religion de 
leurs Peres. 

Phraates Roi des Parthes faefeant Augufte en 
Syrie, lui envoya une Ambaflade pour [/] entrete- 
nir la bonne intelligence avec lui, Comme il 
étoit fort mal avec fes Sujets , qu’il avoit continué 
à traiter avec fa cruauté & fa Tyrannie ordinaire ; 
il n’aprehendoit rien tant qu’une guerre étrangère; 
& il avoir quelque rai fon d’en craindre une alors de 
la part d’Augufte ; picquédecequ’après lui avoir 
relâché fon fils , il y avoir trois ans , à condi- 
tion que Phraates lui renverroit aufli les prifon- 
niers Romains & les Enfeignes prifes â Crafius & 

à 

. / • - 

2R8. Si XVl.pHS. Livii £p It.CXXXlX. L.Plor.lv'ia.Oro- 
lius VI, il. Jultin.XLlI, $. Vcll, Paterc,ll. 91. 
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à Antoine , n’étoitpas encore exécuté. De peu* 
donc qu’on ne prît de là occafion de lui faire la 
guerre , nonfeulement il les renvoya alors ,* ma»s 
il confentit à tout ce qu’on voulut exiger de lui 
dans cette circonftance j & donna quatre de les 
61 s en otage , avec leurs femmes & leurs enfans , ' 

jusquesà l’execution entière du Traité. 

(//) Juftin remarque ici , qu’Augufte fit plus 
par la grandeur de fa réputation qu’aucun Général 
n’eût pu faire par la guerre. Mais Tacite (w) fait 
voir les véritables motifs qui portèrent Phraates à 
faire ce qu’il fit;& que ce ne fut pas tant la peur qu’il 
avoit d’Augufte , que la défiance de fes Sujets : 

Et cela eft a fiez conforme à ce que raportent («) 
Sera bon & (o) Jofephe. Car voici à peu près à quoi 
revient ce qu’ils en difent. 

O) Augufte avoit fait préfent à Phraates d’une 
belle Italienne nommée Thermufe , qui fut d’a- 
bord Amplement fa Concubine ; mais qui ( devint 
enfui te fa femme , quand il en eut un fils. Cettç 
nouvelle Rçine avoit un pouvoir abfolu fur fon 
cfprit ; dont elle fe fervit entr’autres pour affurer 
la Couronne à fon fils. Ce fut dans cette vue qu’el- 
le lui propofa de donner fes quatre autres fils en 
ôtageaux Romains., Phraates qui ne fe croyoit 
point enfureté , àcaufe delà haine de fes Sujets » 
tandis qu’il y aurore dans le Pais un Arfacide 

d’un ’ 

(10 XLlh 5 , 

(tn) AnnalU IL I. 

(n) VLp.tM. 

AntU XML $♦ 
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d’un âge à pouvoir être mis à fa place ; reçut avec 
joyc une propofition qui lui metrroit Pefprit en 
lepos de ce côté là. Ainfi quand le Traité fut 
conclu avec Augufte , & qu'on lui demanda des 
Otages , il les donna tous quatre ; & ils furent 
emmenez à Rame , où ils refterent plufieurs anné- 
es : ôdefilsdeThermufe , nommé Phraatices , 
fut élevé comme l’héritier préfomptif de la Cou- 
ronne. 

Les Parthes étoient (q) fi entêtez de cette race 
d’Arfaces , que Phraates fc tenoit fort fur , que 
tant qu’il n’y avoit point de Prince de cette maifon 
d’un âge affcz avancé à mettre fur le Trône , ils 
fuporteroient fon Régné quelque dégoûtez qu’ils 
en fulTent, Ce fut ce qui le fit confentir fi aifément 
à donner tous fes autres fils aux Romains pour 
gageduTraité : afin qu’ainfi éloignez des yeux de 
fes Sujets & des liaifons qu’on eût pu autrement 
former avec eux , il n’eût rien à craindre de leur 
part , & qu’il pût avoir i’efprit tranquille % cet 
égard. Mais dans la fuite fa ruine kii vint de la 
chofe même , qu’il avoit regardée & projette© 
comme faifant fa plus grande fureté. Car (r) dés 
que Thermufe vit fon fils grand fans attendre que 
fon Pere lui fit place , comme cela devoit arriver 
bien tôt félon le cours de la Nature ; cette Scelerate 
l’empoifonna pour mettre plutôt fon fils fur le Trô- 
ne. Son crime n’eiïr pas le fuccès qu’elle en atten- 
doit ‘ la Providencele punit comme il le méritoit. 

’ Lq. 

Çp) Joseph. ibuL Strab. XVI, p, 748 £^749» 

(q) Strab. XV^P*749* 

(r) Joseph, Antt, XVIII, J* 
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Le peuple enragé de ce parricide fe fouleva &Ie 
chafla; il mourut en exil. Mais cour ceci n’arri va - 
que quelques années après. 

En même-temps qu’Augufte fit la paix avec les 
Parthes il régla auffi les affaires de l’Arménie. On a 
vu Artabafes Roi de ce Pais- là pris par Anroine & 
emmené à Alexandrie; & comment fon fils Artax- 
ias lui avoit fuccedé. Ce jeune Prince fa) s’éranc 
fait haïr de fes Sujets par fesopprefiTions & par fa 
'Tyrannie, ils vinrent porter leurs accufations con- 
tre lui à Augufte ; & lui demander de leur donner 
Tigranes fon cadet pour Roi au lieu de lui, Augufte 
donnaàTibere , fils de Li vie d’un premier lit , la 
commiftion d’aller détrôner Artaxias , & de mettre 
Tigranes fur le Trône. En arrivant furies lieux 
il trouva, qu’on avoit déjà aflommé Artaxias ; & 
que Tigranes lui avoit fuccedé fans aucune oppo. 
fition ; de forte qu’il n’eut pas occafion de fe figna- 
ler par aucune aétion dans cette Commiftion , qui 
tft laf>remière dont il fut chargé. 

Vers (e) la fin de lété , Augufte , en partant de 
Syrie, fut accompagné par Herode jufquesau bord 
de la mer , où il s’embarqua. Il retourna par Sa- 
mos , & y pafta encore l’hiver comme il avoit fait 
en venant. En partant, il fut fi content des habi- 
tans , que pour lesrecompenfer des commoditez & 
des agrc mens , qu’ils lui avoient fait trouver dans 
leur Ville, il déclara Samos Ville libre. 

Herrdeà fon retour à Jerufalem , («) fut fort 

prévenir les fui- 
tes V 

>1 Dion Cad. LUI, p >t6. Tacit. Ann. Il j. 

0 ibidp.fi?. Jofeph. AnttXV.ij. 
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tes fâcheufes que pouvoir produire le fcandale qu'il 
avoic donné à Tes Sujets , par un fi grand nombre 
d’aélions qui donnoienc atteinte à la Loi & à la Re- 
ligion , en favorifant ouvertement 1 idolâtrie des 
Grecs & des Romains, IJ a voit beau leur reprefen- 
terla néceffité où il fe trouvoit de faire fa Cour à 
Augufte& aux Romains ; cette politique ne les 
contentoit point > &le mécontentement croifloic 
tous les jours parmi le gros de la Nation, Il 
défendit toutes fortes d'alfemblées grandes & 
petites } aux feftins & aux autres parties de plaifir. 
Mais outre ces défenfes* il a voit par tout dts efpi- 
ons quiPavertiflbientconftamment de tout ce qui 
fe faifoit 3c Ce difoit ; & lu,t*même fe déguifoic 
fouvent pour aller voir ce qu’on penfoit & ce qu’on 
difoit de lui dans le monde. De cette maniéré il 
découvroit abfolument tous les defîeins que fes en- 
nemis formoient contre lui ; &il nemanquoit pas 
delesenpuniravecbeaucouode févérité. Par cet- 
te conduite il entretint le calme, & prévint toutes 
les machinations fecretes. Il avoit aufli eu delTein 
de fe faire prêter un ferment de fidélité par tous fes 
Su jets , pour mieux allurer fa Perfonne 6c fon Gou- 
vernement. MaisHillel&SIiammai , avec tous 
leurs Sénateurs, lesPharifiens d’un côté , & les 
ElTeniens de l’autre, ayant refufé dé le prêter , il 
lailfa tomber l’affaire ; 6c fe contenta de l’exigec 
Amplement de ceux qui s ’étoient rendus fufpe&s. 
Ces derniers furent contraints de lui donner 
cette fatisfa&ion , pour éviter la févérité avec 

h- 

00 J°f e ph, ibid , 
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laquelle ils voioient bien qu’on les traiteroit 8’ 
ne le faifoient pas. 

Pendant qu’Augufte étoit à Samos , (vv) il ÿ 
Vint une fécondé Ambaflade du Roi de l’Inde > lui 
demander fon amitié , & faire avec lui un Traité; 
Ce Roi lui écrivoit une Lettre en Grec , où il lui 
tnarquoit ; que quoi qu’il eût fous lui fix cens 
Rois , il avoit concu une fi haute eftime pour lui, 
lur ce que la Renommée en difoit , qu’il avoir 
envoyé cette Ambaflade dans un lieu fi éloigné de 
fcs Etats , pour lui demander fon amitié. Dans 
cette Lettre il prenoit le nom de Porus Roi de l’Inde* 
Les fix -cens Rois dont il parloit étoient les 
Rajas , ou petits Princes » qui gouvernoient fous 
lui , dont il refte encore en ce Pais là plufieurs 
familles , qui , en payant tribut & faifant 
hommage au grand Mogol , gouvernent du refte 
leurs petits Etats en Souverains. Du grand nom- 
bre de ceux qui étoient chargez de cette Ambaflade, 
il n’en arriva que trois à Samos : les autres mouru- 
rent en chemin. L’un de ces trois étoit unGym- 
nofophifte nommé Zarmar > qui fuivit Augüfte 
à Athènes ; & s’y brûla en préfence de l’Empereur, 
comme avoit fait (ac) Calanus > autre Gymnofo- 
phifte , en préfence d’Alexandre. C’étoit la 
mode parmi tes gens, là , quand ils trouvoienc 
avoir allez vécu , defejetter ainfi dans un bûcher 
allumé pour terminer leurs jours. Parmi les 
préfents qu’ils apportèrent , il y avoit plufieurs 
' ' Tigres i 

O) Strab.XKp. 7 19 y& 710 . Dion Cass.^.p.fiy. 

(x) Plut, in Alex, Arrian, VU. Diod , Sic, XVI 1% 
Strab. XV. p , 616% 
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Tigres ; 8 c ce furent les premiers qu’on vit en 
Grèce & à Rome, 

Après cela (y) Augufte revint à Rome , où on le 
combla d’honneurs ; car on y regardoit les Enfei- 
gnes 6 c les prisonniers qu’il ramenoit , comme 
quelque chofe de plus glorieux que la plusgrandc 
Vi&oire. Audi bâtit on un Temple dans le Capi- 
tole , pour monument de cet évènement. Il fut 
dédié à Mars vangeur; ce fut dans ce Temple qu’on 
appenditlesEnfeignes. Augufte fe fut fi bon gré 
de cette a&ion , qu’il la Ht mettre fur quantité de 
pièces de monnoye , où l’on voit encore aujourd- 
hui cette infcription, Signùreieptù $ Les Enfeignes 
\ recouvrées ; Et les Poètes de ce temps- là ne man- 
quèrent pas de la bien préconifer,f^)& d’en pren- 
dre occafton de le bien flatter. 

Herode jouïflant alors d’une paix entière 6 c de 
l’abondance quelle produit » après avoir fini 
Sebafte , 8 c bien avancé Céfaréc , (a) forma le 
deflein de rebâtir le Temple de Jerufalem , fe flat- 
tant par là t non feulement de regagner le cceuii 
des Juifs y mais âufli d'ériger un monument qui 
feroit honneur à fon nom dans toute la Poftetité» 
Celui qu’on avoir bâti au retour de la Capti- 
vité de Babylone , étoit beaucoup inferieur à 
celui de Salomon , en hauteur , en magnifi- 
cence 1 6 c à plufieurs autres égards. Oans 

« in * 

00 Dion Cass. LlII, p. Ç27» & 

(z) Ovid. in V. Fajior. Horai, If, Ode 1 
{a) Joseph, Antt. XV. 14 . 
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cinq -cens ans de temps , qu’il y avoit qu’il étoît 

bâti le temps & la violence dedivers ennemis l’a- 

voientjfort défiguré. Car comme c’étoit par fa fitua- 
tion l’endroit de Jerufalem le plus fort ; quand les 
habitans fe trouvoient preffez, c’étoit toûjours leur 
dernier retranchement ; & il n’étoit pas poffible que 
quelques uns- de Tes bâtimens n'en fuflent endom- 
magez. . 

Pour reparer tout à la fois,Herode avoitre/blu 
de le rebâtir tout neuf , & il en fit la propofition au 
Peuple, dans une Affemblée generale. Mais s’aper- 
cevant que l’ouverture qu’il en avoit faite 
les avoit tranfis de peur , & qu’ils apprehen. 
doient, que quand le Temple feroit abattu , il ne fût 
pas en état d’en rebâtir un autre, il leur dit , pour les 
raflfurer , qu’il n’y toucheroit point qu’il n’eut tous 
Tes matériaux prêts; pour en élever un auflitôtà fa 
place: & en même temps il travailla aies raflembler. 
Il employa mille Chariots à tranfporter le bois & la 
pierre ,& dix mille Ouvriers pour les mettre en œu- 
vre. 11 donna la dire&ion de ces travaux à mille Prê- 
tres qui entendoient d’Architefture. De forte qu’au 
bout de deux ans , tout fut prêt pour commencer à 
bâtir. Alors on abbatic le vieux bâtimens jufque 9 
aux fondemens, 

Jofephe dit qu’Herode fit cette propofition 
l’an XVI 11, de fon Régné ,* c’eft-à dire à 
compter précifement dequis la mort d’Anti- 
gone , qui narriva que vers le milieu de 

- v - la / 

lete 

, * * 

(b) Strab.XVII.pM6. 

(c) Vide juvtn , XV.DtonysMcrieg.p, alios, 
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l’été qui fui vie faprife ,* car fur ce pie- là la XIX. 
du Règne d’Herode ne commençant que vers le 
Solftice d’été de l’an XIX» avant J, C. les fix pre- J 
miers mois de cette année étoient encore de la 
XVlll d’Herode» Comme la Pâque , où fe faifoic 
la plus grande Aflemblée des Juifs , étoit dans ces 
Ax premiers mois , il y a apparence que ce 
fut à cetté Solemnité que Ce fit cette ouvertu* 
te. 

EliusGallus , qui fucceda à Petronius dans là 
, /Préfecture d’Egypte , fit un voyage dans les parties 
les plus élevées du Pais ; & alla jufqu’à Sycne& 
aux frontières de l’Ethiopie > accompagné de 
Strabon le Géographe* Strabon dit qu'ils virent k 
(^)Thébes la Statue de Memnon , que les (t) v 
Poètes prétendent qui faluoit tous les matins le 
Soleil levant par des Tons harmonieux ; & il die 
qu’un matin fl entendit lui-même un fon où un 
petit bruit (mais non pas une mufique j ) il ajoute 
qu’il en ignoroic la caufe ; & qu’il foupconUoie 
qu'il venoit de quelcun de la compagnie» 

Strabon Çd) étoit d’Amafie dans le Pont. Il 
publia fa Géographie l’an quatrième du Régné de 
Tibere » dans un âge fort avancé. C’efl un exceU 
lent Ouvrage.il n’y en a guéres de plus précieux par-* 
mi toutes les bonnes pièces qui nous font reliées des 
Anciens.il eft écrit avec beaucoup de jugement 6c de 
foin. L’Auteur avoit voyagé dans la plûpart des 
Pais dont il donne la defcripcion > 6c ces deferip# 

% tionS ' 

C d) ride Vos s, de Hijl. Gr. //. & 

Tom. V, L . 
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t ion s font ü exaûes , qu’encbre aujourdhui on y 
rcconnoic la plûpart des endroits. Il avoit aufïï 
écrit une Hiftoire > que Jofephe cite ; & dont il 
nous donne quelques partages; mais excepté 
quelques fragmens de ce dernier Ouvrage que nous 
trouvons citez dans les Anciens , il ne nous en relie 
plus rien. 

Herode au bout de deux ans f« trouvant avoir 
tous les matériaux prêts pour le nouvel édifice , fit 
abattre le vieux » & commença à bâtir le nouveau, 
juftementquarante-fix ans avant la première Pâque 
duMinifteredeJefus-Chrift , où les Juifs lui dirent 
ÇJean II, 20. ) Il y a (e) cjuarantt.fix ans qu’on ejl à 
bâtir ce Temple , Car à la lettre il y avoit quarante» 
fix ans alors qu’on avoit commencé à le bâtir ; 6c 
quoi qu’au bout de neuf ans & demi , il eût été 
en état d’y faire le fcrvice , on travailloit toû- 
joursaux bâti mens du dehors ; & pendant tout le 
temps que notre Sauveurs parte fur la Terre , 6c 
même quelques années après jufques au Gouverne- 
ment de Gertius Florus , il y avoit toujours un 
grand nombre d’Ouvriers employez à ces ouvrages. 
Mais alors (f) ayant congédié tout d’un coup dix 
huit mille de ces Ouvriers ; faute d’ouvrage , ils 
commencèrent les mutineries & les féditions qui 
amenèrent enfin fur eux la deftruftion de la Ville 2c 
celle du Temple- même. 

Julie la fille d’Augufte (g) donna cette an£ 
née un fécond fils nommé Lucius à Agrippa. 

Lai- 

CO Ceflain/Î qu’il faut traduire Ctpaûaft, 

Cf) Joseph, Am. XX. 8. . 

C§) Dion Cass: LIF.jp, 

CO Bien Cass, LIV. 
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L’àîné , nommé Caius > (hj) étôit né trois ans 
auparavant. Augufte les (^) adopta tous deux » 
quand ce dernier vint au monde ; & l«s déclara 
Héritiers de l'Empire. Il crut que c’étoit le meil- 
leur moyen d’afturer Tes intérêts ; & d’arrêter les 
deiTeins qu’on pourrait former autrement pour 
iifurpér le pouvoir dont il étoit en poftcffion , de 
les confpirations contre fà perfonne. 

Herode (/) fît un voyage en Italie , pôür faire 
fa Cour à Augufte ; & pour voir Alexandre de 
Ariftobulè qu’il y fai foir élever. Il s’arrêta en 

Grece > en pafïant ; {JO & fe trouva aux Jeux 
Olympiques de la CXCL Olympiade , où il fut 
même un des Préfîdents des Jeux. Voyant qu’ils 
a voient beaucoüpperdu de leur ancienne Splendeur; 
parce que les Eliens étoient trop pauvres pour four- 
nir à 4a magnificence qu’on y avoit vue autrefois % 
il leur fit préfent d'un fonds pour les remettre fur 
l’ancien pié. Ce fut par reconnoiffance d’un fi 
grand fervice qu’on l’elut Préfident de ces Jeux fa 
Vie durant. 

Augufte le reçût à Rortiea vec beaucoup (/) d’hon- 
neurs & de bonté. Il ramena fes enfans > qu’il 
trouva très-bien élevez & formez pour leurs exer- 
cices , & pour les autres chofes qu’on faifoît appren- 
dre à Rome aux jeu nés gens. A fon retour en Judée 
(m) il maria l’aîné Alexandre à Glaphyre Bile d’Ar- 
chdaüsRoi de Cappadoce 5 & le cadet à Bérénice, 

fille 

O) Joseph . Antt. XVI. 1 . 

( 10 Joseph, de B. Jud, /* i é. & ÀtilU XV l. p. 

(!) Jofeph. XVI. I. 

(w) idem XVhlt \ ' L 2 
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fille deSalomé fa Soeur. Parleur bon air , leurs 
manières polies & agréables > & leors autres belles 
iqualitez 9 (») ils s’attirèrent l’eftime & le coeur de 
tous les Juifs. Mais Salomé , & les autres qui 
avoient eu part à la mort tragique de Mariamne 
leur mere , craignant qu’ils ne la vangeaifent » 
m'oublièrent rien pour les perdre ; & leurs artifices 
en vinrent enfin à bout > comme on le verra dans la 
fuite de cette Hiftoire, 

Le Temple cependant fe bâtifToit ; & (o) au 
bout dun an & demi la partie la plus eifentielle » 
& à proprement parler ce qui feul devoit s'appeler 
te Temple ; c’eft-à-dire » le Lieu Saint , le Lieu 
très-Saint , & leur porche » furent achevez. Le 
refte du bâtiment qu’Herodes’étoit propofé d’élevec 
ne fut achevé que huit ans après* 

Augufte ayant .envoyé pour la fécondé fois 
Agrippa en Orient , dès qu’Herode le fut arrivé 
dans l’Afie Propre > (p) il fe rendit auprès de lui £ 
& l’ayant engagé à venir faire un cour en Judée , il 
l’y reçut lui & toute fa fuite , avec toutes fortes 
d’honneurs » & une magnificence extraordinaire; 
Après lui avoir montré les Villes & les Châteaux 
qu’il avoit fait bâtir ; Sebafte , Cefarée , Ale- 
xandrion > Herodion , & Hyrcanie $ il le mena 
enfin à Jerufalem. Toute la Ville > avec tout 
l’appareil d’un jour de Fête , vint au devant de 
lui ; & leconduifitcn proceflion & avec de gran- 
des acclamations , dans la Ville. Après y avoir 

paffé 

(n) Idem XVI. i. 

(p) Idem XV. 14, 

00 Joseph, Antt% XVI, 2.' . t 
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pafle quelque temps , il y offrit au Temple une 
Hécatombe ; & régala tout le Peuple. 11 en 
partit enfuite pour fe rendre en diligence à un Porc 
de Mer de cette Côte , où fa Flotte l’attendoit » 
parce qu’il vouloit fe rendre , comme il fit > avant 
l’hiver en Ionie. 

Afandre Roi du Bofphore Cimmerien étant 
mort(<ÿ)Iaifïafes Etats à fa femme Dynamis qui 
les lui avoit apportez en mariage ; car elle étoit 
fille de Pharnaces fils de Mithridate, Un nommé 
Scribonius , qui fedifoit auffi petit fils du même 
Mithridate , & qui prétendoit avoir d'Augufte la 
furvivancede cette Couronne après la mort d’Afan. 
dre , époufa la Veuve & s’empara du Pais. Agrip. 
pa détacha contre lui Polemon , à qui les Romains 
avoient donné le Royaume de Pont & l’Armenie 
Mineure. 

Mais avant Ton arrivée les habitans du Bofphore» 
qui avoient découvert l’impoflure » avoient déjà 
fait mourir Scribonius. Ils ne voulurent pourtant 
pas fe foumettre à Polemon ; & quoique battus 
dans une grande bataille peu après fon arrivée » 
ils refufoienç encore de le recevoir pour Roi. A- 
grippa y mena toutes fes troupes ; & on commen- 
ça une guerre dangereufe. 

Herode (r) roûjours attentif à tous les 
évenemens » lui amena une Flotte 8c une 
Armée de débarquement : & par un feçours fi 
important il gagna tout à fait le cœur de ce 
favori. Car il arriva jugement à Sinope dans 

L j le 

(q) Dion Cass . LIF,p* 

M Joseph, Antt, XV I, $ » 
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Ic Pont , lorfque ce Romain fe trouvoit fortWV* 
furraffé , &quece fecours lui étoic le plus nécef* 
faire. De forte que la conjon&ure ne pouvoir 
jamais être plus favorable pour donner du relief au 
plaifir important qu’il lui faifott, Avec ce renfort 
Agrippa (;) eut bientôt réduit le Bofphore à un,e 
foumiffion entière. On donna Dyoamis à Pole- 
mon , fiç avec elle le Royaume du Bofphore ; & 
ayant obtenu l’agrément d’Augufte, il en jouit avec 
ceux du Pont ôc de l’Armenie Mineur? qu’il avoir 
déjà, 

Çe Polemon avoit eu pour les Romains une fide- 
lité fignalée depuis bien des années, Ces trois 
Royaumes furent la recompenfe des ferviçes im- 
portants qu’il avoit rendus. H n'eut pourtant pas, 
le Royaume de Pont tout entier ; on ne lui donna 
' avec çe titre , queeequiétoitdans le voifinage de 
laCappadoce ; & pourlediftinguer de ce qu’on en 
demembroit (t) on l’appella le Pont Polemonien 
Et («3 fi° n fils y qui porta le même nom , lui 
fucceda dans çe dernier, pat la faveur de Caligula. 

Après avoir ainfi réglé les affaires dans le Bof- 
phore , {yv} Agrippa retourna à Epheic , en, 
Ionie , par la Paphlagonie , la Cappadocç , 
la Phrygie. Herode qui l’accompagna dans 
çe voyage , obtint diverfes grâces de lui pour 
ceux des quartiers qu’ils traverfoi.ent , qui s’a- 
dreffoient à lui pour les demander à Agrippa.. 
En arrivant çri Ioniç , (x) U f? préfçota une 

occa- 

(s) Di en Câfs. ib'uî % 

\t) Juftinianus in Novella a g. 

{u) Dior} Cass, XLIX, p. 649» 
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occafion particulière de lui eu demander une pour 
les Juifs de ce Pais là. On a remarqué ci-detius » 
qu’Anriochus le Grand avoit établi en Phrygie , 
en Lydie > 8c dans les autres Proviuces voifines » 
deux mille familles de Juifs Babyloniens* Ces 
deux mille familles s’étoient accruës prodigieufe- 
ment j 8c s'étoient étenduës dans toute l’Atit 
Mineure & dans les Isles voifines. Mais les hahi- 
tans » qui leur portoient envie > les opprimoient> 

& ne vouloient pas leur laitier le libre exercice de 
leur Religion > ni la jouïtiance des immunitez 8c 
des privilèges qui leur avoient été accordez > pre- 
mièrement par les /(ois de Syrie > & enfuite par 
les Romains. Herode , à qui ils s adre Aèrent , 
entreprit leur affaire j & la conduit fi bien auprès 
d’ Agrippa , qu’il obtint de lui tout ce qu’ils dè- 
mandoient. Leurs griefs furent redretiez $ & 
leurs Privilèges confirmez , dune manière auifi 
ample 8c autii forte que jamais. 

Après cela Agrippa partit pour Samos , 8c He- 
rode Çy) pour la Judée. A fon retour ce dernier 
aflembla le Peuple ; il lui conta les heureux fuccès 
de fon voyage 5 8c n’oublia pas ce qu’il avoit ob- 
tenu en faveur des Juifs >ie l’Afie Mineure. Pour 
leur faire plaifir à euxmêmes , 8c fe les attacher 
par fes bienfaits j il leur remit le quart de leurs . 
Taxes j ce qui caufa une grande joye , & fut 
reçu avec toutes les marques potiibics de recon- 
noitiance... ) Lt- 

(vv) Joseph. Antt % XVI. 3. 
fx) Idem 5^1. 4. 

Çj) idem XV L, y. 
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Lepidus le Souverain Pontife étant mort à Rome, 

[*] Augufte prit cet emploi ; comme firent après • 
lui tous fes SucceiTeurs'à l’Empire ; même les 
Chrétiens , jufques à Gratien , qui fuccéda à 
Valentinien fon pere , Pan de J. C. CCÇLXXV* 

Car cet Empereur , qui étoit Chrétien zélé > (<*) 
trouva le titre de Souverain Prêtre des Ceremonies 
Payenncs incompatible avec la Religion qu’il pro- 
fefloit , &par cette raifon il le refufa : & à fort 
exemple tous les Empereurs qui ont été depuis lui 
l’ont aufifi laifle tomber. 

pès qu’Augufte fe vit revêtu de cet emploi > {b) 
il s’appliqua à réformer plufieurs chofes fur lefquel- 
les il lui donnoit infpeâion. La première fut 
d’examiner les Livres de Prophéties qui couroient. 
Ces Livres étoient devenus fort communs , &ne 
caufoient pas de petits defordres. Ils fervoient de 
fondement à des efperances & â des terreurs égale» 
ment vaines , félon qu’on les tournoit pour ou 
contre le Gouvernement. Augufte fe les fit tous 
ap porter, & en fit brûler la plus grande partie comme 
fuppofez. On dit que le nombre de ceux* là montoic 
bien à deux mille exemplaires. Il necouferva que 
ceux qui portoient le nom de quelques Sibylles , & 
qui palïbient pour être véritablement d'elles. Encore 
les fournit il à un examen rigide , & ne retint 
' . . . que 

li . ■ ' . , 

(*) Suet t in Oiïav* 3 1. Dhn, Cajf, LIV, f* 540. 

(a) Zojimui IV. 

<*) Suetotu ibid, 

( c ) Servius inVirg. Æneid t VI. 6 y, . * 

0*0 Videos de his Opfoçkœum ; èalmaftum in exer - 
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qne ce qui avoit foutenu cette févere Critique. Tout 
le refte fut brûlé avec les pièces contrefaites. Ceux 
de ces Oracles qu’il conferva comme authentiques, 
furent mis dans deux Cabinets d’Or , dans le 
Temple d’Apollon ( c ) qu’il avoit fait bâtir dans 
l’enceinte du Palais ; &ces Cabinets étoient fous 
le piedeftal de la ftatuë du Dieu. 

Comme ces Oracles des Sibylles ont fait beau- 
coup de bruit parmi les Payens ; & que les anciens 
Auteurs Chrétiens les ont fou vent citez eux- mêmes 
comme Autentiques ; il fera à propos d’en dire ict 
un mot , aufli bien que desPcrfonnes à qui on les 
attribue. 

Les Sibylles étoient » à ce qu’on prétend , (d) 
des femmes qui , dans une antiquité allez reculée, 
avoient eu le don de prophétie , & prononcé des 
Oracles qui contenoient la deftinée des Royaumes 
& des Etats. LesEcritsdes Anciens parlent (e ) de 
dix de ces Propheteffes. Le nom de Sibylles qui 
leur eft commun à toutes , étoit le nom propre de 
la première j il (/) a été donnédans la fuite à toutes 
celles du même fexe qui prétcndoient à la même irt- 
fpi ration. Ces dix font les plüs fameufes : & la plus 
illuftre des dix eft celle que les Romains appelloient 
la Sibylle deCumes , à qui les Grecs donnoienc 
le titre de Sibylle Erythrée ; car (^) c’eft la 

même 

lit, ad Solin. p.^7.79. &c. Blondellum de Sibyllü $ 
Montacutium,- aliofque , 

(e) Laftantius de falfi Kelig* 1 . 6» 

(f) Salmafius ibid. p, 80. 

, (g) Ariftot, de Admit andis , Sèivius in Vîrgil, 
Æwid>V 1 . 321 . \ • 
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meme qui porte ces deux noms differents. Elle 
étoit née à fcry thres en Ionie : de là les Grecs l’ont 
appellée Erythraia , c’eft-à-dire > Erythréene. 
Mais comme elle quitta fon Pais , & vint s établir 
_ àCumes en Italie j ôc que ce fut là qu elle pronon- 
ça fes Oracles ‘ y les Italiens lui donnèrent le furnom 
de Cuméene, 

r - L’endroit où l’on prétend qu’elle demeuroit à 
Cumes > & où fe rendoient fes Oracles , étoit une 
Grotte taillée dans le roc. ( h ) Juftin Martyr * 
qui avoit vu cette grotte . parle (i) ainfi 8c de 
Jendroit 8c de la prétendue Propheteffe. ^Cette 
„ Sibylle, qu’on prétend qui étoit Babyloniens 
„ d’origine > 6c fille de Berofel’Hiftorien deChal- 
„ dée , étoit venue , je ne fai comment > dans lt 
„ Campanie & c’eft là qu’elle rsndoit fes Oracles , 
„ dans une ville nommée Cumes , qui eft à fix 
„ milles de Bayes. J’ai vu l’endroit. C’eft un 
„ grand Oratoire taillé dans le roc 5 qui doit avoir 
,, beaucoup donné de pejne à faire , car il eft très- 
„ bien, travaillé 8c fort fpaçieux. Là à ce que me 
n dirent les habitans du lieu , qui le tiennent par 
,, tradition «de Pere en 61 s , cette Sibylle rendoit 
„ fes Oracles. Us me montrèrent au milieu de la. 
„ Grotte trois endroits creux taillez audi dans le 
9> roc , oû ils difoient qu’elle fe baignoit en les 
„ rempliffant d’eau ; qu’cnfuite s’étant habillée, 
„ elle fe retiroit dans l’appartement le plus en fon* 

,» cé 

(è) Il écrivit fa première apologie pour la fyk Chré- 
tienne l'an 1 40. 

(i) In Cohoxtationeaâ Gr&cos. 

(y In lihro de Sibyllis & Car minibus Sibyllines* 
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» eé de la Grotte» qui ëtoit une efpece de cellule, 
„aufT] taillée dans le roc $ &que s’y pofantfurun 
,, Siège élevé , qui s'avançoit vers le milieu, elle 
„ y prononçoit des Oraccles . if Voilà ce que dit 
Juftin Martyr de cette Grotte. 

Onuphrius dit (^} qu’on à continué encore à U 
montrer plufieursSiècles après, jufques à l’an 1539. 
qu’un terrible tremblement de terre qui fccoüa tou* 
te la Campante, jetra du fond de la Mer àPouzol, 
des montagnes de labié, de gravier, & d’une ma* 
tière bitumineufe, qui abimerent cet antre de la , 
Sibylle. Le même Auteur ajoute que plus de neuf 
ans après , c’eft- à-dire l’an 1548- fe trouvant furies 
lieux , il s’informa exactement des habitans de ce 
qui regardoitcet antre 3 qu’ils lui dirent , que tou- 
tes les particularités que Juftin en raporte étoient 
précifement dans le même état qu’il les à décrites 
jufqu’au tremblement de terre. Mais qu’alors tout 
avoir été abimé. Cependant (/) on montre encore 
aujourdhui aux Voyageurs un antre prétendu delà 
Sibylle. 

Les opinions fe trouvent partagées fut le temps où 
a vécu cette Sybille. Juftin martyr, en (w) lafaifant 
d’origine Babyloniene, & fille de l’Hiftorien Berofe, 
la met plus bas que le temps d’Alexandre Sans 
doute qu’il s’eft trompé, & qu’il a pris Atbenars , la 
fécondé Sibylle, pour elle. Car cette fécondé Çn\ 

sapr 

. 1 

(/) Voyez S AN DTS, LA SSE L , # kt autres. 
Voyages d > Italie. 

c rn) JUSTIN. MAKT. in Cohort. ad Grâces, 

(») STB.ABO XIV, p, 64 jv 
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5 appelle' Erythréene auffi bien que l'autre; & elle 
eft à peu près du temps dont parle Juftin ; mais cette 
dernière n’eft jamais venue àCumes en Italie, ou Vir- 
giIe.(o) fait vivre la première ,du temps de la guerre 
de Troye ; & prétend qu’elle y écoit quand Enéey 
paflfa. D’autres la mettent du temps de Tarquin le 
dernierRoi de Rome. C es derniers fondent leur opi- 
nion fur la fuppofitionquece fut elle-même qui ap- 
porta fes Livres de Prophéties à ce Roi. Maisc'eft-ce 
que ne dit point l’Kiltoire. Voici comment on conte 
la chofe. 

Sous lie Régné deTarquin le Superbe > (p) il vint à 
Rome une femme d’un Pais étranger, offrir au Roi 
neuf Volumes des Oracles de Sibylles , dont elle de- 
mandoit trois cens pièces dor. Tarquin ne voulant 
pas lui donner cette fonrme ; elle en brûla trois des 
neuf; & lui offrir les fix qui reftoient , au même prix 
quelle avoit demandé des neuf.Tarquin la prit pour 
une folle , & fe moqua d’elle. Elle en brûla encore 
trois autres ; & lui demanda , d’un grand fang froid » 
s’il vouloit lui donner fes trois cens pièces d’or des 
trois qui reftoient. Un procédé fi étrange fit foupçon- 
ner à Tarquin qu’il y avoit là dedans quelque chofe 
de myfterieux qui pou voit être de grande importan- 
ce ; & il envoya chercher les Augures pour leur en 
parler. Les Augures loi dirent qu'ils trouvoient,par 
s je ne fai quels fignes, que ce qu’il avoir mépriféétoit 
un prêtent des Dieux ; que c étoit grand dommage, fie 
une perte irréparable , qu’il n’eut pas acheté 

les 

fa) Æn. VU 

(p) Dm% Htlic, IV, AuU GtU , l, iy. La». 

. /. . . . ...... tant . 
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les neuf Livrns entiers : enfin, iis le prefferentde 
don ner à cette femme ce qu’elle demandoit des trois 
qui reftoient. Il le lit ^ elle lui donna les Vivres; & 
lui recommanda bien de les conferver précieufe- 
ment ; ajoutant qu’ils contenoient la deftinée de 
Rome ; après cela elle difparut , fans qu’on aie 
pu favoir ce quelle étoit devenue. Tarquin les fie 
mettre dans une efpece de coffre de pierre , dans 
une voûte foûterraine du Temple de Jupiter au 
Capitole j & en commit la garde à deux perfonnes 
de la première qualité de Rome $ qui eurent des 
ordres bien formels de ne pas divulguer ce qu’ils 
contenoient ; de ne pas fouffrir que perfonne les 
lût qu’eux j & de n’y pas lailfer lire un feul mot 
en les montrant. Jufques-Ià (cj) qu’un d'eux , 
nommé M.Attilius , ayant permis , malgré cet- 
te défenfe , à Petronius Sabinus d’en tirer copie ; 
on le lit coudre dans un fac , & jetter dans le 
Tibre j punition particulière aux Parricides à 
Rome. 

Après l’abolition de la Royauté â Rome , la 
République continua d’avoir pour ces Livres le 
même refpett ; & elle en lit adroitement un des 
plus grands re/Torts de fa Politique ; pour tran- 
quiliferrefprit du Peuple dans toutes les conjonc- 
tures délicates qui furvinren t dans cet Etat. Arri voit- 
il quelque grand malheur ? Annoncoit-on des pro- 
diges effrayants ? Le Peuple fe trouvoit-il étonné 
par quelquautre accident ? On ordonnoit d’abord 
d’aller confulter ces Livres. Et ceux à la gardé 
de qui ils éçoient commis 3 ne manquoient pas ' 

' d’ap- 

Tant . de Falfa Rel. f. 6 , Servius in Virg. Æn, VI, 72# 

(3) DionHalicjV, Val, Max, l. 1. $, 13. 
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d’apporter une réponlè propre à calmer les efprits* 
Enfin les Magiftrats de Rome Ce font tirez par ce fe- 
cours de bien des pas difficiles. 

Auffi n’yavoit-ii rien à Rome quoh gardât avec 
plus de foin, & d’une manière plus facrée^ pour 
les rendre plus refpeâables , & l’ufage qu’on en Fal- 
loir plus infaillible. Les Gardiens de ceTrefor 
étoient toûjours des perfonnes du premier rang : 
leur charge droit à vie , 6c les exemptoit de toutes 
les charges onertufes civiles 6c militaires ; en un 
mot côtoient des perfonnes confacrées uniquement 
a un emploi fi important & fi facré. D’abord il n’ÿ 
en avoit (qq) que deux: Enfuite on augmenta leur 
nombre jufqu’à dix: 6c fur la fin il yen avoit jufqu’à 
quinze. 11 n etoit permis» qu’à eux déliré ces Livres j 
„ encore n’étoit-ce qlie dans les occafions e'pineufes 
où le bien de l’Etat le demandoit , 6c en vertu d’un 
Decret du Sénat » qui le leur ordonnoit. 

Ces (r) Livres furent gardez avec tout le foin qüfe 
le viens démarquer, jusqu’aux Guerres Civiles dé 
JMarius 6c de Sylla , que le feu ayant pris par hazard 
au Capitole , ils furent confirmez dans cet incendie. 
Cela arriva fous le Confulat de (s) Cornélius Sci- 
pion l’ Afiatique & de C. Notbanus flaccus > l’an 
LXXXUI, avant Jcfus-Chrift. 

Sept 

(qq) tant qu'il n’y in eut que deux , on les nommait 
Duumvirs ; quand il y en eut dix , Decemvits ; enfin 
quand ils furent quinze, Quindeccmvirs. On commença 
à en mettre dix tan de Rome ($66. avant J. C. ) 

Et quinze , quand on rebâtit le Capitole brûlé , fa qu'oit 
ajouta aux vieux Oratles > le nouveau Retueuil qu'en 
avoit ratnajji $ l'an 7<fi 
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Sept ans aptes, le Capitole étant rebâti, (V) 
C. ScriboniusCurion lcConful propofa au Sénat de 
rétablir les Oracles des Sibylles. On éroit trop 
convaincu de l’utilité que la Republique en avoit 
tirée dans Tes plus grands befoins , pour ne pas tâ- 
cher de les ravoir. Le Sénat fit des perquifitions. 
On trouva , qu’il n’y en avoir plus à Cumes , l’en- 
droit où la Sibylle qui les avoit rendus avoit fait fâ 
tefidence. Mais on découvrit qu’il y en avoit quel* 
ques-uns de la même Sibylle , à Erythres en Ionie, 
le lieu de fa naiflance. (u ) On députa trois Mem- 
bres du Sénat, P. Oabinius, M. Ottaciliüs, & L. 
Valerius , pour en aller tirer copie , & les apporter 
à Rome. Ils y firent un rccueuil d’environ un mil- 
lier de Vers Grecs, qui pafloient pour les Prophéties 
de cette Sibylle & de quelques autres , qu’on trou* 
Va chez plusieurs particuliers,* & ils l’apportèrent 
au Sénat. On eu fit en même-temps («) d’autres 
gros recueuills à Samos , à Ilium, & dans d’autres 
endroits de Grèce , de Sicile , d’Afrique & d’Italie, 
où il s’en trouva un grand nombre , &le tout fut 
dépofé dans le Capitole, à la place de ceux que le 
feu avoit confirme*. 

Mais 

(r) DION. HALÎC* ibid. TLVT.ih SjlU. AT- 
TI AN* de B, Civ , I. 

'CO TACIT. Hifi. III. 72. ATT* ibid. JVL. OS- 
SEQ^ de Trodig. 

Çt) LACTANT. de falfa R?/. /. 6 . & de Ira Dti t 
£.22. & de falfa Sap.c. I}r, 

(#) LACTANT, ibid. TACIT. Ann. VI. I2< DIQ* 
NrSHALIC.tr, / . 


Digitized by Google 


I 1 

I7« HISTOIRE DES JUIFS, &c. 

Mais il y avoic une différence confiderable entre 
Ceux-ci & les premiers. Les premiers , qui étoi- 
enc péris dans l’incendie , n’ayant jamais parte 
par d’autres mains que celles des perfonnes à la 
garde de qui ils étoient confiez , le Public ne favoit 
rien de ce qu'ils contenoient » qu’à mefure qu’on le 
leur difoit dans l’occafion. Ces derniers n’avoient f 
pas le même avantage. Comme ils avoient été entre 
les mains de tout le monde , dans les endroits où on 
les avoit recueuillis pour les apporter à Rome ; ils 
étoient trop connus ; & la réputation que leur avoi* 
ent donné les Romains , en faifant faire leur Re» 
cueuil,Ies faifoit encore plus rechercher des curieux 
& du Peuple même : De forte qu’à peine y avoit- il 
un feul de cesOrades ,dont les particuliers neuffent 
pas une Copie. 

C’eft fans doute de quelqu'une de ces copies de par- 
ticuliers queVirgile avait tiré la Prophétie Sibylline 
de la venuë duChrift,& du rétablirtement de lajufti- 
ce & du bonheur du monde par lni,qu’il a expliquée 
dans fa IV. Eglogue, Et c’eft de là aurti que venoient 
tant d’autres Prophéties de même cfpece qui cou- 
roient. 

Comme » pendant que ces Oracles étoient 
ainû entre les mains de tout le monde, les 
Romains ne pouvoient pas en tirer l’ufage 
qu’ils en avoient fait jufqu’alors ; ils firent 
une Loi qui défendoit aux particuliers , fous 
peine de mort , d’en garder des copies ; or- 
donnant 

(n>3 Tacit. Annal. VI, 1 2 , JuJiïn, Mart in IL Apoh 

pro Chrijitanis. 

00 Tacit, ibiâ, Suet. in Oflav, 3 1 . 
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donnant à ceux qui en avoient chez eux, de les 
apporrer au Prêteur de la Ville. Malgré cette dé* 
fenfe plufieurs perlonnesles avoientgardées } & il s’y 
ètoit fait même pluheurs additions, par friponerie. 

* Ce fut ce qui obligea Augufte , en revêtant le Ponti- 
ficat, (x) de renouveller la Loi. Après l’examen ri- 
goureux qu’il fit faire de ce grand nombre d’exem- 
plaires qui s’en trouva j après avoir fait brûler rous 
N ceux qu’on découvrit qui étoient fuppofez } il fie 
mettre le relie avec ceux qui étoient déjà dans le Ca- 
pitole pour l’ufage de l’Etat. Dans la fuite (y) Ti- 
bère en fit encore faire une nouvelle revifion, qui en 
condamna encore au feu plufieurs volumes} & on 
ne garda que ceux qui parurent importants, pro- 
. près à l’ufage qui les avoit fait rechercher à l’Etat : 
Et rant que Rome continua dans le Paganifme , on 
y eue toujours recours. Cardans le temps où nous 
nous trouvons dans cettre Hifloire, à l’approche de 
la venue de Chrift le Sauveur , le Grand Oracle de 
la Vérité, ( z ) tous les autres Oracles ayant cédé , 
il ne 1 efloit auxPaycns à confulter que cesPropfiêties 
des Sibylles, & les Sorts Virgdiens & Preneflins, 
avecquelques autres DivinationsaulTi ridicules. 

Ces Oracles des ^ibylles eurent donc la vo- 
gue jufques à l’an CCCXClX, qu’ils furent en- 
tièrement détruits. Car quelque temps aupa- 
ravant , les Payens avoient fait courir à Ro- 

Tom. V. M ‘ , me 

< 

(y) Dion C[(f. LVII. p. 6 If. Tacit. ibid» 

( z ) Plut, de Orne, defe&u. 
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me(a) une Prophétie , tirée , à ce qu’ils prétendoient» 
desOracles des Sibylles*, qui portoit,que Pierre ayant 
fondé , par Magie , la Religion Chrétienne* cette 
Religion dureroit CCCLXV. ans , & pas davantage: 
& qu’au bout de ce terme elle s’évanouïroit ,&fe 
perdroit entièrement dans le monde. Ce terme tom- 
bant fur l’an cccxcvi 1 1 . qui étoit le ccclxv, depuis 
l’Afcenfion de Notre Seigneur au Ciel ,& le com- 
mencement de l’Etabliflement de la Religion Chré- 
tienne j l’Empereur Honorius en prit.occafion de 
faire voir à toute la Terre l’Impofture & la Fripone- 
rie de ces prétenduës Prophéties j ( b ) & ordonna de 
lès détruire. En conféquencede cet ordre, l’année 
fuivante (CCCXCIX) Stilicon les fit toutes brûler » 
& abbatit jufques aux fondcmens le Temple d’Apol- 
lon où elles avoient été gardées. La même (c) an- 
née fut auffi fatale à plufieurs autres Temples Payens 
en Afrique & dans plufieurs autres endroirs de l’Em- 
pire Romain. 

Il y a pourtant encore aujourd’hui unrecueuilde 
vers Grecs , en huit Livres , qu’on appelle les 
Oracles des Sibylles. Il faut que ce recueuil fe foie 
fait entre l'an CXXXVI 11 , & le CLXVll. de Notre 
Seigneur. Ce pe peut pas être plutôt, car ( d ) il y eft 
parlé du Succelfeur d’Adrien 5 Anronin le Pieux > 
qui ne parvint à l’Empire que l’an CXXXVIIf. 

Et 

( a ) Augujlin.de Civ. Dei XVIII. f 3 .J& $4. 

(b) Hutilii Itinerarium.L IL 

(c) Augujiin.de Civ.Dei.XVIlI.2f, 

(d) Lib. V. \ 

(ej In apparat» ad Annales. y 
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Et ce ne peut pas erre plus tard non plus ; parce qtiî 
Juftin Martyr le cite Couvent . & y appelle comme à 
une pièce authentique lui qui n’a pas pafie l’an 
CLXV1I. puisqu'il fouffrit le martyre, fouslaqua* 
trième perfécution. 

C’eft une grande queftion entre lesSavans,fice 
Recueuil eft véritablement un compofé des Oracles 
qui pafloient pour être des Sibylles , ou une pièce 
fuppofée par des Chrétiens decetemps.là, par une 
fraude, (f) Baronius , (f) Montaigu Evêque de Nor- 
wich , & pluGeurs autres , prétendent qu’ils font au* 
then ci q nés *, c’eft- à- d ire , q ue ce font véritablement ce 
que les Payens regardoient comme Oracles des Si* 
bylles avant la venuë de J, C. 

Mais (g) la plupart regardent ce Recueuil comme 
tinOuvrage fuppofé , fait par quelque Chrétien zèlé> 
pour avancer les intérêts de la Religion Chrétienne. 
Car , difent-ils , il n’y aqua examiner cet Ouvrage 
fans préjugé , & l’on y trouvera un précis fi jufte de 
l’Hiftoire & de la Doétrine du,VieuX‘& du Nouveau 
Teftament, qu’on ne fàuroit s’empêcher d’en conclu- 
/ re qu’il eft écrit par un Chrétien ; & dans un endroit 
mêmede cet Ouvrage l’Auteur ( [h ) fe trahit & fe con- 
fefte vifiblement tel. Outre que , le Myftere de notre 
falut,la manière dont il a été exécuté, ce qui regarde la 
perfonne du Meflie & fon Royaume fpirituel , 

Ma fa 

(f) Dans un Livre Angloîs qui a pour titre ,A£tes & 
monuments Eccleftajliques avant J. C. 

(g) Voyez Cafaubon , Monde l , &c t 

(h) L. VIII. où fe trouve ce vers, files igitur Cbridi 
de jiirpe Creati t 
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fa Nailfance, fa Crucifixion, fa Refurreûion , & Ion 
Afcenfion; tout cela , dis- je, fe trouve couché dans 
ces prétendues Prophéties, avec plus de clarté, de 
netteté, & un plus grand détail de beaucoup , qu’on 
ne le veut dans les véritables & indubitables Prophé- 
ties du Vieux Teftament: ce qui prouve fuffiîâm- 
ment que celles dont il s’agit n’ont été écrites qu’a- 
prèscoup. Car enfin quelle apparence, que Dieu eût 
voulu fe reveler plus clairement, & d’une maniéré 
pluScirconftantiée, aux Payens & par des Prophètes 
Payens j qu’il ne lefaifoitàfon propre Peuple, & par 
Tes véritables Prophètes? Ajoutez à cela, que ce 
Compilateur (i) parle du Régné de Jrfus-Chrift für 
la terre, fuivant les idées des Millénaires j ce qui 
prouve clairement que ces prophéties ont été fabri- 
quées après la Nailfance de cette Héréfie* ce qui n’a 
pu être que depuis le temps de J. C. comme en effet, 
elle ne commença qu’au fécond fiècle, que Papias 
Evêque d’Hierapolis en Phrygie,fon inventeur, l’in- 
troduifit dans le monde. On donne auffi dans cette 
pièce ( la fuite des Empereurs Romains dans l'or- 
dre de leur fucceflion , depuis Jules-Cefar jufques à 
Antonin le Pieux, &à l’adoption de Marc-Aurele 
&de Lucius Verusi & cela d’une manière qui fait 
voir au doigt & à l’œil, quec’eft unehifloiredecho- 
fes arrivées, & non pas une prophétie d’événemens 
avenir. Dans le même Ouvrage, la Prophetefle fe 
dit (/) femme d’un des trois fils de Noéj & alfu- 


(i) l. n. dryi. 

i (k) L, V. /. / 

t ■ J 
■ / 

■ ■ 
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re quelle avoir été avec lui dans l’Arche pendant 
tout le déluge; & autres pareilles circonftances, qui 
fentent fore le Roman & l’Impofture. Tour cela joint 
enfemble paroit prouver bien clairement , qu’au 
moins une grande partie de ce Livre, au lieu d’être un 
Recueuil de ce qui pafloit pour Oracles des Sibylles 
dans l’efpritdes Payens avant Jef«s-Chrift, n’eft que 
l’ouvrage de l’Impofteur qui a fait le Recueuil. 

D’un autre côté, pour foutenir l’Authenticité de ce 
Livre, on allégué; que Juftin Martyr appelle àfon 
autorité; & avec lui plufieurs autres anciens Au- 
teurs Chrétiens , comme Athenagoras , Théophile 
d’Antioche , Tertullien , l’Auteur des Conftitutions 
Apoftoliques,Lattance, Eufebe , Jerome, Auguftin, 
&c. Que ( m ) Clement Alexandrin, qui vivoit dans 
le fécond Siècle, dit queSt. Paul lui- même , en prê- 
chant l’Evangile aux Gentils, les renvoyoit fouvent 
à ces Oracles des Sibylles: Que les Oracles du Re. 
cueuil dont il s’agit font précifement ceux qui 
étoient reçus du temps de Cicéron; ce qui paroit, 
dit on, parlesacroftiches dont il parle, qui s’y trou- 
vent ; Enfin que Jofephe,dans fon premier livre des 
Antiquitez, Chap. V. cire l’Oracle des Sibylles qui 
parle de la Tour de Babel, & de la confufion desLan- 
gues; & que l’on trouve précifement ce pallagtf 
dans le Recueuil que nous avons. 

On répliqué à ces raifons ; Que Juftin 
Martyr, étoit fort crédule; qu’il prenoit à 

M 3 ' toutes 


(l) Z» 111. in fine. 

(m) Strom. VI. 
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toutes mains , & croyoit bonnement tout ce qui lui 
paroifToit favorifer la Religion Chrétienne : cré- 
dulité dont on a déj4(«) donné cideffusdes exem- 
ples, Et qu’apres la démarche qu’il avoir faite » 
d'en appellera ce Livre des Oracles des Sibylles , le 
refte des Anciens , qui a fuivi fon exemple , s eft 
cru fuffifammenttutorifé par un nom fi refpeftable, 
C^ue pour ce qui eft de ce qu’avance Clement Alexan- 
drin , quand il dit que Sr,Paul citoit la Sibylle J il 
ne pouvoir le favoirque par Tradition * 1 Ecriture 
n’en marquant rien du tour. Que long-temps avant 
laNaiffance de J. C. il avoir couru des. Prophéties » 
fous le nom des Sibylles > qui prédifoient fa venue. 
Qu’il n’eft pas impoflïblç , que Sr, Paul nen eut 
effectivement cité quelcune , en prêchant aux Gen- 
tils. Mais que cela ne prouve nullement , que les 
huit Livres dont il s’agit foient un Recueuil fidèle ÔÇ 
original de ces Oracles. 

Pour les Acroftiches (0) » il eft vrai que Cicéron 
dit que les vers des Sibylles étoient de cette efpece : 
& iL eft vrai encore qu’il y a dans ce Recueuil (?) de 
ces fortes de vers» Mais il faut favoir que les Acrofti- 
ches dont parle Cicéron , & ceux des Oracles que 
nous avons , ne font pas la même chofe. 

Car , de la manière dont il parle de , ceux 
qu'il avoir yus * le premier vers dune pièce > 


( 0 ) II partie „ LJ. 

( 0 ) ne Div. II 4 , 


O) L.VIII, 

(q) Debaptifmo. 
très initiales de 


Car là far le\mot I*** fait de filet- 
]ty£i Xfir«©sî Ï4*fS t-‘£ 9 * fynP 
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dans ces Oracles , fournifloità chaque vers qui fui- 
voit {alettre initiale, dans lordre où elle fe trouvoic 
dans ce vers. Suppofé , par exemple , que ce premier 
vers fût celui qui comence la IV. Eglogue de Vi rgile , 

• 

é 

Sicelides Mufa , faulo majora canamus „ 

Pour faire une Acroftiche , félon la defcription qu'en 
donne Cicéron jla lettre I, qui eft la fécondé ,doic 
commencer le fécond vers : C, qui eft la troifième , 
doit aufTt être la première lettre du troifième vers ; & 
ainfi defuitejufqualafîn: de manière que , quand ce 
nombre de lettres eft épuifé , la pièce finifle j & en li- 
fant de haut en bas les mots que font les premières 
lettres de tous les vers , on trouve précifement que 
C eft le même vers que celui qui a commencé la pièce, 
ou la Se&ion. Si la pièce étoit plus longue j le pre- 
mier vers qui fuivoit cette ftance recommençoit un 
nouvel Acroftiche , dont il falloir que tous les vers 
pris enfemble fiflent auflî parleur lettres initiales, le 
vers qui avoit commencé cette nouvelle ftance. C’eft 
ainfi qu’il nous reprefente qu etoient écrits tous ces 
Oracles. , 

Mais les Acroftiches que nous avons dans 
le Recueuil ; & ceux auxquels (q) Terrai- 
lien fait allufion 5 & ceux que citent (r) l’Em- 

M 4 pereur 

fout les initiales de l’acrojlicbe du Vil 7. des Oracles Si - 
billins que nous avons j il ejl clair qu il fait allufion à 
Cet acroftiche . 

(r) In orat,ad Cœtum Sanft,aj>ud Eufcbium . 
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pereur Conftantin & ( s ) Sc. Auguftin , font d’une 
toute autre efpece. Cardans ceux-ci, les lettres du 
premier vers ne règlent point du tout le commence- 
ment des vers fuivans* Mais on a pris les mots 
Grecs qui lignifient Je fus Chrijl Fils de Dieu', Sau- 
veur ; la Croix i pour en tirer, l’une après l'autre» 
Ja lettre qui doit commencer chaque vers de la pièce. 
Et pour le contenu de cet Acroftiche , c’eft un précis 
des principaux points de l’Hiftoire & de la Do&rine 
de l’Evangile. Il faudroit avoir perdu l’efprit pour 
croire que ce font-là les Acroftiches dont Cicéron a 
voulu parler ; ou mêmequ’ilsfuflcntdéja au monde 
de Ton temps. Il y a beaucoup d'apparence, que 
l’Auteur du Recueuil trouvant dans Varron, dans 
Denis d’Halicarnafle,dans Cicéron, & dans quelques » 
autres Auteurs qu’on avoit alors; qu’il y avoit des 
Acroftiches dans les vers des Sibylles > inventa ceux- 
ci pour colorer les impoftures dont Ton Livre eft 
plein ; & faire recevoir plus aifément ce qu’il fup- 
poloic,à des gens qui n’y regarderoient pas de fi près. 
Mais fon manque d habileté le trahit; & ce qu’il 
avoit imaginé pour fe mieux cacher , eft juftement ce 
qui le découvre. 

A l’égard dû partage de Jofcphe touchant la Tour 
de Babel , & la confufîon des Langues; on convient 
que du temps de Jofèphe il falloir qu’ri conçût une 
pièce qui palloit pour un Oracle 'des Sibylles» que 

c’eft 

(s) te Civ. Dci \ XVIIÎ. 2J. 

(t) I n Pbadro. 

(n) De admïrandis „ 

(w) Quelquefois ces Livres leur ordonnaient de fa- 

t i 


Digitized by Google 



I 

An. 13. avant J. C* HERODE2?# i8f 

c’eftdecette pièce que Jofephe a tiré ce qu’il cite :Sc 
que ce morceau fe trouve encore dans le lîï.L. duRe- 
cueuil, au moins en fubftance, car ce ne font pa$ 
les mêmes cet mes. Mais cela ne prouve point que 
tout le Recueuiî foit aurentique , &. (ans mélange de 
füppofition & d’impofture. Pour ne pas amuler le 
tapis par un long examen de tout ce qui s’eft dit par 
lesSavans pour & contre fur cette matière, je me con- 
tenterai de marquer ici en peu de mots à quoi je m’en 
tiens. 

I. Les Oracles des Sibylles ont été en grande ré- 
putation dans l’antiquité parmi les Grecs & les Ro- 
mains. Car (r) Platon &(«) Ariftote en parlent 
avec honneur; auflî bien que Varron, Denys d’Ha- 
licarnaffe, &TiteLive, qui font venus allez long- 
temps après* Mais de (avoir aujuftece que c’étoit 
que ces Sibylles; & combien il yen a eu; Quand, & 
où elles ont vécu } c’eft fur quoi tous les Auteurs 
qui en ont parlé varient prodigieufement; & pres- 
que tout ce qu’ils en difent paroît une pure fable. 

II. Ces Sibylles nepouvoient pas être de vérita- 

bles Prophetelfesi l’Efprit de Dieu n’infpire point 
le Crime ni l’Erreur. Il ne faut que voir JesOracles de 
ces Sibylles qu’on produifoit quand les Romains les 
faifoient confulter. Ils ordonnoient un Culte ido- 
lâtre abominable ; qu’on ne fauroit, fans 

U 

crifier unGrecfa uneGreque\ ou unGauîois fa uneGau- 
loifeifade les eut errer vifs dans la place aux Eœufs ou le 
forum Eoarium.Et en general on ne les confultoit guer es t 
qu ils n' ordonnaient d'autres Sacrifices à peu près aujji 
impies 4 

V • 

. . • - /' 


Digitized by Google 


l86 HISTOIRE DES JUIFS, &c. 
la derniere impiété , foutenir qui vint de Dieu. 

IH, Si elles avoient donc le pouvoir de prédire 
5 l’avenir , il faut qu’elles l’euflent reçu des Démons 
ou de ces efprits malins > qui ont eu inconteftable- 
ment des Oracles en plufieurs endroits parmi les 
Nations Fayennes , avant la venue de Jefus-Ch«*(U 
&qui fe font prefque toûjours fervis des femmes 
pour cela ; comme ceux de Delphes , de Dodone, 
& d’ailleurs > où les Dieux des Payens avoient leurs 
Temples. Mais comme le monde a toujours été 
entêté de prophéties & de prédirions fou- 

vent au flfi eu des Impofteurs , qui ont fu profiter de 
Cefoible, & duper les fots, Cela paroît allez dans 
ces derniers fiècles par Je crédit qu’ont les Centu- 
ries de Noftradamus , les Prophéties de Nixon , & 
d’autres pareilles impertinences , fur l’efprit de bien 
des gens. Mais c etoit bien pis encore parmi les 
Payens. On vient de voir qu’Augufte fit brûler 
deux mille volumes de ces prétendus Oracles , & 
Tibere davantage. Nonobftant tout cela , ces 
Oracles fe multiplioient tous les jours , comme les 
têtes de l’Hydre de la Fable ,* au lieu d’une qu’on 
coûpoit , il en renailToit plufieurs à la Place. Du 
temps de Zofime , qui vivoit dans le cinquième Siè- 
cle, il y avoir parmi les Payens quantité de Recueuils 
de ces prétendus Oracles , quoique le Paganifme 
fût prefque éteint 5 car (y) il dit qu’il avoit leu 

flu* 

- • • 1 * 

(y) H ifl .II, 

ToXècr zpvruiii cvmy yi « 

(3) Dion* Halic. IF. A. Gell, 1 . 19, Plin. XIIL J 3» 
Solin.c* 
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pftfteurs B^cueails d’Oracles. Et aujourdhui dans 
Jes Pais où régné le Papifme , combien de Religieu- 
fes infpirées , qui rendent des Oracles , & pronon- 
cent des Prophéties qui règlent laDeftinée des Ro- 
yaumes & des Etats ? Quelquefois c’eft un Enthou- 
fiafme ; quelquefois des vapeurs de mere : mais 
pour l’ordinaire c’eft J’orgueuil & la vanité qui leur 
faitjouërce rolle. Vraifemblablementles Sibylles 
n’ont pas eu de principes plus relevez pour la pro- 
duction de leurs Oracles j qui ont fait tant de bruit 
dans le monde. 

IV, L’Hiftoriette des trois volumes des Sibylles 
vendus à Tarquin , n’étoit qu’un tour de paffe- 
parte de Politique. Les uns l’appliquent à (z) 
Tarquin le Superbe ; & les autres à (a) Tarqui* 
nius Prifcus. Mais il y a bien plus d’apparence, 
que l’aventure arriva du temps de Numa. Il eft 
, bien fûr du moins , quelle eft tout-à-fait du genie 
de ce Régné , où il fe fit tant d’autres chofes de même 
efpecepour fervir de fondemensàl’Etar. Car il le 
bâtit entièrement fur la Superftition &furl’Impo-, 
fture : -ne faifant rien ( b ) fans l’ordre prétendu de 
fa Déeflfe Egerie , à la faveür duquel ilfaifoit tout 
paffer, Sans doute que le même efpritfit jouer à 
une vieille inconnue le perfonnage que l’on a 
vu dans cette Hiftoire j & quelle brûla fix autres 
Livres , afin de donner plus de relief & d'autorité 
aux trois qu’on voul oit garder. L’artifice produific 
fon effet. Car ces Livres ‘confultez , & les ré- 
" ^ ' • ponfès 

(a) LACtANT. de FalfiHel,C, 6- ISlD, Orig. ' 
8. VIII, 

(£) FLVT t \nhnma< 
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ponfes habilement ménagées , ne manquoient pref- 
que jamais de calmer les efprits » & de remettre l'or- 
dre & la tranquillité, qu’on avoit inutilement tenté 
de fe procurer partoutes les autres voyes. 

Au relie, la manière dont on prétend que fe ren- 
doient ces Oracles, {c ) c’étoit l’extafe, ou une fu- 
reur d’enthouliafme, qui failifïoit la Prophetefle, & 
lui faifoit prononcer des mots quelle n’entendoit 
point, & dont elle ne fe fouvenoit plus dès qu’ils 
étoient fortis de fa bouche. Cicéron ( d ) tire de là 
un Argument contre ces Oracles , àcaule des acrofti- 
ches. Car il fait voir, avec beaucoup de jurtefle, que 
ces fortes devers font l’Ouvrage de l’Art & du def- 
fein; & qu’il étoit iinpofïible qu’ils vinlTent à des 
perfonnes extafîées& failles denthoufiafme. 

V. La défenfe qui empêchoit que qui que ce foi’t 
ne vît ces Oracles dans le Capitole, tant ceux qui y 
étoient avant que le feu y prît du temps deSylla,que 
ceux qu’on y avoit mis enfuite pour les remplacer; 
hormis le Sacré College à la garde de qui ils étoient 
commis: cette defenfe, dis-je, mettoit en état de 
donner quelleréponfeil lui plaifoit, quand un Decret 
du Sénat leur ordonnoitde les confulter; & cette 
Réponfe par conféquentnemanquoit pas d’être ac- 
commodée à l’intention du Senat,comme cela fe voit 

^ ailes 

(c) Cic.de Div. II. )4, Virgil. Æneid. VI. &Serv. 
in eundem. \ 

(d) De Div. II. ^4. 

(e) Dim. Halic. IV. Val. Max . I. 1. §. 13. Cic. 
ibid. 

(f) DionCaJJl XXXI X.p. 98, Plut. in Pompeio , 

Catune, 
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aflcz dans l’Hiftoire ; foit qu’il y en eut quelque cho- 
fe dans les Oracles ou qu’il n y en eût rien. Car ce. * 
toit là le vrai but de tout ce myftere, L’Hiftoire 
nous en fournit aflez de preuves. Quand par exem« 
pie , les Grands de Rome eurent rite de Ptolomée 
Auletès Roi d’Egypte, mais chalféde Tes Etats, tout 
l’argent qu’il avoit s trouvant de l’embarras à le ré- 
tablir , comme ils le lui avoient promis, ils (f) fe le 
firent défendre par un Oracle des Sibylles, Quand 
Cefar, prêt à marcher contre les Parthes.eut envie de 
fe faire déclarer Roi , (g ) il corrompit les Membres 
dq Sacré College pour y faire trouver un Oracle qui 

pôrtoit,quelesParthes rte pouvoient être vaincus que 

par unRoi. Voici (b) ceque Cjceron dit de cetteaf- 
>> faire. ,, Prions les Membres du College de tirer de 
3, ces Livres tout ce qu il leur plaira , pourvu que ce 
3, ne foi t pas un Roi, que ni les Dieux ni les hommes 
„ ne fouffriront jamais à Rome. Ces exprefïïons 
font affez voir queCiceron regardoit ces Livres com- 
meun Magazin de l’Etat, d’ou l’on tiroir, fous le 
nom d’OracIes, précifement ce qu’on vouioit, ielon 
les befoins de l’Etat, auxquelsori avoit foin d'ajufter 
la Réponfe. 

V I. Après les premiers Livres de ces Ora- 
cles brûlez avec le Capitole j lorfqu’on re- 
chercha de quoi les remplacer, ( i ) il f e trou- 
va par tout une infinité des Prophéties pré- 
tendues 

Catone , Cic . & Antonio. Cic.inepijl. ad Lent ul um . 

(g) Dion CaJJ'. XL/K p. 24 7. tint- in C*f. 

(h ) De Div II. 54. 

( i ) On les tira des Reçue uils qu avoient les particu- 
liers', cejl ce que nous aprend Denys d'HalicarnaJJt an» 
tr autres , 
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tenduës des Sibylles : & cette recherche des Ro* 
mains les multiplia encore : car auffi-tôt , chacun 
de ceux qui avoit des Prophéties , pour les mieux 
débiter , leur donna le nom de quelque Sibylle* 
De forte qu’environ quatre-vingts ans avant la 
NailTance de Notre-Sauveur , le monde fe trouva 
plein [kj de Prophéties de toutes fortes. 

Vil. Dans ce grand nombre qui couroient , il y 
en avoit plufieursqui prédifoient la venuëdu Mefïie» 
la grandeur , le bonheur , &la Juftice de fon Ro- 
yaume, On a déjà parlé de deux ; celle de la IV. 
E^logue de Virgile ; & l’autre de Julius Marathus, 
dont on ne peut raifonnablement faire l’application 
à aucun autre fujet qu’au Meffie. 11 faut remarquer 
particulièrement, dans celle dont parle Julius Mara- 
rhns, que les termes qui) employé » (1 ) R^gem Pfl- 
pulo Romano Naturamparturire ; Que la Nature éteit 
prête d'enfanter un RoiaU Peuple Romain ; emportent 
quelque chofe de fort extraordinaire, tant dans la 
Caufe que dans l’Effet. LaCaufe &la Nature elle- 
même, c’eft-à-dirc, Dieu Auteur de la Nature,* il 
faut donc que la Perfonne, qui fera produite par 
une Génération fi extraordinaire, foit bienau-def- 
fus de l’ordinaire. Mais ces deux Prophéties parlent 
de IaNaifiancedu Meffie d’une manière vague; & 
fans nommer le Peuple duquel il devoit descendre, 
ou le Pais ou il devoit naître. Il y en avoit d’autres 
qui déterminoientl’un & l’autre; & qui dédaroient, 

que 

(k) Cela paroit par les deux mille volumes de ces 
Oracles que fit brûler Augufie ; & par ceux que Ttbsre 
detruifit encore après lui « 
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que ce feroit de la Judée qu’il viendroi^VNous 
avons pour cela le témoignage de Tacite, & ce- 
lui de Suétone,* deux Hiftoriens du premier rang. 
Le premier, en parlant du temps de la guerre que 
Vefpafien fit aux Juifs , fait cette remarque. (#/) La 
plupart étoient perfuadez que leurs anciens Livres Sa- 
cerdotaux contenaient des prédi&ions , qui portoient , 
que précisément dans le temps dont il s'agit , l'Orient 
auroit le dejfus ; & que l’Empire du Monde pajferoit 
entre les mains de perfonnes venues de Judée. Et Sué- 
tone, en parlant du même temps, dit,* («) Il y avoit 
une ancienne Opinion conjlamment & généralement re- 
çue dans tout - 1 Orient , que la Dejlinée avoit décrété ; 
qü environ ce temps-là , viendraient de Judée ceux qui 
auroient l'Empire duMonde . L’un & l’autre de ces HL 
ftoriens applique cesProphéties à l’avénement de Ve- 
fpafien à l’Empire, à fon retour delà Judée: ce qui 
arriva quelques années après la mort dejefus- Chrift 
& le commencement de fon Régné ici bas, qui eft 
le véritable accomplilfement. 

VIII. Dieu ayant voulu que la venuë de fon Fils 
fût annoncée par avance aux Payens par ces Prophé- 
ties,* & quelle y fût, pour ainfi dire, proclamée; 
fe fervit pour cela de deux moyens ; Le premier fut 
la difperfion des Juifs parmi eux: & le fécond, les 

C Oracles mêmes que les Payens avoient accoûtumé 
de confulter. 

IX. Car pour le premier , plufieurs années 

. , avant 


( 1 ) Suet in oSlav c. 94* 
(Yn) Tacit Hijl t V. 3. 

(n) Suet, inVefpaf. 4. 
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a vant !a Naiffance de Notre Sauveur, non feulement •' 
(0) Siméon, & Anne la ProphetelTej mais toute la , 
Nationdes Juifs , s’attendoità le voir paroîtrej & 
avec lui la Rédemption d’ifraël. Ce n’eft pas feule- 
ment l’Hifloire de l’Evangile tjui nous apprend ce 
fait;(/>) Jofephe l’Hiftorien Juifl’attefte. Car il die 
que cetteattente, qu’avoient les Juifs, quelques an- 
nées avant la deftruûion de Jerufalem j qu'il s’éle- 
veroit d’entr’eux un Grand Roi , qui auroit l'Empire 
du Monde j fut la véritable caufe qui leur fit prendre 
les Armes contre les Romains, dans la Guerre qui fe 
termina par la deftru&ion totale de la Ville &r du 
Temple. Suétone ( q ) dit la même chofe. Les Pro- 
phéties de Daniel & des autres Prophètes du Vieux 
Teftament , qui non feulement avoient prédit en gé- 
néral la Juftice , la Gloire , & le Bonheur du Royau- 
me du Mefliej mais avoient même fixéprécifement 
' fa venuë au temps où elle eft arrivée 5 ces Prophètes, 
dis je , avoient donné lieu à cette attente fi uni verfel- 
le. DefortequetoutelaMaifon d lfraël, depuis plus 
de quatre-vingts ans avant la Naiffance de Jefus- 
Chrift, en avoit l'efprit plein, (r) De là vient qu’An- 
ne la PropheteflTe avoit palTé tout ce temps-là en priè- 
res & en jeûnes dans le Temple, dans cette attenté, 
Ainfi pendant tout ce temps- là, ces Prophéties , & 
les ex plications généralement reçuës qu’on leur don- 
noit , faifànt beaucoup de bruit dans ïpute la 
Iudée , & donnant l'efpçrance d’en voir bien- 
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(o) Luc II. 2f-— 38. 

(p) De B. J ad. VII. 12. 
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tôt l’accompli (Te ment 5 furtoût cfepnis que Pompée 
eut mis ce Païs-là Tous le joug des Romains : 1 e mê- 
me bruit , & la même attente, s'étoient répandus 
de là parmi les autres Juifs difperfez dans prefque 
tous les Pais du monde. Et comme il y en avoit un 
grand nombre établis a Rome ; dans les Villes de 
Grèce i & dans celles de rAfie[mineure , fans parler 
du relie , ils parloient quelquefois à leurs voifins » 
quoique Payens , de ces Prophéties ; Ôcdefefpe- 
rance qu’ils avoient quelles alloient s’accomplir : & , 
à force de leur en parler, on s’y accoûtuma fi bien 
parmi les Payens mêmes , que ces prophéties y fu- 
rent reçues comme leurs propres Oracles » & qu’on 
les enta en quelque manière fur celles des Sibylles , 
auxquelles elles furent comme incorporées j de for- 
te quelles payèrent pour Oracles des Sibylles mêmes. 
Voila , ce me féntble , la principale Origine des Pro- 1 
phéties qu’on trouve parmi les Payens dans ce 
temps-là , qui prédifentla venue d’un Grand Roi dû 
la Judée qui devoir regner fur toute la Terre > 
avec beaucoup de pouvoir & de gloire. Car c’étoit, 
là précifertient l’idée qti’en avoient les Juifs &c’cft 
encore celle qu’ils en ont aujourd’hui, 

X. Mais en lêcond lien » il y a , ce me 
fèmble , un autre moyen dont Dieu s’eft (èrvi 
pour faire connoitre aux Payens cet avenement 
du Meflie J ce font les Oracles mêmes 
des Payens, Ainfi Dieu contraignit Balaam 

(0 ds 

r: fq) lnVefyaf. 4. * ^ 

CO U, 374 , 

. Toots V. N 
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(r) de prophétifer , que Ton Fils viendroit de Jacob 
il fît venir ( 7 ) les Marges de L’Orient pour le recon- 
noître & pour l’adorer : Il obligea («) les Diables 
eux-mêmes , lorfqu’il les chaffoit , à crier qu’il 
étoit le fils du Dieu très-haut. Tout de même, il 
me paroit » qu’il y a tout lieu de croire , que les Dé- 
mons qui préfidoient aux Oracles des Payens , fu- 
rent obligez avant que de quitter leur demeure , 
tomme ils la quittèrent par force avant la venue de 
Nôtre Sauveur , de le proclamer aufii. Voilà les 
deux manières dont , félon toutes les apparences , 
les apparences , les Prophéties qu’on trouve parmi 
les Payens avant la venue du Meflie , foit celles qui 
ont été attribuées aux Sibylles, foit les autres, fe 
font introduites parmi eux : Et il ne peut pas y en 
avoir d’autre que ces deux. 

XI. Un Recueuil de ces prédirions en Vers GreCf, 
parmi les Payens , qui paffoient pour Oracles des Si- 
bylles , ayant été fait par quelque Payen , à peu 
près vers le temps de Notre-Seigneur , ou un peu au- 
paravant i & les Prophetiés donc il s’agit , s'y étant 
trouvées , cela fît un grand effet à l’avantage du 
Chriftianifme dans ces premiers temps ; & contri- 
bua beaucoup à ouvrir les yeux à plufîeurs de ceux 
qui fe convertirent. De la vient que l’on voit fi fou- 
vent les Chrétiens , dans leurs difputes avec les 
Payens , produire contr’eux ces Oracles , & 
appeller , pour ainG dire , à ce Livre : 

ce 

(s) Nombres XXIV. 17. 

(t) Matth - II. 12. 

(u) Matth. VIII. 29. Marc V. 7, Luc VIII» 28. 
u (w) ORIGEN. contra Celfum VII. 

(x)ORIG.ibid,CELSUS étoit un Philofophe de la ‘ 
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ce qui Jeut fît donner ( w ) le fobriquet de Sibylliftesj 
Mais ce Recueuil dans la fuite , fous Antonin le 
Pieux , aura été augmenté par quelque Chrétien plus 
zélé qu’il n ’étoit honnête & habile. Car , en mê- 
. lant ainfî les Oracles originaux , reçus comme Si- 
byllins par les Payens , avec ceux de foninventioa 
qui leur étoient inconnus ; il ôta aux premiers qui 
étoient originaux toute leur Autorité, & fit par là 
grand tort à la Caufe du Chriftianifme, Je croi , que 
c’eft-là le Recueuil mêlé que nous avons. J*lu- 
fieurs perfonnes , à caufe des pièces manifeftemenc 
fuppofées q u’il contient , croyant tout le reftfe éga- 
lement faux ; & ainfî le rejettent tout entier. J’a- 
vouë que la plus grande partie de l’Ouvrage le méri- 
te bien. Mais je ne faurois confentir à condamner 
tout, (x ) Celfus , le plus grand ennemi qu’ait eu la 
ReligionChrétienne parmi lesAnciens,ne traite d’im- 
pofture que les additions ; ni moi non plus. Mais 
revenons à notre Hiftoire. 

Alexandre & AriftobuIe,au bout de trois ans depuis 
leur retour de Rome , eurent le malheur de comencer 
(yfa. déplaire à leurPereHerode.Ces jeunesPrinces eu- 
rent l’imprudence de lâcher des expreflions un peu 
fortes , qui marquoient du refifentiment de la mort 
de Mariamne leur merc ; &jufques à des menaces 
que la vivacité de leur âge leur arracha contre ceux 
qui en étoient les auteurs. Salomé 8t Pheroras » 
qui en avoient été les principaux Confeillers , en fu- 
rent 

Sette d’Epicure , qui vivoit dans le fécond Siècle. 
Il avoit écrit un Livre contre la R éligion Chrétien- 
ne, auquelOrigeneafaitune Rcponfe :&c’eft de 
. cette Reponfe que nous avons encore, qu’efttiréle 
fait dont il s’agit. {y)]OS.Ant.XVl,6,&de B t lud.hi7 • 
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* e nt allarnaez -, & prirent auffi-tôt des mefures pour 
les prévenir & les perdre eux mêmes. Us comencerenc 
par faire rapporter àHctode toutes ces expreffioris in- 
difcretes > d’une manière à lui faire juger que c etoit à 
lui ques’adreffoientces menaces-Et pour faire donner 
ces jeunesPrinces dans de nouveaux pièges>onprenoit 
toutes les occafions de les en faire parler devant des 
gens dont ils ne Ce défïoient point > à qui ils décou- 
vraient librement l’indignation & la colere que cette 
affaire leur caufoit. Tout cela , empoifonné enco- 
re par les glofcs & les aggravations malignes des rap- 
porteurs, fit ; fur l’efprit d’Herode tout l’elfet que leurs 
ennemis pouvoient fouhaiter , & lui donna contre 
eux des) impreffions qui allèrent jufqu’a lui faire 
croire qu’ils tramoientdes complots contre lui. Là 
defTus , au lieu que jufques-là ils avoient été traitez 
à fa Cour comme héritiers prefomptifs ; il fit venir 
Antipater » un autre de fes fils , & le mit au defTus 
d’eux. Son deffein encelaétoit fïmplement deles « 
humilier, & de les faire rentrer en eux-mê mes. Mais, 
au lieu de les rendre plus fage , cette conduite d’He- 
rode les irrita encore davantage : & les fit parler plus 
étourdiment q ue jamais,Herode qui étoit informé de 
tout, s’aigrit aufli de fon côté: Antipater, qui neman- 
quoit ni de rufe ni de malice , fut bien tirer pour fes 
interets tout l’avantage que les uns & les autres lui 
donnoient. 

C étoit l’ainé de tous} les Enfans d’Herode ; 

il 

(z) Joseph, ibid, 

(a) Joseph. Antt. XVI. 12, 13» 
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il l’avoit eu de Doris la première femme. Mais , 
e comme, en époufantMariamne, il l’avoir répudiée; 
ce fils avoir toujours depuis été élevé en fimple par- 
ticulier ; & n’avoir jamais paru à JaCourjufqu a cet- 
te brouillerie, Mais depuis le moment qu’il y fut ap- 
pellé , il ne perdit jamais la Couronne de vue » & il 
devint le principal infiniment de la ruine de fes deux 
freres, pour s'en affiner la Succefiion quand fon Pere 
viendroit à mourir. 

Agrippa ayant été (^)rappelléàRoma, (*)Sen- 
tiusSaturninus&T. Volumniuslui fuccederentdans 
le Gouvernement de la Syrie , & de la Phénicie.Quel- 
qües Savans prétendent que Saturninus étoit feul 
Préfident de la Province ; & que Volumnius étoit 
comme une efpéce de Député; qu’on appelloit Lé- 
gat; ou même qn’il étoit Procurateur d’Augufte (bus 
' l’autre. Mais Jofephe les nomme comme unis dans 
la Commiflion. 

Avant le départ d’Agrippa Herode (b) alla encore 
le voirenAfie, & mena avec lui Antipater, qu’il lui 

{ >réfenta ; & il le lui laifia emmener à Rome ; ( c ) oü a 
a faveur des lettres de recommandation que fon Pere 
lui donna , il entra en faveur auprès d’Augufie & de 
plufieurs des grands de Rome. Mais quoi qu’ab- 
lent , il travaillât toujours a la ruine de fes deux 
freres , par les Lettres artificieufes qu’il écrivoit à fon 
Pere ; où , fans marquer la moindre animofité con- 
tre eux, il témoignoit feulement l’intetêt tendre quil 
prenoit à fa fureté* 

Agrippa 

* \ \ ‘ f 

(b) JOSEPH . Antt. XVI, 6. 

(c) JOSEPH, XVI. 7, 

1 N J \ 
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Agrippa , peu de temps après Ton retour à Rome » 
( d ) fut envoyé contre les Pannoniens qui s etoienc 
révoltez. Dès qu’il parut , la terreur de (on nom 
rangea les Rebelles dans le devoir j ils Te fournirent à 
toures les conditions qu’il leürimpofa, pour avoir 
la Paix. Agrippa retourna en Italie , il tomba mala- 
de dans la Campanie , & y mourut. C’étoit le pre- 
mier favori d’Augufte ; & depuis qu’il avoir époufé 
fa fille Julie il avoit part au Gouvernement > &ei* 
porfoit une«grande partie du faix. 

Après fa mort , Aegufte > qui avoit befoitl 
qui avoit befoin d’un autre Afliftant , (e) 
choifitTibere fils de Li vie d’un premier lit. Mais 
comme il connoiflbit fon cara&ere, il eut bien de la 
peine à fo refoudre à ce choix. Enfin ne trouvant 
point d’autre fujet à portée de remplir cet emploi , il 
fut obligé de prendre celui-là lui donna fa fille 
Julie Veuve d’Agrippa $ l’obligeant > pour lui faire 
place i de répudier une autre femme qu’il avoit. 

La mefintelligence entre Herode & les fils de Ma- 
tiamne s’augmentant tous les jours , par les mauvais 
offices de leurs ennemis > Herode prit enfin le parti de 
faire exprès le voyage d’Italie (f) avec eux } & de fe 
porter leur Accufateur devant Augufte. Il le trou- 
va a Aquilée : & les y accula dans les formes. Les 
chefs de fon accufation étoient ; qu’ils fe condui- 
foient à fon égard d’une manière infolente ; & qu’ils 
«voient formé le deffein de l’empoifonner. Augufte 

I ne 

• 

(d) DlON CASSLIV.p.<4i.LlVn Spit, CXXXVÎ, 

(e) DION CASS,LIV,p,ff 3.SUETON a i« c, 

6$ , &i«ïï£rr> c, 7> 

Cf) JOSEPH, Antt> fcVl, 7s & 8, 
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ne trouva aucunes preuves de ce dernier chef» qui 
étoit le plus grief de beaucoup; 8 c vit qu’on n’avoit 
allégué contr’eux que des foupçons mal fondez. Il 
les déclara abfous ; 8 c les raccommoda avec leur Po- 
re » de forte qu’ils s’en retournèrent bien réconciliez*. 
A fon retour Herode affembla le peuple dans le Tem- 
ple ; 8 c lui fît une relation de ce qu’il s etoit palTé 
dans fon voyage. En même temps , en conféqucn- 
ce de la permidlon qu’il enavoit d’Augufte , il 
nomma pour fon Succeffeur à la Couronne » Antipa- 
ter en premier lieu ; 8 c après lui les fils de Mariamne* 

Les Ouvrages qu’il faifoit faire depuis douze ans 
à la Tour de Straton (£)fe trou vant enfin achevez , 
il ht la Cérémonie delà Dédicace avec beaucoup de 
folemnité » 8c pour faire honneur à Augufte » il don- 
na. à fa nouvelle Ville le nom deCéfarée, Parle 
moyen d’un mole artificiel , qui lui coûta beaucoup 
à faire conftruire , il ht à cette Ville un excellent 
Port, capable de tenir un très-grand nombre de Vaif- 
feaux.. Et pour la Ville, ilia rendit la plus gran- 
de , la meilleure , 8c la plus magnifique de tout le 
Pais, après Jerufalem. Auflî quand la Judée eut 
fubi le joug de Romains, (b ) les Procurateurs qui 
étoient envoyez pour gouverner cette province , y 
faifoient d’ordinaire leur Réfidence. 

Après cela (i) il bâtit encore pluheurs autresVilles; 
Comme Antipatris, Cypron, 8cPhafaëlis. 11 don- 
na 

(g) JOSEPH. Antt. XVI. 9 . 

(h) 4 #. XXIII. 24. 8c$3«XXV, 6. 8ci$» 

(i) JOSEPH, ibid. 
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na à la première le nom de fon Pere ,* à la fécondé ce- 
lui de fa Mere ; & à la troifième celui de fon frere 
Phafaël. Il donna encore le nom de ce dernier à une 

groffe Tour qu'il fit faire a Jerufalem , des même* 
dimenfions que celles de Pharos près d’Alexandrie. 
Il en a déjà été parlé (/^) ci-deffus. 

Les Juifs d’Afie, & crtix de Cyrcne , perfecutez 
par les habitans Payensdes Pais où ils demearoient , 
& empêchez de fuivre leurs Loix & leur Religion , & 
de jouir des autres Privilèges qui leur avoient été ac- 
cordez ; (7) s’adrefTerent à Augufte , & lui reprelèn- 
terent leurs griefs. Usn obtinrint un Edit favora- 
ble , qui ordonnoif tout ce qu’ils avoient demandé. 

Salomé , Pheroras, & Antipater (w) continuant 
leur Cahale & leurs menées contre les fils de Mariam- 
ne, firent faire à Herode, par leurs émiiïaires , tant 
de faux rapports , & des portraits fi chargez & fi en- 
venimez de leur conduite , qu’ils appuyoient eDx- 
mêmes fi adroitement } qu’enfin,à force de revenir à 
la charge , ils caulèrent une nouvelle rupture entr’- 
eux: Car ils avoient fi bien rempli la Têted’Herode, 
par tous ces artifices, d’ombrages & de foupçons , 
qu’il n’avoit de repos ni jour ni nuit -, tant les com- 
plots qu’on lui faifoit accroire que ces jeunes Princes 
Formoient contre lui , lui rouloient continuellement 
dans l’imagination. Pour découvrir cette Compi- 
lation imaginaire , il fit donner la queftion à 

f O us 

• \ 

(k) II. Partie. L. HJ 

(l) J OSE P II, Antt. XVI. IQ* 
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tous leur confidents $ dans l’efperance que les tour- 
ments leur feroient dite ce qu’il croioit qui Ce tra- 
rnoit. En effet, quoi qu’il n’y eot rien de vrai à 
dire , ces tourmens firent effectivement dire tout 
ce qu’on vouloit à quelques- unsj& ces fauffetez 
ayant chargé Alexandre * il fut d’abord mis en 
prifon & chargé de chaînes. Et pour tirer de nou- 
velles accufations contre lui ; on donna encore la 
queftion à d’autres. Alexandre que ce traitement 
mit au defefpoir , ne confultant plus que la rage 
qui le poffedoit, envoya à fonPere quatre papiers, 
où , pour donner àee vieux Tyran tout le chagrin & 
tome Vinquietude poffible , il lui avouoit des 
tral ifons&desconfpirations auxquelles on n’avoic 
jamais feulement fongé î & nommoit Phéroras 8c 
Salome fonfrere& fa four, avec Ptolomée&Sa- 
pinnius , fes deux premiers Minières , comme 
complices. Cette fauffe confidence fit tout font 
effet. Le vieux Tyran entra dans des tranfes qui 
le déchirèrent plus cruellement que tout ce qu’il 
a voit fenti de fa vie. Car étant naturellement fort 
foupçonneux , & l’étant devenu encore davantage 
parles reproches que lui faifoit faconfciencedeia 
conduite tyrannique qu’il avoit tenue pendant tout 
Ton Regne^il prit indifféremment pour vrai tout Ce 
que contenoient ces papiers d’Alexandre. Et foep- 
connant tout le monde , & ne fe fiant plus à 
perfonne , il entra dans une furie qüi avoit 
tout le monde pour objet. 11 condamna les 
uns à la mort : fit expirer les autres à la Tor- 

N f turc, 

<m) Jofepb, A<nt % XVI, 11.& I# 
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ture , parce qu’ils ne confeffoient pas ce qu’ils ne fa r 
voient point : enfin il fit de Ton Palais une boucherie ; 
le remplit de confufion & d’horreurs : & agit en 
homme qui en avait véritablement perdu le fens & la 
rai fon. 

Pendant qu’il fe tourmentoit & qu’il tourmen- 
. toit ai nfi les autres , (») Archelaüs Roi de Cappado- 
ce , dont Alexandre avoitépoufé la fille, vint lui 
rendre vifite j & par fa prudence & par fes bons Offi- 
ces raccommoda tout. Après avoir ouï ce dont on 
accu foit Alexandre , il feignit d’entrer en fureur 
contre lui ; & joüafi bien fon rolle , que Tarage 
paffoit même celle d’Herode, Il ne parloit pas 
moins d’abord que de ramener fa fille 5 & fe 
déchaînoit contre ce jeune Prince avec tant d’empor- 
tement & de violence, qü'Herodeluimêmeàlafin 
prit le parti de fon fils , & , les larmes aux yeux , 
fupplia Archelaüs de lui laifîer fa femme. Quand il 
vit Herode au point où il le vôuloit , il commença 
à examiner l’affaire de fang-froid , & par fa pruden- 
ce &c t fon adreffe il condijifit fi bien les chpfès qu’il 
reconcilia encore une fois ce Pere avec fes Enfans, 

& fit quitter à l’un fes foupcons , & aux autres leur 
relTentiffement , en un mot il remit la paix dans 
cette famille, où, quand il arriva, regnoitla plus 
grande confufion & le défordre le plus affreux. 

Herode fentit , comme il lè devoit , l’obligati- 
on extrême qu’il avoit à Archelaüs de l’avoir tiré i 
d’un fi cruel état. Il lui fit de grands préfens , pour 
lui en marquer fa reconnoiffance : & quand il s’en 

re- ' | 

(«) Jofeph. Ant- XVI. iz, 

^ {0) Dion Ctjf, XL IX, p. 41 1; StraboXU p.j 40. 
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retourna , il l’accompagna jufqu a Antioche ; où il le 
remit bien avec Titus Volumniüsle Gouverneur de 
Çyrie , avec qui il avoit eu quelque démêlé. Cet 
Archelaüs étoit ( o ) petit-fils de celui qui avoit été 
Roi d’Egypte , & arrière petit-fils de celui qui , 
portant le même nom , avoit été Général fousMi- 
thridate dans la guerre ou Syllacommandoitcontrc 
lui. Antoine , ( o ) de Grand Prêtre qu ’étoit ce der- 
nier à Comane dans le Pont , l’avoit fait Roi de 
Cappadoce , à caufê d’une intrigue qu’il avoit eue 
avec Glaphire fa mere. 

Après cela Herodefit un voyage à Rome, pour 
rendre compte à Augufte de toute cette affaire. U 
$ÿ crut obligé ; parce qu’il lui avoit écrit contre fes 
deux fils , quand il fetoit brouillé de nouveaux avec 
eux;Ies avoit accufez de crimes énormes ; & deman- 
dé juftice des confpirations qu’il prétendoit qu’ils 
formoient contre fa Pcrfonne. - Après cette dé- 
marche , il falloir bien l’inftruire auffi de fa réconcili- 
ation avec eux. 

Pendant cette abfence, (p ) les Voleurs de la Tra- 
chonite réprirent leur ancien métier. Us firent des 
courfes & de grands ravagues dans tous les quartiers 
de la Judée & de la Célé-Syrie qui fe trouvèrent à 
leur portée. Cette affaire donna beaucoup de cha- 
grin à Herode j & penfa le brouiller avec Augufte, 
comme qn le verra dens la fuite. On a vu qu’il loi 
avoit fait préfent des Provinces del’Auranite , &de- 
la Batanée .* & comment Herode s’y èroit pris pour 
délivrer le Pais des Voleurs qui le défoloient, dont 
Ia retraite éroit dans les cavernes des montagnes de 

la 

(p) JOSEPH. Antt, XVI, 13.' 
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la Trachonite. Il en étoit venu à bout , & avoif 
obligé ces bandits à changer de vie , & à s atta- 
cher , comme les autres , à l’Agriculture. Mais 
las bientôt d’une vie fi differente de celle qu’ils a- 
voient menée jufqües-là ; dès fon premier voyage 
d’Italie poûr accu fer fes Enfans , ils s’étoient révol- 
tez & avoient repris leur ancien train. Les troupe* 
du Roi le défirent bien-tôt cette fois là : ils furent 
difperfez. Quarante des Chefs de cette canaille Ce 
retirèrent dans l’Arabie Petrée , oùSylléus , qui 
étoit maitre de tout fous Obodas Roi du Pais , non- 
feulement les prit (bus fa Protection , mais leur don- 
na même un bon fort , nommé Repta , pour leur 
retraite : De là, quand ils virent Herode parti cette 
fécondé fois , ils recommencèrent leurs courfes en 
Judée &c dans la Célé Syrie. 

Sylléus les protegeoit > et les aflîfioit pour 
chagriner Herode qu’il haiffoit $ parce (ej) qu’ayant 
voulu époufer Salomé fa Sœur, dont ilavoitdéja 
obtenu leconFentement; Herode n’a voit pas voulu y 
donner lefien , à moins qu’il nefefit Juif; & Sylléus 
n’ayant ofé faire cette démarche , qu’il prétendoit- 
qui l’auroit fait lapider j ce mariage, qui! avoir tant 
louhaitéjsetoit rompu; & Herode (qq) avoit forcé 
Salomé d’époufèr Alexas un de lès Confidents. Syl- 
léus en fut fi outré contre lui , qu’il ne laiffa pafTer 
aucune occafion de lui faire tous les chagrins 8 c toûs 
les maux qu’il put : & par ce defir de vangeance il fe 
précipita enfin lui.même dans fa ruine > comme on 

le 


(q) Jofepk, Antt . XVI- 1 1 , 
ùfù jojepb, Antt. XVII. I, 
(ryidem, XV/ 4 jj. 
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le verra dans la fuite. C’eft ce même Sylléus qui a- 
voitfervi de guide infidèle à EliüS'Gallus , dansfim 
expédition contre les Arabes du midi i &quil'avoic 
fait échouer par la trahifon. , 

*• Hcrode à ion retour trouvant fon Pais fort incom- 
modé des ravages de ces Bandits , (r) fe mit d’abord 
à travailler à arrêter Je défordre , en puniffant les 
auteurs* Mais comme il ne pouvoic pas les attra- 
per, à caufedela protection que leur donnoit Syl- 
léus en Arabie } il réfolut de les punir au moins dans 
la personne de leur proches , dont il fe trouvoit 
encore maître. U fit un voyage dans la Trachonite; 
il déterra avec foin dans tout le pais les familles & les 
parensde ceux qui étoient a Repta;& les fit tous 
palfer au fil de l’épée. Cette action irrita encore ces 
Scélérats ; ils revinrent faire de nouvelles courfes où 
ils commirent des crOailtez inouïes & de plus grands 
maux qu’ils n’avoient jamais fait. 

Les Pontifes à Rome (/) ayant , pendant trente- 
fix ans , qui s etoient écoulez depuis la réformation 
du Calendrier par Jules-Céfar , mis une année 
JBijfextile tous les trois ans , au lieu quelle ne 
devoitêtre mife quede quatre en quatrejilfetrou- 
voit que l’année Romaine avancoit trop de trois 
jours. On s’en appercutj & Augufte en qualité de 
Souverain Pontife , pour renjettre tout dans l’ordre, 
ordonna , que pendant douze ans on ne feroit 
point d’année Biflextile j Et qu’après ces douze 
' ans expirez , il y en auroit une tous les qua- 
tre • 

• t 

•> , t 

(s) Suet. in o&av, 3 1. Macrob. Sat. /, 14, Solin, 

P lin. XVII 1 . 2 $. r 
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tre ans. La première partie de cette Ordonnance 
éclipfa les trois jours de trop :& la féconde rétablit 
les années biflextilcs furie piéde I Inftitution de Ju- 
les-Cefar , qui a toûjours continué depuis , &eft 
encore en ufage parmi nous en Angleterre , fous le 
nom du Vieux Style > comme je l’ai remarqué (*) 
ailleurs. \ 

Dans le même temps qu’Augufte fit cette réforma- 
tion , (//) il fe fit un Decret du Sénat & du Peuple 
ordonnant > d’appeller déformais Augujlus le mois 
qui jufques-là avoir porté le nom de Sextilif. La 
chofe a paflé en coûtume , & parmi toutes les Nati- 
ons qui on reçu le Calendrier Romain , le mois 
d 'Août porte encore aujourdhui le nom qui lui fut 
donné alors (ou en a du moins des reftes aiîez recon- 
noiffables.) 

La Conftru&ion du bâtiment du Temple de Jeru- 
fàlem fe trouvant achevée au bout de neuf ans & de- 
mi ; (w) Herode en célébra la Dédicace avec beau- 
coup de Pompe & de dépenfe :& le jour de cette Dé- 
dicace s’étant rencontré avec l’Anniverfairedecelui 
où il avoit reçu la Couronne, la Solemnité en fut en- 
core augmentée. Il étoit bien raifbnnable que cette 
Maifon fût réparée» & quelle eût fes plus beaux or* 
nemens , Iorfqoe celui qui en étoit le Seigneur alloit 
y entrer ; Car depuis cette Dédicace jufques à la 
Naiflance du Chrift il ne s’écoula pas quatre ans en- 
tiers. 

C’eft ici l’année ou moururent (x) le Poëte Horace, 
& (y) fon Patron Mecenas > ce dernier étoit après 

Agrippa 

ft) IlPartie. L. VII. fous fan 46. 

(u) SLTET. ibid. MACROB. Saturn , 1 . 12. DION 
CASS.L1V. p. C\V) JOSEPH. Antt, XV. 1 4. 
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Agrippa le plus grand favori d’Augnfte , & Jbn 
Confeillerle plus fidele. 

Herode^ toûjours incommodé des Bandits de la 
Tjachonite , qui s’étoient réfugiez en Arabie (z) fie 
fes plaintes àSaturninus &à Volumniusdela Pro- 
teflion que leur donnoit Sy Iléus } & en même temps 
il lui intenta un procès par devant eux pour une det- 
te de foixante Talens , queSylléusavoit empruntez 
de lui pour le fervice de fon Maître. Sylléus fut ob- 
ligé de comparoltre à Beryte, pour fejuftifier, 8c 
répondre à l’un & à l’autre de ces Chefs. Herode y 
prouva l’un & Jautre ; & Sylléus ne trouva point 
d’autre parti , pour éluder alors les procédures, 
que de s’engager par ferment de payer la dette ert 
trente jours de temps j & de livrer à Herode tous les 
fugitifs qui fe trouveroient dans les Etats d’Qbodas, 
Mais (a) le jour marqué étant vena , aulieud’exe- 
cuter fa promeffe , il partit pour Rome. 

Herode la delîus obtint de Saturninus & de Vo- 
lumnins la promilïion d’employer la voye des Armes 
pour fe faire juftice : & il ne l’eut pas plutôt obtenue 
qu’il entra à la tête d’une Armée en Arabie ; y detrui- 
fit Reptale repaire de cette canaille > & fit main balle 
fur tous ceux d’entr’eux qui lui tombèrent entre les 
rnainsi 

Pendant qu’il étoit occupé à ceci, un 
Capitaine Arabe nommé Nacébus 9 vint au Re- 
cours 

00 SUET.in Vita Horatii. 

(y) DION CASS. LV. p. 552* 

(z) JOSEPH. Antt. XVI. 1 3. 

(a) JOSEPH. Antt. XVI, 14, 
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cours de ces voleurs. Herode lui livra bataille » le 
tua dans l’aûion avec vingt-cinq de lès gensi& mit 
lerefteen fuite. Après avoir ainfi tiré vangeancede 
ces Scélérats , &de leur fauteurs» il fe retira fans 
faire aucun dégât dans le Païs;& à fon retour, ilmit * 
dans la Trachonite trois mi^e ïduméens pour empê- 
cher les voleurs du Pais de continuer leurs courfes & 
leurs ravages ordinaires. 

Cependant Sy Iléus qui étoitàRome , ayant eu 
avis de tout ceci; (£)alla auffi-tôt trouver Aûgufte ; & 
lui faire un trifte portrait de ce que faifoit Herode, 
graflîrtant &ourranrtout: Qu’Herode avoir fait une 
invalïon en Arabie avec une paillante armée > 
qu’il ravageoit , ôciuinoitle Pais j qu’il avoit pillé 
à Repta de grands trélôrs de la Couronne > qu’on 
ygardoit ; qu’il avoit parte au fil delepée deux mille 
cinq-cens Arabes de qualité , & avec eux Naçébus 
leur Général, fon Ami, & Parent. Auguftequi 
fe la ilTa fur prendre à cet homme artificieux , entra 
en colere contre Herode , & lui écrivit une Lettre 
piquante : & Herode fut rout-à-faitdifgraciè dans 
Ion elprit , jufqu a ce que la vérité vint enfin a 
éclater aux yeux d’Àugufte. 

Sur ces entrefaites ( e ) Obodas Roi des Arabes 
Nabathéens vint à mourir. Ce fut Sylléus qui le' 
fitempoifonner. Le plan étoitfait dèsavant qu’il 
partît d’Arabie , & le vrai motif de fon voyage , ' 
éroit de folliciter la Couronne , lorfqu’elle viendroit 
à vaquer. Mais les Nabathéens , fans confulter 

Atigu- 

(b) Jofeph. Antt- XVI. 

(c) JoJeph t ibid. 

(dj Gcnef'XXK Ij, XXVIII, 9. 
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Augufte , ni attendre £bn agrément , mirent furie 
Trôneun nommé Eneé , qui portaenfuite un nom 
fort commun aux Rois d’Arabie , c’eft celui de 
' Hareth , que les Grecs changent en celui d’Aretas. 
Le Pais où il regnoit étoit l’Arabie Petrée > ainli 
nommée à caulè de Petra, qui en étoi c la Capitale : les 
habitans, qui croient defcendus (d) deNebajoth, 
un des fis d’Ifmaël , avoientprisdelàle nom de 
Nabathéens, 

Ce fut cette année que (dd) Denys d’Halicarnafle 
commença à écrire fon Hiftoirc Romaine. U la 

Î ioufl’a > jufquesàla première Guerre Punique ; & 
afinit, oùcommençoitcelledePolybe. Mais des 
vingt Livres qu elle contenoit , il ne nous en refte 
qu’onze -, le refte eft perdu. Elle eft écrite en Grec* 
Et c’eft de toutes les Hiftoires Romaines la plus 
étendue & la plus éxaétç, Il y avoit vingt & deux 
ans qu’il étoit a Rome , quand il commença à y 
travailler 5 & il avoit employé prefque tout ce 
temps là à raffemhler les matériaux dont il s’eft fervi. 

Tibere le Gendre d’Augufte , fur quelque 
mécontentement , dont les Hiftoriens ne con- 
viennent pas , (O quitta Rome , & fè retira 
à Rhodes 5 fous prétexte de s’y appliquer a 
l’Etude. II y demeüra fept ans dans cette vie pri- 
vée. Il eut beaucoup de peine à faire conlèntir 
Augufte à cette retraite i & il en trouva bien plus 
encore dans la fuite à obtenir la per million de re- 
venir. 

Hero- 

(dd) Videas VOSSIUM de È(l. Gr.ll J. & Fufati* 
çnem hfm DIONYSII ad Hiftor.fuam* 

(c/ SUETiWî liber 19 iq« 

Tome y. .O 
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Herôde (f) étoic alors dans un embarras inexpri* 
niable. Sa mésintelligence avec fes Enfans avoit 
recommencé. Les mécontents de la Trachonite, 
informez de fa difgrace à Rome , eau fée par les 
informations de Sylléus > avoient fait venir les Ara- 
bes : & tous enfemble avoient accablé les ldumé- 
ens qu’Herode avoit mis dans leur Pais pour les 
tenir en bride : & les courfes & les ravages avoient 
recommencé. Herode , de peur de déplaire à 
Augufte i n’ofoit entreprendre de les châtier. Il 
avoir envoyé deux Ambaffades à Rome , pour 
defâbufer Augufte & le faire revenir des impreflîonS 
fâcheufes qu on lui avoit données de fa conduite i 
ni l’une ni l’autre n’avoit pu avoir audience. Ces 
voleurs , inftruits de ces particularitez , prirent un j 
nouveau courage ; & portèrent plus loin que jamais 
leur audace & leurs ravages, Herode voyant les 
chofes parvenues à un point où on ne pouvoir plus 
les fouffrir, refolut de tenter une troifiême Ambafla- 
dej & choifit pour cette comiflîon Nicolas deDamas- 
Ce Miniftre en arrivant à Rome , vit bien 
qu’Augufte étoit trop prévenu contre fon Maître > 
pour efperer de réuffir en s’adreftant direttement à 
lui. Il prit donc le parti de ce joindre en qualité 
d’Avocat aux Ambafladeurs que les Nabathéens y 
avoient envoyez ; refolu , en plaidant pour eux » 
de faire encrer l’affaire d’Herode comme en paflant; 

& de profiter adroitement de cette occafion pour 
faire fon apologie. 

Ces AmbalTadeurs émient vends à Rome pour 
[fj îofeph. A ?f. XVI. i * & i d. 

[g] Jofeph ne fait monter cette dette qu’à foïxann 
Talens [XVI.! g.] Mais dans le plaidoyé de Nicolas 
il y a cinq-cens Talens.Peut-être que la première fom- 


Digitized by Google 



Àn.6, avant J. C. Heiode 32. 21* 

deux chofes j premièrement pour complimenter 
Augufte delà part de leur nouveau Roi j & fecon- 
dement pour accufer Sylléus de l’empoifonnement 
d’Obodàs, & de plufieurs autres crimes* Al egard 
du premier de ces Articles , Augufte ne voulut 
point leur accorder d’audience j quoi qu’ils apor- 
tadent des Lettres fort fourni Tes d’Aréras > & des 
prefens coniidcrables. Il tronvoit mauvais qu’ii 
eût accepté la Couronne fans fon agrément : mais 
pour l’autre article, quiregardoit ce quüs avoient 
à alléguer contre Sylléus > il leur marqua un jour 
pour les entendre. Nicolas, qui futle principal 
Avocat qui parla pour eux > après avoir étalé tous 
fes autres crimes > qui étoiçnt en grand nombre ; 
1 accutà d’avoir fajts à Augufte un des plus fanglants 
affronts , en àyànt eu l’infôlence de lui faire des 
relations pleines de faufletez , & de calomnies ÿ & 
là deffus il allégua pour exemple ce qu’il lui avoit 
dit d’Herode & des Trachonites de Repta j dont il 
s’engagea à faire voir la fàuffeté d’un bout à l’autre. 
Augufte en fut frappéj&en l’interrompant , lui die 
dè prouver le dernierfait qu’il avancoit , 8c de laif- 
ferlàles autres articles. Nicolas , qui étoit bien: 
préparé , expôfa la Vérité telle que nous lavoni 
racontée j & confondit fi bien Sylléus , qui étoit 
préfent, &qui ne pouvoir pas nier un feul fait > 
qu’Augufte le condamna > 8c ordonna j qu’on lé 
remmenât en Arabie j qu’on lui Fît payer (g) ce 
qu’il devoit à Herode > & qü’on lefït mourir enfuite; 

O 2 Ce 

me n’étoit véritablement que de foixante: 8cque la 
fômme de cinq-cens renferme leCapital 8c l’amende 
que portoit l’obligation, en cas qu’on manquât à pay- 
er le capital dans un certain temps, [comme cela le 
pratique en Angleterre en matière d’obligations.] 
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Herode; & qu’on le fit mourir en fuite. Ce qui 
fut exécuté 3 car il eut la tête tranchée à Rome » 
comme le raporte (h) Strabon qui vivoit dans ce 
temps-là. Jofephe (i) dit , quand on l’eut ramené 
en Arabie > il ne voûlut rien faire de ce qu’avoic 
ordonné Augufte ; que ce fut Tut l’accufation 
d’Antipater au nom de fan Pere , qu’il fut amené à 
Rome : & félon toutes les apparences ce fut alors 
qu’il y fut exécuté , comme le raporte Strabon. 

Augufte étant ainfl (JQ revenu à l'égard d’Hero- 
de > fut bien fâché d’avoir prêté 1 oreille aux 
accufationsdeSylléuscontrelui. Pour le dédom- 
mager des mortifications qu’il lui avoit fait efluyer, 
ilpenfoità ôter àArétas le Royaume des Nabathé- 
ens dont il avoit pris poffeffion (ans fon contente- 
ment j & à le donner à Herode : mais il reçut 
précifementdansce temps* là une Lettre d’Herode 
qui l’arrêta. 

Antipater 3 Salomé , & Phéroras continuant 
toûjoursà travailler à perdre les Fils de Mariamne» 
par les motifs qu’on a expliquez ; infpirerent au 
Roi tant de jaloufie , & de foupcons par leurs 
calomnies $ & lui perfuaderent fi bien qu’ils 

confpiroient te mort j que , quoi qu’on ne pût rien 
prouver contr’eux , ûcea’eft qu’ils penfoientàfe 
fauver dans quelqu autre Pais pour te fouftraireà , 
fa cruauté , cette feule circonftance averée 
lui fit croire tout le refte. 11 en écrivit à Au- 
gufte pour obtenir de lui la permiftion de leur 

fai- 

(h) Strabo XVI, p, 783, 

(i) AntuXVIl .4, 
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faire procès; en lui reprefentant tout ce dont il les 
accufoit, Il chargea Volumniüs fon Maréchal de 
Camp , & Olympus un autre de fes amis 3 de 
cette Lettre; & ils avoient ordre de ne la rendre, 
qu'en cas qu’ils trouvaffent Augufte revenu à fbn 
égard par le moyen de la negotiation de Nicolas, 
Ces deux Agents ayant donc trouvé , en arrivant , 
que les chofes avoient pris un tour favorable 
pour Herode rendirent la Lettre à Augufte dans le 
temps que je viens de marquer. Augufte après 
avoir lu (es inventives & fon emportement contre 
fes Enfans ; confidera , qu a l’âge qu’il avoit , & 
dans les circonftances où le mettoientces malheurs 
domeftiques , il ne falloit pas le charger do foin 
d’un nouvel état qui ne feroit que l’embaraffer. II 
abandonna donc fon deftèin , envoya chercher les 
Ambaftadeurs des Nabathéens ; reçut leurs prefènts; 
& confirma l’Eleétion d’Arétas. Pour Herode , 
il lui écrivit une Lettre pleine de bonté & d’amitié , 
plaignant fon maîheur & les peines que lui caufoiént 
fês Enfans : lui permettant de procéder contr’eux 
félon qu’il fe trouveroit que le mériteroient leurs 
crimes ; & lui eonfeillant de faire juger cette 
affaire une fois pour toutes à Beryte par une aflam- 
blée des Gouverneurs des Provinces voifines ; & 
d’y admettre Archelaüs Roi de Cappadoce & 
quelques autres perfonnes de mérite & de deftinéti- 
onjde fes amis. 

Herode , très - fatisfait de la permiffion que 
lui accordoit l’Empereur , (/) convoqqa 

aufli 

(k) Jofeph. Antt.Xri.l6 . 

(l) ibid.XV/,i 7 . 
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auflfi-tôt cette affemblée , où il invita Saturninus, 

& Volumnius les Gouverneurs de Syrie > & tout le 
telle de ceux que lui indiquoit Augufte, à la referve 
d’Archelaüs, qui étant beau Pere d’Alexandre lui 
parut trop partial pour l’admettre pour Juge dans 
Cette affaire. On s’affembla. Herodé accula lui- 
tnême les Enfans avec tant de force, & tant de cho- 
ses , que la pluralité des voix lui donna gain de 
caufe £ condamna fes deux fils $ plaida à fa difcre- 
tion l’éxecution de la fentence. Il les envoya à 
Sebafte; & les y fit étrangler. Voila quelle fut la 
trille fin de ces deux freres infortunez qui pour a- 
voir marqué trop imprudemment le reffentiment 
qu’ils avoient de la mort de leur mere, s’attirèrent tout 
ce dont étoit capable la fcelerateffe des auteurs de 
çettemort, qui vinrent enfin à bout, parlesmêmes 
artifices , de procurer auffi la leur» 

Salomé fut celle qui joîia le principal rolle dans 
Cette Tragédie. Cetoit une femme d’un efprit fi 
tufé & fi méchant, quelle ne manquoit guéres les 
occafionsoù il y avoit du mal à faire. Elle favoit 
parfaitement bien fe conduire par les inclinations 
d’Herode. Elle démêloir adroitement toutes fes 
fléchantes intentions ; elle les entretenoit & y 
agilloit de concert avec lui. Par là elle fut fe mante- 
nir fi bien dans l’efprit de ce Tyran fànguinaire , 
quelle fut toujours de fa faveur & de fa confidence 
tant qu’il vécut. 

Çe fut dans ce temps-là que Zacharie eut 

dans 

(m) i. Cbron. XXIV. 

( n; Voyez le fer vice du Temple de Lightfoot, ch.VT, 

Digitized by Google * 


An. G, avant J.C. HERODE 32. 215 

ffans le Temple la vifion, dont parle St- Luc dans 
ftn premier Chapitre , pendant q u’il y officioit à Ton 
tour. Pour mieux entendre cette Hiftoire il faut 
remarquer » que les Prêtres , fuivant (#/)letabIif- 
fement de David , étoient partagez en vingt- quatre 
Gaffes , ou tours , ( n ) dont chacun (êrvoit à Jeru- 
falem là femaine. Chaque Claffe étoit fubdivifëe 
en fept parties , quiavoient chacune leur jour de 
cette femaine à officier. Chaque Prêtre de cette 
fubdivifion avoit la part du fervice ( 0 ) que le fort 
lui affignoit. Ainfi Zacharie , qui ’ étoit de la 
Gaffe ou du Tour d’Abiah , fe rendit à Jerufalem 
quand la femaine de fa Claffe vint , pour y fervir au ; 
Temple avec les autres Membres de cette Clalfe : 
& quandle jour delà fubdivifion dont il étoit , fut 
venu , le fort lui donna l’emploi d'offrir l’encens fut 
l’autel d’Or , dans le Lieu faint* Ce fut pendant 
qu’il fai foit la Cérémonie , que l’Ange Gabriel lui 
apparut , &lui prédît la naiffance de fon Fils Jean 
Baptifte > & le Miniftere auquel cet Enfant étoit 
deftiné, comme St. Luc le raconte. 

Après s’être défait des fils de Mariamne , Anti- 
paterne voyoit plus entre lui & la Couronne qu’He- 
rode. ( p ) Il fongea aux moyens de lever cet obfta- 
cle i & pour y réuffir (q) il convint avec Phéroras 
& avec quelques autres de l’empoifonner. Car Phé- 
roras , quoi qu’Herode fon frere l’eût toûjours 
traité avec une extrême bonté , étoit alors fu- 
rieufement piqué contre lui au fujet de la jeune 
. ' ' femme 

(o) Le même Lightfoot. ch. IX* 

(q) Joseph. Antt, XVII. I. 

(q ) ld«m XXII. 3. & 6. 

O 4 
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femme qu’il venoit d eppufer. Sa première étant ' 
morte , Herode (r) lui offrit une de fes filles , 
qu’il avoit eûë de Mariamne. Pheroras > qui étoit 
amoureux d'une jeune fervante qu’il avoit , époufa 
cette créature , & la préfera à la fille du Roi , qui 
fut donnée à Phafaël fils de Phafaël aîné d'Herode. 
Herode eut pourtant encore la bonté , quelque 
temps après , pour racommoder la chofe , (j)de 
lui offrir encore l’autre fille qu’il avoit eüe de Mari- 
amne } & Phérôras pour ne pas rompre avec lui , 
y avoit donné fon confentement ; & s’étoit engagé 
par ferment d’accomplir ce mariage dans un mois. 
Mais le terme expiré , il ne putfe réfoudre à répu- 
dier fa femme dont il étoit fou ; & dit tout net k 
Herode qu’il n’epouferoit point fa fille. Antipater , 
qui les vit brouillez par cet incident, s’onvrit à Phe- 
roras de fon deffein. 

Une autre circonftance augmenta encore la brou- 
illerie de deux freres. A peu près dans le mêm# 
temps ( t ) on exigea de la Nation Juive le ferment 
de fidelité à Augufte & à leur Roi. Les Pharifîens • 
au nombre de plus de fept mille refuferent de prêter 
cesfermens , (ti) comme ils l’avoient déjà refufé 
dans une autre occalïon $ fous prétexte que leur 
Loi ne leur permettoit de le faire pour aucun 
Prince (vv) qui ne fût pas Ifraïlite. Herode ( x ) 
les condamna à une amande , pour punir leur 
opiniâtreté* La femme de Pheroras , qui étoit 

une 

(0 fyfepK dntt. XVI, n» 

(s) ibid. 

Ù) ibid. XV/ J. ] 4 

-■ 00 fàd.XF* 13; Voyez ci-dejfut,fbM lan 20* 
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une de leurs Dévotes» (x) paya cette amande pour 
eux tous. En recompenfe » ces gens-là , qui 
paffoient parmi le Peuple pouravoirl’Efpritde Pro- 
phétie dont ils fe piquoient > divulguèrent ; Que 
Dieu avoitdecreté de tranfporter le Royaume de la 
ligne d Herode à celle de Phéroras , & à fa Poflerité 
par cette / femme ; Et ce bruit répandu parmi le 
Peuple y caufa des difcours& des mouvements 
féditieux. Herode qui en fut informé principale- 
ment par Salomé , fit arrêter plufieurs Pharifiens , 
& les fit mourir. En même temps , il tint un 
grand Confèil de ceux en qui il avoit le plus de 
confiance; &leurexpofa toute l’affaire. Il lamie 
toute fur le compte de la femme de Phéroras , & 
commanda à lôn mari de la répudier » en lui décla» 
rant nettement , qu’il falloit qu’il renonçât à cette 
femme ; ou qu’autrement il ne le regarderoit plus 
comme fonfrere. Phéroras répondit à cela , qu’il 
n’y avoit rien au monde capable de le faire renoncer 
à une femme qu’il aimoit fi tendrement : & qu’il 
aimoit mieux mourir que vivre fans elle. Herode 
piqué au vif d’une réponfe fi fiere , lui défendit 1a 
Cour 5 & ordonna a An ti pater, à Doris fa mere; 
& a tout le refte de la Maifon Royale de ne voir plus 
ni lui ni fa femme. Cette conduite irrita fi fort 
Phéroras à fon tour, qu’il entra de tout fon cœur 
dans le complot d’Antiparer , ‘ & fur tout (y) dan» 
fon deffein d’empoifonner le Roi. 

Pouï 

(vv) Veut. XXVII, if. 

(x) Jofeph. ibid . 

O) ibid. XVII, 6 . 
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Pouf n y paroître ni l’un ni l’autre > lorfqu’oq 
i’exëcu.teroit 5 &: pour éviter tous Tes foupcons ; 
Anti pater (?) fefit mander à Rome par Augufte & 

(<i) Phéroras fut ravi de l'ordre qu’il reçut d’Herode 
de fe retirer dans fa Tétrarchie ; & s’y en alla en 
proteftant folemnellement qu’il n’en reviendroit 
jamais qu’Herode ne fut mort , &; il tint fon fer-, 
ment. Car quoi qu’Herode le mandât & fouhai- 
tac avec ardeur de lui parler , dans une maladie qu'il 
eut peu de temps, après j i.I ne voulut abfolument 
pas y aller. Cependant Phéroras lui - même étant 
tombé malade quelque temps après , Herode l’alla 
voir de bonne amitié i & le plaignit tendrement du 
mal qu’il fouffroit. Ce mal augmenta fi fort que Plié-, 
toras en mourut. 

Après fa mort (b) deux de fes affranchis vinrent 
fe plaindre à Hérode que c’étoit fa femme qui l’a voit 
çmpoifonné. Herode fit auffi-tôt faire toutes les 
perquifitions néceffaires j & en faifant donner la cor* 
tureà plufieurs perfonnes pour découvrir la vérité dç 
get empoifonnement , il fit par occafion la décoiiver- 
te du complot quiavoit été formé par Antipater , 
Phéroras, & quelques autres, pour I’qmpoifonner 
lai- même. Le poi fon. avoir été préparé à Alexan- 
drie par un Médecin, frered’Antiphile Ami d’Anti- 
pater- Antiphilelui même l'avoit apporté à Jéru- 
salem; & la voit mis entre les mains de. Theudion 

frere 

\ 

(z) yofcph. Antt, xril. 4. 

(a) ibid. XVII. f . 

(b) ibid. XVII. G. 

(c) Liviiés I. Plut.innfim. 1. 
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frere de Doris mere d’Antipater. Theudion l’ea- 
voya à Phéroras par un Affranchi d’Antipater -, & 
ç’écoit Phéroras qui s’étoit chargé de le faire donner 
à Herode. H l'avoit donné à garder à fa femme j 
jufqua ce qu’il fe préfentâ.t une occafion de s’en 
fêrvir. 

Tout ceci ayant été bien éclairci &bien prouvé , 
Herode envoya quérir la veuve de Phéroras. Elle 
3voiia tour >- & reconnut qu’on lui avoir donné le 
poifon à garder -, ajoutant que (on mari s'étoic 
repenti de fon premier delfein après la tendre vifite 
que fon frere lui avoir renduë dans fa première mala- 
die j & lui avoir ordonné de lui apporter ce poifon, 
& de le jetter dans le feu en fa préfence , quelle 
l’a voit fait , en gardant feulement un peu pour s en 
fervir dans l’occafion. Ceci prouva clairement 
qu’Antipater , après s’être ouvert le chemin du 
•jVône par la mort de fes deux freres , avoir , pour 
continuer fon plan, formé le delfein feelerat d’em- 
peifonner fon propre Pere, 

* Pendant que ceci fe paffoit en Judée j on fermoit 
à Rome le Temple de Janus. Cetoit la coutume 
que les portes de ce Temple demeuraient ouvertes 
en temps de guerre *, & fermées en temps de paix. 
Et depuis la fondation de Rome on ne lesavoit vues 
fermées que cinq fois : (c) la première , fous le 
Régné de Numa : ( à ) la fécondé à la fin de la 
première guerre Punique : (e) la tr.oifiè- 


(d) Livius & Plut. ibid. . V ell. Paterc.H. 38.FI0* 

(ej Velleius Paterculus ibid. Dion. Caff. LI, jp, 
457. Plut* in Nutya. 
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me après la viftoire d’Aagufte fur Antoine & 
Cléopâtre , qui lui fournit tout l’Empire Romain; 
vingt- neuf ans avant là Naiffance de Chrift : (j) 
la quatrième , quatre ans après, ou l’an XXV \ 
avant J, C, au retour d’Augufte de la guerre des 
Cantabres en Efpagne : Et la cinquième , (g) 
l’année où nous lômmes, fous le régné du même 
Augufte. Car alors il y avoit une paix univerfelle 
fur toute la Terre; & cette paix dura douze ans : 
prélude bien convenable à la venüë de celui qui 
étoit le Prince de la Paix , Jefus-Chrift Notre Sei- 
gneur. 

Audi (h) fix mois après que l’Ange Gabriel 
fut apparu à Zacharie dans le Temple , ce même 
Ange fut envoyé à Nazareth Ville de Galilée , à 
Marie une Vierge de la Maifon de David , fiancée 
depuis peu à Jofephde la même Maifon , pour lui 
annoncer la bonne nouvelle; que d’elle naîtroit 
le Fils de Dieu : Et en même temps , par l’opera- 
tion du faint Efprit (i) qui lenombra , elle conçut } 
& vers la fin de cette année elle accoucha de Cbrijl le 
Sauveur du Monde. 

Augûfte {}() ayant ordonné qu’il fe fît dans tout 
l’Empire Romain un dénombrement exatt des 
perfonnes , de leurs biens , & des Taxes qui en 
revenoient ; cela s'exécuta cette année dans la 
Judée de la manière que St. Luc le rapporte dans 

fou 

F] Oros, VT, ,lo* 
g] ibid. VI, 2 j. 

K Luc. I. z 
[i] lue. I,}?. 

[k] Luc.W. i,î. 

[/] Ccnforis officiant erat otnttia patmnonït^dignitat'u^ 
T ^if 3 artium 3 officiorutn^ J di/crim. in tabulas refetre,L. FJor, 
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Ton Evangile. Cetoitla coûtume à Rome de faire 
un dénombrement de cette efpece de tous les 
Citoyens &de leurs biens , de cinq en cinq ans ; 
& il y avoir une Magiftrature exprès quon appelloic 
lesCenfeurs. Ce qu’ils faifoient étoit (/) de tiret 
un Regître de tous les Citoyens Romains , de leurs 
femmes & de leurs enfans i avec leur âge , leuc 
qualité , leur profeflion , leurs emplois , & leurs 
biens meubles & immeubles* Augufte fut le 
premier qui étendit cela aux Provinces j Et il ifîc 
faire ( m ) trois fois ce dénombrement général dans 
toutes les Provinces de l’Empire- La première 
fut l’année de (on fixièmeConfulat avec M. Agripw 
pa , dont c etoit le fécond , l’an XXVIII, avant 
l’Ere Chrétienne ; La fécondé fous le Confulat 
de C. Marcius Cenforinus , & de C. Afinius 
Gallus , l’an V4IJ* avant cette même Ere : Et 
la troifieme & dernière fois , fous le Confulat de 
Sextus Pompejus Nepos , & de Sextus Apuleius 
Nepos » l’an XIV- de l’Ere Chrétienne, (w) La 
première & la rroifième fois , il avoit un Collègue 
dans la Cenfure. Mais à la fécondé il étoit feul 5 
& c’eft Se cette fécondé que parle St.Luc. 

Le Decret qui l’ordonnoit fut fait l’année que 
j’ai marquée, c’eft-à*dire , la huitième avant l’Ere 
Chrétienne , ou trois ans avant celle où Jefus- 
v Chrift 

[. <5. Cenfirespopuli évitâtes , foboles 3 familixs 3 pecimïaf- 
jue Cenfente. Cic .deLtg. III. 

( m) Suet. in Octav. 7 7, Monumentum Ancyranum quoi 
•xtat in No/ùCalàtibonl ad Suetonium a M GtiUÇro, 
& in Leuenclavii PandeftisTuracu, 
fn] Suet, tb. 
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Chfift naquit. Tout le temps d’entre deux avbfe 
étéemployéà faire le dénombrement de la Syrie ± 
delà Célé-Syrie,de la Phénicie > 8c du telle de \Ü 
Judée , avant que le tour de Rethlehem vînt» Quand 
ce tour fut venu , Jofeph (o) & Marie fa femme 
furent fommez de fe rendre de Nazareth ^ où ils 
demeuraient, à la Ville de Bethlehem la Cité de 
David ; parce qu’étant defcendus de la maifbn de 
cePrince, iîsétoientorigirtaires de cette Ville , & 
qu’il falloir qu’ils fulfent dénombrez eux 8c leurs 
Riens , en'qualité de Citoyens de Bethlehem , & 
enregîtrez avec les autres de la même Maifon 8c de 
la même Famille. 

Ce fut pendant le féjour qu’ils furent obligez d’y 
faire , que Marie accoucha ; 8c que la Semence 
promife , le Chrift Nôtre - Seigneur , par qui lè 
Monde devoir être fauvé , naquit d’elle dans cette 
Ville , delà manière que le racontent les Evan- 
giles. 

Les trois ans que nous difons qui furent emploi 
ÿez à ce dénombrement , ne peuvent pas faire de 
difficulté. Car en fuppofant que le Gouverneur 
de chaqQe Province ait été chargé de l'execution 
dans fon département, 8c ( p ) Tertullien dit que cê 
fut le cas où fe trouva pour la Syrie Sentius Satur* 
ninus qui en étoit Préfident j il ne falloir alluré* 
ment pas moins de trois ans pour en venir à bout* 
dans une auffi grande étendue de Pais qu’étoit cel- 
le 

(<?) Luc II ; 4; 

(p) Adverfus Marcionem ÏV. i^v 

(q) II. XXIV « 8. 

(r) Car Lsvi & Benjamin ne furent pas àenmbri- 
r f, LChron.XXL 6* 
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ïe qtii compofoit la Province de Syrie; car cette 
Province contenoit la Syrie , la Célé-Syrie , la 
Phépicie , & la Judée. Joab avoit bien mis (q) 
neuf mois& vingt jours à faire feulement le dénom- 
brement^) de dix Tribus d’ifraët j quoi qu’il ne 
s’agic alors que de prendre le nombre (s) des hom- 
mes capables de porter les armes. Mais le dénom- 
brement fait par ordre d’Augufte , à la Naiflance de 
Notre - Seigneur , etoit bien d’une plus grande 
étendue &d’un plus grand détail ; il s’étendoic à 
toutes forres de perfonnes , à leurs terres , à leûrs 
biens , à leurs qualités , &c. Quand Guillaume, 
le Conquérant en fit faire un pareil ici en Angleterre, 
pour dreffer le fameux Regître fi connu parmi nous 
fous le norn de Dontesday booi ^ , il ne fallut pas 
moins de (t) fix ans ; quoi qu’il ne contienne ni 
l’Ecolfe ni le Pais de Galles : Et apurement la 
Province de Syrie étoit bien plus d’une fois aufli 
grande que l’Angleterre. 

Mais quoi que cette defcriptiôn & cet enregïtre- 
ment fe fit alors pour la Judée *, & qu’on y marquât 
exa&ementle bien de chaque particulier, comme cela 
IcpratiquoitàRome pourlever les Taxes 5 cepen- 
dant il ne (éleva de Taxe en Judée que douze ans a* 
près* Jufques alors Herode ou Ârchelaüs ayant 
été Rois , la Judée ne payoit de Taxes qu’à 
eux. Mais au bout de ce temps-là , Archelaiis 
ayant été dépofé , & la Judée mile fous le Gouver- 
nement 

(s) II Sam. XXIV. 19. ÏChroii.XXI. f. 

(t) On commença l’an «4.duregne deGuillatüric 
le Conquérant ; & l’ouvrage ne fut fini que le 20* 
V oyez le Glojfatre de Spel man fous le mot Domefdei * 
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nement'd’un Procurateur Romain ; on commença 
à payer des Taxes aux Romains : & ce fut P. * ! 
Sulpitius Quirinius , qu’on appelloit Cyrenius en 
Grec , qui fe trouva alors Gouverneur , c’eft - à - 
dire Préfi dent de Syrie/ 

Si on demande, pourquoi donc faire ce dénom* . 
brement, & cette Defcription delà Judée, fi elle „ 
ne payoit point de Taxes? Je répons, qu’Augufte 
travailloit alos à un ouvrage qui dévoie contenir 
un dénombrement & une Defcription exaûe de^ 
tout l’Empire Romain , tel que notre Livre de' 
Domefday pour l’Angleterre. Ainfi le Decret qui 
l’ordonnoitsïtendoit jufques aDx Pais de la dépen- 
dance de cet Empire , auîfibien qu’aux Provinces; 
a fin d a yoir un état jufte de tout pour rendre Ton 
Ouvrage complet. Neanmoins , à l’égard des 
Taxes , les chofesalloienc toujours leur train or- 
dinaire *, les Provinces les payoient aux Romains; 

& les Etats dépendant à leurs Princes , & ce que les 
Romains entiroient étoit un Tribut , qui leur étoit 
payé par le Prince & non pas immédiatement parle * 
Peuple : carlePeuplc payoit les Taxes à Ion Prin- 
ce ; & Ton Prince le Tribut aux Romains. («J 
Tacite, (w) Suétone, &(ac) Dion Cafïius , par- 
lent du Livre qo’Augufte fit faire de toutes les Def- 
criptions particulières qui furent dreffées dans les s 
Provinces en vertu de cet ordre: & de la manière donc 
ils en parlent , il falloic que ce fût quelque chofe de . ' 

fort 


[u] Hijl. I, 11, Voici le pacage. In bec libelle Opet 
publics, continebantur ; quantum CiviumSociorumquein ar- 
ntü, quot Claffes, Régna, Provmcu, Tributa aut Veüigalia^ 
& necefjitates & Largtttones. 

|V) In Oftav ♦ 1 o 1 .Auguftus de tribut veluminibus peft 
reititu tertio complexe e ft Breviarium totius Imper ü, quanti 
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fort approchant de notre Livre de ümefdày. Tout 
cela bien confidere , voici comment je croi que 
toute cette affaire fe pafla. ' * uc 

Augufte > trois ans avant la naiflànce de Notre 
Sauveur, ordonna qu’on fît une Defcription exaûe 
de tout lEmp,re Romain , de, Provint" 

Ecms de fa dépendance 5 & chargea de cette Coma 
taiflîon chaque Gouverneur de Province pour fort 
departement. SentiusSatuminus , alors Préfideric 

deSyne, eut dans lefien ,V outre fa p rovince 
Royaumes , les Etats , & les Tétrarchies qui ert 
dependoient : & après avoir exécuté fes Ordtei 
dans les autresparties de fon département , au booc 
de trois ans , depuis la datte du Decret il £ i-rr.ii 
■ vaarri ivé àBerhlSrem ; fcyft 

Jefus Chrift , ce quil avoitdeja fait ailleurs , & 
qu.l ri avoir pas encore eu le temps de faire l“ 
Mais quoi qu on eut pris un inventaire exaft de la 
Judee aüffi bien qoe de tout le refte , 8{ qu'on v eût 
marque avec foin le bien de chaque particulier : il 
rte fe leva point alors de Taxe fur le pié de «rte 
évaluation : ces levées ne fe firent que douze ans 
après ; lorfqu Archelaüs fut dépof? . & que U 
Judee commença a erre gouvernée par des Romains. 

. pendant que Cyrenius éroit Gouverneur deSvtie 

' A D f for " <)ul1 faut dift, ' n guer ici avec foin 

fe Dreml'M d T d “ tem P s ***«1» ; 

• le premier le dénombrement ou U Defcrip- 

mïlitvm fiéh ..U'.*.,* ....... tlOll 
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- tion ; & le fécond la Taxe impofée , & levée fur 
lepiédece dénombrement. Le premier verfet du 
fécond Chapitre de St. Luc fe doit entendre du 
premier de ces faits 5 & le verfet fuivant , ne regar- 
de que le fécond. Par là on reconcilie St. Luc avec 
Jofephe. Car il eft clair, félon cet Auteur , que 
(jy) Cyrenius ne fut Gouverneur de Syrie qu après 
la dépofition d’Archelaüs , & qu’il n’y eut point de 
Taxe levée par les Romains jufqu’alors , quelle 
commença à être gouvernée par un Procurateur 
Romainj ce qui n’arriva que plus d’onze ans après 
que le Decret d’Augufte qui ordonna ce dénombre^ 
ment eut été exécuté à Bethlehem. Ainfi ce dé- 
nombrement ne peut pas être celui qui fè fit pendant 
que Cyrenius étoit Gouverneur de Syrie. Mais 
pour l’autre fait , ou la levée de la Taxe fuivant ce 
dénombrement i il eft bien fûr qu’il arriva fous fon 
Gouvernement- Car ce fut alors que la Judée 
reçut un Gouverneur Romain fous le titre de 
Procurateur de Judée ; & quelle commença à 
payer des Taxes aux Empereurs Romains , comme 
OO Jofephe l’a remarqué d’une manière fort circon- 
ftantiée. Si on explique donc le fécond Verfet de 
manière qu’il marque , que la levée de la Taxe 
fuivant le dénombrement dont il eft parlé dans le 
Verfet précédant , commença à Ce faire lorfque 
Cyrenius étoit Gouverneur de Syrie , toute la dif- 
ficulté fera levée : & le Texte peut fort bien admet- 
tre cette interprétation- 

Cette année où eft né Jefus Chrift , félon 

le 

00 JSft*. Antt.XXIII. 1; 

(s) Talmud in Traïï, Çanhcdrin , c, n, 

' - I 
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le calcul le plus exaft , qui eft celui de l’Archevêque 
Usher,eft jufteraent l’an quatre mille de la Création, 
C’eft précifementletempsoù une ancienne Traditi- 
on des Juifs difoit que commenceroient les jours du 
MeiTie:car cette Tradition portoit,(*) Que leMonde 
devoit durer fix mille ans ; 2000. avant la Loi ^autant 
fous la Loi ; & les 2000. qui revoient foos le Meflie. 
Cette Tradition pafTe pour fort ancienne, & les Juifs, 
la regardent toujours avec la même vénération 8 c 
comme une des plus autentiqucs qu’ils ayent. Mais 
elle porte un caraétère de faufleté en ce quelle déter- 
mine le point fixé de la fin du Monde » que l’Ecriture- 
fainte nous aprend (f) qui eft un fecrec que Dieu s'ell 
tefervé. 

Néanmoins, puifque les Juifs reçoivent cette Tra- 
dition & la regardent comme émanée de Dieu , on 
peut s’en fervir contr’eux j I. Pour prouver , félon 
leurs propres principes , le temps ou le Melfie devoit 
venir. II. Pour les convaincre de l’infidélité la plus 
palpable & la plus criminelle , puifque le Meflie 
étant né l’an 4000.de la Création , précifement dans 
le temps que cette tradition aflignoit pour fa venuë , 
ils ont pourtant lailTé palier xvi i.SiècIes entiers {ans 
le reconnoître encore. 

Quand nous les prellons là*deflus , ils nous 
repondent , (b) qu’ils avouent que l’an dii 
Monde 4000. écoit le temps ou dévoient com- 
mencer les jours du Mellie , 8 c que cétoit 

la >• 

0 ) Matt. XXIV. 36. 

(b) Videas Htilfium de tetnpore advcntHS MeJJiet L ' t 
LP.//. 

P 3 
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là véritablement le Période où l’avoient fixé les 
, Prophéties du vieux Teftament y mais , (b) que 
l’accompliffement de ces Prophéties a été différé à 
caufe de leurs iniquitez. Mais cette réponfê pèche 
contre une Réglé reçue & établie parmi eux y (c) 
c’eft que quand Dieu menace de punir > ilnel’exe- 
cute pas toûjours ; & que la repentance arrête quel- 
quefois fa main prête à châtier , comme ( d ) il fe ht à 
1 egard deNinive , où après avoir fixé à quarante 
jours la deftruCtion de la ville , il fe repentit en la 
voyant pénitente , & lui pardonna , malgré la 
dénonciation formelle qu’il lui avoir fait faire pat 
Ton Prophète : mais, que quand il promet , il ne 
manque jamais d’executer ponctuellement Tes 
promeffes , De là vient que c’eft parmi eux une 
marque infaillible pour recorinoitre un faux Pro- 
phete , (e) fi on trouve qûe ce qu’il a prédit d’a», 
vantageux ne s’accomplit pas exactement ; au lieu 
que ce n’en eftpas une que le mal qu’il avoit prédit 
n’arrive pas : car, difent-ils , Dieu modère bien 
(es menaces , mais jamais il ne rabat de fès promet, 
fes. La vérité eft que les promeffes donnent une 
efpéce de droit a ceux à qui elles font faites , en 
vertu duquel ils peuvent compter fur l’execution ; 
au lieu que les menaces ne donnant point de droit 
à ceux à qui elles s’adreffent , laiffent à celui qui 
les fait la liberté entière de les modérer comme il le 
:uge à propos , ou de les laiffer même tomber tout 
j^fait, s’il lui plaît. ' ’ Il 

[c] Maimonidesi» P raf.ai SederZerdim quant vide* 
M Latitté verjâm in Pocockii Porta Mofts. 

S d] Jonas III. 10. 
e] Maimonidesibid. P. 17—27. 

z] deMages étant laPctfoil faut 
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Il vint (z) d’Orient des Mages , conduits pat 
une Etoile » adorée le Chrift à Bethlehem. Cela 
fonnaoccafion àHerodedefongerà le faire périr ; 
à la fuite de Jofeph 8c de Marie avec l’Enfant en 
Egypte pour le fauver j & au maflacre des Inno* 
cents à Bethlehem > de la manière dont St, Matthieu 
le rapporte dans fon Evangile. Macrobe Ecrivain 
du cinquième Siècle , (a) dit , qu’Herode envelopa 
dans ce maflacre un de les propres enfans , & que 
ce fut ce qui donna occafion à Augüfte de faire la 
reflexion mémorable qu’on rapporte de lui , c’eft ; 
qu’il valoit mieux être le pourceau d’Herode que 
fon fils* Mais il n’y a gueres d’apparence qu’Hero- 
de » à 1 âge qu’il avoit } eû un fils en aufll bas âge que 
letoient ces Innocents* Il eft bien plus vraufem- 
blahle > que ce fut la mort d’Anti pater qui arriva à 
peu près dans ce temps- là > qui jointe à celles d’Ale- 
xandre & d’Ariftobule , donna lieu à Augufte de fai- 
re d’Herode une raillerie fi piquante. 

Car (b) Antipater , qui ne lavoir rien de la décou- 
verte que fon Pere venoit de faire $en arrivant de 
Rome en Judée , fut d’abord arrerë , & gardé. Enfui- 
te ayant été convaincu devant Quintilius Varus > 
qui venoit tout nouvellement de fucceder à Sentius 
Saturninus , d’avoir voulu empoifonner fon 
Pere ; il fut condamné > & la Sentence ayant 
été confirmée par Augufie , il fut exécuté : 8 c 

P 3 ' He- 

V 

S ue ce Toit de là qu’ils fbient venus , & de devers 
alfora,qui eft di re&emcnt à l’Orient de Jcrufalem* 
[a] Saturn. IL 4 . 

£b] Joseph. Antt» 7, 9. & de J, f. 20, su 
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Herode lui-même vint à mourir cinq jours apres l’e- 
xecucion.CePrince étoitdans fa foixante& dixième 
année* &avoit régné trente- fept ans, à compter du 
jour qu'il avoit été déclaré Roi à Rome i & trente 
quatre feulement fi on compte depuis la mort d’An- 
tigone. Sa mort arriva vers la fin de cette année , ou 
tout au plûtard au commencement de la fuivante;car 
(bb) il paroît par l’Hiftoire de Jofephc , que la Fête 
de Pâques , qui lècélèbroit toujours au commence- 
ment du Printemps , fuivit de près fa mort. 

Il connaiffoit trop bien lesjuifs pour ne pas favoir, 
que fa mort ne feroit pas pleurée. Pour empêcher les 
réjouilTances qu’il voyoit bien quelle cauîeroit, (c) 
il imagina un des plus horribles deffeins qui foit ja- 
mais entré dans la tête des plus grands fçelerats. Il 
ordonna fous peine de la vie à tous les Juifs de quel- 
que diftinttion , de fe rendre à Jéricho , où ilétoit 
alors malade , un certain jour qu’il leur marqua. 
Quand ils y furent venus il les fit tous renfermer dans 
le Cirque $ è^rrdonnaà Salomé&à fon mari Ale., 
xas , dès qu’iffie ^erroient expiré , de lâcher fur eûx 
les Soldats , & de J*es paffer tous au fil de l’épée. Pat 
ce moyen , dît-il , tout le monde prendra le deuil à 
mes funérailles , & ma mortcaufera dans toutes les 
Familles des Juifs des lamentations finceres. Après 
leur avoir fait jurer d’executer cet ordre barbare, il 
expira au bout de quelques heures. 

Mais Salomé & Alexas né furent pas alTez 

fcc- 

(bh) Antt.Xni.u. 

1 e ) Jofepb. Antt. XVII. 8. & de B. J./. 21. 

(.d) Jofeph, Antt, XV IL 8* Enfeb. Hijî t Ecclef.1.%. 
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fcelerats pour faire ce qu’on leur a voit fait promet*' 
tre, Ils aimèrent mieux manquer de parole & enfrain** 
dre unSerment fi criminel , que d’executer un deflein f 
fi méchant & fi fanguinaire, Ainfi , au lieu de les faire 
égorger, dès qu’Herode fut mort , ils firent ouvrir les 
portes du Cirque , & leur permirent de fe retirer cha- 
cun chez foi, fans leur faire aucun mal. < 

L’Hiftoire d’un fi noir deflein lève toutes les obje- 
ctions qu’on peut faire contre la vérité du Maflacre 
des Innocents , tirées de l’incrédibilité d’une A&ion fi 
barbare. Car ceci fait voir qu’il n’y a rien de fi cruel , 
de fi barbare, & de fi horrible , dont cet homme ne fût 
capable. On voit dans toute ion Hiftoire , les traits les , 
plus marquez du caractère de la cruauté la plus fan- 
guinaire & la plus tyrannique; mais aucun ne la mar- 
que fi bien que ces deux allions. Audi la maladie 
dont il mourut ,&les tourments qu’il fouffrit font 
bien voir la main de Dieu qui les punifloit, d’une 
manière bien éclatante & bien marquée. Voici la dç- 
fcription qu’en a donné (d) Jofcphe, & après lui Eu- 
febe. 

„ Le mal d’Herode augmenta confiderable- 
,, ment. Dieu vouloir punir les crimes qu’il 
,, avoit commis. C etoit une fièvre lente , dont le 
>, feu , peu fenfible au dehors , lui brûioit les 
„ entrailles. Il avoit un apeeit fi déréglé qu’il falloit 
„ continuellement lui donner à manger. Des ulcérés 
„ dans les entrailles , & furtout aü gros boyau , lui 
/ 9 ) caufoient de cruelle? douleurs. Ses jam- 

, » bes 

» % 

Jofephe en donne encore la defcription au eh, 20. d/e 
L. /, de la guerre des Juifs. 

P 4 

» 
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jjbes s’enflerent j & il en forroic une humeur claire, 
«Le bas ventre était à peu près dans le même état; 
„Et un ulcéré , qui lui vint dans les parties honteu- 
«fcs, y prodûifit unefaurmilliere de vers. Il était 
«outre cela fort oppreiïé ; & fon haleine étoit pu, 
„ante,auflî bien que ce qu’il crachoit qui ne fe déta- 
,, choit qo’avec une peine extrême. Enfin la violen- 
ce des efforts étoit fi grande par tout , que c’étoic 
«uneefpece deconvullion univerfelle dans tout fon 
«Corps. U expira dans ces toormens inexprima- 
bles, frappé de Dieu pour les crimes énormes qu’il 
avoit commis en fi grand nombre. On a (dd) déjà 
remarqué que la plupart des grands Perfecuteürs 
font morts à peu près de la même manière, 

Herode avoit eu (e) neuf femmes 5 & quantité 
dcnfans. Il fît mourir trois de fes fils. Pour le 
reftedefapofterité, je ne parlerai que de ceux qui 
font nommez dans l’Ecriture. 11 eut de Malthace, 

(f) Archelaüs , (£) Herode Antipas : de Cléopâtre, 
(/>) Philippe ? & de Mariamne fille de Simon le 
Souverain Sacrificateur , ( i ) Herode Philippe. A- 
riftobule , qû’il fit mourir , avoit eu de Bérénice, 
le Roi Agrippa , (\) celui qui fit mourir Jaques 
frere de Jean, & qui fut (/) enfuite frappé de Dieu 

(dd) II, Partie, L, III, 

(e) Josephs de B. I, 1 8 , & Antt. XVIII . 7. 

(f) Matt. II. 22. 

(g) Matt. XlV, I. 3. 6 . Marc VI % Luc ///• 
Tllh IX. XIII , XXIII. AU. IV. 27, 

(h) Luc, un, 

(i) Matt. XIV. 3. Marc . VI. 17, 

(k) Æ.Xin.ï. 

(l) AZt,X/I. 2 o,„ 23, 
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Cefarte & (») Herodias fa/œur , qui(w)époufa 
en premières Noces Ton Oncle Herode Philippe s 
quelle quitta enfuite pour Herode Antipas Ton frere* 

De fon premier mari , elle eut Salomé , dont (0) la 
bonne grâce à danfer coûta la tête à Jean Baptifte» 
qui avoit repris Herode Antipas de ladultere ince<* 
ftueuxoù il vi voit avec la mere de cette jeune fille* 

De ce Roi Agrippa premier du nom ,nâquit Agrippa 
II. (p) devant qui St Paul plaida fâ caufe j 6c tes 
deux feeurs Druulle & Bérénice |> dont la première 
(f) fut mariée à Félix le Procurateur ou Gouverneur 
de la Judée } ( r ) l’autre eft celle qui fe trouva à 
Cefarée avec fon frere lorfque l’affaire de St.Paul y 
•fut examinée. * 

Le Royaume d’Herode après fa mort fut partagé 
entre Archelaüs > Herode Antipas , & Philippe, le 
fils dont je viens de parler, (s) Archelaüs eut la 
Judée , l’Idumée , & la Samarie: Philippe eut l’Au* 
ranite , la Trachonite , Paneas, & la Batané *. 8c He. 
rode Antipas, eut la Galilée & la Perée, 

Après la mort d’Herode , (*) Jofeph a ver* , 
ti par un Ange en fonge fe leva 5 prit l’Enfant 
Jefus & fa Mere ; & revint d’Egypte au Pais 
de Canaan. Il s’établit pour la Seconde fois 

P * * 

(m) MattJXIV. 3. Marc.Vl.17, 

(n) Jofeph. Antt.XVlII,']. 

(o) Matt.XIVJz— 1 1 Marc, VI. 2 1 ~2>8. 

(p) AEi. XXV. è XXVI, 

(q) AEtXXIV^ 

(r) AEi.XXVxi, 

(s) Jofeph, Antt. XVII, 13; Voyez avjji Matt.fâ 

22. & Luc.II/,1.- 

(t) 
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à Nazareth en Galilée , où ils deraeuroient avant ce 
voyage 5 & ce fut là que Jefus fut élevé , & qu'il de- 
meura avec eux jufques au temps qu’il encra dans 
Ton Miniftère, . ■ 

Ayant conduit ainfi monHiftoire jufques à JaNaiG- 
lance de Nôtre Seigneur 3 & expliqué tout ce qui re* 
gardé cette Naiflance même 3 il feroit temps delaifler 
le refte à ceux qui écrivent l’Hiftoire Ecclefiaftiquc 
Chrétienne , à qui il appartient de droit. Mais com« 
me la connexion du Vieux & du Nouveau Teflamenc 
ne paroît pas tout-à-fait complette jufques à ce qu’on 
voye dans le Nouveau raccompliflement des grandes 
Prophéties duVieux 3 il me paroît néceiTaire d’entrer, 
autant que cela le demande , dans le temps du Nou- 
veau i mais uniquement pour y marquer les événe- 
mens qui nous mettent devant les yeux cet accom- 
pliflement,& les circonftances qu i fervent à les expli-, 
quer 3 & cela en aufli peu de mots qu’il me fera pofli- 
ble -• renvoyant les Savans qui fouhairent une Hiftoi- 
rc complette & détaillée , au CenturiateursdeMag- 
debourg& aux Annales de Baron ius , 8 c ceux qui 
ne lifent que de l’Angioîsà l’Hiftoire Ecclefiaftique 
de Mr. Laurent Echard , qui eft la meilleure que 
nous ayons en notre Langue. 

Les Arméniens s’étant révoltez , & les Par- 
thes ayant pris leur parti , Augufte («) envoya fon 
petit-hls Caius-Ccfar , à l’âge de dix neuf ans , dans 
l’Orient contr’eux. 

Ce 

(u) Zonaras ex Dionel 

(*v) Suet. in Oclav. 93. Orofitts VII 3. 

(*) Stêet.inTib. 13. 

\y) Vell, Faterc, II. 1 oz . Tacit, Annal . 1 . 3 . 
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Ce jeune Prince vint par l’Egypte, En paffant 
dans la Judée pour fe rendre en Arménie , (w) il 
ne voulut pas offrir de Sacrifices à Jerufalem ; 
marquant parla le mépris qu’il failoit de la Religi- 
on des Juifs. Son Grand-Pere approuva fa conduite 
& l’en loiia, 

C’eft ici que commence l’EreChrétienne vulgaire, 
quatre ans plus tard que la véritable Nailfance de 
Notre Sauveur : On a montré , dans la Préface de la 
première partie de cet Ouvrage , comment Denys le 
Petit introduifit cette Eredans le Sixième Siècle j Sc 
comment il fe trompa de quatre ans , en plaçant 
comme il a fait cette NailTance. J’ai com- 
pté jufqu’ici les années en rétrogradant avant cette 
Ere.- déformais je les marquerai çn avançant dans l’E- 
re même. 

Tibere (x) au bout de huit ans de retraite fut rap- 
pelle de Rhodes , & revint à Rome. 

Caius Cefar (y) mourut à Lamyre , en Lycie , 
d’une blelfure qu il avoir reçuë en Arménie. Son fre- 
re Lucius (z) étoit mort l’année précédente à Mar* 
feille , en allant en Efpagne, llsétoient fils d’Agrip- 
pa & dejulie fille d’Augufte. Augufte leur Grand-Pe- 
re les avoit adoptez j & c’étoit à eux qu’il deftinoic 
l’Empire après fa mort. C’eft ce qui a fait fou pçonncr 
que Livie , dans le delfein de le procurer à Tibere , 
quelle avoit eu d’un premier lit, (a) s’étoit défaite 
de ces deux jeunes Princes. 

Le 

» 

(z) Vell, Pater ibid Tacit. Ann , /. 3, Snet, 
in0ftav.6fé 

(<r) Tacit. ibid* 
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Le Calendrier Julien (b) fe prouva rétabli pat 
leclipfement des années biflextiles dont on à parlé ; 
& a toûjours continué fur le même pié dans les 
Pais où on na pas reçu la reforme du Pape Gré- 
goire. 

Augufte ,après la mort de Tes deux petits fils , 
adopta (ç) Tibere , & par là le defigna pour fon Suc- 
celîeur à l’Empire. Livieavoit encore eu un autre fils 
du même lit que lui , nommé Drufus, Mais il étoit 

mort il y a voit déjà dix-ans, lors qu’étant Con fui il 

commandojt courre les Germains. Il avoit laifle un 
fils de grand mérite nommé Germanicus. Augufte, 
(4) en adoptant Tibere , l’obligea d’adopter lui-mê- 

ine Germanicus, 

Archelaüs ayant gouverné fes fùjets avec beau- 
coup de tyrannie , (e) il vint à Rome des Députez 
des Juifs & des Samaritains , l’accufèr devant Au- 
gufte, Onle manda pour venir rendre compte de 
]a conduite, 

Il comparut , & n’ayant pas pu fe juftifier des cri- 
mes donc on i’accufoit, Augufte (f) le dépofa- Ses 
biens furent confifquez , & lui relégué à Vienne en 
Gaule, après avoir régné dix-ans en Judée, 

En même- temps Augufte (g) nomma Président de 
Syrie , Publius Sulpitius Quirinus , le meme que 
St. Luc, (b) en fuivant la prononciation Greque , 
appella Cyrenius ; & l’envoya en Orient, avec ordre 

(b) M(icrob y Saturn. /. 1 4 . Solin. 3 . 

(c) Veü t Paterc./Lio^. S net -in Tiber. 21, 

(d) Sftet.inTib.i ç. Tacit.Ann.Ij.DionCaJJ'LK , 

(e) Jofepb,4nt(.Xm.iU&deB^lU 

(f) M* 
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de prendre poffeffion des Etats qu’il vcnoit d’ôter à 
Archelaüs 5 & de les réduire en forme de Province 
Romaine. Coponius , Chevalier Romain , fut 
envoyé avec lui , pour la gouverner * avec le ti- 
tre de Procurateur de la Judée. En arrivant à Jeru- 
falem > ils firent faifir tous les effets d' Archelaüs 
confifquez par la fcntence d’Auguffe. Après cela 
ils changèrent l’ancienne forme de Gouvernement , K 
& abolirent prefque toutes les Coûtumes des Juifs» 
pour y établir les Loix Romaines. Coponius , au i 
nom d‘Aûgufte , prit l’adminifiration de ce nouveau 
Gouvernement > mais pourtant avec la fubordina- 
tion auPréfident de laProvinccdeSyrie,à laquelle la 
Judée fut annexée ,(i) On ôta enfuiteaux’Juifs le 
pouvoir d*infliger des peines capitales , & ce pouvoit 
fut entièrement réfervé au Procurateur & 
à fes Officiers fubal ternes. On commença 
auffi alors à payer les Taxes immédiatement aux 
Romains. On avoit fait onze ans auparavant un 
Inventaire général des effets de tous les particuliers » 
fous Sentius Saturninus. Ce ne fut que fous le Gou- 
vernement de Cyrenius Préfident de Syrie, quand 
lajudée eût été réduite en forme de Province , qu’on 
commença à lever des Taxes fuivant l’évaluation 
qui s’étoit faite alors; 

Cette 

(g) Jofeph.Antt* XYîîl.W - ^ j 

(h) Strabon l écrit un peu autrement Cyrenius 

K » ijnti 

(/) Jean XŸIII, 3 1, Voyez les notes de Ligthfootjur 
cepajfage . . , 
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Cette maniéré de les Iever(^) caufa de grands de- ' 
(ordres. Plufieurs des Juifs s’y oppoferent $ les uns , 
parce qu’ils prétendoient être une Nation Libre , & 
qui ne reconnoirtoit que Dieu pour Roi : d’autres 
foutenoient fimplement qu’on ne devoit pas recon- 
noître un Etranger pour Roi ; & que çétoit le recon- 
noîcre que de lui payer des Taxes 5&alleguoient le 
partage du Deuteronome qui(/) défendoir aux Juifs 
de prendre pour Roi une perjonne qui ne fut pus un de 
leurs Freres . Les premiers avoient à leur rête un ûom- 
mé(w) Judas Galiléen , hompie turbulent &fediti- 
eux, dont il eft parlé dans les A des des Apôtres ( Ch. 

V. vf; 37.) Il fût bien-tôt accablé lui & fon parti. 
Mais le parti de ceux qui ne vouloient point d’écran- 

Î »er pour Roi fe foutint. C’étoit un Dogme des Phari- 
iens, la Seâe dominante , qui en avoit imbus le gros 
de la Nation. Delà vient, que pendant le Miniftere 
de Notre Seigneur > ils lui viennent propoler la Que- 
ftion , s’il étoit permis de payer le Tribut à Cefar , 
ou non. Car, quoi que la nécertité les obligeât de le 
payer ; ils foutenoient toujours que la Loi de Dieu le 
défendoit. Delà vient que les Publicains , c’eft-à-dire, 
ceux de leur Nation même qui étoient employez à 
lever cesTaxes , étoient fi odieux au Peuple , & fi gé- 
néralement dételiez. Car on regardoit leur Profertion 
comme une infraction continuelle de la Loi ; & eux 
mêmes comme des Apoftats,& corne les plus grands 

fcele- 

(V Joseph. Antt. XVlIt. 1.2. & de B.J.II. 12 . 

(0 XVII. if. 

(m) Joseph, ihid. 

(n) Joseph. Antt. XVIII, 3. 
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fcelerars , avec qui on ne devoit pas même boire 
ou manger , ni même avoir de converfation. De 
là vient encore , que dans les Evangiles on les voit 

f >refque toûjours joints avec les Pécheurs $ & que 
es Juifs fe fcandalifent fi fouvent de voir Nôtre 
Sauveur parler à eux , & lui en font des repro- 
ches. 

Pendant le féjour que fit Cyrenius en Judée poûr 
établir cette Taxe > («) il dépol’a Loàzar fils de Boë- 
thus , & donna (a Charge de Sacrificateur à Anne fils 
de Seth, qui la pofieda plufieurs années» 

Ce fut cette même année que(o) Jefus,àl’âgc de 
douze ans, monta à Jerufalem avec Jofcph & Marie, 
à la Fête de Pâque ;& qu’il parut pour la première 
fois revêtu de l’office de Prophète , & chargé desaf- 
faires de fonPere; Iorfqu'affis dans le Temple au mi- 
lieu des Dotteurs , il leur déclaroit les véritez Divi- 
nes. C’eft-là fa première entrée remarquable dans le 
Temple , (p) prédite par Malachie , cette entrée qui 
devoit , félon que s’en exprime ( q ) le Prophète Ag- 
gée , rendre la Gloire de cette Mai fon plus grande 
que celle de la première, il étoit entré auparavant 
dans le Temple ; mais il n y étoit point encore entré 
en qualité deMiniftre , comme à prêtent , qu’il y pa- 
roît comme le Meflager de l’Alliance, qui apporte 
aux hommes laNouvelledelaVie&du Salut. C’eft 
dans cet avènement que fut accomplie la célébrePro- 
phétie de Jacob , (r) Le Sceptre ne fe dépar- 
tira 

(0) Luc II, 41—49, 

Q) Malachie III, I. 

(?) »• s- 

(r) Ckn i XL 1 X. iq. 
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tira point de Juda , ni le Législateur $ entre fes pieds 
Jufques à ce que le Scilo vienne . Tout le monde con- 
vient , que par le Sçilo il faut entendre le Meflie. Et » 
la Prophétie commença à s’accomplir à cetavene- 
ment ; lorfqüe Cyrenius venoit de réduire la J udée 
en Province Romaine , & qu’au lieu des Gouver- 
neurs de leur Nation qu’ils a voient eus jufqu’alors , il 
» les a voit obligez à fubir te joug d’unProcurateur Rd- 

main. Son entier accompliflement arriva foixante & 
deux ans après * dans la deftruftion dejerufalemi 
Cafdèslors, je veux dire, dèfque la Judée fut réduite 
en Province , le Sceptre & le Législateur commencè- 
rent à lui être ôtez , quoique ce n’ait été qu a la de- 
ftruétion totale du Temple &de la Ville de Jerufa- 
lem qu’ils les ayent perdus entièrement, & fans ja- 
' mais les recouvrer depuis. 

Mais pour mettre l’explication dé cette Prophétie, 
dans un plus grand jour j & faire mieux voir la ma- 
nière dont elle sert accomplie; il faut remarquer I, 
Que par le Sceptre en Juda c’eft la Souveraineté qui 
eft défignée ; & par le Législateur entre fes pieds , c’eft 
l’adminiftration de la Juftice par des perfonnes de 
leur Nation , & lelon leürs Loix : Ces deux cho- 
ses jointes enlêmble confti tuent ce qu’on ap- 
pelle le Gouvernement politique d'une Na- ' 
tion qui a lès Princes & les Lojx ; & n’eft pas 
gouvernée par des Perfonnes ou par des Loix 
étrangères. C’eft là ce qui ne devoit point fe 
départir de Juda ju/ques à la venue du Sçilo. 

2. Que les lfraélites avoient toujours été en 

poiïef- 

frr) Voyez la Charte ourinftrunient oü Artaxcr- 
xes LongemainRoi de Perfela leur accorde dans 
•fcÇ dratfib'Vm ► 
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pofleflîon de cette efpecede Gouvernement depuis 
leur fortie d’Egypte , jufques à l’Empire des AlTyri- 
ens. Car jufques là ils avoient eu leurs propres 
Princes, c’eft-à-dire, au commencement, les Juges; 
& dans la lui te, leurs Rois; & n avoient été gouver- 
nez que félon leurs propres Loix, Mais 3. quand 
les Rois d’Affyrie eurent étendu leur Empire en deç* 
de l’Euphrate, jufques dans la Paleftine; Dix des 
- Tribus ayant été emmenées captives, le Sceptre Ce 
départit de ces dix Tribus, &le Législateur cf’entre 
leurs pieds; car on leur ôta leurs Princes & leursLoix; 
& elles n’ont jamais depuis ce temps-là fait un Peu - 
fie \ mais difperfées parmi les Nations Payenes de l’O- 
' rient, leur nom & leur Nation Ce font perdus, & y ont 
été engloutis : & il n’en a plus été parlé. Mais 4. pour 
laTribudeJuda,quoi quelle aitaulïi paffé par laCap- 
tivité, fon fort a pourtant été bien different ; car elle 
en revint, & fon Sceptre & fon Législateur lui furent 
rendus. Elle forma de nouveau dans fon propre Pais 
un Corps Politique, & reprit fon Gouvernement; 
elle eut des Princes tirez de fon propre corps & ( rr ) 
radininiftration de la Juftice félon (es propres Loix, 
comme elle l'avoit euë Auparavant. Elle continua 
dans cet état fans interruption , excepté pendant les 
trois ans & demi de la Perfocution d’Antiochus, juf. 
ques à ce que Coponius , fut fait Procurateur de la 
Judée. Maisalors leSceptre commença véritablement 
, t à fe départir de Juda, & le Législateur d’entre (es 
pieds i car (s) on leur ôta le pouvoir d’infliger 

> des 

(s) Jean XTI 1 I. 31, 

Tome K 9 *. 
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des peines capitales, qui fut donné à un Gouverneur 
étranger: &la Jufticenefut plus adminiftrée félon 
leurs Loix, mais félon celles de Rome : Enfin à la 
deftruttionde Jerufalem , foixantedeux ans après, il 
fut entièrement départi, & la Prophétie eut fon entier 
accompliflemenr. Jufques-là ilyavoit encore quel- 
ques refl.es de pouvoir en Juda. il avoit encore fon 
Sanedrin ou Ion grand Confeil : il avoit fon Souverain 
Sacrificateur: 1 un &; l’autre confervoit encore quel- 
que ombre ou quelque apparence d’Autorité * & les 
Romains, dans l’admioiftration de la Juftice,avoienc 
quelqüe égard à l ancienne Loi du Pais. Mais, après 
la deftruétion de jerufalem & de fon Tempie par Ti- 
tus, tout cela fut entièrement aboli : plus de Sceptre i 
plus de Législateur, Car depuis près de i6fo. ans, 
qui fe font écoulez depuis la ruine de la République 
Judaïque, quoi qu’il y ait des Juifs en grand nombre 
dans prefque tous les Pais du Monde, jamais ils n’ont 
pu fe rejoindre en un Corps, ni dans leur Pais, ni dans 
aucun autre j ni trouver d’endroit où ils ayent pu re- 
mettre fur pié leur ancienne forme de Gouvernement' 
lèlon leurs Loix , ou être gouvernez au moins 
par un Prince de leur Corps. Car pour leur (Jf) 
Aichmalotarque de Babyione , quand ils en 
auroient encore , il ne ferait- pas plus qQetoit 
leur Ethnarque à Antioche , ou leur Evêque 
des Juifs en Angleterre : c’eft- à-dire , que ce 
% ferait 

»■ — - i " ■ ■ " . h ■ -i 

(fl) C’eft-à-dire le Chef de la Captivité- Les Juifs en 
avoient un à Babyione, a qui ils fe foumettoient volo- 
taircment.Ils le prenoienttoû jours dans JaMaifldeDa- 

vid 
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feroit Amplement le Chef de leur Seûe dans cec en- 
droit-là; fans Glaive ou fans Sceptre; fans aucun 
pouvoir coercitif; fans autorité Juridique : & ne 
\ pouvant rien faire que ce à quoi les Juifs du Pais où 
il feroit, voudroient bien fe foumettre d’eux mêmes: 
car c’eft là le pié fur lequel étoir ce Gouverneur de la 
Captivité dans la Province de Babylone. C’eft donc 
une pauvre échapatoire que celle des Juifs.quand ijs 
nousdifent ; que le Sceptre & le Législateur de Juda 
réfident encore dans la perfonnede cet Aichmalotar- 
que; & que par conféquent la Prophétie de Jacob 
n’eft pas encore accomplie , ni le MefTic venu. 

Mais on peut objetter à ce que je viens de dire de 
l’explication & de l'accompli lfement de cetteProphé- 
tie ; qu’après la Captivité de Babylone 3 de tous 
ceux qui ontgouverné la Nation des Juifs, il n’y en 
a pas eu un feul de la Tribu de Juda que Zorobabel : 
, Que ç’a prelquetoûjonrsétéle Souverain Sacrificateur 
qui ï’a gouvernée; & par conféquent un Levire; enfin 
qu’après les Princes Afinonéens,Herode & Archelaüs 
fôn fils qui ont régné dans la Judée , étoient defeen- 
dus des Iduméens, & non pas des Tribus d’Ilraël. 

Je répond* à cela; que, depuis la Captivité, 
la Tribu de Juda abforba toutes les autres ; je 
veux dire, que tout ce qui reftoit des autres 
Tribus, porta le nom de Juifs, & fut regar- 
dé c< mm - la Pofterité de Juda. Et pour ce 

qui 

V»d« Mais i! y a long temps que cette charge titulai- 
re eft tombée, quoi que Jesjuifs prétendenc,qu’Hy en 
a encore jufques à prçfpnt dans ce Païs-là. 
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qui eft d‘Herode,(f) Nicolas de Damas, qui étoit 
de fa Cour, attefta quil étoit defcendu d’une famille 
Juive revenue de la Captivité de Babylone. Mais 
foit que cela fût vrai ou faux , nous ne connoiffons 
aucuneHiftoire qui n avoue, qu’il ne vînt d’Ancêtres, 
qui par le Profelytifme au moins, avoient été de- 
puis longtemps entrez & incorporez à la Nation Jui- 
ve; &qui par conféquentétoient tout au moins des 
enfans adoptifs de Juda. On ne peut donc pas le re- 
garder comme Etranger. 

Tout bien compté donc, le Sceptre & le Législa- 
teur étoienr encore parmi les Juifs ; & ce furent les 
Romains qui commencèrent à les leur ôter, quand 
ils réduifirent la Judée en Province* Alors le Chrift, 
le Sçilo promis, commença fa venue en qualité de 
MelTie , en commençant à fe charger des affaires de 
fon Pere, pour lefqüelles il étoit envoyé. Et l’on voit 
ici que cela arriva précifèment dans le temps de la Ré- . 
volution dont il s’agit. Car lorfque ceci arriva Jefus 
(«)avoit douze ans, & la douzième année de J. C, 
eft juftement celle où Coponios prit les rênes du Gou- 
vernement de la Judée. CarHerode vécut un an a- 
près la naiffance de J* C. ; & (rv) Archelaüs qui 
lui fucceda, régna dix ans, &, l’année d’après fâ 
dépofition, les Romains prirent poffeflion delà Ju- 
dée, & la mirent fur le pié de Province Romaine. Je- 
fus parut donc dans le Temple, en qualité de Me£ 
fie , juftement dans le temps qOe le Sceptre & le 

Le- 

(t) Jofeph. Antt. XIV. 2% (u) Luc. II. 42. 

■>(») Jofeph, W. XVII, if. (xj idem XVUf. 3. 
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Législateur commencèrent à fe départir de Juda ; & 
foixante deux ans après, ce départ fut entièrement 
achevé, par la deftruÂion totale du Gouvernement & 
de la Police des Juifs, qui ne Ce font jamais rétablis 
depuis , ni là ni en aucun autre lieu du monde. 

Cette année Marcus Ambivius (x) fut envoyé par 
Augufte à la place de Coponius : & Salomé la fœur 
d’Herode mourut : cette femme dont les cabales & 
les intrigues avoient caufé tant d evénemens tragi- 
ques dans la maifon de fon Frere. 

Tibere ( y ) fut admis à partager avec Augufte le 
commandement & la Souveraineté dans toutes les 
Provinces & les armées de l’Empire i & ilfe fitun 
Decret du Sénat & du Peuple qui ratifia ce qu’avoit 
fait Augufte à cet égard. C’eft de là qu’il faut com- 
mencer à compter les quinze années de Tibere, donc 
il eft parlé dans l’Evangile félon St. Luc. 

Augufte rapella Ambivius de Judée, & y envoya 
Annius Rufus, pour la gouverner en qualité de Pro- 
curateur, 

Augufte (3) mourut à Noie dans la Campanie le 
1 9. d’Août. Il avoit foixante feize ans, moins tren- 
te cinq jours. Car il étoit né le 23 - de Septembre de la 
LXHI.année avant l’Ere Chrétienne* & mourut le 19 
d’Août de la XIV. année de cette Ere, Son régné 
fut juftement de cinquante-(ix ans, à commen- 
cer à fon premier Confulat, dont il prit pof. 

feflion 

(y) Vell. Paterc. II. I2ï Sueton. in Tiber. 21. 

(z; Vell* Paterc. II. 123. Suet. in Oiïav, 103. 
Tarit* 1 . & 7, Dion CalT. LVI* p. 58p. & 590. 
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pre choix, (w) il dépoli fmaëh, & éléva à cette digni- ' 
te Eléazar le fils d’Anne à qui il l’avoit ôtée il y avoit 
un an. 

Ce dernier (0) n’en jonit pas plus longtemps que 
(ôn Prédecefleur. Il fut auffi dépoféj & fa Charge fut 
donnée à Simon fils de Camith, qui n’y demeura pas 
plus longtemps qae le precedent. 

Car l’année fui vante (p) Gratus la lui ôta aufli, & 
y mit Jofeph furnommé Caïphe,( q) Gendre d’Anne, 
le premier de ceux qu’il avoit dépotez ; & ce font la 
(r) les deux Souverains Sacrificateurs dont parle l’E- ' 
vangile, & les deux perfbnnes qui contribuèrent le 
plus à faire crucifier Nôtre-Seigneur. 

Cette même année, Gratus étant rappelle, (/) Pon« 
ce Pilate fut envoyé par Tibere en qualité dé. Procu- 
rateur de Judée en fa place : homme à qui rien ne 
manquoitde toutes les qualitez qu’il faut pour com- 
mettre les plus grandes iniquitez , comme cela parut 
/ dans tout fon Gouvernement. Philon Juif (/) l’accu- 
fe d’avoir vendu la Juftice, & rendu pour de l’argent 
quelle Sentence on vouloir, U parle de fes rapines, de 
fes in juftices , de fes meurtres, des tourmens qu’il a- 
voit fait fouffrir à des innocents , des perfonnes qu’il 
avoit fait exécuter fans forme de procéss Sc de fon ad- 

sni* 

(n) Jofeph. ibid. (°) Jofeph. ibid. 

(p) Jofeph- ibid. (q) Jean XVIII. 1$. 

(r) Luc, 111,2. A&es IV. 6- Jean XVIII. 13.24» 

(s) Jofeph. Antt - XVIII. J. 

(t) In libro de Legatione ad Cajum . 
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Tibere en prit occafion d’arracherGermanicus àfesLe- 
gions Germaniques. L'a rtachement quelles ayoienc 
pour ce jeune Prince lui avoit donné de l’ombra- 
ge. U l’envoya en Orient, fous pretexte, qu’il n’y avoit 
que fa prudence qui fût capable d’appaifer ces trou- 
bles. Pour cet effet, il fit faire un decret du Sénat, qui 
donnoità Germanicus le foin de toutes les Provinces 
de l’Orient par delà la mer Egée. 

Germanicus ( e ) y alla donc ; 5 ^rédüifit la Cap- 
padoce & laComagene en forme d^Éovinces. Il ap« 
paifa auffi les troubles d’Arménie , cc lui donna pour 
Roi Senon fils de PolemonRoi de Ponti choix éga- 
lement agréable à laNoblelfe & au petit Peuple du 
Pais ; parce qu’ayant été elevé parmi eux , il avoit 
lu s’en faire aimer. De là il paffaen Syrie, & y prit 
lès quartiers d’hiver. C etoit Cneus Pifon qui en é* 
alors Préfident. (/) Il y avoit été envoyé kr 
Germanicus partit de Rome pour fè rendre en G. 

Les ordres fecrets que lui avoit donnez Tibere c 
ent de contrecarrer Germanicus , de le traverfer 1 
tout, 8c de lui faire toutes les peines qu’il pourroit: 
& il les exécuta fort ponctuellement. 

Le printemps venu (g) Germanicus paffa 
enEgypte , & y vit toutes les Curiofitez du 
Pais. Il remonta le Nil depuis Canope juf- 

ques 

(d) Tacit. Ann. II. f.42,43, Jofeph. ibid. 

(e) Tacir, Ann. II. 54. 56. Suet. in Calig . I# 

(f) Idem Am. H. çf. 

(gVTacir. Ann, lî* 8c 6 0. 
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Semaines de cette Prophétie dont le bout marquoit 
!e temps de la venue du Chrift pour ce Miniftere de 
l’Evangile, finirent où commence celle ci j comment 
dans cette derniéreSemaine l’Alliance a été confirmée 
avec plufieursj comment, dans fa dernière moitié les 
Sacrifices & les ObIation*s Levitiques ont pris fin ; 
enfin comment à la fin de la .Semaine , le Meffie a été 
retranché Etainfi il n’eft pas néceflaire derepeter ici 
tout cel £ 

Dans le temps donc marqué par cette Prophétie, le 
Chrift fut offert enSacrifice pour nous, pour faire la ré- 
conciliation àcaufede nos iniquitez ; & mourut fur 
la Croix pour les expier : & ayant par là aquis la 
Royauté Spirituelle fur nous, il en prit pofTeftion à 
fa Refurre&ion, Car alors commença fon Eglife, qui 
eft fon Royaume. Parla furent accomplies deux au- 
tres Prophéties deDaniel qui regardent ce Royaume: 
la première fe trouve dans le fécond Chapitre de ce 
Prophetej & l’autre dans le feptième. Toutes deux 
prédifent que le Royaume duMeftîe viendroit & s’é- 
rabliroit fur les ruines de celui des Romains. Caries 
quatre Monarchies reprelèntées parles quatre mé- 
taux de la Statué de Nabucodonofor,dans la pre- 
mière, & par les quatre Bêtes, dans la fécondé j font 
celles des Babyloniens, des Perfes, des Macédoniens, 
& des Romains. Et ces denx Prophéties marquent al- 
Uz clairement, que le Royaume du MefTie commen- 
ceroit quand la dernière, qui eft celle des Romains, 
viendroit à bailler. Car ce qui eft dit dans la 

pre- 

% » 

(y) Matt.lW 12. & If. (z) Dan f IX. 
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première du Roi qui lui fuccéderoit ; Que ( a ) fon 
Royaume ne feroit jamais dijjipé ou détruit j mais qu'il 
ferait établi éternellement : & dans la fécondé ; Que 
(b) Seigneurie honneur Régné lui feroient donnez j 
& que tous les Peuples, toutes les Na fions, & toutes les 
Langues le fervir oient: queja domination eft une Do- 
mination éternelle, qui nepajfera point > fort Régné un 

Régné qui ne fera point dijjipé , ou détruit 5 j»ut cela, 
dis-je, ne peut pas s’entendre d’un autre qu™eChrift 
& de fon Régné. Par conféquent, la Force de l’Em- 
pire Romain ayant commencé à déchoir fous le Ré- 
gné de Tibere 5 c’eft là aufli qu’a commencé le Régné 
du MefTie avec letabliffement de fon Eglife ici bas fur 
la terre. 

Dans [c] la première de ces Prophéties , l’Empire 
Romain eft reprefenté fous l’emblème de pieds de fer 
& de terre mêlez enfemble. Cela marque les deux e- 
fpeces differentes de Gouvernement fous lefquelles 
les Romains ont palfé } la première le Gouvernement 
félon les Loix, ou leur ancien Etat en forme deRépu- 
blique: la fécondé le Defporique & le Tyrannique, 
fous les Empereurs. Tant que le premier dura, l’Em- 
pire deRomeétoit d’une conftitution vigoureufe& 
. îblide, comme fur des jambes de fer. Mais quand le 
fécond commença; & qu’à la place des Loix fuccéda 
la volonté & la fanraifie d’un Prince; ce ne fur 
plus qu’un mélange de fer & de terre, dont ces 
pieds étoient compofez : une bafe foible, & fur 

laquelle 

(a) Dan. U. 44. 

(b) Dan. VII. 14. • y \ 
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An. XXXIII. depuis J.C. TIBERE 19. 25* 

laquelle portoit tout cet Edifice. Tant qu’Augufic 
vécut, qui étoit un Prince Sage, Jufte , & Clement, 
la terre étoit fi ferme que le fer j ou, fi I on veut, l’al- 
liage du fer prévaloit encore. Mais quand Tibere vint 
à lui fucceder j un Prince ( d ) qui tcnoit plus de la 
Bête que de l’Homme, & qui gouvernoit prefque 
toûjours fans égards pour laRaifon & pour la Juftice, 
par pur caprice, ou par une volonté cruelle & barba- 
re; la terre commença à s’ébouler ; les fondements 
de l'Empire croulèrent ; & menacèrent bientôt ruine, \ 
Ce fut juftemenr, lorfque les chofes prirent ce train- 
là, que le Royaume de Chrift commença à fe former, 
par l’Etabliflement de fon Eglilê : Et là où celle-ci 
commence, la Juive, avec toute l EeonomieMofaï- 
que fini fient* 

C’eft là ledernier termeoù je m’étois propofé de 
conduire cet Ouvrage. M’y voici arrivé. Ileft temps 
de le finir, par de très-humbles & très-ferventes 
allions de grâces à Dieu de la grâce qu’il m’a faite, 
dans fa grande mifericorde, de m’accorder la vie & la 
force de l’achever. 

(c) Dan II. 12. 40. 

(d) Voyez fa vie dans SUETONE* 

\ 

Tin du IX, Livre è> du Toute V, & dernier. 


TABLE 
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7 T A. B L E 

CHRONOLOGIQUE 

POUR CETTE HISTOIRE. 

Années avant JESl/S CHRIST félon l’Ere commune. 


747 

74 6 

74f! 

7+4 

74? 

742 


74i 


74° 


7?9 


7?8 

737 

7? s 

734 

733 

13 2 

7? 1 

73 °, 

7 29 

738 


Rois de J [/DA [a J JOrHAN. [b] ACHAZ. 

H>]' 


72 

l? 

14 

14 
1 6 
[b] 


10 

ii 

13 

IJ 

14 

If 


ROIS de BABYLONE [aj Nabonajfar OU Beltjis. 
diui. r C] Chin^inet & Porut. 

WlRois d’ASSYRIE [aj Tigla'h Pile fer OW^rVacet [b]| 
Sa/manazar. 

(a], 

i , commencement des Royaumes d* Afïyrie & de 
Babvlone. 

[NB] Cette année 7+7. avant y.C. répond à 
la 3947. de UPERfODEjULIENE, h 
laquelle 'e peu £ efface des marges de ceVo 
lume n'a pat permis de doner ici une colomn i 

E^{in Roi de Damas , & Pejtacb Roi d’Ifraelj 
font la guerre à ^icha{,& affiegent Jerufàlem 
fans la pouvoir prendre. 

\ylcha^ efl défait; & Juda fort mal traité parler 
{in & par Pebacb. 

yyfcha{ fait venir Tiglath Vile fer Roi d’Afïyrie àl 
fon fecours , qui tue B^{in , & emmene une! 
partie d Ifrael en Captivité. 
yÂcba\ fe révolté contre Dieu, & abolit entiè- 
rement fon Culte en Juda. P e\ach eft tuç| 
par Hofte. 


10 

11 
ia 


13: 13 
'4 : 1 + 


Ol 

IM 

1 

2 

3 


if 

17 

18 

19 
[b 


Tiglath PiUfer meurt & a pour fuccelTeur Sal. 

mana^ar. 

Salmantÿar fait une invgfiop dans la Paleftine] 
& rend Samarie tributaire. 


\ 


Di 


TABLE CHRONOLOGIQUE. aff 


An. Rois de JUDA(aj ACHAZ. (b; EZECHlAS. 

avant ÿ a ) Rois de B ABYLONE (a) Oun^/us & Poms. (b) J*g***. 

J«C. ( (c) Merodac. (d) l ÿauus 

^ ** ) Rois d ASSYRIE (a) Salmanatar ^b) Sinnacherib, 
" ( 3 ) Rois d'EGYPTE, [a] Sabacen. [bj Sevechus. 

[a] - '' — 

7i'cl6 5 1 2 * i fichas meurt.¥.{cchias luifuccede .Sabac. 

7 ' ‘ ou WEthiopien dcvientRoi d’Eg\ p. 

Cb) 


3 2 E \echiai rétablit le Culte de Dieu en Ju- 

I da & à Jerufalem, 


7» 5 ? 

724 4 


j 5 ^ Salmamt^ar forme le ûége de Sainarie. 

465 


720 8 


719 9 <io 

718 10 4 u| 

7'7 11 \ ,2 ' 

716 U 6 U 

™ “ 7 t S 3 

714 14 * * 

713 IJ 9 î 


1 8 7 prend Samarie.Le Royaume 

d’Ifrael s’eteint. Tobae elt emmené 
Captif à la fin de la fixieme année du 
régné d’E{echias,cn comptant ces an- 
nées comme les Juifs. 

2 9 s Salmantt^ar fait la guerre à là Ville deTyt 

[b J & l’afhège pendant cinq ans. 

3 10 1 Sevechus fuccede à Se en Egypte» 


f Salmana^ai meurt Sennacherib lui fuccede. 

6 Sennacherib vient attaquer la Judée. La 
maladie d ’E^echias. 

7:L’Ambafl:idequ’envoye Merodac Bala 
dan à E {echias, Sennacherib attaque 
1 Egypte. 


712 16. *o 


7°9 *9 


711 '7 1J 4 9 

71P 18 »2 S 10 


1 6 « 


8 Rois des MEDES [aj Dejoces, 


Sennacherib à fon retour d’Egyte at- 
taque la Judee, & y perd toute fon 
armée par un miracle. 

1 Les Medes fe revoltentcontreS*». 

nacher.&i prenentDejocei pOUrRûi 

• 70* 


f6 / TABLE CHRONOLOGIQUE. 


JRoisjle JUDA, (a) EZEC HJAS (b) MANASSE. 
ivant ( a )jRois deBABYL/(a) ^rlÿanus. . b) Interrègne. ;c> Btlilns 
•C. \d). ADro>iadim.(e) HigibUits (f MeJeffimtrdac.(g)Inttrrt- 

t ( a ) Rois d'ASSYRl E.(a) Sennncherrib. fb)EfarhtUd»n . 

( » ) Roisd’ËGlPTE, (a) Sevechus. ( b) Ttrhacnh. 
( c) interrègne. (d)Gouverncment des Xll. 
.Rois des MEDES. Dejoces. 

70* ao 1 7 12 al 

707 a. 3 (b ® 3 

ne* 4 » 14 VSennacherib ayant été affafEné, If*r. 

7 (b hadden fon fils lui fuccede. 

- c . "J 5 11 5 Tirhacnh fuccedc à Sevechus en 

7 5 ‘ 3 (b) . Egypte. 

704 24 1 3 3 6 

703 aÿ 3 4 3 7 

(O 

702 a« 1 5 4 • 

701 27 3 î 9 

700 2* 3 7 6 10 

(* - 

699 59 1 * 7 11 

'(b) 

«98i 1 a 9 8 ta 


g jgEfrcÂÛAJ étant mort* ManaJJc foi) 
* fils lui fuccede. 


«97 2 3 10 9 1? 

696 j 4 t* 10 *4 

«95, 4 y 11 11 l i 

694 S 6 >3 12 ld 

(e) 

«93 « * *4 *3 *7 

(f) 

«92 7 1 *5 *4 13 

«91 8 a i« iî *9 

690 9 3 *7 16 20 

«89 10 4 13 >7 31 

! (g) 


«88 11 1 19 *8 >* 1 

(c . . 

ia a 20 1 a? A la mort deTîrlwab finit leRegne 

*' * desEthiopiens enEgypte:& ilya 

un interrègne de deux ans. . 

6S.6 h ; ai 2 24 DOuzePrinces s’emparent duGou- 

1 (c) vernementd’Egyçte& le gardent 


<85| *4 1 4j **| 1 2î| ainfi pendant quinze ans. ^ 
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An. 

avant 

Ij.C. 


«84 
éi 3 
6U 
6g i 

<08 

679 

«7» 

677 


676 

*7S 

«74 

67? 

672 

671 

670 


66 9 
668 

667 

666 

665 

664 

66 ? 

662 

661 


Tablb CHR ONOLOGIQUE. 

OK ci» Tfin a - ■■ 1 


_ . * rt 

RQisjc jUDA. MANÂSSÏT ’ 

|* (c i «T 

K a )|Rois dÀSSYRJÊ. Efarh*JJtn, 

R °( b d ) Gouvernement des XII. 

rjammuinue. 


1 s 

16 

»7 

18 

«9| 

80 

81 

22 


*3 

*4 

2J 

26 

87 

28 

29 


f 

6 

7, 
. i 
(b) 


3° 

3i 

3»! 

33 

34 
3Î 

36 

37 
3* 


10 


11 


12 

II 


2? 

l 4| 

iS, 

26| 

27 

28 

29 

30 


3t 


3* 

33 

34 
3* 

36 

37 


58 

59 


10] 

11 

zi 

13 

14 

15 

(b) 


Vej^ïT 


2 C 
27 
«8 
l 9 

30, 


3 » 

?2 

53 


54| 

3f 

3<T 

37 

38 
3* 


r 


i • , 

EfarhaJJon Roi d'Aflyrie devient 
Roi de Babylone. 


Z/àrhadJtn attaque la Paleftine. 11 
met uneCnlonied'Etrangers dans 
Ja Samarie : prend ManafTépri- 
fonnier, l'enchaîne, & l'emmène 
l à Babylone. 

Man*JJl ell rétabli. Les Cuthéens 
font tourmentez par des Lions. 


i«! 


40 


41 

4* 

43 

44 
49 
4« 
47 
4* 
49 


• . 

Pfammuîqut un deXlI.Prînces Com 
federez d’Egypte, s’étant defei J 
des autres, s’empare de toute lai 
Monarchie. ~ 


jApr^s la mort $tf*Th*ddon,S*»rdA 
ch\n fuccede & eft Roi d’Aflyrie &} 
de Babylone. _ * 
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TABLE C HR.ONO OGIQUÉ. 


Ân. Rois de JUDA ( a J MANASSE. . b ) AMMON (c) JOSl AS 
avant ( a ) Rois deB ABYLO N E (a) S<t dttchin. (b) Qhynilatlanui. I 
(®) Rois d*£ GYPTE,/yàwiww^wf. 

Rois des MEDËS (a ) (Jû)Phr*tntt,(ç) 

Cyaxare. 

[®]| 

Ho 59 i » 

40 o 1* 5‘ 


«<o| Î9 
654 4® 
«s 8 4» 
657 4* 

6f« 4Î 
«55 44 

«54 45 
«5 5 ** 
«fa 47 

fît 4* 


«5° 49 
«4* 5o 


«47 * a 
«46 f? 
«4j 54 
«44 « 


*1 5= 

*4 5* 'bejeeti eft tué dans un Combat parle 
L b -* Roi de Bibylone & d'Aflÿrie. 

'5 1 Phr aortei fon fils lui fucccde. 

1 6 2 Holopherne vient attaquer lajudee. jü- 

^ . ditnletué* 


1 34 10 Manajfé étant mort , fon fils ^fmtn lui 
a 25 11 fucccde, 

; 36 52 */ im»n eft aflaflinépar fesgens. 

4 a 7 ! 5 - 

• , 7°P m fon fils ldi fuccede, 

5 28 *4 

6 , 39 15 


ti 17 
p î8 
3? *9 

14 30 


Î5 3t| 

j« 2i Phuurtn affiege Ninive, & y eft tué, 

i, , Cjaxnre fon fils lui fuccede. 

-j 2 P rem *erc Reformation de Jofîai en Tu 
* 1 dée. Les Scythes font une invabo 

dans la haute Aüe. 


«api ia 


6 Seconde Reformation dejtfiai enludée. 

«a* 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. , 

J°*iA^JEHOÏÂi^ 

J c I (c) (a) 


■«■ois des MEDES. CW*,, 


6)8 ij 
«27 14 
S16 if 

<Ï 2 f i 6 
6*4 *7 
623 i8 
<$22 19 

621 20 
fcfcO 21 
619 22 
618 2j 
6*7 *4 

616 2$ 

6 l j 26 
614 27 
<S 1 5 28 
612 29 

61 i ?o 
610 31 
(b) 

609 1 


*0 4? 
21 44 

. 22 4î 

(b) 

1 46 

2 47 

3 4 # 

4 49 

5 50 

6 5 * 

7 52 

8 5 ? 
9 .54 


8 T erem,c appuie àla charge deProphete 

9 M>P*]*ir* r fc révolté COntre Je 

tô d Airyrie & fe fa,t **• de Babylone. 

11 .. . . 

}| TroificmcReformation de^enjudé 


ii i 
11 9 

IJ 4 


- r 

18 ^'Jw Roi d’Egypte meurt. 

19 **“?• r °" fils, que l'Ecriture appelle 

Pharaon Stco i lui fuccede. " 


612 aÿ *4 5 23 Ninive^detruite par les Medes & lès 

611 3 ° ij d 24 ^ ***** 

6,0 (b) 16 7 aî ^Eg^ptr nSÜne o mbat Par^ c, R oi 

** 17 * 26 WuccedidTbord, & enfuite 

607 ) 19 10 2g CA PTIVITE’ DE JÜDÀ! " — 

4 i. a« il 29 1 ^iakucodtnefir prend Jérusalem ; ^ *• 

C eft là oue commencent les 
6o< s 2. 21 II 2o ' à i, LXX.ans delaCaptivité dejuda. 
(c) XabopotaJTarKoi deBabylone meurt 

604 6 3, 1 13 31 3 Üaintcodonoftrfon fils lui fuccede 

6oj 7 4* a *4 , a 4 Dan jel explique le longe de HaU 

1 4 todonofar. Jehoja\vn fe révolté 

I contre Habuctdontfor. * oa 
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An. iRoisd c JUDA ( a ) JËHOjAKIM.(b)SEDEClAS. 

avant|[a] |R.ois de BABtLONE. Sabucodonofor. 

J.C. 


Rois d’EGYPTE a, 
priît OU Pharaon- Hophra. 

( a )| Rois des M£DES;a Çyaxare.'b'^/fjiyaies 

(a) 


CAP TlVlTE'deJUDA. 


«o al * 8| 5* 3 1S î?l 
6oi 1 ç| 6, 4 16 

(b; 

6oo| loi 7» 5 1 3 s 

599| n| 8 * d a 56 


[b] 

*98 1 9* 7| 


3 37 


f 971* ai 10 - 81 4 


596 

59$ 

594 

59? 

59*1 


3 1». 9 

4 u. 10 

î !?■ Il 

6 14. 12 

7 15- 1? 


38 

39 

40 

:b> 

1 

3 


591 8|Nî. »4J 4| 

590 9l‘7- , S| 5| 
589 *01*8- »6 


8 


Darius le Mede naît. 

Naiflance de CjrusJthoja^m tué 


588 11I19. *7 
587 


586 

585 


t. 

10. 1 8 1 


ioj 

11 
* s| 

13 

»4l 

15 

16 

17 

18 

7 19] 

8 30] 


11. 19 
sx« 30 10I 


9 

10 


CA PTIVITE’ DE JECHONIA^ » 

l >Sedccias eft faitRoi à la pla- 
ce d tjechonun qui eft dé-| 

pofé&emcné en Captivité! 


3' 

3 

4 ! 


8 


10 


31 

33 


Ezechielappelléà la char-| 
ge de Prophète. 

Pharaon- HophraKoid’Kgyp. 1 

I Sedecias fait alliance avce| 

Pharaon- Hophra. 

|ll fe révolté contre Naiwc#-| 

donojhr. 

[Nabucodonofor afliège Je- 
rufalem. 

Il Oblige Pharaon- Hophra, 

S lui vouloitla fecourir,â| 
e retirer. 

|U prend la Ville, A la dé 
truit avec le Temple. 

|ll retourne âBabylone, &| 
eleve fa ftaruë d’or dans| 
la plaine de Dura. 

|ll revient dans laPaledine,] 
&. affiègeTyr pendant 1 3. 

y ‘ (ans.l 

584» 
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TAg EB C HRONOOGrorrir 

.If Dariusl'MU'. ' J)i b -9 aXart 11- OU 

I I ' 1 ^ 3 ^ / « . ^ - * 




^ ÊÂPTÏVÏÏE de Juda" 

jCAPIl ViTl pE JECHOKlAST 


i« 23 


583 24-22 IZ J2 2 
583 25.2? IJ ,j j. 
581 2tf.a 4 14 î6 
580 27.25 Iî „ 17 
S79 *8-2* « J6 „g 
578 29.27 17 ,* a9 
577 ?o.2g 18 Jg J 
576 JI.29 I5> I9 ,J 
575 ?3.J0 10 20 „ 
57+ ÎÎ.JI 21 2I „ 


1 5 Le refte des Juift&desIfraèJites em- 

mencCaptifpar Kebuzaradan. 

16 


S7J 34.J* 23 32 


J 73 <? 5 ?î 23 3 , ,J 

571136.34 24 24 ?6 


? »* 4. 

4 29 41 
» 30 42 

6 îi 43 

7 ? 2 44 

8 33 45 

9 34 +6 
10 35 47 

(b) 

U| I 4.K 


■“t 

as Les Egyptiens fe révoltent contre» 

Pharaon- Hophra. 

16 La prile de Tyr. Invafion de Na~ 
hucodançfor en Egypte. 

| 27 Nabncodonofor ravage l'Egypte. 

28 d y laiffe isfmajît avec le Titre de 

Roi, & retourne à Babvlone. 

29 Pharaon Hophr a tué par %/tmafis. 

’’ \ 

J J Nabucodtnof tr devient fou. 

?I 

33 

33 

H 

3s * ' 

recouvre la Haifon 
37 II meurt J'an XXX VII. de laCapti- 
Vlté de Jft hjalpm. 

J’ hoja{iniJort de fa prifon,& reçoit 
de grand*» honneurs*» 

EvilmeroJac aflàffiné par une conju- 
ration, meurt en M edie. 

Ntrigujjar ïüccede en Babylone, <fc 
Cyaxare, qui eft le Dariui le Me- 
de de l'Ecriture, en Medie. Çy- 
rns vient au fecours des Medes 
r ; contrôles Babyloniens. jj| 


/ 


Digitized by Google 


aéz TABLE ÇHRQNOLOQTQllE. 


An. Rois de BABYj^a] NEfUGL'SSAR.. [b] BELTS ATSAR, 
avant [ a ] Rôjs d'EGYPTE ^a/ii. r ' ' ' ' ~~~ 

' Rois des MEDES Daritii le Mede.' 

{CAPTIVITE* DE JUD A. 



5 $* * « 


su * 1 ï 

ÎÎ<S 4 14 


[b] 

$$$ 1 *5 

554 * 16 

sa ? *7 

$$* 4 18 

SS 1 $ 19 


5 î° <5 20 


r*9] 7| 21 


548 * 23 

$47 9 *3 

74 6 IO 24 

54$ 11 »$ 
$44 12 2 4 


$4? *7 

*42 14 28 

541 IJ 29 

940 l4 30 
$39 »? 3» 


3 49 Grands préparatifs de Guerre desMedesA 

des Babyloniens les uns contre les au- 
tres. 

i JO 

4 j 1 O r,<,co n» ma,1 aant en chef les troupes de 

I Darius & celles de Perfe, tuë Neriçliff'ar 
dans une bataille. Laborojiarchod lui fuc- 
cede & elt aHailiné. 

5 jz Nabonadius, qui eft le Btitfatfar de l'Ecritu- 

re , fuccede à Laborofoarchod , 

6 53 . * 

7 <4 Daniel a la Villon du Belier & du Bouc. 

l'haf. yill. 

8 Si 

9 5 ç Btitfatfar va dans l’Alie Mineure, où il 

, prend à fa folde une grande Arméç con- 

tre Cyrut : Çrefus la commande, 
xo $7 Cyrut envoyé un Efpion dans l’armée de 
Créfus , qui l’inltruiç de tout ce qui 
s’y fait. 

11 f i Cyrut, bat Créfus fur la rivière d’Halys ; le 
pourfuit à Sardes, & l'y prend avec la 
Ville. 

t2 $9 Çyrus fait la conquête de toute l’Afie Mi- 
neure. 

13 60 ’ 

14 61 

15 «2 y 

16 6 3 Cyrut , après avoir réglé tout dans l’Afiei 

Mineure, fait la conquête de la Syrie,! 
delaPateftine & de 1 Arabie. 

»7 4+ I 

18 6 j Cyrut marche dans la haute A£e, & la fou - 1 

met entièrement. I 

19 46 Cymt revient dans d’Aflyrie , & forme le] 

fiège de Babylone. 

20 67 * 1 

2* 48 Cyrut prend Babylone. Behfufar eft tu è 
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53* 
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536 
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5 ?4 

55? 

53* 

îî‘ 

?ï°' 


f2S» 

r»7 

J2(< 

535 


fî4 

J2? 


5 ** 
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iRois de8ABrLONE&dcPERSE( a) DARluTÏTÎVf*: 
(b) CYR.US [c] CAMsYSE. 

w 


[b] 


6 

7 

'Ç)| 


Aoif d EGYPTE fa) isfmtifii, [b) PfommrHttr. 

^ a ^C^^E'^JUDA^JAnHee, depuis laCAP- 


J», 

35 


6ÿ £y>*» met Û4)in> fon oncle fur le Trône de! 
Babyl.à va faire une expédition en Avrie. 
Z)ari«» meurt à Bab)lone,& i>“»fuccédeà| 
tout l'Empire. 


a ) 

\ 7» / 


SOUVERAINS SACRIFICATEURS.?* 

' ' 


34 


1 

?>" 

: 

2 

3< 

. 

3 

57 

A 

4 

n 

5 

5 

39 

t 

6 

40 

7 

7 

4t 

8 


42 

9 

xo 

9 

4? 

IO 

44 

(b 

tt 

t I 

i 

ia 

1 2 


*3 

I 3 î 


*4 

14 I 


«5 

U 


Cyrus rétablit les Tuifs,& finit leur Cap- 
, tivite qui avou duré LXX. ans. 

Les Juifs retournent à Jerufaiem; & 
commencent à rebâtir la Ville & le 
Temple. 

LesSamaritains retardent l’ouvrage en 
les harcelant. 

Les Samaritains gagnent lesOfficiers de 
t>««&retardent encore l’ouvrage parlà 

t'puf meurt , à l’âge de foixante & dix 
ans. 


Camkyft fon fils lui fuccede. 

'Il attable l’Egypte. 

1 bat Pfammtnite qui venoit de fucceuc 
à fonPere Amafi,-, & fait la Conquô 
te de ce Royaume- 

Ion expédition en Ethiopie, & les per- 
tes qu il y fit. 

I fait tuer le Dieu Apis , & commet 
dans ce Pais-là plufieurs allions bru- 
tales & inhumaines, 
retourne en Syrie & y meurt. L’I/iUr- 
pationdes A/ajjr». 
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Sio 

S l 9 

5»8 


Si 7 


çitf 
5i î 


5 »> 


J12 

fli 

510 

509 

508 

5°7 

I 506 

S°î 

f °4 


TABLE CHRONOLOGIQUE. 

ÏÔU de PERSE. DARIUS fils d’Hyftafoç 


< 

2 

• 3 


An, depuis la CAPTIVITE. 


I<S 

17 

18 

19 

20 ] 


6 21 

7 92 


SOUV, SACRIFICATEURS. J*Jfuah. 


*3 

24 


iC Les Mages font tuez ; & Mi fils d'Hyftaf- 
j pe elt élu Roi, 

17 Les Juifs reprenent le bâtiment du Temple 
' qui avoit été interrompu par un Edit des 
Mages. 

Les Samaritains les inquiètent encore, juf- 
1 qu'à ce qu’on ait obtenu un nouvel Editj 
pour continuer à y travailler. 

Cet Edit eft apporté à Jerufalem , & s’y exé- 
cute. 


18 


19 


10 

3 S 

Sf 

11 

26 

26 

12 

37 

27 

U 

98 

28 

14 

29 

29 

If 

30 

1 

30 

K 

31 

31 

*7 

3 3 

32 

,18 

33 

33 


xo Les Babyloniens s’étant révoltez, Darius af- 
liege Rabylone. 


2Kll la prend après un fiège d’un an & 8- mois. 

22 Le Temple s'acheve. On en fait la Dedi- 
j cace, 

23 Les Juifs obtiennent une fentence de Darius 

contre les Samaritains, pour la continua- 
| tionduTribut au Temple. 

24 ' Darius pafTe le Bofphore, & enfuite le Danu 
‘ be, pour faire la guerre mx Scythes, il ne 
ramene pas la moitié de fon armée. 

[il fhbjugue la Thrace; & retourne à Suze. 

Les Scythes ravagentla Thraee ,& chaflentj 
• Miltiade%e la Cherfonefe. I 

'Darius envoyé Scylax avec une flotte par le 
fleuve Indus à la decou\ erte de l’Inde. 

' ' 1 

Scylax revient par l’Océan & par la Mer 
Rouge, & rend compte à Darius des dé- 
couvertes qu’il a faites. 

Darius entre dans 1 Inde & en fait la Con 
quête. 



TABLE CHRONOLOGIQUE. 


An. Rois de PERSE. DARIUS. 1 

avant 

J.C. 


An. depuis la CapTlVlTE : 


SOUV. SACRIFICATEURS, jfrjçuah. 

! 50J 

>9 

34 

34 1 

Les Perfes,fous le commandement d’ Arifta- 
goras de Milet forment une e ntreprife fur 
lTle de Naxos qui échoue. Tyr fe rétablit. 

502 

1 

20 

?5 

35 

Ariftagoras & les ioniens fe revoltenrcontre 

Darius. 

501 

21 

, 

I3« 

ki 

1 

Les Athéniens font une Ligue avec les Io- 
niens contre la Perfe. 

fOO 

21 

37 

1 

37 Us brûlent la Ville deSardes,ce qui donneoc- 
j cafion à la guerre que laPerfe fit à laGrécc. 

4 99 

31 

38 

1 

38 

Les Perfçs accablent les Ioniens. Ariftago- 
ras fe réfugié dans la Thrace. Heftièe de 
Milet retourne en Ionie & fe met à la tête 
des Révoltez. 

498 

1* 

39 

if 

Ariftagoras efttuè en Thrace. 

497 

25 

40 

40 

La prife de Milet La réduction des Ioniens, 
& la fin de la guerre. 

496 

26 

4» 

4 1 

Heftièe pris par les Perfes R crucifié. 

495 

27 

42 

4* 

LesPedes foumettent 1 Hellefpont & laCher- 
foneïe de Thrace; ôc obligent Miltiade :i 
fe retirer â Athene.-. 

494 

»8 

43 

43 

Mardonius que Darius envoyé porter la gu 
erre en Grèce échoue dans cette expédi- 
tion, & revient avec beaucoup, de perte. 

49? 

29 

44 

44 

Darius envo) e fommer les Grecs par des he- 
raus d’armes de lui faire hommage.en lui 
donnant de la terre & de l'eau . 

492 

30 

45 

45 

Deux autres Generaux envoyez enGrece au 
lieu de Mardonius. Zoroaftre paroitâla 
Cou/ de Perfe. 

491 

II 

4 « 

46 

Les Ferles entrent dansl’Attique.R font A& 
faits â Marathon. 

497 

489 

3 l 

33 

47 

4» 

47 

4 

Darius fait de grands préparatifs pour atta- 
_ quer la Grèce en perfonne. 

4 88 

34 

49 

49 

« r f 4*7 
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%6 é TABLE CHRONOLOGIQUE, 

Àn.~jRois~dePÊRSE. (a) DA RI US, (b) XÉM;ÉS. 
av ant' 

J.C 


depuis la.CAPTlVIfE* 

I cmiv «ArR icir atiti 


35 

3* 

;b5 

i 

3 


4*7 
4*$ ( 

4*5 
4*4 

4*3 

482) .4] 
4*î 

4? o 1 


47» 

47 * 

477 

47 1 

475 

474 ] 

473 

479, 


SOUV. SACR.IFiÇA7EyRS. (a) JcfÿKih, (bj 

yj/tlftn i. 

(a ; ^ — * — ' 


X 

9 

ICI 

11 

12 

ù 

>41 


P 

U 

*» 

S? 

54 

55 
5<? 

57 

58 

59 

6 0 

61 

62 
< 5 ? 

64 

«> 


50 Les Egyptiens fç révoltent contre Dxrimt, 

5 1 üariui déclaré Xtrxit pour fonSucce fleur, 
& meurt. 


5? 

b) 

ï 


10 


11 


11 


Xerxit confirme tous lesPrivileges des Juifj 

Il réduit l’Egypte, 

1 

U prend la refolution défaire la guerre à 
la Grèce , & fait de grands préparatifs 
I pour la commencer. 

il fait une Alliance aveçlesCarthaginois 

I contre la GFècç. 

II arrive à Sardes avec unç arm£e prodi 
gieufe,8c y paflç l’hiver. 

Il parte l'HeJlefpont: entre en Grècerperd 
la bataille deSalamine:& rçtournehon- 
teufement gardes. Les Carthaginois 
font battus er» Sicile par Gelon 

Le.- Perfes battus a Platée &' a Mj cale en 
même jour. 

Xtrxis démolit le Temple de Belus à Ba- 
bylone. 

(paufanias A; Ariltide pourtant la guerre 
contre la Perfe. 

Paufanias foupçonnè de trahirfon Pais, 
& rapellè par les Lacédémoniens. 

Il continuèfes liail’ons avec Aerx«pour 
lui livrer la Grèce. 

Ilcftjugè Sçabfous faute de preuves. 

Enfin fon crime fe manifefte ; & on le 


punit de mort. 

The niftocle,accuf^^Ja même trahifon 


uf» 

parlesLaeedcmomens , fejuftitie,& 
on l’abfoutà Athènes. 


471 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. *67 


in. 

ivant 

Rois dePERSE.(,a) XERXES. (b) ARTAXERXES LOh ï 
GUEMAIN. 

.C. 

1») 

An.depu 

l ia CAPTIVITE’. 




SOUV. SACRIFICATEURS. 

♦7.1 

1? 

66 

1? 

Themiftocle banni d’Athénes pour dixans. 

eft accufé de nouveau par Jes Lac*-dem. 
# dev. les Etats Généraux de la Grèce, <3c 
* obi. parcefteperfec.de fe réfugier. Perfe 
Cimon Gênerai des Athéniens remporte 





470 

«6 

<?7 

14 

deux Victoires fur les Perfes en même 
jour près dç la Riviere d'Eurimedon.ru- 





4<»9 

17 

68 

»* 

ne fur terrp & l’autre fur nrer. 

11 fait plulieurs conquêtes pour les Athéni- 
ens, fur rHellefponf & ailleurs. 

Xerxii rebuté de tant de revers, abandonne 

458 

18 

<S9 



la guerre de Grèce. 

4 67 

'? 

70 

17 


466 

46? 

20 

21 

7* 

7* 

12 

19 

Xtrxçi tué pur la trahifon d’Artaban, 


(h) 




♦H 

I 

73 

30 

lArtaxtrxki , l’^ijfnerut du Livre d’Efther, 



lui fuccede, & fe défait d’Artaban. 

453 

2 

74 

21 

U défait fon itéré Hyftafpe , & s’affermit 




fur le Trône. 

462 

? 

7? 

22 

Il donne à cette occafion une Fête à toute 



faNobldïê,& répudié la Reine Vafthi. 

461 

4 

76 

23 

On cherche pourArtaxerxès les plus belles 




filles qu’on peut trouv. Efther eft du nôb. 

4 60 

S 

77 

24 

Efther plait au Roi ; il la prend pour ton- 




cubine. Les Egyptiens fe révoltent Sc 
prenent Inarus pour Roi. 


459 

6 

78 

2Î 

Achemenides, frere du Roi, eft envoyé en 



Egypte. Il y eft battu & tué. Le refte de 
l’armée fe jette dans MemphisilesEgyp- 







tiens en forment le fiège. 

4S8 

7 

79 

26 

Efdraseft envoyé en Judée en qualirède 





Gouverneur ; & de là commencent les 
LXX. Semaines de Dan- Efther eft dècl. 





Remc, 





4S7 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 


/anI , An. depuis la CAPTIVITE* 

[SOUV. SACRIFlCA 7 EURS 7 ^) 7 ^^~byT: 

" j liafctb. 

(a) ——————— • 

L 

457 » 80 *7 Efdrasfèpare les Juifs d’avec leurs femmes 

* ètrangeres.Mardochèe découvre le com- 

plot de Bigthan dfcdeTherès. 

* (f * tji ici la première année des L XX. Semai- 
nes de Daniel. 

45 6 9 *8 ArtabazeA Megabyfefontlever le fiège de 

Memphis, battent Inaros; & l’alliègent 
luimème avec les troupes auxiliaires 
d'Athenes qu’il avoit.dans l’ile deProfo- 
pitis» 

45 $ 18 39 

454 ii 8? jo Ils emportent cette Isle , y font Inaruspri 
fonnier.chaffent lés Athéniens d Egypte, 
Areduifent de nouveau tout ce Royau- 
( b ) me fous le pouvoir de l’Empire de Perfe. 
12 84 1 Haman projette la deftruftion des Juifs. 

452 13 8 f a Leprojet d’Haman renverfé. Sa chute. La 
Fête de Purim inftituée en mémoire de 
cette dèlivrance- 

451 14 8* 5 

450 ir 87 I4 Les Athéniens envoyent Cimon avec une 
Flotte en Cypre. 

449' !«■> 88 s II y bat les Perles par mer & par terre, & 
meurt a Cytion. ^irtaxerxes fait la paix 
avec les Athéniens 

1 

44 s 1 f *? 6 Inarus crucifie. Révolté de Megabyfe. 

447 ig $>o 7 Megabyfe défait la première armée qu'on 

envoyé contre lui. 

441$ 19 9 1 8 lien défait une fécondé; & enfuite fe re- 

concilie avec le Roi. 

445 20 92 9 Nehemie eft envoyéen Judèe.en qualité de 

^ Gouverneur. Il rebâtit les Murailles de 

Jerufalem, Megabyfe elt relegue à Cyr- 
ta fur la Mer Rouge. 




TABLE CHRONOLOGIQUE. 2 «* 


An. 


RoisdePERSE.(a) ARTAXERXES LONGUEMAIN.(b). 
. DARIU5 NOTHUS. 


.c. 

'i 

An. depui 

m 

44+ 

SX 


10 

44* 

29 

94 

Tl 

442 

21 

95 

12 

44* 

24 

96 

*3 

4+o 

as 

97 

14 

4*9 

s 6 

98 

*5 

4* « 

27 

99 

16 

417 

28 

IQO 

*7 

4?d 

29 

loi 

18 

415 

IO 

102 

19 

414 

?» 

103 

20 

411 

32 

IO4 

21 

4?2 

13 

105 

22 

41* 

34 

106 

23 

4*o 

35 

107 

24 

419 

3« 

108 

25 


37 

109 

2 6 

427 

38 

IIO 

27 

426 

?S 

tu 

28 

4*5 

4 e 

) 1 12 

29 

424 

41 

(b) 

II; 

30 

4*3 


1 IH 

31 


SOUV. SACRIFICATEURS. EU*fcit. 


enemic repeupiejeruiaie:u commue a re- 
former les abus ae 1 Eglife & de 1 Etat. F.f- 
dras publie fon Edition des Livres du 
Vieux Teftament, 


Nehemie fait un voyage à la'Cour dePerfe. 

Meton introduit fon Cycle. 

Commencement de la guerre dePeloponefeJ 
Grande pefte dans l’Orient. 

Cette pefte vient à Athènes, & y fait dej 
terxibles ravages. 

peu près dans ce tems-ci fleurit Malachie| 
le Prophète. 

i 

Nehemie revient à Jerufalem avec une nou- 
velle Commiflion Naiflânce de Platon, 
Nehemie continue fa Reformation. 

La pefte recommence à Athènes; ce qui don- 
ne occafion à une Loi qui permet iaPo-l 
iygamie. * n. ' 

Mort A‘^frtaxerxé< Son filsxMces lui fuccedej 
Il eft aftafliné par Scgélien, & Sojditn l'eftl 
à fon tour par Ochus, qui prend le nom| 
de Daritif. • 


nom de Uothui, commence fon Régné. 

4*2 
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TÀBLÈ CHRÔNOLOGÎQÛF. 


. DARIUS NOTHUS. 


An, depuis la CAPTIVITE. 


SOUV. SACRIFICATEURS, ta J EtimfcH. i 



Darius défait fon frère Àrfites ; & le fait 

(, mourir. 


415I 11 ‘24 


41 z I lî 125 


411 i? 126 

410 14 **7 

409 IJ l « 


408 *« ‘29 

407 17 130 


406 18 

405 I6|I2Î| 


Rébellion de Pifuthnés dans î’Afïe Minéil 
re contre Darius. Tiiïàphernes un des Vi 
cerois de Darius bat Pifothes & le fai 
mourir. 


R.01S d EGY PTE. (a) myrtèe . (b '• P muftr 


Lés Égyptiens fe révoltent contre Z>«- 
riusf&i font ^fmyrtie Roi. ,* 

TifTap/iérnes & Pharnabàzé ont les 
Gouvernertiéns de l’Ali é Mineure 
fous Ddrius. 


Lédér nier AÀe de laReformation dé 
■ Nehemie, 49. ans après qu’elle eût 
été commencée parEfdras ;le perio 
de oùfiniffttatles premières VH.Se 
. mainés delà Prophétie de Daniel. 
LéTemple du mOntGuèrizim coihçn 
cé â le bâtir par Manaffe. 

Cyrüs lé fécond fils de Darius eft en 
royé dans leGouvernément de l’A 
fie Mineure^ 


9 1 3 iCyrus eft rapellé à la Cour de Per fe 

Mo rt d e Daria s.isfrtaxerxts Hnnur 

lui fuccede. 









... , T AfeLË CHROHO LOeiQÜÉ. ' ifl 

de PIRSE. ARTAXERXES MNEmOÎ? 

•J C> Àü. depuis h C^pnvirËl 

SOU V. SACRIFICATEURS, J*j,Jah. 

R f, ?, G rr E - ' aT> ">“ 

ÿur. ( c j Hephtitui, 

(i) " 

46+ t 1 U tà 4 Tfifc d'Athinéî.Fin de laguerre du Pc- 
loponefe. Cyrus renvoyé dans fon 
Gouvernement de l'Afie Mineure, 

40 J 1 i}4 Ü j Cy rus forrtie Je defTein de détrôner fott 

frere » & lève pour cela des troupe» 
lbiis-main. 

a 

j 

4 oi 3 itf *4 6 


40* 4 Ijl Ii * ii marche vers Babylone, eft battu* 

tuè. 

40° f tjf 1 4 . * Thimbro envoyé par les LacedemO 

niens dans l'Afie Mineure contre les 
Perles. Xenophon fait la fameufe^e- 
trMUtiUs Ùix mille, & le joint. 

39Ü f t }8 ’f J Derc) llidas fucce|e } Thimbro. So- 

crate condamné à Ja mort a Athe 
nés fübit lafentcnce. 

39* 1 IJ9 *6 4 Dcrcyllidas pouffe vivement la guerre 

' contre les Perfes, 

197 *140 17 S Agefîlaüs paffeen Aliepour agircon- 

196 9 141 11 «Si treles Perles. 


' 

395 to 143 <9 1 11 bat Tiflaphérnes.qu'^rrarfrjMr fait 

mourirâ caufede fa défaite. 

394 11,143 5° 2 On rappelle Agefilaüs pour- défendre 

fonPaïs conti euncLigue des Grecs. 
Conon remporte la Yidoireâ Onide 

153 i* 144- xi 3 jConon rebâtit les murs d’Athenes. & 

I j rétablit la Ville. 

39* 
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a?z TABLE CHRONOLOGIQUE. 

An. (Roj^ëP BRM:. ARTAXEUXES MflEMON. 
i avant Ân depuis la CAPTIVIT E. 

J- c - jSOU VERAÎNS SACR IFICA TEURS. Joj*<Uh. 

I RÔis d’EGYPTE (a) Ner>hrreut. (b ; échoit i- 
(c) Pfammuthii. d ) NeBanabit. 

(a) * 

59 a 13 145 a* 4 Les Lacedemoniens renouvellent la 
guerre contre ks Perfesen Afie ; mais 
ils n’y ont pas les luücès ordinaires. 

soi 14 I4d 23 ~ % jtrtaxtrxh fait de grands préparatifs 
pour la conquête de l’isle de Cypre* 

390 if >47 24 * 

(b> '' • ' : ' 

!!! II \ Les Athéniens envoyent Chabrias au fe- 
cours d’Evagoras Roi de Cypre, qui 
lui aide à fe rendre maître de toute 
l’isle. 

- .0 ic* 37 î La Paixd’Antalcidas entre Lacedemone 

3*7 1* 7 * & U Perfe. 

t n ici! 38 4 Les Perfes attaquent l’isle de Cypre avec 

3*« 19 1 î00 . mille hommes. 

t-Ç2 29 jlls en font la conquête entière. 

. «T 1«2 30 6 ^irtaxtrxh attaque les Caddufiens. Son 

3*4 2 J il expédition échoué, NaitTance d’Arifto- 

te. 

28} i3 *54 3 1 7 

Î83 13 '55 î 2 * " 

381 24 1S« 3 i 9 

380 3f i 5 ? 34 10 

379 3 6 if*l î5 > l 

378 37159 1 36 *2 . 

377 18160 37 1 3 lArtaxtrxet prend larefolution d’attaquer 

(c) rEeyptC * 1' • 

376 29 161] 3* H pharnaba^eeft nommé pour commander 
(d) dans cette expédition. 

37 f 30 idi î 9 *5 II fait de grands préparatifs pour la com- 
mencer. 

lit 374 
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table chron ologique. 

fvant R Chu/ ERSE * 00 ARTA XË^NEMÔÎ^ 
J c - '*) An. depuis la CAPTIVITE. — 

<a) 

l\ l Z (b ! 

??2 ?3 I <f 2 4 % 

37 * *4 1<y<î ? ? Bataille de Ludres, oùles Thebainsdé- 

?>o u igy . g\ * ont les Lacédémoniens. 


374 

Ji 

163 

J 7 Î 

3- 

154 

372 

13 

2 s 

37* 

»4 

1 66 

37o 

3 S 

167 

3«9 

A 

r«8 

3 <58 

37 

<Jÿ 

3*7 

3 i 

170 

366 

39 

71 


3^5 40173 9| I|| 

364 41 1 7) loi Ijl 


jonanan SouverainSacnficateur tuë /on 
frere Jcfçuah dans leTemple. LcGou- 
verneur Perle pour punir cecrime,con- 
damneia Nation Juive à une amende 
qui durefept ans. 


p. 3 4 74 1 1 1 Bataille deMantinée entre les Lacedo- 

\ moniens & les Thebains , où les pre- 

miers perdent la Vidoire , & les der- 
362 4j 17c l2 2 n j. crs leur Général Epaminondas. 

:c) Age^ ' Jaiisvac^E S v P teà^:l têted'unear- 
3 (Si 44 17$ J, , méeau fecours de Tac/wr. 

U abandonne Taches Bc mctNeÜaneLus fut 
360 4J r?7 , 4 a le Trône. 

11 dompteles ennemis de NeHantius t & 
3 S 9 46 178 -»< j . 1 étabhtentièrement. 

I Mort */ir taxer Xet. 

(b) 

3Si 1179 16 4 Agefilaüs meurt fur les côtes d'Afrique 

en retournant en Gréce.Grands foule- 
vcmens dans l’Empire de Perfe lous O- 

>” >.10 ,? , . 
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274 TABLE CHRONOLOGIQUE» 



SOUvERA'NS SACRIFICATEURS. (a)> 
ndn. (b) yaddiuh. 


ROIS d’EGYPTE. Nettaneiui. 


Naiiïance à' Alexandre le Grand à Pella| 
I en Macedoine. 


n Les Cypriens & les Phéniciensjquî s’é- 
toîent révoltez contre o chus, font 
forcez à fe foumetre. Sidon elt prife 
& détruite. 

13 Ochui attaque l’Egypte, en chaflè Ne- 
ilaneùtn , &la foUBlCt. 

Mentor eft fait Gouverneur de FAfie 
Mineure. Son frere Memnon entre 
au fervice du Roi de Per fe. 

La mort de Platon» 


L’Eunuque Bagoas empoifonne Ochm, 
fait *4rogié‘ OU *Arpt! Roi. 


Phiiiprc, Roi de Macedoine, après a- 
voir gagné la bataille deCheronèe, 
eft déclaré Generaiiflimcdela Grec* 
contre la Perle. 







TABLÉ CHR0K0L0GI1QUE. *7* 

AtÛ Rois dePER.SE. (a) ARSES. (b) DARIUS CODOM AN- 
Javant NUS. (c) ALEXANDRE LE GRAND. 

J-C. |(a) An. depuis la CAPTIVITÉS 

[SOUVERAINS SACRIFICATEURS, yadduah 


535 

»3î 

534 
* 33 
33* 
33 1 
53° 

3*9 

338 

3*7 
32 6 

3*5 

324 


(b) 


Ce) 


ZOI 


203 


203 


2°4 


20 J 


206 


307 


203 


309 


210 


2-1 1 


812 


313 


6 Bagoas empoifonneArfes.Paufahias aflaffine 
t Philippe Roi de Macedoine. Darius fucce- 
de au premier, &. Alexandre au fécond. 

Darius fait mourir Ezgois.^flexandre détruit 
la Ville de Thebes ; <5t eft choili , comme 
fon Pere l’avoit été avantlui , Général de 
la Grèce contre la Perfe. 

[Alexandre paffe en Afie, & gagne la Bataille 
1 du Granique. 

il foumet toute l’Afie Mineure ; Si gagne la 
bataille d'UTus. 


IC 

II 

ta 

13 

14 

16 

*7 

18 


Il dètruitjTyr & Gaza, & fait la conquête de 
l'Egypte. j 

Il pafle l'Euphrate & le Tigre, gagne la ba- 
taille d’Arbelles, prend Babylone, Suze, 
Perfepolis & leursProvinces, 

Darius eft aflaffinè par Beflus, Alexandre 
dompte les Medes, les Parthes,les Hyr- 
caniens, les Ariens,<5c plufietirs autres Na- 
tions, U fait mourirPhilotas & Parmeniô. 
Il dompte les Ba«ftriens & les Sogdicns ; & 
fait mourir Beflus. 

> 

il époüfe Roxane; pafle dans Ilnde; & fou- 
met tout jufqu’au Fleuve Indus. 

U pafle l'Indus : bat Porus ; & porte fes con- 
quêtes jufqu'au Fleuve Hyphalïs. 
il fait embarquer fon armée; & en dépen- 
dant l'Indus fait la conquête des Nations 
qui le bordent des deux côtez. 

Etant parvenu à l’embouchure de ce Fleu- 
ve, il envoyé Nearchus avec la Flotte 
par l’Océan à Babylone , & y mène l’Ar- 
mee par terre. 

U fubjugueles Coflêens, & arrive à Babylo- 
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Roi 3 dcPERSE.(a)ARIi)E’E ou PHILIPPE. (b , ALE 
avant XANDRE- AIGUS. 

J.C. [a] An d epü'is la CAPTIVITE*. _____ 

SOUVERAINS SACRIFICATEURS, (a ) JJL - 

duah. ! b' Onidi. 

(a) 

214 19 Alexandre meurt â Babylone. iridié ou Phi- 
lippe fou frere, porte le titre deRoi. tes 
' Comandars de l’armée partagent entr’eux 

les Provinces de l'Empire. w 

25 1 20 Perdiccas & Eumenès font la guerre à Anti- 
b) pater , à Craterus & i Ptolomée. 

2 1 6 1 Eumenès bat Craterus & le tue dans le com- 

bat. Perdiccaseft tué enEgypte par fes pro- 
pres gens. Mort d’Ariftote. 
ll 7 2 Antigone bat Eumenès. Ptolomee s’empar 
de la Judee , de la Phenicie , & de la Cele 
Syrie. Il prend Jerufalem. 

3, 8 3 Anti pater étant mort, Caflandrefe faifit de 

laMacedoine, de Antigone de l'Afie Mi 
neure Ce dernierljloque Eumenès dans le 
Chàreau de Nnra. 

2l 9 4 Eumenès fort de Nora, fe jette dansla Cili 

cie, y aflfemble une armee, & marche dans 
la Syrie & dans la Mefopotamie. 
t U s’avance jufqu’aSuze, où les Gouverneurs 
des Provinces de l’Orîent le joignent. 
Olympias fait mourir *Aridle. 


Antigone marche en Orient contre Eurae- 
nes. 

, Eumenès efl livre par fes propres Soldats a 
Antigone, qui lui ôte la vie. Seleucus, Pto- 
lomee, Gaffandre de Lyfimachusfe liguent 
contre Antigone. 

2z i g Antigone enleve à Ptolomee la Syrie, la 
Phenicie dt la Judee. 

313) 4|2s 4 9 Antigpne lailfe à Demetrius fon fils une par- 

tie de l’armee en Phenicie, & marche avec 
le relie contre Caflandre. 






TABLE CHRONOLOGIQUE 2?7 

An. 


avan 

JC. 


Ji* 


✓ 

6 

3IQ 

7 

■k + 

309 

8 

?og 

f 

?oy 

IO 

106 

u 

3oy 

12 


Rois de PERSE. ALEXANDRE AIGUS. 


Souverains sacrificateurs, ùn,a, 


IO 


ERE DES SELEUCIDES. * 


U 


13 


U 


*4 


>5 


16 




Rois de SYRIE. Seleucu t Sicatir. 


î 


l 


Ptolomée s’empare de J’jJe de Cypre, bat 
Üemetrius à Gaza, reprend la Syrie t 


la Phénicie; & reperd tout par la dé- 


faire de Cilles fon Général. Seleucu, 


prend poUêflian de Babylonc, 

De.netrius marche à Babylonc contre Se 
leucui, Si revient fans avoir rien gagné, 


CafTandrefaitmourir Alexandre ^fi^ui A 
Roxane fa mere, Epicure commence 


enfeigner fes impiétez, 

Ptolomee enleve â Antigone plufieursVil 
les dei'Afi ç Mineure , 


Uprend l'Isle d'Andros , les Villes de Co 


rinthe, de Sicjone & pluiieurs autres 
du continent en ôrecëi 

Ophellas tue par Agathoclès. Ptolomee 

:lat'' ‘ 


recouvre la tib> e Â. la Cyrenc7 

Demetrius remporte une grande Vi&oire 
en Cypre fur Ptolomee, & lui enJeve 


8 


toute cette U le. Antigone prend là- 
deflüS Je titre de Roi. 

Antigone attaque l’Egypte, & eft repouf- 
le avec perte. 

* Cette Ere commençait a l’Equinoxe d’^lu 
tomne de cette anni , félon le fiyle de Syrie 
ire, Lei ÇhaltUeni n’en nettoient le corn, 
mencimrnt qu'a celui du Printemps de l'atu 
née fuivante. 

* * Quoique ce Prince meure l’an avant y. 
C. Jlo. le Can 0 n de Ptoiomie continué a 
marquer let annfei de fin regn r* jufqu’i 
l'an joj. 
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(An. (SOUVERAINS SACRIFICATEURS, (a) Ont»,, (b) 5>m» 
lavantj le 

JC- 


m 

503 


30a 


Rois d’EGYPTE. PTOLOMEE SÛTER. 
E^k DES SELEUCIDE V. 


18 


19 


Rois de SYRIE. Seleucu, Nic*tor 

9 


10 10 


20 


il 


Demetrius a (liège Rhodes fans pouvoir la 
prendre. 

SeUucns après s’étrc rendu Maître de tou - 


tes les Provinces de 1 Empire d Alexanr 


dreaudelàde l'Euphrate, attaque l’In 
de » & fait la Paix avec Sandrocottus. 


11 


SeteucuSf Ptolomie , CaJJandrt 3t Lyftnachut (fc 


liguent contre Antigone. 


30 1 


300 


*99 


298 

X97 


296 

*9Ï 

294 


*9Î 

292 


21 

(b) 


IS 


n 


13 


»4 


la 


U 


14 


Ils de défont, & il eft tué à Ipfus en ?Hry- 
gie. Partage de l'Empire d’Alexandre 

Après cette Viétoire Ptolomte fej trouve en 
polfeflion de la Judée , de la Phénicie, 
& de la Cçle- Syrie; & Selencu 1 de la 
haute Syri?,où il bâtit Antioche. 

Demetrius donne fa fille Stratonice à Se- 
leucus , & s’empare de la Cilicie. 


10 


u 


1 f' 1 f Caflandre meurt en Macédoine.! 

16 16 Pyrrhu, èpoufeAntigone fille de Bérénice la 
femme favorite Ac ptolomie : l’affiltance 
de ce Prince le met en état de recouvrer 
fon Royaume d’Epire. 

17 17 Courfes des Soldats de Demetrius dans la 
Sainarie, 


18 


19 




Ptolomte reprend l'Isle de Cypre fur Deme 
trius. 


*9 Demetrius devient Roi de Macedoine, & 

S y regne 7. ans, 

20l&/mciM bâtit Seleucie fur le Tigre. 

21 iMortKle Simon lejufie Souverain Sacrifica 
l teur des Juifs. 

191 
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An. 

n\i 2 n 

SOUVERAINS SACRIFICATEURS. 

. ■»:* ^’it<2Votc- pTOi OMEE SOTF.1L. (b) 



1 

ptolomee philad lphe. 

* 9 » 

• 

1 


ERE DES SELEUCIDES. 

H 

’ 23 

Rois de SYRIE. Scleucut Nitator. 

32 

Rlêa^nr frere de Simon le Julie » lui fuc- 

290 

2 

15 

*3 

23 

cede da:is la Sacriôcature. 

♦ 

289 

3 

16 

24 

24 


«88 

4 

17 

35 

25 

Demetrius fait de grands préparatifs 

287 

5 

18 

26 

26 

pour recouvrer Jes Etats de ion Pere 

en Alie & en Orient.» 

Son armée fe révolté : il eft ehaffé de la 

') 

28 6 

6 

1 

19 

27 

27 

Macedoine. 11 forme une entreprife 

de defefperé fur l'Afie ; manque fon 

coup : & le trouve réduit aux abois. 

Il eft obligé de fe rendre ÏSelencus. 

285 

7 

10 

28 

28 

Ptohmie Soter fe demet delà couronne 

284 

28 J 

9 

(b; 

1 

2 

sm 

2 9 
30 

29 

30 

en faveur de ton fils Phtiadelphe , qui 

n’étoitquele Cadet defa maifon. Ce- 
raunus, l'Aîne, fc réfugié première- 
ment auprès de Lyjtm/tchut , & enfuite 
auprès dç StUucMi, 

hi Tour du Phare s’achevq, LeOultede 
Serapis s’introduit en Egypte, Mort 
de Pttlomie Soter. 

Scleucut SiLyfimachut fe préparent à fe fai- 

22 

10 

3 

31 

î! 

re la guerre. 

Seleucus prend Sardes, &fe rend maître 

28 I 

H 

♦ 

) 2 

32 

| de il’ Alie Mineure, 
trpmaehus eft tué dans un combat contre 

U 

PO 

O 

12 

s 

35 

33 

| Seleucus. 

Seleucus eft afTaflinè par PteUmte Ceraunus 

1 




| qui fcfaitpariaRoi oe jYUceaomc* 
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sto TABLE CHRONOLOGIQUE. 

An* SOUVERAINS SACRIFICATEURS, (a) Elta^r, (b) A/a. 

ay ant 




(a' 




TT 


*21 


m 


* 77 


13 


8>oisd' EGYPTE. PTOLOMEE PHlL ADELPHE. 


U 


kb) 


ERE DES SELEUCIDES. 


34 


3î 


3« 


276 

I 

9 

37 

*7 f 

2 

IO 

38 

AN 

? 

U 

3i 

273 

4 

13 

40 

372 

s 

L3 

41 

87 1 



42 

370 



4? 

369 


/ 

44 


Rois de SYRIE, %A- ntiochus Soter. 


ofyioehui S» ter fuccede à Seleucut . Les 
Gaulois font une irruption dans UGré - 
ce, battent & tuent Ptotomée Cerarmuî; 
& font crux-mèmes enfin battus & 


chaffèz par Solthenès, 

2 Seconde irruption des Gaulois en Grèce 
‘ lous Brcnnus. lis font battus & acca 
blcz. 


3 Les relies de Gaulois paffent dans l*Afie 
Mineure, & s*y établiirentdans la Ga - 
latie. La première Verfion des Livres 
Sacrez Hébreux en Grec. 


^ xjfhti£orte Gangtig fils de Demetrius fucce 
de .ISolthenès au Royaume de Mace 
doîne . 

/fntiochu t bat les Gaulois . & délivre 1 * A - 


8 

a 

IO 

11 


lie Mineure de leurs ravages; de là lui 
vient lefurnom dc.ftw.sauvetirl 

Les Romains, après une guerre de fix 
ans, ayant enfin chalTé Pyrrhus de l’I - 
talie, commencent à établir leur repu 
tation en Orient. Ptolomée leur envoVi 
des Amballàdeurs, & recherche leur 
Alliance. 

Les Romains envovent des Ambafladeurs 
à Ptolomée , & font Alliance aveelai. 

Pyrrhus eft tuéàArgos, 


26 8 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 381 


An. 

SOUVERAINS SACRIFICATEURS. Ma;ajfe. 

avant 


R.oi< d'EGYPTE PtOLOMEE PHII.AD. 

J u 



h K F. DES StLEUClDES 





Rois de SYRIE. (a ) ^Amioihui Soter,(b) 





tiochns Theut. 

268 

v 9 

‘7 

45 

a) 

12 

Philadelphie , les Athéniens, &. les Lace- 





demoniens font la guerre à Imigont 


1 




Gonatat , devenu puifTant par la mort 
de Pyrrhus ; mais ils ne peuvent le 




) 


détrôner. 

267, 

10 

18 

1 

4 « 

1 î Sotadès Poète lafeif mis à mort- 

266 

rr 

'19 

42 

T 4 


265 

13 

20 

4 » 

•5 Maeas, Gouverneur de Libve&deCyre- 





ne , fous Ptvlomêr fon frere , fécouë le 
joug , & fe fait Roi de ces Païs-là. 


164 

13 

il 

4 S 

itf 

^fntiochus Roi de Syrie & Ptolomée fc 





1 

font la guerre. 

s6j 

14 

23 

ÎO 

l P Philettrw , Fondateur duRovaume dePer- 





game J meurt,& fonNeveu Eumenés lui 
fuccede, Mort d'Antigone de Socho, 
Prefidentdu Sanedrin de Jerufalem. 



a 61 

*5 

3 } 

5 » 

18 

Nicomedie, Ville de Bithynie, bâtie par 






Sictmede Roi du Pais. Eumenes de- 
faitAntiochus& s'affermit àPergame. 

161 

16 

24 

52 

*9 * Antiochut Sotrr meurt à Antioche» fou 






fils w / intiochus Theus lui fuccede. 


>. 



w 


260 

17 

a 5 

53 

\ l 

^fntiochui défait <Sc tuè'Timarchus Tyran 




1 


d’Ephefe,Berofe, fameux Biltorien 
de Babylone, ficui it. 

*59 

18 

2<5 

54 

2 

Ptolomé' bâtit le port de Bérénice, fur la 



■ 



Mei Rouge, &. attire par là tout le com 






merce de l’Orient en Egypte Alexan- 
drie devient la Ville la plus rnarchan- 






de du monde. 


358 


xt t TABLE CHRONOLOGIQUE, 

An. | SO U VËRÂTNS SACRlF IC ATEÜRS. (a) M.inaJJe. (b) 0- 


t 

J 


avant ! niai II, 

[j.C. |U)jR.0iscf EGYPTE. PTOLOMEE PH.LAD, 


251 


*1Z 


ztl 


*11 


m 


ERE DES SELEUClDES. 


12 Jl 


20 


21 


28 


22 


32 JO 




3» 



*4 

l- 

60 

2<2 

2Î 

I!i 

61 

? I 1 

26 

31 

62 


(±1 



250 

1 

V 

il 


Rois de SYRIE, ^intuchm Vient. 


il 


îl 


\1 


il 


i? 


Magas, R.oideLibye£de Cyrenç, fait 


la Paix avec Fiolomie t en promettant 
fa fille unique au fils aîné de Piolomte, 


& de réunir par là fes Etats à la Cou - 
ronne d’Egypte, 

Magas meurt. Apamè fa Veuve, au lieu 
d’execurçr le Traité, veut donner fa fil 


le à Demctrius , fils de celui qui avoit 
été Roi de Macedoine. Mais on alfafi 


fine ce jeune Prince, & l , Hériti^re~cI| 


envoyée en Egypte. 

Apamé fe réfugié auprès de fonfrere 
tïochui en Syrie: elle le porte A entre- 
prendre contre Piolomte une guerre» 
qui dura plufieurs années , & qui l’in- 
commoda beaucoup. 

Piolomte fe contente d'envoyer fes Géné- 
raux contre lAntiachus. 

Ptolomte fait rechercher avec foin ce qu'il 
y a de plus curieux en Livres.en Pein 
tures, & en Statues pour fon Mufeon Si 
fa Bibliothèque ; Aratus le Sicyonien 
elt un des principaux Agens » dont ii 
fe fert pour cela. 


Mort de Mamtfje le Souverain Sacrifica- 
teur, Oniai II fils de Simon U 


lui fuccede. 

ii ResParthes fe révoltent conttc^fwochui, 
1 fous la conduite d '^frfacet , qui fonde 
ce nouvel Empire, Les Badriçns fe ré- 
voltent au(E. 

. 340 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. *g, 


An. i SOUVERAINS SACRIFICATEURS. Onias II. 
avant 
iç. 


H9 




*AÎ 


344 


243 


Rojs d’EGYPTE. (n) PrOLOMEE PHlLAD. (b) 
PTOlOMEE E VERGETES. 

(a) 


241 3 


>47 


il 


37 


3* 


ÜO 

i 


B RE DES SELEUCIDES. 


Rois dë~SYRlE t (a) ^intuehus Theui (b) Se* 
leucut Çatl jnicus. 


6± U 


6s 


66 


6l 


6i 


62 


4 20 


13 


La Paix fe fait entre Pnlamêt & ^fuùa. 


chut, en çonféqucnce de laquelle ^fn- 
tiochus répudié Laodice, & cpoufe Bc- 
renice fille de Piolcw ét, 


Mortd’Arfinoé, fœur & femme chérie 


de Ptthmie , 


14. Pteiomie Philtdelphe meurt lui- même vers 


la fin de l'annee. Son fils PttJméeE- 
verttus luj fucçcdq 


12 ^fntitchm répudié Bérénice , reprend 
Laodice qui l’empoifonne , & fe dç» 
fait de Bérénice & de fon fils. Elle met 
fon fils Scleucns CaSiaicm fur le Trône. 
Ever^ttei pour vanger la mort de fa 
fœur &c. entre en Syrie , fait mourir 
Laodice , & s’empare d’une grande 
(b) partie de cet Empire, 

! Seleucut Caâ'm. perd une Flotte, tju’il 
avoit éouippeepour réduire lesVilles 
d’Afie qui s’etoient révoltées. Ces Vil- 
les touchées de fesmalheurs.rentrent 
d’elles-mêmes fous fon obeiflance. 


x Stltucui Callin. dans une grande Bataille, 
fait venir ^imUchus Hitrax fon frere à 
fon fecours, 

3 P flcmje fait la Paix avec SelcucHi Ctffùtr 


W. 


34». 
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4 84 TABLE CHRONOLOGIQUE. 


An. 

avant 

T r' 

SOI 

JVERA1NS SACRIFICATEURS. Onia, II 
Rois d’EGYPTfi. PTOLOMEE EVEAGETES. 

LSi 



ERE DESSELEUODES. 

- 




Rois de SYRIE» Seltuctu CaHinitus . 

243 

9 

S 

7» 

4 

Hirrttx fait la guerre à Calinicm fon frere. 



| 



& le bat près d’Ancvre : il eft chargé 






lui-même, avant d’avoir eu le tems 

/ 





de fe remettre , par Eumenii de Perga- 






' me qui le terralfe. 

341 

1 0 

<5 

7 a 

f 

Mort d’Ettwenè» de Pergame. ^fttahu 






fils de fonOncle lui fuccede,& prend le 






titre de Roi qu’aucun de faMaifon n’a- 






voit encore porté. Pendant la guerre 


4 




des deux freres , ^4 rfacis s’empare de 






lHyrcanie, & l'ajoute à la Parthe. 

Z40 

1 1 

7 

7? 


Hxtrax battu par Callinicu , , s’enfuit d a- 


» 




bord en Cappadoce, & de la en Egvp- 






te, où Ptolomée le retient prifonnier. 

m 

12 

! 

S 

74 

7 

Pttlomie donne fes foins à augmenter fa 






Bibliothèque d’Alexandrie : il choifit 






Eratolthenes pour Bibliothécaire. 

218 

13 

9 

7f 

8 

, , * 

U1 

14 

IO 

TA 

9 


2jé 

*5 

U 

TL 

10 

Stleucus Caüin. veut réduire les Parthes , 






& va lui même pour cela en Orient : 






des troubles le rappellent en Syrie. 

m 

1 6 

12 

78 

U 


a?4 

17 

»? 

72 

la 


*13 

U8 

»4 

80 

*1 


3?2 


»ï 

81 

»4 


2?« 

20 

Lfi, 

83 

»S 


3|o 

ai 

17 | 

82 

ïd 

SelnicMs va une fécondé fois attaquer^- 


i 




ftcis : il eft battu & fait prifonnier. 

1 

1 

J 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 


An. 

SOUVERAINS SACRIFICATEURS. On, as II. 


avan 

Xc. 

t 

Rois d’EGYPTE.f a)P rOLONIEE EVEfUÏETfiS.lb 



iTOLOMEE PHiLOPA'IOK. 





ERE DES SELEUCIDES 






Rois de SYRIE, (a) Seteucut Caflintcnt. ( 
Seleucus Creaunui. ( cl ofnt'iochus le Grand. 






( a 



*aj 

aai 

»? 

*zd 

2a 

23 

*4 

2f 

l{ 

*S 
20 
3 1 

8< 
8i 
Si 
8 1 

\ IJ 
il 

li 

2Î 

r 

i 

) 

Oniat envoyé Jofeph fon Neveu en Am 







ballade à la Cour d’£gypte. Tofeph y 







obtient par fon adrerie laherme des re- 






Lb) 

I 

Venus de cette Couronne dans Cé lé 


22$ 

2$ 

22 

88 

Syrie, la Phénicie & la JuJée. 

Seleucus CoOinicm étant mort ch- 2 lesPar- 







thés d’une chute de cheval. Seleucus 







Creaunw fon fils aîné lui fuccede cnSy 







rie. 


324 

37 

*3 

89 

2 

Seleuci h va dans l’Afie Mineure faire la 

’ 

22? 

28 

24 

90 

i 

guerre i Attalus Roi de Pergame. 
Ses gens l'y empoilonnent. Acheus van 

• / 

222 

29 

sÿ 

9 i 

(c) 

1 

ge la mort. 

^fnticehus le Grand, frere de Seleucus, lui 







fuccede. Il fait Hermias fon premier 







Miniftre . donne à Acheus le Gouver- 







nementde l'Afie Mineure, & à Ale- 







xandre & d Molon freres, ceux de la 







Perfe & de la Medie. Le Colofle de 




(b) 



Rhodes eli abbattu par un tembkment 


221 

3 o 



de terre, 
v • 


i 

92 

i 

2 

Evergetes étant mort, Vtolontie Philopator 
lui fuccede. Alexandre & Molon fe ré- 
voltent. vdntiêchut envoyé unearmée 
contr eux, & fe met i la tête d’une au- 
tre dans la Cele Syrie, Son armee d’O- 
rient eft battue, & l'autre ne fait rien 
de confiderable. 

220 

V 

t 


, i 

3 
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avant ( a) |^ 0 iv d eGYPIE. pTOLOMEE PHiLOPaTOR. 
J C * l i ER E DES SELEUCIDES. 

I I Rois de sYftlE, ^Huiacbus le Grand. 


**« 33 


(b) 

217 1 


iio' ii 2 93 ^ntiochu, marche en perfonne contreAle- 

xandre & Molon , les bat de les oblige 
a fe tuer eux-mêmes. Acheus fe ré- 
volté & fe faiftt de l’Afie Mineure. 
Hermias elt mis â mort, 
i 

219 32 3 94 4 Antiockut prend Seleucie,Tyr, Ptolémaïs 

I & Damas , & fe rend ainfi maître de 
prefque toute la Celc Syrie & la Phé- 
nicie. 


j fmiochui défait Nicolas, Général de Pto- 
lomée en Celé-Syric & en Phenicie} 
& s’empare de route la Galilée, de la 
Samarie, & du Pais d’au delà du Jour- 
dain .julqu’à Rabbah des Fils d’Anj- 
mon. «. 


•*î * 


5 96 6 Piolcmie défait vfntiochui dans la grande 

bataille de Raphia, & regagne toute la 
Cèlè-dyrie & la Phenicie. Il vient à 
Jerufalem, veut entrer dans le San- 
duaire, & en eft empêche par .Sïw»* 
le Souverain Sacrificateur. 

6 97 7 La Paix fe fait entre 8 tPttlomie, 

Ce dernier retourne à Alexandrie, & 
veut exterminfer tous les Juifs d’Egyp- 
te. La Providence l'arrcte» ^fntiechus 
vient à bout dAchèus, & le bloque 
dans Sardes. 

< 1 

7 98 8 sjintiothus prend Sardes, fait mourir A- 

ché us, & reprend toute l’Afie Mineure. 


214 4 8 99 9 Une rébellion éclate en Egypte. PtoU- 

mie 1 étouffe. 

ai? î 9100 i» 


TABLE CHRONOLOGIQUE.. a g 7 

Âôi SOUVERAINS iSACRIFICaTF.ÜK.5. Simon II , 
ivant Rois d’EGYPTE. (a)PTOLOMÊEPHlLÔPATOR. 

J C. (b ) PTOLOMEE E PIPHANES. 

( a ) ERE DES SËLEUCIDËS 

Rois de SYRlE. isfntiothut te Grand. 

ait 6 10 i°* il isintiachus va en Orient pour réduire les 

Par thés, & les autres Provinces révol- 
tées Il recouvre la Medie* & encha/. 
fe ^frjbcts, qui venoit de s'en faifir. 

an 7 U K* 3 h ^fntlochns pourfuit^/ryüchjufiiuesdani 
la Parthc. & l'oblige de lé retirer dans 
l’ Hyrcanie. 

aïo 8 12 103 13 II le pour Am en Hyrcanie: yaffiègeat 

prend là Ville de Syringis. 

S09 9 13104 14 ^dntio. hui Si^rfacïs s’épuifent l*un con- 

tre l’autre, fans aucun avantage con- , 
fiderabled aucun côté. 

108 10 14 iOJ 1 J , las de la guerre, fait enfin la 

Paix avec >jlrf<icït, & lui cede la Par 
the & l'Hyrcanie. 

207 II IJ io5 IC ^intiochui fait la guerre à F.uifjy/tenie Roi ’ 

de la Baétrie. Ptoltmîe Philtpator s’a- 
bandonne entièrement à une viedif. 
folué à Alexandrie. 

1 

206 13 l°7 IP lAntiochnt fait la Paix avec Euthydemt j 

entre dans l’Inde; y renouvelle l’Al- • 
liance avec Sophagafitnt ; & palfc 1 hi. 
ver dans la Carmanie. 1 . , 

205 ij J? 108 18 ^revient à Antioche parlaPerfe, la 
Babyloîne & la Mefopotamie; il y 
prend le titre de Grand, à caufe des 
heureux fucces qu’il aVoit eus dans 
„ ^ fes Expéditions. 

204 14 1 I0j> *9 philopat or étant mort, fort fils PtiloméeE- 

I piphantt luifuccede à l’àge de j. ans. 
Agathodée , Concubine du feuRoij 
& fon frere Agathoclès font alfomez. 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 


An. SOUV ERAIN S SACRIFICATEURS, (a) Simon II, 
if?" 1 iRôis d'EGY PTE. PTOLOMEE EPIPÏÏÀNEsT 
'' ' I ibKE DES SELEUCrDE.S. 

I J |Koi' de .SYRIE. ^dntiochui le Grand. 



âoj ij i uo 10 ^intiocbu &. Philippe Roi de Maeedoine fe 
liguent pour dépouiller le jeuneRoi d E* 
gypte & partager fes Etats, ^fvitcbus 
aul& tôt -s’empare de la Paleftine & de 
la Celé- Syrie. 

* 

302 ,6 3 in 2 » Scipion défait Annibal en Afrique. Ceux 

dAlexandrie qui voyent la pui (Tance des 
* Romains . implorent leur proteétion 
pour leur jeune Roi, & leur offrent fa 
tutelle, que les Romains acceptent. 

xoi ij- 4111 Les Romains envoyent en Egypte M, E- 
milius Lepidus , pour prendre foin de? 
intérêts du Roi Mineur. Après avoir 
mis les affaires entre les mains d’Arifto 
» menés Acarnanien , il revient à Rome. 

aoo 18 511? 33 Ariftomenès envoyé Scopas en Grece 

I prendre des troupes à la folde d’Egypte. 

U amene fix mille braves Etoliens au 
fervice de Pttlomée. 


1 99 19 6 114 24 Pendant qu’^ntiochut eft occupe à faire la 

guerre À ^dttalui Roi de Pergame , A- 
riftomenès envoyé Scopas dans la Pa- 
leftine, qui reprend Jerufalcm, la Ju- 
dee, & pluficurs autres places. 

*98 ao 7 ii j 25 ayant faitla Paix avec Attalus, 

tourne fes armes contre Scopas , le de 
fait à Paneas, & reprend tout ce qu'il 
avoit perdu l’annce precedente. 
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n c | S ^ ^ ^ ÎLÏS S^CR I F r c a TE^ jr^s 7â J Aï^^T7r7^b5 - o^ . 
J.c. (a) Roi s . [‘EGYP TE. PTOLOMEE EPIP».~« I 

1 ERE des^ëleucidÊjT — I 

Rois de SYRIE. ^ intjocim s le Grand~ I 

i 97 ii 8 n6 2 6 pafTe dans l’AfieMineure avec 

une belle Flotte & une armée, pour 

Roi C |, a E Uerre 3UX R ° main<: - ^alus 
Roi tlePet-gamemeuj/j Eumenès l’ai- 1 

ne defes quatre fils lui fuccede. I 
196 aa 9 17 ^deTa'clferfo ^ e !} e fy? at ‘ S * Cm P arc 

b) Vl I 

•S! ■ 2 S Annibal (c relugie auprès d'^inci*chui,St I 

e confirme dans la refolution défaire 
la guerre aux Romains. Simon le S. I 
Sacrificateur des Juif, étant mort.O- 1 
ma» III. fon fils lui fuccede. I 

»94 2 .1 .19 a* Aprèslamort d’Eratoflhenès. ApolloJ 

« 9 J 3 h 120 jo ^fntiochus donne fa fille Cléopatieàfw - 1 

louée Roi d’Eg) pte. I 

I9i 4 iî ni î i Antiochus, fils aîné du Roi de ce nom I 
meurt à Antioche. SonPere pa/Te enl 

> 9 i î 14 12a 32 ^H»;»rh«jépoufela fille de fon Hôte à! 

ChalGis. Ileft battu par le Conful A-l 
cihus aux Thermopyles, & obligé del 
s enfuir par mer en Afie avec prétipi I 
tation. Sa Flotte eftauffi battue à J*| 
hauteur du mont Corycus. 
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t*o TABLE CHRONOLOGIQUE. ' 

An .SOUVERAINS SACRIFICATEURS. Onias IIL r * 
avant d EGYP XE. PTÔLÔMÊE' ETÎFhaNESJ~ 

■** * ERE DES SEL EÜClDES. 

Rois deSïRlE. (a) *Antiochus It Grand, (b) 
SelcHcut Pbilopator. 

0 ) 

i. 9 o ij aj jj La p] otte (['^fntiochus eft battue près de 
de Myonnefus. L. Scipion pafTe l’Hel- 
lefpont, défait iAntiochu\ près du mont 
Sipyle , & le réduit à faire une Paix 
honteufe. 

«8ÿ 7 16 *24 34 Les Romains donnent aux Rhodiens la 

Carie dcla^Lycie, &le refte de l'Alie 
Mineure à Éumenls Roi de Pergaine. 
Manlius releve L. Scipion dansl’Afie 
Mineure» 

188 8 17 iij 55 Manlius bat les Gaulois de T AfieMineu- 

re; & les met hors d état d'incommo- 
der leurs Voifins. 

»87 9 18 116 36 Hyrcan eft envoyé par jofeph fon Pere 

en Egypte pour féliciter Ptolomic delà 
naiifance de fon fils. ^ fntiochusfe fait 
• affommer, en voulant piller le Tem- 

^ pie de Jupiter à Elymaïs. 

186 10 19 127 1 SeUucus pbilopator lui fuccede en Syrie. 

Ptolomie empoifonne Ariftomenès, & 
fait!*olycrate fon premier Miniftre.Ce 
Prince s'abandonne à toutes fortes de 
débauches. 

ï8s 11 ic 128 2 Ea mauva ;f e conduite de Ptolomie fait 
foulever fesfujets, 

184 13 11 129 SLafagefle & la valeur de Polycrate le 
tirent de ce mauvais pas. 

*83 1 i 22 150 4 ptolomie traite avec fes Nobles révoltez; 

& dès qu^l les a defarmez, les fait 
tous mourir par uneinfigne perfidie. 
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IJ 
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182 
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181 

15 

180 

16 

*79 

17 

' 1 7 % 

18 

1 77 

*9 

176 

20 


* 

175 

31 1 

*74 

22.2 


I SOU VER AINS SACRIFICATEURS. onias III. 
ois d’EG Y PTE. PTOLO M E E EPIPHANES 
LOMEE PHILOMETOR. 


1 ERE DES SELEITCIDES. 


23 

*4 ija 


03 


04 


3 US 

4 0* 


I 3 > 


O* 


139 


Rois de SYRIE, (a) Seleucus Philopastr (b) 
^ IntUchus Epiphanes. 

(a) 


% 


9 

ïO 


II 


b; 


Pendant que Peolomfefe préparé à faire 
la guerre à Seleucus Roi de Syrie > fes 
gens l’empoifonnent. 

Ptolomce Philemeter , fon fils aîné, lui fuc- 
cede à l'âge de fix ans, fous la tutelle 
de Cléopâtre fa mere» • 

Philippe, Roide Macedoine, étant mort* 
fon fils Perjie lui fuccede» 


PcrpeRot de Macedoine,époufe Laodi 
Ce fille de Seleucus. 

[simon.le Protefteur du Temple, a que- 
relle avec Onias le S. Sacrificateur : il 
eft charte de la Judée : il fe réfugié en 
, Syrie> d'où il amene enfuite Hrliodo- 
repour piller le Temple. <Amiochus, 
frere de Seleucus , qui étoit en otage à 
Rome , eft relâché , & Demetrius fils de] 
Seleucus y eft envoyé à fa place. 

Seleucus t Ro\de Syrie, étant mort, ^fn- 
tiechus E piphan>s fon frere qui arrivej 
deRome.s'emparedela Courone. 7 f- 
fon acheté de lui la Souveraine Sacrifi 
cature,& la fait ôter à fon frere Onias > 

'jafon introduit des Cérémonies Paven- 
nes à Jerufalem, & envoyé des offran- 
des <1 l'Hercule de Tyr. 


T x 


I>3 


-J 
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i 9 o TABLE CHRONOLOGIQUE. 


|An 

avant 

J.c. 

SOI 

190 

6 

*89 

7 

188 

8 

»87 
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• 

186 

i 

10 

- 


185 

II 

*84 

12 


>3 
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Roi? d EGYPTE. PTOLOMEE EhPHANES, 
f ERE DES SELEÜCÎDES. 


16 


18 


»9 


zo 


U 


123 


12+ 




n6 


127 


128 


129 


IJO 


Rois deSïRlE. (a) sAntiochus lt Grand, (b) 
Seleucut Philopator. 

(a)" 

33 La Flotte <['*Antiochut eft battue près de 
de Myonnefus. L. Scipion naffe l’Hel 
lefpont, défait %Antiothu* près du mont 
Sipyle , & le réduit à faire une Paix 
honteufe. 

34[Les Romains donnent aux Rhodienslaj 
Carie &la»Lycie, &le relie del'Afie 
Mineure à Éumcnit Roi de Pergame 
Manlius releve L, Scipion dansl'Afie 
Mineure» 

^Manlius bat les Gaulois deTAficMineu- 
re; & les met hors d'état d'incommo 
der leurs Voifins 

Hyrcanefl envoyé par jofeph fon Pere 
en Egypte pour féliciter Ptolomie de la 
nailTance de fon fils. ^Antkchus fe fait 
aflommer, en voulant piller le Tem- 
ple de Jupiter à Elymaïs. 

Seleucus philopator lui fuccede en Syrie. 
Ptolomie empoifonne Ariltomenès, & 
faitpolycrate fon premier Miniftre.Ce 
Prince s’abandonne à toutes fortes de 
débauches. 

La mauvaife conduite de Ptolomie fait 
foulever fesfujets, 

La fagefle & la valeur de Polycrate le 
tirent de ce mauvais pas 

Ptolomie traite avecfes Nobles révoltez 
& dès qull les a defarmez, les fait 
tous mourir par une infigne perfidie 
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ÏABLE CHRONOLOGIQUE. ioi 


SOUVERAINS SACRIFICATEURS. o>iwi III. 

lRoi s d’EGYl>TE.PTOLOMEEEPlPHANES b PTO 
LOMEE PHILOMETOR. 

1ERE DES SELEUCIDES. 


4] 

is 


16 

<> 

i» 

1 9 

20 


2 ? 

24 


(b) 

1 


*î‘ 

132 


‘33 


*34 


nÿ 

»3‘ 


*J> 


* 
21 I 


22*2 


13« 




Rois de SYRIE, (a) Seieucus Philopasor (b) 
^Antbchus Epiphanci. 

(a) 


8 


11 


Pendant que Ptolomiefc préparé à faire 
la guerre à Seieucus Roi de Syrie > fes 
gens l’cmpoifonnent. 

Ptolomce Ph'ilemetor, fon fils aîné, lui fuc- 
cede à l'âge de fix ans, fous la tutelle 
de Cléopâtre fa mere* * 

Philippe, RoideMacedoine, étant morti 
fon fils Perjie lui fuccede» 


W . • ; . • 

PerfieKoi de Macedoine,époufe Laodi 
ce fille de Seieucus. 

[jimon.le Protefteur du Temple, a que- 
relle avec Onias le S. Sacrificateur ; il 
eftchafféde la Judée: il fe réfugié en 
Syrie> d'où il amene enfuite Heliodo- 
repour piller le Temple, ^fntîochur^ 
frere de Seieucus, qui étoit en otage à 
Rome, cil relâché , & Demetrim fils dé] 
Seieucus y eft envoyé à fa place. 

,W«nrK»,Roide Syrie, étant mort, ^1n 
tiochui Epiphan>s fon frere qui arrive! 
deRome.s'emparedela Courone. 7'*- 
fon acheté de lui la Souveraine Sacrïn 
cature, & la fait ôter à fon frere Onias, 

jafon introduit des Cérémonies Paven- 
nes à Jerufalem, & envoyedes offran- 
des ù lKercuIe de Tyr. 


Ti 




.J 


1 . 
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î9 * TABLE CHRONOLOGIQUE. 


An. SOUVERAINS SACRIFICATEURS. On » » in. * Jnfn. 


avant 

JC 


17 » 


172; 


171 


170 


I*P 


(Z) Menelaùt. 


* 


Rois d’EGYPTE. PTOLOMEE PHlLOMETOR 


1ERE DES SELEUC DÉS. 


(Z) 

24.1] 


140 


10 


11 


12 


t4« 


'43* 


•43 


’4» 


Rois de SYRIE, ^Intjochus Epiph*n)i. 


?|Mort de Cléopâtre, Reine <f Egypte. La 
Regence tombe entre les mains deten 
née & d Eulée, qui demandent à v/fn 
tiechui la r eftitutîon de la Célé Syrie & 
delà Palefline; ce qui caufe une Ion 
gue guerre entre ces deux Couronnes. 


MeneMùs, autre frere d ’Oniai , fupplante 
J afin, & achette la Sacrificature 
tiochtn Jafin fe réfugié chez les Am- 
monites. 


Î On fait mourir Ornas <1 Antioche. Lyfima- 
chus. Vicaire Général de Menela ii> à| 
Jerufalem, eft aifommé par la popula- 1 
ce. ^fmiochus fait fa première campa-| 
gne en Egypte, & remporte une gran- 
de vidtoireprès de Pelufe- 
Seconde Campagned’AntiochusenEgyp-l 
te. Il y remporte une autre grandel 
Vi&oire , & fe rend maître de toute! 
l’Egypte, à la referve d’Alexandrie.! 
Pbilometor étant tombé entre fes mains,! 
ceux d’Alexandrie mettent Phyfcon fur! 
le Trône, ^nnachut en revenant,prend 
Jerufalem, & y commet de grandes 
cruautez. 

Troifième Campagne d’Antiochus enE- 
gypre. Il affiege inutilement Alexan 
drie. Pbilometor , à qui il avoit laifïi 
des troupes pour détrôner Phy{con,s’ac 
commode avec lui, & ils partagent 1 
Couronne. 


( 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 


*9? 


Î An. 

avan 

J.c 


SOUVERAINS SACRIFICATEURS. A.M'nelaniPKUt- 
C ES DE JUDEE. * T u DASMACC a BEE 


168 


I67 


Kojs tTEGYPTE. PTOLOmEE PHÎLOPaTOR. 


ERE DES SELEUCIDES. 

I Rois de SYRIE, [aj Efiphanes. [b] 

isfntiocbus Eupator . 

(a; 


1 ! * 

\ 66 


16 S 


164 


0;!4Î 






16 


17 


1*7 


148 


8 (Quatrième & dernier Campagne d 
tiochut en Egypte. Les Romains l'o- 
bligent d’en foitir. 11 détache Apollo 
nius pour achever la ruine de Jerufa 
lem. Ce General fait bâtir une Cita 
delle fur le Mont Acra ^ Intiachut corn 
mence Japerfecution. Vattmhias & fes 
fils prennent les armes pour la Reli- 
gion. 

[Les fept Maccabées avec leur Mere fouf 
j , frent le martyre. La perfecution con 
tinuè aveç fureur contre les Juifs. 


X 0 Matrathiai étant mort.on choifit Judas 
pour Chef. Il défait Apollonius & Se- 
ron. ssfutiochm va en Orient. Nica 
nor & Timothée , deux de fes (géné- 
raux, fontauib battus par Jnd*<. 


ai 


(h) 


149 


Judas bat Lyfias ; reprend la Ville de Je- 
rufalem AleSanétuaire, où il rétablit 
le Culte de Dieu. U inflituë la Fête 
de la Dédicace } & fortifie Bethfura 
contre les Edomites. 

• 

^fmiochus Zpipkanh étant mort, dans l’O 
rient, ^dntiochut Eupator fon fils lui fuc- 
cede, fous la Regence de Lyfias. Jh. 
tLts châtie févérement les Edomites 
& les Ammonites: bat & tué Timo- 
thée, & fauve les Juifs de Galaad d’un 
grand danger. 


T j 
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n, 

vant 

C. 


PRINCES DE JUDEE, (a) Jl/DAS MACCABEE. ( b ) 

1 JON ATHAN. • 

jRois d’EQYPTE. PTOLQ MEE PHlLQMETOR. 
[ERE DES SELEUcTdE.S. 


153 


161 


Rois de «5YR1E, (a) isintiochus ILupator. ^b) 
Dcmecrius Soier. 


I81ÎO 


(b) 1 


Judas bat une fécondé fois Lyfias. il dé- 
fait auffi entièrement un autre Timo- 
thée. Il oblige Lyfias qui étoit venu 1 
l’attaquer , à faire la Paix. Menelaùs 
eft mis à mort, & Aldine fait Souve- 
rain Sacrificateur. 


19 


5 


1 S» 


(t>) 

150 1 


' *59 s 

22 

IS4 

• 



*S 8 3 

13 

ISS 

157 4 

24 

15 5 

m 1 

25 

If7 


ao 


«S 1 


Demttrius revient de Rome : il monte fur 
le Trône de Syrie, & fait mourir £«- 
pato*- 2c Lyfias. U détache prémière 
ment Bacchidès* & enfuite Nicanor 
contre les Juif|, 

Nicanor eft battu & tué par Judas , & fon 
armée abfolument taillée en pièces. 
Bacchidèsà fon tour bâties Juifs. Ju- 
das elt tué dans Je Combat Les Juifs 
fouffrent beaucoup après cet échec, ils 
choififlent Jonathan pour leur Chef. 


*0 


[Alcime étant mort , Bacchid?s s'en re- 
tourne à Antioche, &les Juifs jouif-1 
fent de quelque douceur pendant deuxl 
ans. 

Demi trias détrône >Ariarathi< Roi de Cap 
padoce, & fait Holopheme Roi. E ume- 
nés Roi de Pergame meurt ; fon frere 
^ittaius lui fuccede. 

Bacchidès revient en Judée, il eft battu 
par Jonathan & sîrnon au fiège de Beth 
bafi. il fait la Paix avec les Juifs, & 
s’en retourne. 

^r'xarathïs eft rétabli par ^ittalus. Halo 
pheme fe réfugié à Antioche^ 
phyfcon obtient un Decret dKenat con- 


tre fon frere. 


1 SS' 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. * 9 < 


An. PRINCES DE JUDEE JONATHAN. 

want] Roisd’EGYl’TE PiOLOMEE l HiLOMETOR. 

I e ' 1 ère DES SELEÙC IDES. I 

Rois de SYRIE, Qa) Demetrius Soter. ( b) ^ 1 
Itxandrt Matas. 

(3) | 

1 5 5 6 2g If8 8 En vertu du Decret du Sénat, Phjrfctn fait 

defeente en Cypre, où il eft battu & 
fait prifonnîer. Son frere lui rend la 
Libye & la Cyrepe par amitié. 

if4 7 27 *Î9 9 Dernttrius s’abandonne à la molefle, & 

négligé abfolumént les affaires. Il perd 
le cœur de fes fujets ;ce qui donne lieu 
à Alexandre Matas , impofteur , de pré - 
* tendre a la Couronne, 

Jf 3 8 28 160 iPLes Romains reconnoiftént Alexandre 
Bains il débarque à Ptolémaïs. On 
vient de tous cotez fe ranger fous fes 
étandarts. yonathan fe déclare en fa fa- 
veur, & eftfait Souverain Sacrificateur, 

|J2 9 29 i<ît II dans la première A&ion rem- 

porte l’avantage. Mais Alexandre étant 
foûtenu par les Rois de Pergame, de 
Cappadoce& d’Egypte, rétablit bien- 
v tôt fes affaires. 

içi io 30 163 13 Andrifeus, autre impofteur, prétend à la 
• Couronne de Macedoine , en fedifant 

. fils de Perfee. La guerre coutinué en 
Syrie, entre Dcmttriut Si. Alexandre. 

(b) 

1 fo 11 p 1 6 3 1 Dtm'trîus perd la bataille & la vie. >sf- 

Itxandre monte & s’affermit fur le 
Trône de Syrie ; il époufe Cléopâtre, 
fille du Roi Piolomie. 

* 4 > U 32164. * Ornas , fils A Onim III. bâtit en Egypte 

( un Temple comme celui de Terufalem. 

Grands defordres à Alexandrie, caufez 
par ladifpute entre les Juifs & les Sa- 
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6 TABLE CHRONOLOGIQUE. 


/ant 

.C, 


PRIN CES DE JUDEE. (aj JONA T HAN. ( bjSIMQN-, 

|RûiS Cl’EGYPTE. (.a) Ptolomée Philometor. (b )Pt$ltm ie ' 
Phyfcon 

ERE DES SELEUC[DES^ 


14* 


*47 


*3 3Î 


«65 


«4 ?4 


146 15 3$ 


«4Ï 16 


kb 


\66 


167 


Rois de SYRIE, (a Alexandre Balat. b)D e - J 
mstriui Sicnror . 

Ca)| — " 

Demetriui , fils du Roi Demetrins , fait U 
ne defcente en Cilicie pour recouvrer 
les Etats de fon Pere. Apollonius, un 
defes Généraux, eft battu par Jona- 
than dans la Phénicie. 

jHipparque,fameux Agronome deNicéej 
1 en Bithvnie, fleurit. 


i(58 


5 


\b) 


*44 


*7 


•b) 

■43 t 


169 


170 


Ptolomée vient au fecours d'Alexandre, & 
découvrant un complot contre fa per- 
fonne, il l’abandonne & prend le par- 
ti de Demetriut. Alexandre battu S’en- 
fuit enÀrabie.oùon le fait mourir-P*#- 
lcm> e meurt de fes bleffures. 

phyfc on fuccede en Egypte. Cruautez de 
fon régné. Dentetrin t aufli cruel en Sy- 
rie, Ses fujets fe foulevent àAntiochc. 
Leur foule vement châtié par trois mil- 
le Juifs qu’on lui envoÿe. Jonathan 
attaque la Citadelle de Jerufalem,fans 
la pouvoir prendre. 

Tryphon amene en Syrie un fils à' Ale 
xandre,& le veut mettre fur le Trône. 
Il fe forme un grand parti pour lui.jfa- 
nathan fe déclare contre Demetriut , & 
bat deux fois fes Généraux. Malgré 
fes fervices, Tryphon le fait alïalfiner. 


Ü>»on fuccede à Jonathan. Tryphon fe 
défait du jeune Roi,3c fe déclare Roi 
lui même. Smon fait échouer fes def- 
feins en Judée ; prend le parti de De- 
metrius,&. reçoit de lui l’inveftiture de 
la Souveraineté de la Judée. 
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yAntiochus Sideih 

!(a r 


!(b) 
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Simon prend la Citadelle de Jerufalem, la 
rafe ; & fait appîanir Ja hauteur, für 
laquelle elle étoit bâtie. 

5 Demetrim va en Orient. Il y df pris par 
1 les Parthes , qui le retiennent prifon- 
nier. La Souveraineté delà Judce eft 
confirmée à Simon & à fa poiterité par 
le confentement unanime des Juifs, 
dans une Aflemblée générale du Peu. 
pie à Jerufalem. 


10 


La Reine Cléopâtre voyant Demttriw 
entre les mains des Parthes , envoyé 
, offrir â fwiochtis Sidei'e 1 freredu i^oi 
Captif, la Couronne de Syrie avec fa 
perfonne, 

2 tAntiochut accepte,vient en Syrie,epoufe 
Cléopâtre, défait Tryphon le prend & 
le fait mourir. U détache Cendebée 
contre Simon, dont lesdeux fils Judas 
& Jean le battent. 


i?î 3 


176 


177 S 


yAttalus, Roi de Pergame , étant mort, 
lAttalus fils defon frere Enmenh , lui 
fuccede. Ce fut un monftre en cru- 
auté. Ptyfçon exerce aulfi la Tienne en 
Egypte. 1 

^fnùochus Sidetis retaSlit les affaires en 
Syrie par fa fagelfe & par fa douceur 
Ce Royaume recommence à fleurir. 

La cruauté de PhyCcon fait que la plûpart 
des Habitans d'Alexandrie le quittent 
On tâche d’y en attirer de nouveaux. 
Il y arrive une AmbalTade de Rome. 
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\Rois de SYRIE, (a) sAnt\ochw Si-k»fc.(b)| 
Demttri us Sicator, ( remonté furie Trône.) 1 

il 1 1| 178^ dlsimon eft aflafliné avec deux de fes fils 
par Ton propre GCndre.^e*” fuccede à 
fon Pere, & rompt les mefures qu’a- 
voitprifes l’aifeffin pour s’emparer du 
Gouvernement. sJntiochut sidetéi af- 
fiége Jerufalem, & fait enfuite la Paix 
avec Jean,qui porte lefurnom d ’Hyt- 
can, 

2I 12I179I 7LesAmbairadeursd’^>«M‘ocfeMiSi^^x vont 

1 trouver Scipion l’Africain le Jeune au 
fiège de Numance ; & lui apportent 
des préfens, qu’il reçoit en public, 
les fait mettre dans la Caitfe militaire 
Roi de Pergame, fait en mou 
rant le Peuple Romain fon Héritier. 

I 

Tefus, fils de Sirac , traduit en Grec le 
’ Livre de l'EccleftaJlique, qui avoit été 
compoféen Hebreu par fonGrand Pc 
. re Jefus, 

\yfmiochut Sidelit va faire la guerre en Q 
rient ; & d’abord gagne plufieurs ba 
tailles contre les Parthes. 

U eft battu & tué. Vemeniut Nicator re- 
vient & remonte fur le Trône. Jean 
Hyrcan fecouë lejoug de Syrie, & fe 
rend indépendant. Il prend Sichem, 
& démolit le Temple fle GuérizimJ 
Phyjcon eft chaffé d Egypte pour fal 

cruauté. . , 

Hyrcan dompte les Edomites , & leur! 
fait embraffer la Religion des Juifs 
Phraates Roi des Parthes eft tué par les 
Scythes. 

Phyfcon remonte furie Trône. Demetrius 
afliège Pelufe. Hyrcan renouvelle l’ Al 
liance avec Rome. 
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jRois de SYRIE, (a) Dçmettiut Nicator. ^b) 
Alexandre Zebina, K c j^Antiochus Grypus. 

* X 

Phyfcon fufcite un Impofteur contre Dense 
triui , c’eft Alexandre Zebina, qui pré-] 
tend à la Couronne de Syrie. Deme. 
trîus abandonne le liège dePelufepour 
défendre fes Etats, 

Demetrius avant perdu la bataille contre 
Zebina, s’enfuit à Tyr, où on le tue, 
Zebina monte furie Trône. 
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1 Une grande Pefte en Libye , en Cyrene, 

I & dans les Pais Voifms, caufée par 
une quantité prôdigieufe deSauterelles 

[sW«hcmj ( fils aîné de Demetrius , fuccede à 
fon Eereifa Mere Cléopâtre l'alla (Une, 
Mithridate Eupator fuccede à Mithridate 
Evergetes dans le Royaume de Pont. 

^fnticch’ti Grypus, fécond fils de Demetrius, 
difpute la Couronne de Syrie à Zebina, 

II défait Zebina, &. recouvre la Syrie. Zt- 
bmac ît pris & misa mort. 

C’eif cette année que fe cueuille le fa- 
meux vin appellé Ooimien. 

Cléopâtre préfente à Ion fils G'ypus, un< 
coupe eoipoifonnée, qu’il lui fait ava 
1er à elle-même ; & elle en meurt. 


(<0 

1 

2 

3 

4 


Ptolomée Vhyfcon meurt. Ptolomée Lathy 
re lui luccede en Egypte & en Cypre 
conjointement avec faMere Cléopâtre 
. dpion, fon fils naturel, lui fuccede cr 
Libye &dans la Cyrcnc. 


IM 
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|Rois de DAMAS- /fhriocljtu le Cy^icenir*' 
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(0 

1 

10 

20d 
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17 
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Hyicàn meurt, ,^drijhbule fon fils aî- 
né lui fuccede. il eftle premier 
de fa maifon qui prenne le Diadè- 
me & le Titre de I^oi, Lathyrt 
chalfé d’Egypte régné en Cypre* 
& Alexandre en Egypte. 

IGÉ 

il 

i 07 

1 

18 

9 

tAriJlobhle fe rend maître del'J turée; 
fait mourir fon frere Antigone; 
meu r, & a pour fucceflèur ^ fie - 
xandr e yannie lo autre frere. Naif- 
fance de Pompée & de Cicéron. 

ioy 

12 

208 

19 

10 

Alexandre yannie affiège Ptolémaïs* 
Lathyre vient de Cypre,& l’obli- 
ge à lever le liège. 

104 

s 

IJ 

209 

20 

II 

Alexandre eft battu par Lathyre, 
prefque toute fon armée , & 
fe trouve réduit à une grande ex- 
trémité. il a recours à l affiftance 
de Cléopâtre Reine d’Egypte. 

Cléopâtre vient dans laPaleltine, a- 
Vec une Flotte & une armée con- 
tre fon fils Lathyre, Elle alliège 
Ptolémaïs. Lathyre cependant en- 
tre enfpypte dans l’efperanee de 
la détrôner. 1 

IOJ 

î 

14 

210 

11 

' 

II 

101 

4 

1$ 

211 

si 

IJ 

Lathyre eft çhalTé d’Egypte. Prife de 
Ptolémaïs, yannie y Vient trouver 
Cléopatre.ll paire enfuite le Jour- 
dain & alliège Gadara. 

toi 

• 

5 

*1 

1 

I 212 

23 

14 

Lathyre retourne en Cypre,& Cléo- 
pâtre en Egypte. Gryput recom- 
# mence la guerre contre le Cyÿce- 
tiien.'yannée prendGadara &Ama- 
thus ; mais il eft enfuite défait 
1 par Théodore- | 
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Rois de SYRIE» (a J ^intiochut Gryfui (bJ.S*- 

1 leuctis (C i Philippe. | 

a )"R.ois de DAMAS, (a) ^iwiochut le Ci{ice- 
nieti. (b )^fn ciochui Eufebes. I 

24 i çljknnée pténd Raphia < 
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& bloque Qaza. 


1 & An thedon ;j 


20 
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yannée forme ie liège de Gaza, qui 
fe défend vigoureufement. 
yannée prend Gaza, pal Te les habi- 
tans au fil de l’épée & raze la 
Ville. Gryput eft alîàlfinéi & Se- 
lencui fon fils aîné lui fuccede. 
Mort de Ptolomée Apion , Roi de 
Libye & de Cyrene. llfaitlePeu- 
ple Romain fon héritier. Le £>{*"- 
ccnien voyant Crypus mort, s’etn 
pare d'Antioche. Seleucut fe de 
fend Contré lui. 

Tigranes commence à regner en Ar- 
ménie. Les Juifs fefouleventcon- 
treyannée dans le Temple à laFè- 
te des Tabernacles. Il en tué lix- 
millé. 

y année foumet les Pais de Galaad & 
de Moab. Seleucut défait le Ci(ice- 
nien, le prend; & le fait mourir. 
i/fntiochus Enfebes fils du Cy{ieènien 
bat Seleucut i & l’oblige de s’enfuir 
à Mopfueftie , où on le tue. Phi- 
lippe fon frere lui fuccede: il eft dé- 
fait pat! Eufebes fur l’Oronte, & 
fe rétablit enfuite. 

Eufebes cpoufe SeleneVeuvé deG? 
pus : il eft battu par Philippe & fe 
refujie chez les Partîtes. Demetrnt 
Eucharxus 4 . fils de GrypUs, s'erfj- 
pare de Damas, yannée eft défait 
par Obadas Roi d’Arabie, & perd 
prefque toute fon armée. 
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29 
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222 


22J 
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[a] 


i LesMeconrensdejudéerecommen-J 
cent la guerre contre Jantue. Mi- 
thridate attaque quelques Alliezl 
des Romains» ce qui caufe lai 
guerre entre lui & eux. 


22 6 


a 


? 


Mithridate donne fa fille Cléopâtre! 
à Tigranes, & l’engage dans fesj 
interets. U s’empare de la Cap.f 
padoce & de la Bithynie* I 

Mithridate bat trois Armées Ro 
maines, & s’empare de toute 1 A 
fie Mineure* Cléopâtre , Reine| 
d’Egypte» veut fe défaire de fon| 
fils, qui la prévient & la fait mou 
• rir elle-même. Lathyre eft rappel 
lé. Les Juifs avec le fecours de| 
Demetriu % battent Jannie t 


MDemttrius eft défait par Philippe , & 
envoyé prifonnier chez les Par- 
thes.^nwér fe remet un peu en Ju- 
dée. Mithridate pafle en Grèce à 
la tcte d’une armée.poUr attaquer 
les Romains. 


Demetrius Eucharius meurt. Euftbet 
retourne en Syrie & en recou 
vre une partie. *4ntiochus Denyi,le , 
plus jeune des fils de Grypus, 
s’empare de Damas. Alexandre 
remporte une Victoire fur fes Su- 
jets rebelles, qui les accable fans 
qu’ils puiifent s’en relever. 
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I Rois de «SYRIE» (a) Vhitippe, (b) Tarant,. 
,(*) |Rois de DAMAS, ^fntiochus Denys. 


il 
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33 


22J) 


34 


35 


130 


2JI 
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(b) 


2 \^ 4 lexandre Jaunit ayant pris Betho 
me, oùs'étoieni renfermez les re 
(tes des rebelles , en fait crucifiei 
huit- cens, & termine par là h 
guerre, Sylla remporte trois vi 
ftoires fug les troupes deMirhrida 
te, & les chaffe delà Grèce» 
Mithridate fe trouvé obligé à faire 
la Paix avec les Romains. Sylla 
retourne en Italie. Philippe prend] 
Opinas. Denys la reprend j & va 
fe faire tuer en Arabie. Aretas , 
Roi de l’Arabie Petrée, devient 
Roi de Damas. Il gagne une ba- 
taille contre Jaunie , «S» lui donne 
la Paix. 

Alexandre Jannée reprend plufieurs pla- 
ces.qui avoient fecoué lejoug pendant^ 
la guerre Ci vile,& agrandit fort fe s E 
tats. Après le départ de Sylla, Mure- 
na à qui il avoit lailTè le Gouverne- 
ment de l’Aile propre, recommence 
la guerrecontre Mithridate, 

Les Syriens las des guerres continuelles 
des Seleucides, les chafTent tous, & 
donnent la Couronne à Tisanes Rpi 
d’Armenie. E ufebet fe réfugié dans *a 
Cilicie j maïs fa femme Selene retient 
Ptolémaïs & quelques petits Pais. Ian- 
nie prend Gaulane & quelques autres 
Villes de l’autre côté du Jourdain. 

Jaunie pouffe les conquêtes delà le Jour 
dain; revient en triompheàjerufalem 
après trois ans d’abfence; s’abandon- 
ne â la bonne chere*& eft attaqué d’une 
fièvre quarte, dont U ne peut fe déli- 
vrer. 
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79 »7 


3 Lathyre, réduit lattjtte de Thébes dans 

la haute Egypie^w meurt après un 
' régné des 3 ans. Ptolomte , fo n fils 
naturel, régné en Cypre, & Bérénice* 
fa fille légitimé , en Egypte, 

4 Jllexantrt, fils de celui qui avoit tué fa 

mere, époufe Bérénice & devient par 
là Roi d'Egypte. (Quelques jours après 
il la fait mourir, R conferve la Cou- 
ronne quinze ans. 

s ^Alexandre Jaunie meurt au bout de trois 
ans de fa fiéyre quarte. Sa femme *A- 
ïexandra lui Aiccede. Elle fe raccom- 
mode avec les Phariftens,& régné pai- 
fibfemént jUfqu’à fa itiort. 

6 w Alexandra étant bien aftermie furie Trô- 

ne, fait Hyrcanfon filsainé, Souve- 
rain Sacrificateur, & donne l’admini- 
ftration des affaires aux Pharifiens. Ti 
granés pour peupler Tigranocerta qu il 
bâtit, dépeuple quantité de Villes de 
l’Afie Mineure , d’Alfy rie, & des au- 
tres Païs Voifins, dont il oblige les ha- 
bitans d’y venir demeurer. 

7 Les Pharifiens ayant lepouvoir én main* 

fe vangent cruellement de leurs enne 
1 mis* & oppriment le l'arti qui leur a- 
voit été contraire foüs le régné précè- 
dent, 

8 Sicnmcdei en mourantlaiffe par fon Te- 

ftament la Bithynieaux Romains, qui 
en font uneProvince. Us reduifent auf- 
fi en Province la Libye & la Cyrene*| 
que le dernier Roi Apion leur avoitl 
laiffées de la même manière. 
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71 
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239 


10 


ii 


Rois de SYRIE. Tygranti 


240 


24 » 


»42 


24 ) 


13 


Mithridate s’empare de la Paçhlagonie,&] 
fait foulever les autresProvinces de l’A- [ 
fie Minëure contre les Romains. C’eftl 
le commencement de la lll. guerre dej 
Mithridate. 

lO.On envoyé M, Cotta & L Lucullus con- 
tre Mithridate. Cotta a la Bithynie, & 
Lucullus l’Àfie propre, la Cilicie & la 
Cappadoce pourProvînces.Cotta com- 
mence la guerre malheureufement 3 il 
eft entièrement défait par mer & par 
terre. 

IijMithridateafliége Cyzique. Luculluslui 
fait lever le fiège, & ruine presque 
toute fon armée. .Velene envoyé àRome 
lesldeuxfils qu’elle avoiteus d 'Etifrbei, 
pour y demander la Couronne d’Egyp- 
te. 

Les Iuifs du parti d’Alexandre, font mis 
dans les Places fortes,pour y être à cou- 
vert de l’pppreflion & de la cruauté des 
Pharifiens.NaifTanced’HerodeleGrandl 
Mithridate, après la levée du fiège del 
Cyzique, s enfuit dans le Pont. Les! 
troupes qu’il laifle fur la côte d'Afie, 
font défaites par Lucullus , qui pour- 
fuit enfuiteMithridate lui-même, & for- 
me le fiège d’Amifus. 

1 3 1 Lucullus batMithridate.le chaffedu Pont,) 

& l'oblige à fe réfugier en Armenie.f 
Ariftobule envoyé par fa mere contre! 
Ptolomée Prince de Chalcis, prend Dk- 
mas» 

Ttgranei prend Selene dans Ptolémaïs, & 

"la fait mourir.Lucullus déclaré la guer 
re à Txgxantt & marche contre lui. jt- 
lexandra meurt ; A Hyrcan eft contraint 
de ceder la couronne à] Ariftobule fon 
Cadet. 

( 9 \ 


Digitized by Google 


( 


TABLE CHRONOLOGIQUE. 5 o 7 


An. 
avant 

J c - 


69 


Rois de JUDEE. ÀRJSTOBULE. 
ROIS d’EGYPTE. Alexandre. 


6i 


67 


66 


U 


>3 


*4 




ERE DES SELEUCIDES. 


344 


a4f 


346 


247 


Rois de SYRIE. Tigrane 1. 


if 


16 


17 


18 


Lucullus bixTigrantt enArmenie,& pro- 
fite mal de fes avantages Sa négligen- 
ce aigritles efprits contre lui à Rome. 
& dans fon armée où il perd tout fon 
crédit, 

Tigranet avec l’aflittance de Mithridate 
k remet une armée lur pié. Il eft encore 
battu par Lucullus. Ce Général veut 
aller droit à Artaxata Capitale d’ Ar- 
ménie; mais fes Soldats refufentde le 
fuivre dans un Climat lï froid. Il eft 
contraint de repaflerleMontTaurus: 
& vient prendre fes quartiers d’Hiver 
à Nifibe en Mefopotamie, où fon ar 
mée fe mutine. 

[Mithridate profite de cette mefîntelli- 
gencc: il reprend plufieursPlaces dans 
le Pont. & prefle vivement les trou- 

E es Romaines, qu'on y avolt laiffées. 

ucullus obtient enfin de fon armée 
qu'elle n#tche à leur fecours mais 
avant qu’elle y arrive, Triarius eft 
battu & perd fept mille hommes» A- 
près cela les troupes de Lucullus ne] 
veulent plus abfolument lui obéir. 

'pompée envoyé de Rome pour fucce- 
der à Lucullus, prend le commande- 
ment de l’armée. Lucullus retourne àj 
Rome& y emporte de grandes richef. 
fes.Pômpée fait alliance avecPhraa- 
tes Roi des Parthes. Il batMithridate, 
& l'oblige de s’enfuir en Scythie. De ! 
là il entre en Arménie, & prefle fi fort 
Tigranet qu’il le force enfin à fe fou- 
mettre. Alors il lui accorde la Paix; 
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Pompée fait la Conquête de l’Iberie de l'Albanie, j 
& de la Colchide. Mithridate pénétre dans fonl 
ancien Royaume du Bofphore Cirçmerien, où! 
Pompée nepouvanr le fuivre, tourne fes armes/ 
conti e laSyrie qu'il réduit en Province Romal- 
ne. Les Eg' ptiens détrônent ystlcx»nLre,tk pren- 
nent ^ivleiii pour Roi. /fv*-e<«idifpute ia Cou- 
ronne à fon frere Ariltobule en Judée Pompée J 
patte rhi\ er dans lePont>& y equippe une Flot-I 
te contre Mithridate. [ 

A fon retour en Syrie augirintems , Hyrcan & 
rlflob <te tâchent de l'e^ger chacun dans fes in- 
terets par des Négociations. il leur ordonne à 
tous deux de fe rendre auprès de lui pour exa- 
miner ieurs raifons. i 1 fait un rôtir dan- Je Pont 
pour rompre les defleins déMirhridate.Ce Prin- 
ce fait ae grands préparatifs dans Je Bofphore 
pour recommencer Ja guerre. Mais pendant 
qu’il y travaille avec une application furpre- 
nante, fon armée ferevolte & met Pharnacès 
fon fils fur le Trône Mithridate cft réduit à Ja 
nécellité de s'ôter lui-méme la vie.j 
Au retour de Pompée à Damas, Hyram & ofrifle-i 
bule comparoiflentdevantlui pour plaider leur 
caufe.Pompée promet de fe rendre à Jerufalem, 

& d’v prononcer fa fentence. bde, oui 
n’augure rien de bon de cette conduite, fe pré- 
pare à la guerre. Pompée entre dans la Judée; 
fait arrêter ^irîjlobule -, prend Jerufalem, & ré- 
tablit Hyrcdn.'jl retourne enfuitedans lePont,& 
faitlaPaix avecPharnacès.NaifTance d’Augufte. 
ScaUrus, le premier qui remplit le poftedePréfi i 
dent deSyrie, entre dans l’Arabie Petrée, An-J 
tipaterfait la Paix enp-elui & Aretas, le Rofj 
qu'il attaquoit. Pompée, après avoir paffé l’hi- 
ver à Ephefe, retourne à Rome au Printems. 
Marcius Philippe eft fait Préfîdent deSvrie. 
Triomphe magnifique de fompée, après avoir 
glorieufement terminé la guerre contre Mithri- 
date. Il prend pour cette ceremonie le jour de fa 
Nailfance, en entrant dans fa 46. année. 
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6 jrriumvirat de Pompée, Craflus & Jules- Çefar qui 
1 s’engagentà fefoutenir mutu- I cment,& parta- 
gent entrVux J'Empire. Diodorede Sicile, fa- 
meux Hiftprîe i Grec, fleurit cfftte année {,en- 
tulu Marçdlinus fuccedeà Ma rcius Philippe, 
( dans la change ce Préf'dentde Syrie. 

Jules Cefar, Conful cette année , obtient i$n De- 
I crerduPeuple.qui iuiafiignepourProvincel'ïl- 
Jyrkv* le- Gaule* pendant cinq ans, en quali- 
tédi Proconful.C’eft parla qu il fe fraye le che- 
min au pouvoir & à la grandeur à laquelle il 
monte enfuite. 

jGabinius, Ço.nful cette année, obtient la Syrie 
pour Province On envoyé Caron pour détrô- 
ne: Pt< rlomée en Cv pre,& pour prendrç la con- 
fifcauon de tous les effets. Les Eg\ ptiens chaf- 
fent I'-u'-Roi.y*</ei# / f,& prennent pour Reine Bé- 
rénice fa tille. Cicéron ett banni de Rome & de 
| 1 Italie. 

Bérénice, Reine d’Egypte.époufe Seleucus Cybio- 
faéfes le dernier, de la Maifon des Seleucides. 
F.f fuite elle s’en dégoûte, le fait. mourir, & fe 
dom e à Archelaüs Grand Prêtre de Coinane 
dan* le Pont. Alexandre, fils d’Arîifobule, & 
enfuite, Ariftobuiehii-mcme fefauventde Ro- 
me, où ils étoientprifonniers;& l’un après l’ait 
tre excitent des trouble- en Judee. Gabinius Je s 
défait tous deux, & introduit dans Je fais une 
nouvelle forme de Gouvernement. 
i°.Orodçsfaitafiafliner fon PerePhraatees,& luifuc 
cede. Gabinius menefoii armée vers l'Egypte, 
où il avoir promis s ^fnletéi de le remettre fur 
Je Trône. Antoine, un de fès Lieutenans Gé- 
néraux, prendlesde* ansavçcun Corps de Ca- 
valerie & s’empare dePelu fe.Ciçeron eft rapelJé. 
Gabinius entre eh Eg\ pte: défait Archelaüs, qui 
eft tué dans le Combat. A fon retour il accable 
Alexandre, qui a voit excité de nouveaux trou- 
bles en Judée pendant fon abfence. Crafiüs, 
Conful cette année, obtient la Province deSyrie 
pour cinq ans, & forme le dclfcin d ’attaquer les 
rarthes. : 
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Gabinius retourne à Rome où il eft acculé ; on lui 
fait fon procès pour fes concuffions dans faPro 
vince, & il eft banni. CrafTus arrive en 5> rie 
Il pille leTemplede Jerufalem ; paffe enfuire 
l’Euphratc;remporte plufieurs avantages /ur les 
Parthes;met des garmfons dansquelques Places 
de laMefopotamie,& ramene le refte de l’armée 
en Syrie, ou il lui donne des quartiers d’hiver. 
CrafTus repalfe l’Euphrat*. il eft défait & tué, 
Vingt mille Romains tuez & dix- mille faits pri 
fonniers.rendent cette défaite une.des plus gran- 
des qu'ayentjamaisfoufternt les Romains. Caf- 
fius Ion Quefteur le fauve , & ramaflèles~debris 
de l’armée avec lefquels defend la Province. 
Calfius défait une/armée des Parthes qui étoit en 
trée en Syrie. U marche ea Judée; prend Te- 
rachée ; oblige Alexandre à faire la Paix; & ac- 
cable lafaétiond’Ariftobule. 

Cicéron a leGouvernement de laCilicie,& BibuJus 
celui delaSyrîe.Bibulus tardant às’y rendre.Caf- 
fiuscôtinuë à la gouverner. LesParthesadiègent 
Antioche, Caflius la défend: oblige l'ennemi X 
lever le fiègedes charger dans leur retraiterles dé- 
fait & tuëOrfaces leurGéneral-Bibulus arrive en 
Syrie.&Caflius retourneà Rome.Ciceron fub/u 
gue lesCiliciens des Montagnes. Pmlemie^fnltth 
meurt enEg) pte. Son fils ainé Ptokmie lui fucce- 
de,conjointement avecCUopatre l'ainée des filles 
LesParthes affiégent de nouveau Antioche, où Bi- 
bulus eft renfermé. On les fait retourner dans 
leur propre pais pour reprimer un foulevement 
Bibulus retourne à Rome. Cefar pafTe le Rubi- 
con. La guerre commence entre Pompée & lui 
Pompée à fon aproche prend le chemin deBrin 
des.Cefar l’y pourfuit (^Metellus&ipion fucce 
de àBibulus dans la charge dePrélidentdeSyrié. 
Pompée paire laMer Adriatique. Cefar retourne! 
Rome,& envoyé en Judée ^Ariftobule qui ellem- 
poifonné par ceux du Parti de Pompée. Scipion 
fait trancher la tète à Alexandre. Cefar va en 
Efpagne & la réduit. Il pafTe la Mer Adriatique 
avec fept Légions , & laifTe Antoine ! Brindes 
avec ordre de le fuivre avec le relie. 
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Les relies des troupes de Cefar l’ayant joint au 
Printems, Pompée &lui fe campent vis à vis 
l’un de l’autre près de Dyrrachium.Cefar y re- 
çoit un échec.qui le détermine à predre la rou- 
te de la Theffalie.Pompée le fuit. On décide la 
quérelledans la plaine de Pharfale.Pompée y 
eft entièrement défait. U s’enfuit àLesbos,& de 
là en Egypte où il eft maffacré- Cefar en le 
pourfuivantarrive à Alexandrie.où on lui pre- 
fente la tête de Pompée. Cefar s’attire fur les 
bras une guerre dangereufe,en époufantles in- 
terets de Cléopâtre contre fon frere. 

Il s’en tireparlefecours d’Antipater.qui lui ame- 
né des troupes de Judée Ptolomie eft battu & fe] 
noyé en fuyant.Cefar metCJéopatré fur leTrô- 
ne d’Egypte & pafle enSyrie, oà il fait Sextus- 
Cefar Prefidént.Il bat Pharnacès dans le Pont : 
revient àRome,& y eft faitrûétateur Antipater, 
choifi Procurateur de la J udéc, donne le Gou- 
vernement de LGalilée à Herode un de fes fils, 
& celui de Jerufalem à Phafaël. Herode fait 
mourir un fameux Voleur de Galilée, & on lui 
en fait à Jerufajem une affaire criminelle. 

Cefar paffe en Afrique; y accable les relies duPar- 
ti de Pompée qui s’y étoient retirez; donne des 
ordres pour rebâtir les Villes de Carthage & de 
Corinthe; & revient à Rome, où il reforme le 
Calendrier Romain. Cecilius BafTus excite des 
troubles enSvric,fait égorger Sextus- Cefar par 
fes propres Soldats, & agit en Frefident de la 
Province. 

La première année Juliene, Cefar bâties fils de 
pompée à Munda en Efpagne, A fon retour il 
eft déclaré Didtateur perpétuel. Statius Mur- 
cus.qu’il envoyé en qualité de Frefident, pref- 
fe Cecilius Bâffus & 1 aflîège dans Apamée. 

Les murailles dejerufalem rebàties.Cefar eft poi- 
gnardé dans le Sénat. O&avien fe met à la tê- 
te du Parti à Rome, & en chaffè Antoine. Bru- 
tus & Cafiius, les meurtriers de Cefar, fortent 
d'Italie ; le premier s’empare delà Grèce &de 
laMacedoine, &fautredela Syrie où il met 
fin à la guerre de Cecilius Balfus, 
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21 9 Odavien bat Antoine à Mutine: Antoine, Le /si 

dus <Sç lui 'orment le fécond Triumvirat Ht urus 
& Calfius fe préparentà la guerre contr’eux. 
Antipater eftcinpoifonnéparla perfidie deMa f 
lic'hus Phafaël & Herode vengent fa mort. 

22 io Brutus&Caffiusfe rendent maître^ de roubles Pai'sr 

audelà de JaMerAdri ntiquejufqu’a l'Euphrate;/ 
Odavien àAntoine pattënten Macedoine pour! 
les attaquer; les battent à Philippes, < 5 ciesre-j 
duifent à fe tuer eux mêmes. Oélavien revient! 
à Rome , & Antoinepattê en Alie. Antigone.fïJsj 
d’ A'iftnbule, excite de nouveaux troubles enl 
Judée. U eft vaincu parHerode. 
a î il Les vaincus s’adreffent en vain à Antoine, & lej 
follicitent contre les fils d’Antipàter. CUopafet 
vient trouver Antoine a Tarfes, & là corrunen- 1 
ce cette paflion aveugle & folle qu il a pour elle./ 
Ses troupes, qu’il envoyé pour piller Palmvre,! 
n’y trouvent rien. CUopat^e étant retournée àl 
Alexandrie, il la fuit &_v patte l’hiver. Pacorej 
cependant, à U tète d’une armée de Parthes, fe J 
rend maître de toute la Syrie & de la Phénicie. I 
12 Les amis d’Antoine ayant pris les armes contre! 

& O&avien en Italie &. été battus , Antoine y val 

^b avec une grande Flotte. 

L ; i .'1 

a Paix fç fait entr'eux par Je mariage d'Antoine! 

&d’Oda\ ieSceur d’Odavien. Les Partnes ce- 
pendant enlèvent auxRomains toute !' AfieMi 
neure & la Syrie, pjennent Jeruf.ilem, tuent 
Phafaël, font Hyrcan prifonnier & mette it ji*- 
ti«one fur le Trône de Judée Herode va à Rome, 
ou on lui donne la Couronne de Judée. Venti 
dius remporte deux Victoires fqr les Parthes. 
a 13 Herode attiègejerufalein,& y prette vivement.-Y* 
il^one.Ventidius remporte une troifièmç Victoi- 
re fur les Parthe 4 * & il en tuë trente mille avec 
Pacore,fils du Roi. Il regagne par là tout: laSy- 
rie &la rhénicie. Antoine revient en Syrie, A 
aflïège Samofates. Herode l’y va trouver. Jofeph 
. fon frere, hazarde un combat contre les inftru- 

étions qu’il lui a Voit lailfées,& eft tué. Herodeà 
i 1 fon retour yange fa mort,& remporte une gran- 

I de Viétoire furPappus.Général d’Antigone, qui 
1 . 1 y perd la vie & prefqqe toute fon armée. 
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\nt ine pâlie l’hiver avec Cléopâtre; \ a en Italie 
revient en Syrie & fe prépare à la guerre contre 
les Parthe-. HerodeépoufcMariamne; joint à 
fe s troupes celles de Sofius Prelident de Syrie, & 
alfiège Jerufalem. 

Après (ix mois de fiège HerotU prand Je;ufalem. 
Antigone y eft pris. & on 1 envoyé à Antoine à 
Antioche On lui fait trancher la tète; Htrode 
pi end une pleine pofleflïon des Etats de laCou- 
ronne de Judée. Orodes, Roi des farthe , elt 
aflaflmé par Phraares fon fils qui lui fuccede. Ilil 
tire Hyrc»n de fa prifor. , & lui pei met de \ ivre i 
en toute libe té parmi les Juifs de J..Bab\ lor.ie.j 
Canidius, un des Lieurenans d’Antoine,défait les 
Amicniensle' Albaniens, les lberiem,& porte-j 
fes armes victorieufes jufque* au montÇaucafe. 
Malheureufe Campagne d’Antoine contre les 
Parthes, où il perd la plu-- grande partie defesj 
troupes Sextus Pompée ell battu & thalle de, 
la Sicile; & le Triumvir Lepidus dépofé. 
Antoine.au lieu dcfonger à rétablir fa réputation, 
s’amufe à faire l'amour à Alexandrie, pendant 
la plus grande partie de cette a don- 

ne le Pontificat à Ariftobule frere de Mariam-. 
ne,& fe défait enfuite de lui. Sextus Pompée elt 
pris & rais à mort, par ordre d’Antûne en Afie. 
H. vodi fe trouve en danger d être puni de mort 
par Antoine pourlemeurtrcd’Ai illobule; il fe 
fauve à forcedVgent. Antoine pâlie en Armé- 
nie : il attire Artabaze Roi du Pais & ] emn.ene 
enchaîne à Alexandrie, où il entre en triomphe: 
après quoi i! pai tageles Province--Orientales de 
l’Empire Romain entre les enfans de CUopatrr. 
Mecontentemens réciproques entre Antoine & 
Oétaviçn, qui éclatent enfin &caufentla guerre 
fi funefte au premier. Antoine fait défiler toutes 
fes troupes vers la Grcce„& emplove une grande 
partiedel’anéeù Athènes, à faire les préparatifs 
néceiraires fur mer & fur <erre,pour la comencer 
Odayien chalfe deRome tous les amis d’Antoine, 
qui de fon coté repudieOétavie. Akfi leschofes: 
s'aigriflentde plus en plus.Tout l’Orient eft d’un I 
côre,& tout l’Occident de l'autre Hertit par or- 1 
dre d’Antoine, fait la guerre à Malchus Roi de 
I* A rabiePetrée,au fujet d eCleopatrr t &i y reçoit un 
échec. ? t 
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x l Herode remporte une Vî&oire complété fur 
Malchus,& le met à la raifon. Oâa vien batl 
Antoine &Cléopatre àAétium. Cette Reine 
fait voile vers Alexandrie, oit Antoine laj 
fuitOdavien,après avoir mis ordre aùx af- 
faires d’Italie,de laGréce & derAficMineu-l 
re, palTe l’hiver à Samos. I 

i 32 Herode va trouver Oétavien àRhodes,&fait fai 
paix avec lui. Odavien traverfe l’Afie Mi*l 
neure & la Syrie,& arrive de vantPelufe quil 
lui ouvre fes portes. Il réduit Antoine 
pittre à la néceflité de fe donner la mort.ll re-J 
duit enfuite l’Egypte cnProvinee Romains;! 
&enla quittant il traverfe la Syrie, &pafTc| 
l'hiver dans l’Afie propre. __ | 

3 Odavien retourne à Rome, & y entre en trois! 

Triomphes dift'erens,//eri(k dans un accès de ja-l 
loufie tait mourir fa chere Mariamne. Cette a -1 
dion barbare lui caufe enfuite de cruels remors J 
j II fait mourir auflî Alexandra, Merc de Mariamne. J 

4 Tout l’EmpireRomain, par un consentement una I 

nimedu Sénat & du Peuple.reconnoitOdavienl 
pour fon Souverain, fous le Titre d’^Y«çwyi<f,quel 
lui & fes Succefleurs ont toujours porté depuis I 
s .Salomé.Sœur d\tfWe,ayant accufé Coftobare fonl 
' propre Mari & quelques autres, d’une Confpi-l 
ratiÔ,cePrince les fait tous mourir.Petronius eft j 
fai tPréfet d’Egypte Ala place deCorneliusGallusj 
Herode s’accommode aux Rites de Payens, 
fcandalife extrêmement flesjuifs par cette cond.j 

5 Ht toJe rebàtitSamarie,& hii donne le nom deSeba-| 

fte.La grande réputation d’^iuçujhïui attire des! 
AmbafTadesdes Pais les plus reculez. Dans unel 
grande faminc,dontlaJudée eft affligée cette an-l 
née,H erode prend foin defoulager fonPeuple,&| 
s’en fait aimerparcette belle âdion. , I 

r Un Decret du Sénat donne à Augufte un pouvoir! 
fans bornes, Herode bâtit un Palais magnifique! 
fur le mont dcSion.Æliu'Gallus entreprend une! 
expédition dans l’Arabie Meridionale.pour la- 
quelle Herode lui donne un détachement de 5 qo. 
hommes de fes Gardes. 
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g] Gallus .après avoir perdu plus de la moitié de (on 
armée, avant d’arriver dans l’Arabie Méridio- 
nale, revient fans avoir rien fait.Candace,Reine 
d’Ethiopie,entre en Egypte, & eft repoufiëe par 
Petrôius, & pourfuiviejufques dans fes propres 
Etats. Phraates.Roi des Parthes, détrônepar fes 
Sujets.eft rétabli par lesScythes. Il envoyé une 
Ambalïâde pour lui demander fon amitié 
Mende bâtit le Pal. auquelil donele nomd’Her. 
9\Herode comence à bâtir la Ville de Cefarée, qui ne 
fut achevée que douze ans après. Il envoyé à 
Rome les fils qu’il avoiteus de Mariamne, pour 
y être élevez. %sfugujle ajouteà fes Etats la Tra- 
chonite, l’Auranite,& la Batanée. LeGouverne- 
ment de l’Orient eft donné à Agrippa Jierode va 
le trouv. àMitylene II eft accufé devant lui d’a- 
voir mal verfé.parce qu’il avoit détruit lesBan- 
dits de laTrachonite;mais cette accufatio tour- 
ne à la confufion de ceux qui l'avoient intentée. 
tol^/fiqrM/lïrapelle Agrippa, & lui donne fa fille Julie. 

1 UluilaifleleGouvernement de l’Occident, pen- 
dant le voyage d’Orient qu’il entreprend. Il 1 
arrête en hiver à Sa mos. il y accorde la Paix à 
CandaceReine d’Ethiopie, que Petrone avoit 
obligée par fes Viétoires^ l’envoyer demander 
. â l’Empereur même. 

traverfel’Afie Mineure & arrivé dans la 
Syrie. Herode eft accufé devant lui pour l’affaire 
desTrachonites.Zenodore,TctrarquedePaneas, 
& les Gadareniens qui etoient fes accufateurs, 
voyant que leur affaire prenoit un mauvais tour 
fe tuent eux- mêmes; & Paneas eft donnée li Ht- 
r»de Phraates,Roi desParthe$,pour engager^fM- 
gujle dans fes interrêts, lui envoyé les Prifoniers 
& lesEnfeignes prifes auxRomains, dans les de- 
faites de Craffus & d’Antoine, ^fniujle après a- 
voir mis ordre à tout.revietpaffer l’hiver àSam. 

ip| 19I îajlllui vientlà une Ambaflade de la part dePorus 
* Roi de l’Inde, lui demander fon amitié. Il re 
vient â Rome, où on le comble d’honneurs i 
caufedesPrifoniers & des Enfeignes recouvrée! 
de chez les Parthes. Herode forme ledeffein d( 
rebâtir le Temple de Jerufalem.êk preparetouj 
les matériaux pour cet Edifice. 
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* J Æ!iusGallu',quifBccedeàPerroniusdan.‘ JaPrefe- 
dure d’Egypte, fait un voy age dans la haute E- 
gypte accompagné de Strabon le fameux Geo- 
graphe, & ( vajufqu'à la frontière d'Ethiopie. 

*4 Herodt avant enfin «u bout- de deux ans tous les 
matériaux prêts pour l'Edifice duTempledeJe- 
rufalem.abbat le vi&xyt.of*fuflt adopte Cajus & 
Lucius,filsd’ Agrippa & de Julie fa fille. 
ij Herode va a Rome & ramer e Alexandre & Arifto- 
bule.fes deux fils. Il marie l’aine avec Gla^ hyre 
fille d’Archelaüs Roi de Cappadoce; & le cadet; 
avec Bérénice fille de fstfcèur. 

16 Agrippa eftrenvovéen Orient, fferode l’invite en-J 
I Judée & l’y reçoit avec une grande magnificêce 

1 7 Agrippa fait la guerre aux habitans du Bofphore.j 
llenvientà bout par le moyen d'Herodt, qui lui. 
amené fort à propos des troupes. U donnée©. 
Royaume à Polemon Roi de Pont: & pour re- 
compenlèrHemfc dufervice important qu’il ve- 
noitdeJui rendre, il lui accorde la Requête- 
que celui ci lui préfenteen faveur desJuifsd’A- 
ne,& leur confirme tous leurs anciensPri ileges, 

t8 isfugufte, après Ja mort de l epidus, revêt la charge 
de Souverain Pontifede Rome. En cettç qualire 
il examinclesLivresdesSibylles.fait brûler ceux 
qui lui paroiirent fuppofez, & met le relie dans 
le Temple d’Appollon qu’il avoitfait bâtir dans 
le Palais. Herc.dc fe brouille avec les fils de Ma. 
riamne, & leur préféré Antipater, Agrippa re- 
vient à Rome, Sentius Saturnin &TitusYolum- 
ninsfontPrélidentde Syrie après fon départ. 
ij> Agrippa eft envoyé contre les Pannoniens. 11 les 
/ dompte, revient & meurt dans la Campanie. 
yfugujte donne fa fiîle Julie âTibere,& fe déchar- 
gé fur lui d une partie des affaires de l’Empire, 
comme il J’avoit fait jufques-là fur Agrippa, 
ao La brouillerie A'Herode& des fils deMariamne s’ai- 
griffant tous les jours, He*ode les accufe devant 
Augufte qui les raccommode. Herodt revient à 
Jerufalem; rend compte au Peuple de ce qu’il 
avoir fait,& nomeAntinaterpour loSuccefleur. 
ai Htrode ay ant achevé fes Ouvrages àCefarée, lui 
donne ce nom pour faire fa Cour à Auguite. il 
bâtit encore Cvpron,Antipatris,Phaf»ëlis &la 
Tour de Phafaèl à Jerufalem. j, 
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LesJuiL d'Afie & dcCyrene opprimez par le-Pay 
ens, font protégez, & obtiennent Ja confirmatiô 
de leurs Privilèges. La divifion recommence 
entre Herode & les fils de Mariamme, H trodt les 
traite avec la dernière dureté. 

Archelaüs, Roi deCappadoce, vient faire un voya- 
ge à J erufalem.il reconcilie lePereavecfes deux 
fils, Her^f vaàRomeen informe Augufle.Les 
Bandits de laTrachonite font de g< ands ravages 
pendant fon abfence Les Généraux û' Herode les 
prelTent fi vivement»qu’ils font oblige/ de cher 
cher un azyle enArabieoùSylleus le- protégé. 
Augufte corrige un défaut qui setoit gliüë dans 
l’execution du Calendrier J ulien, de nonne lt>n 
nom à un des mois de l’année. Hrode achevé le 

, Temple, S. fait ta Cérémonie de la Dédicace, 
j Herode pouriuit le;Bandits Trachonites en Arabie, 
Il détruit le Fort queSylleus leur a voit donné, 
& en tue un grand nombre. Syileus lui en fait 
un crime auprès, d'4u^-fte ; & Herode eft quel- 
que tems difgracié. O&odas, Roi des Nabathé- 
ens meurt, & Aretas luifuccede. 

Tibere fe retire à Rhodes. Troifième rupture entrej 
Herode & les fils de Mariamne./Zeroif étant ren- 
tré en faveur,auprès d’^wgw/kjes fait condam 
ner à Beryte, & enfuite étrangler, Zacharie a la 
Vifion qui lui aprend.qu’ilaura un fils qui fera le) 
Précurfeur du Me(lié,& portera le nom de Jean. 

Confpiration d'Antipater contre fon Pere décou- 
verte L'Ange Gabriel annonce à la Vierge Ma 
rie.queleChrift naitroit d’elle, comme la chofe 
arriva à la fin de l’année à Bethlehem. Elle ac- 
couche, & l’Enfant eft nommé J E S U S. 

Jofeph &. Marie avec l’Enfant Iefus fe fauvent en 
Egypte,pour y être à couvert contre la cruauté) 
d ‘Herode. Antiparer à fon retour de Rome eft 
convaincu de fonCrime.il eft condamné & exé- 
cuté. Herode Jui-même meurt cingjoursaprès^ 

^4 rchelaus fuccede â Herode en Judëe.en Idamée & 
dans la Samarie.Herode Antipas a la Galilée & 
la Peréei&Philippea l’Auronitc, laTrachonite,) 
Paneas & la Batanée. Jofeph & Marie avec, 
l’Enfant Jefus reviennent d’Egypte, &s’établif-| 
fent â Nazareth Ville de Galilée. 2 ! 
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An- 
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Rotsde Jl/DEE. AU.CHELAUS, 

.EMPEREURS ROM. (a . AUGUSTE. ^ b' TlBERE.| 

2 

3 

29 

30 

I 

Les Arméniens fe révoltent. Cajus Cefar.petit fils 
d’Augufte.eft envoyé en Orient & débarqué en 
Egypte. 

En paffant par la Judée pour fe rendre en Syrie, il 
ne veut pas offrir des Sacrifices au Temple de 
Jerufalem. 

puis 
J. C 




J I 

4 

31 

Icicomencel’Ere Chretienne.felon Denis Je petit. 

• 


i 

quatre ans plus tard qu'elle ne devoit comencer 

II 

5 

3= 

Tibere eft rapelle & revient à Rome Lucius Ce- 
' far, le plus jeune des petis-fils d’Augufte, meurt 
à Marfeille. 

lll 

6 

33 

Cajus Cef^r, l'aine de Lucius Cefar, meurt aufli. 

IV 

7 

34 

Le Calendrier Julien fe retrouve jufte. ujle 

adoptcTiberc,& l’oblige d’adopterGermanicus 

V 

8 

3* 

( 

VI 

9 

36 


vu 

io 

37 

rchelani eft accufé & cité devant Augufte. 

VIII 


38 

Il eft convaincu ,depofé,& banni àVienne enGau- 
le;& fa Principauté eft réduite en ProvinçeRo. 
maine. Cette fentence eft executèe par P. Sulpi, 
tius Quirinius, PrefidentdeSyrie; Coponius eft 
fait Procurat.de la Iudée.Ce changementy cauJ 
fe de grands troubles,& fur tout laTaxe que l’on 
comence àlever.Chrift à l’âge de douze ans en- 
tre dans leTemple, & s’y afïïed parmi les Doét, 

IX 


39 

X 


4° 

M. Ambivius fuccede à Coponius, Salomé fœur 
d’Herode meurt. 

XI 


4» 


XII 


1.42 

Tibere eft admis à partager le Pouvoir Souverain 
avec ^Augufte, dans les Provinces de l’Empire. 
Annius Rufus nouveau Procurateur à la place 
d’Ambivius. 

XIII 

’ 


2.43 

XIV 


3-44 

^Augufte meurt à Noie le 1 9 . d’ Août. Tibere lui fuc- 



(b) 

4- * 

«de & a déformais tout l’Empire. 

xv 

> > 


Tiifre envoyé Valerius Gratus en Judée en quali- 
té de Procurateur, 

XVI 


5.» 


XVII 


*• *1 

Quelques troubles arrives en Orient y font en- 
voyer Germanicus. Tibere prend ce prétexte 
pour l’arracher à fon armée, X VIII, 

— 


1 
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XlX 8- 5 


XX 9» « 

*XX1 10 - 7 
XXII“- 8 
XXIII !*♦ 9 


XXV *♦•** 


Germanicus réduit laCappadoce AlaComageneen 
forme de Provinces Romaines , & réglés les 
affaires d'Armenie. 

Germanicus fait un voyage enEg vpte. A fon retour 
en Syrie il meurt à Antioche,empoifonnéparFi- 
fon Prèlident de Syrie. 

Pifon a fon tetouriRome en eft acculé, & fe don- 
ne 1a mort. • 


Valerius Gratus ôte le Pontificat à Annas, qui l’a 
voit eu ij. ans,& le donne à Ifmaël fils de Fabus. 

Eleazar fils d'Anna, eft fait Souverain Sacrificateur 
à la place dTTmaèl. 

Simon fils de Camith eft fait Souverain Sacrifica 
teur à la place d'Eleazar. 

[ Jofeph furnomméCaiphe, Gendre d'Annas, eft fait 
Souverain Sacrificateur à la place de Simon 
Ponce Pilate eft envoyé parTibere en qualité de 
Procurateur dejudée à la place de Valerius Gra- 
tus. Le Miniftere de l’Evangile commence parla 

Î redication de Jean Baptifte le Precurfeur de 
ESUS CHRIST & dure fous lui trois ans & demi 


Jean eft mis en prifon par Herode Antipas, vers 
l'Equinoxe d’Automne. CHRIST prend en per 
Tonne le Minifterede l’Evangile, & remplit le 
autres trois ans & demi jufques â Ta Ctucifixion. 


I CHRIST eft crucifié , reffuTcite & monte au Ciel. 
Fin des LXX. Semaines de Daniel. 


Fin de la Table Chronologique, 
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CONTENUES DANS CETTE HISTOIRE. 

La lettre a marque le Tome /. b le Tome //, de 
Tome ///. d le Tome IV. e le Tome F. 

I , v 

A. 

> 

A 8IIADATE & PAKTEE f„„eraille s , oe Cyni! lm 

4 e J uda » ** r * nce méchant & impie ïft 
p ffi ^l a ^^ erUfalem ' - ?• «ft encourager te 

j* r .. Prophète Efaie& fes ennemis fontchalfez 4. eft ïn 

ftnfibJe aüxfaveü^de Dieii &s*aband° nn eàl*ldolâtrîe r e» 

attaqué de nouveau^ entièrement défait, 5. ^ enduVcit A 
^r fc, m -H hant - 3 PP eJle à P° n feccürs TiçlâtLpiîéfcr! ? 

elt oblige dé Jui donner toutes les richefTes du TémpJe ùnltll 

tirer aueun avantage de eette alliance, M. eftcaufe aïe « 

Juifs font exclus du ncheCommeree de la Mer Rouge, k ban 
S & ^“^Priwl.l’ha.neur d'«,e mis dan, le repaie* 

ACHOE.MENIDE General des Perfes en Egypte, eft tué avï 
cent mille defes Soldats. 8 y 6 a ^ cc 

ACHOEUS, fa prudence & fa bravoure, e ij». venge lamortcZ 
Se leu eus , refufe la Couronne de Syrie <!c laconfcrveï 

Antiochus le Grand, m. repouffe Attalus dans fes Etats ’a" 
Pergame. , S 7 eft accufé injuftement d’afpirer à la 
SnLf/ bI '| é P r° Ur , é - Vlt 5 r ^ a fureur de fes ennemis , i^ eft 

* à^morr ,ardes ' llVre par des Traftres * Antiochus & m* 

AC ;” OR ftmo!i dEgVPtf< fC préparc à fefiftcr au * Perfes'.ï 
AGESiLAUS, Roi de Lacédémone, fait la guerre cnntr* 3 ?* 
^ er £ es * * Courage qu’il témoigne lor/que les ?S 

Jcrerfe violent la foi donnée, ^«.XdEpfe^ 

* * m 
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un grand butin, 338. Remporte une grande Yiôoire en Lydiéj 
340. Ses fuccès dans la Phrygie, 342. eft rapellé par les Lacédé- 
moniens, 345. ell battu à la journée de Mantinée, 375. Va en 
Egypte au fecours du Roi Tachos, 377. Sa fimpliciiélefait mé- 
prifer aux Egyptiens, 378. Scs avis fontméprifez &il fe joint 
contre Tachos aux Révoltez, ibid. Remarque fur cette aétion 
d’Age(jlaus, ibid. il établit Neétanebus fur le Trône, & meurt eii 
retournant, à Lacedemone. 38<J 

AGGEE Prophète, exhorte 8c encourage les juifs à achever le 
Temple. .... * 

AGRIPPA* Favori d’Augufte, eft fait Gouverneur de l’Orient 
& choifit pour fa refidente Mitvlene dans l 4 isle de Lesbos* é 
144. livre âHèrode ItsGadareniens qüi etoient venus l’acCU- 
fer, i*o. Augufte lui fait époufer Julie veuve de Marcelltis* 
& lui confie les affaires d’Occident * ibid. eft rtnvoié en Ô- 
rienr&va à Jerufalém. 164- fait la Guerre dans leBofphoré 
Cimmerien en faveur de Polemon. i6f. foumetles Pannoniens 
& meurt enfuite en Italie. îpf 

AHIKAM, fauve la vie à Jeremie. . ' * à io6 

ALCIBI ADE, fa mort eft funefte aux Athéniens * b 32$ 

ALCIME, obtient la charge de Souverain Sacrificateur, c 37^ 
fait recommencer la Guerre contre les juifs, 379. malheurs 
qu il caufe aux Juifs* 417. <sr fiùv. fa mort, 4»x 

ALDUS, fon Edition des Septante. t 9$ 

ALEXANDRA, fuccede à Alexandre Jannée* procure uné pom- 
pe funebre à foii Mari , en offrant fon Corps aüx Phanfiens 
pour le jetter à la voirie* & reconcilie leurs Chefs avec Ki 
Maifon , d 173. elle leur donne l'adminiftration des affairés .* 
174 abandonne à leur fureur les fidèles ferviteürs de fon Mari* 
176 permet aux derniers de fe retirer dàns les Fortercfles 
pour confervcr leurs vies, isi. fait la Guerre au Prince dé 
Chalcis* ixs. envoyé des Ambaffadeurs à Tigra^és* 187. fa 
mort &. fon éloge* 190. Remarque fur Cette Princcfle* ibid. 
ALEXANDRA, Mere de Mariamne, troubles qu’elle excite coti- 
tre Herode en faveur defonfiis Ariflobule, e 69 Herodefait 
mourir 'fon fils, 7 :: elle engage Cléopâtre à perdre Herode» 
75. Honteux perfonnage qu’elle joué à la mort de Mariamné 
fa fille, 125. forme un projet contre Herode* qui la fait mou- 
rir. 1:7» 1 28 

ALEXANDRE LE GRAND, fa naiffance, * 387. fuccede à fort 
Pere Philippe, 405. fe fait donner le commandement de la 
Grèce, 408 fon expédition contre les Illy riens & les Tribai- 
liens, ibid diflipe la Ligue des Grecs contre lui,& détruit la 
Ville de Thébes, ibid. paffe en Afie avec peu de Forces, dé- 
fait les Perfes au Graniqite , & fe rend maître de 1 Afie Mi- 
neure, 409, remporte une grande Viétoire fur Darius à tffus, 
412. <y Ju iv. fe rend Maître de la Syrie ôt, retire de grands 
avantages de fa Yiâoire, 414- affiège & détruit la Ville dé 


/ 
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Tyr » 4t r* /**'"*• ft crüâuté à l’égard des TyrienS , 41t. 
hiarche pour détruire Jerufalem & arreté à la vue du Sou- 
verain Sacrificateur, 41 o, 421. offre des Sacrifices à Dieu dans 
je Temple de Jerufalem , & donne aux Juifs des marques de 
fonatfedion. 425. refufe aux Samaritains la même grâce qu’il 
avoit accordée aux ^fuifs» 42c. prend la Ville de Gaza» exerce 
fa cruauté fur les habirans » & fait traîner le Gouverneur Betis 
poür imiter la barbarie d'Achille» 42Ç. fon admiration pour 
l'Iliade d'Homere, & l’envie qu’il a de pafler pour Héros* 
4274 idée qu’on doit fe former de l’Héroifine de ce Prince» 
428. il entre en Egypte & s en rend le maître, 4?p. & fui-o. 
Va au Temple de Jupiter Ammon dont il veut paffer pour fils» 
431. Fait bâtir la Ville d'Alexandrie, 432. dangers qu'il coürt 
dans fon voyage au Temple de Jupiter Ammon» 43? Témé- 
rité & Vanité de ce Prince, 434. châtie les Samaritains qui 
«voient fait mourir Andromacnus» les chaTede Samarie &y 
met une Colonie de Macédonien!, 444. rt-fufe la Paix à Da- 
rius, 44J, gagne la fameufe bataille d’Arbelles & fe fend 
maître de tout i’mpire de Perfe, 444, & /ï<îv. abandon- 
ne Perfepolis au pillage & à la cruauté du Soldat, & enfui- 
te dans la débâucne met lui-même le feu à cette grande Ville 
qui e(t reduiteen cendres» 448. verfe des Larmes en voyant 
le Corps de Darius aflaffmé par Befltis, le fait remettre à 
Ta mere Syfigambis & fournit à la tlépenfe de fés funérail- 
les, 4ÿi. pouifuit BefTus & fub;Ugue diverl'es Nations. 4Ç3. 
Fait mourir Philotas Parmenion , 45J. prend le perfide 
Befïüs & le livre au Frere de Darius , 434. fqbjugue la Sog- 
diane , 453. tué lâchement Clytus dans une débauche, 4r<î. 
époufe Roxane , & engage les Generaux Macédoniens à fe . 
tnarier avec des Perfanes, ibid fon expédition dans l’Inde, 
ibid. fe fait rendre les honneurs. divins , 4,7. fait mourirhî 
thilofophe Callifthcne & pourquoi , ibid précaution qu’il 
prend pour afïurer fes Conquêtes, avant de partir p»ür les 
Indes, 4,-8. foumet un grand nombre de Nations del nde, 
439 - fe* galanteries avec la Reine Cléophis, ibid foumet Ta • 
Xile , Si défait Porus.dont il recompenfe le courage, 460. veut 
pouffer fes conquêtes, & fes troupes l'obligent de s'arrêter» 
ibid. Villes qu’il fuit bâtir dans l’Inde, ibid. ent e dans 1 Inde 
Méridionale avec fa flotte, défait les Oxydraques & les Mal- 
liens* 461 danger où il s’expofe par fa témérité , ibid. fort 
Triomphe Bachique dansla Carmanie» 46*. punit févérement 
les Officiers qui oppiimoient les Peuples &. s*en fait aimer, 

4 63. prend du çout pour la Navigation & forme de vaftes 
projets pour des expéditions maritimes, ibid. fait mourir in- 
juftement Orfines grand Seigneur de Perfe» par complaifartce 
pour l’EunuqUe Bagoas fon favori , 464. Epoufe Statire fille de 
Darius, fait maiier fes principaux Officiers avec de nobles 
ferrants* & recompenfe les Macédoniens, 4^6, fon armée 

« a fe 
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fe mutine & pourquoi ; habileté de ce Prince pou* appaifer U 
révolté, 468. perd Hépheftion fon favori , & cruauté 

Î jue cette mort lui fait commettre, 470, 471. dompte les Cof- 
ëens, va à Babylone & fe moque des avis de ceux qui vou- 
loient Pempécher d’y entrer, 472, forme dcvaftcs projets & 
entreprend de rétablir Babylone dans fon ancien luftre , ibid. 

' veut rebâtir Je Temple de Belus , 47}, admire la confiance 
des Juifs qui refufentde travailler ,474, s'abandonneaux dé- 
bauches les plus terribles & meurt de fes excès , ibid. Remar- 
ques lur les circonfiances de fa mort ; 47$. & fîàv. Grands 
fuccès de ce Prince, &fonCaraétere,477. &fuiv. defordres 
dontfa mortfut/uivie parmi les Macédoniens, 479. &fuiv. 
fon corps efttranfporté à Alexandrie & pourquoi , 48*. fon 
Empire eft partagé en quatre Royaumes, 549. ton s fes defcen- 
dansperifTént de mort violante, S6Ç 

ALEXANDRE AIGUS, filsdeRoxane, devient Roi de Mace- , 
doine & eft renfermé dans une prifon par Cafiandre , b $02. 
Caffandre le fait mourir avec fa mere. $ 51 

ALEXANDRE BALAS , impotteur , difpute la Couronne de 
SyrieàDeraetrius & il s'en empare, c 434. &Juiv. fe plonge 
dans les plaifirs, 448» eft dépouillé & périt miferablement. 

45 i 

ALEXANDRE ZEBJNA , impofteur, ufurpe la Syrie fur De- 
œetrius, d 2%. fa clemence & fes autres bonnes qualitez , 29. 
eft défait & perd la Couronne & la Vie. 33 

ALEXANDRE J ANNE’E , fuccede à fon frere aîné Ariftobule, 

& en fait mourir un autre , d 132. afliège Ptolémaïs , uj, 
Lathyreluy fait lever le Siège , il trahit ce Prince après a- 

voir conclu la paix avec lui, r 34. fon armée eft taillée en piè- 
ces par Lathyre, 13 j. eft fecouru par la Reine d’Egypte qui 
«halfe fon fils Lathyre de la Paleftme , 1 j6. enleve les Tréfors 
de Théodore, & eft défait à fon retour par ce Prince, 140. 
fe rend maître de Gaza , y exerce toute forte decruautez , & 
détruit cette ville, 141. 142. afront qu’il reçoit desjuift à la 
Fête des Tabernacles , & lemaffacre qu’il en fait , 144. fon 
expédition contreles Arabes, 146. eft défait dans la Gauloni- 
te & les Juifs fe révoltent contre lui à Jerufalem , 149. fait 
une cruelle Guerre aux Juifs révoltez contre lui , iro. rem- 
porte divers avantages fur eux , & ne peut les porter à la 
Paix , if*, eft défait par Demetrius Roi de Damas , 154. 
forme une nouvelle Armée , bat les Juifs &nepeut obtenir 
> encore la Paix. ijtf. défait entièrement les rebelles , isp. 
cruelle execution qu’il en fait à Jerufalem, 160- fait la paix 
avecAretas après avoir été battu , ift 4 . fon expédition con- 
tre les Villes révoltées, 167. étend fes conquêtes au delà du 
Jourdain , *49. fa mort , 172. Confeil qu’il donne à fa Fem- 
me Alexandra d'offrir fon corps aux Pharifiens pour calmer 
.. leur fureur, 173. ALE- 
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ALEXANDRE » fils d’Ariftobule , fe fauve d'entre les mains de* 
Romains & excite de grands troubles en Judée » d 2 66. eft 
défait par Gabinius & afliégé dans Alexandrion » 267. recom- 
mence Ja guerre contre les Romains & eft défait par Gabinius» 
176.277. fe prépare à la guerre , Pompée le fait conduire à 
Antioche où il a la tête tranchée. 29g 

ALEXANDRE & ARISTOBÜLE. fils d’Herodc, font élevez à 
Rome dans le Palais d'Augufte , t 147. à leur retour en Ju- 
dée s’attirent la colere d'Herode par leurs plaintes fur la 
mort deMariamne leur mere ,rpf. font accufezpar Herode 
auprès d'Augufte , qui les reconcilie enfemble » 198. fe brouil- 
lent encore avec leur rere , & Àrchelaiis rétablit la paix par- 
mi eux » zoo. & fuiv. font de nouveau accufez, & Herode les 
fait mourir. 1 212 &/ùiv. 

AM AAiS, devient Roi d’Egypte » « 160 • fait laPaix avec Nabu- 
codonofor » prend Pharaon Hophra & le fait mourir , 1 66 , fa 
mort, 30} fon Cadavre tiré de fon Tombeau par Cambyfe de 
brûlé. • jOÇ 

AMESTRIS, femme deXerxès , fon horrible cruauté envers la 
femme de Mafifte» a 442. fait brûler vifs 1 ?. enfansà l’hon- 
neur des Dieux infernaux» 444. Remarque fur cette Reine , 
ibid. fait mourir Inarus & les Athéniens prifoniers. b u< 
AMON , fuccede à ManalTé , fes defordres & fa mort tragique. 

'à 7* 

AMYRTE'E, devient Roi d'Egypte & en chalTe les Perfes, b 11 • 
fa mort. qij 

Annales Phiniciennet , leurçxa&itude. » a 164 

K/inuie Sabbatique , négligée par les Juifs » qui en font punis. 

* 24 7 

ANNIBAL, fe retire chez Antiochus & luiconfeille de faire la 
guerre aux Romains» c 21* veut porter la guerre en Italie & 
devient fufpeét à Antiochus, 217. eu: défait par les Rhodiens, 
214. s’enfuit de chez Antiochus pour ne point tomber entre 
les mains des Romains. 229 

AnNiUS, Moinede Viterbe , fuppofedK'ers Auteurs anciens » 
& fon impofture eft découverte. b $6» 

ANTaLCIDAS » eft envoyéen Perfe par les Lacédémoniens, b 
j Sj. y conclut une Paix honteufe pour la Grèce» jfi. fa fia 
- miferable. 

AN riGONE» Provinces qu'il obtient après la mort d'Alexan- 
dre, b 482. fe ligue contre Perdiccas & pourquoi» 483. dé- 
faitEumenès» & s'empare de la Cappadoce» 490. veut fe ren- 
dre maître de tout l'Empire , & tâche d’engager dans fon par- 
ti Eumenès , quis’échape deNoraoùil étoit bloqué » 494. 
49S fait la guerre contre Eumenès qu’il fuit dans la haute 
Afie , 498. tir fuiv. eft battu par Eumenès » 505. perd une 
grande Bataille contre Eumenès » 50 6. enleve toutle bagage 
des foldatt d’Ewncnès » qui fe rangent dans Ion parti, & lui 

a 3 livrent 
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livrent leur General , J07. fe rend maître de toute l'AffaiMA, 
fait mourir Eumenès dan? la prison, ôl lui rend de grands 
foonnçurs après fa mort, s 08. fait mourir divers Gouverneurs 
& en thaîTe d’autres pour afTurer fes conquêtes, ibid. fait pé- 
rir les Argyrafpides qui lui avoient livré Eumenes, ^99. en- • 
levé la Svrie & la Phénicie A Ptolomée & éijuippe une puif- 
fante Flotte, 510. fe rend maître de Tyr apres un long Siège, 
511. poufle vivement Caflandre dans l’A!>e Mineure, & lui 
fait accepter un Traité honteux, s 12, mauvais fuepès de fes 
Généraux en Phénicie, ibid.y retourne après la virtoire de 
l'on fils Demetrius fur Cilles Général de Ptolomée, & oblige 
çe dernier à fe retirer en Egypte, 519- mauvais fuccès de la 
guerre qu’il fait aux Arabe 5 , 524. & fitiv, fon Projet fur le 
Bitume du Lac Afphaltite échoue, p8. Succès de fes armes 
*n Orient & dans l’Afie Mineure, 529. & fuiy. fait mourir 
Cléopâtre foeur d’Alexandre, r?î- fon Caraélcre, 536. prend 
le titre de Roi, j+o. Sa malheureufe expédition contre l’E- 
gypte, où il perd une partie de fon année & de fa Flotte, 
541 . & fuiv. aflemble une puiflante armée contre Lyfunachtr;, 
347. Son armée eft entièrement défaite par Seleucus & Lyfi- 
machus , & lui même eft tué dans le combat. < 48 

ANTIGONE de Socho, Scribe favant, e t. fa mort. 10$ 
ANTIGONE devient Roi de Macedoine, c toi. lçs Grecs fe li- 
guent contre lui & iffe rend Maître d'Athenes. t°l 

ANtIGQ nÊ. fils d’Ariftobule, eft conduit Captif à Rome avec 
fon Pere, d 24/, çft relâché par Cef^r & Va en Judée y eau - 
fer des troubles , 29-». tâche inutilement dç monter fur Je 
Trône & d'engager Cefar dans fon parti, 322. entre en Judée 
?vecune armée & eft défait par Rerode, engage les Par. 
tihes dan 5 fon parti & rentre en Judée & dans Jerufalem, 367. 
trompe Hyrçan dcPhafaël, les engage à fe remettre entre les 
mains de 5 Parth es & monte fur le Trône , ,68.. & f utv '. af; 
flége le Château d c Maffada o,ù étoient les parens d’Herode, 
379. eft obligé de le retirer â l’approche d’Herode , 376, fe 
rend làçhementaux Romains, apres la prife de Jerufalem & 
s’attire leur mépris, 395. eft condamné à la mort, & exécu- 
té par ordre d Antoine, 39s. çft le dernier Roi de la race des 
A‘rtionéens. " 

yintifche fur l’Oronte, bâtie par Seleucus focceflëur d’Alex an-. 

dre, b r<t. Remarques for cette Ville. *.bid, & Juiy. 

ANTlOCRlS fuppofe deux fils au Roi de cappadoce fon mari, 

c 4H 

A^TlQcBUS SQtER, devient amoureux de Stratonicç femme 
de fon Pçie, & l’obtient- ç n. fuccede à fon fere Seleucus, 
37. fon Armée eft défaite en Bi thymie , cede la Maccdot- 
jie à Antigone A toi, défait entièrement les Gaulois, iüé. elt 
défait par Eumenès Roi de fergatue, (ait mourir un defesfils 
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RJfTlOCHUS THEOS , delivie les Milefiens de la tyranniede 
Timarchus, c ni. fait la guerre à Ptolomée, Ug les Par- 
tîtes fe revoltenç contre lui & pourquoi, 1 19. perd la Badria- 
ne & les autre' Provinces de l'Orient, 120. fait la Paix avec 
Ptolomée & époufe U fille Bérénice. 131. rapelle Laodice fa 
première femme qui 1 empoifonne. i*8 

A 1 STTIOCH yS HIERAX, fait la guerre contre Ptolomée, c 1:4. 
attaque fon frere Seleucus & le défait à Àncyre, 1 36. eft vain- 
cu lui même & périt malheureuffement. _ 159 

ANTlQCHUS LE GRAND, monte furleTronede 5 'yrie,c îja. 
fuit les mauvais Çonfcils de fon premier Miniftre Hermias & 
quelles en furent les fuites en Orient , 157. alToupit une gran- 
de révolté & détruit les rebelles, 1Ç9. fait tuer Hermias, 160. 
fait la Guerre contre l'Egypte & prend Seleucie, 1 1^4. 
fes autres fuccès, ibid. & fuiv. fait la Conquête de laPalefti- 
ne* 170, eft défait à Raphia & obligé de fe retirer, 171. fait 
la paix avec Ptolomée pour tourner fes armes contre Achceu ; , 
I7j. ] J afliège & le prend à Sardes, i8y. fon expédition con- 
tres les Parthes, 1*7. fait la Paix avec Arfaces, 189- attaque 
fans fuccès le Roi deBadtrie, ibid. fait la Piix avec lui, entre 
dans les Indes , & retourne à Antioche après cette longue 

( ;uerre, 191. fe ligue avec le Roi de Macedoine pour envahir 
es Etats du Roi dEfypte, i9<S- attaque Attalus, 8c les Ro- 
mains l’obligent à quitter cette entreprife, 199. chafle de la 
Raleftlne & de la Çele Syrie les Egyptiens qui s ? en étoient 
emparez, 200. Réception qu’on lui fait à Jerufdem & les fa- 
veurs qu’il accorde aux Juifs, 201. & fuiv en fait patfer un 
grand nombre dans l Afie Mineure. 202. Çonclud la Pa'ix avec 
J'pgypte & commence fon entreprife dans l’Afie Mineure, 
204 eft arrêté dans fes defieins par les Romains, 206 Anni- 
bal le détermine à faire la guerre aux Romains, 212. alliances 
qu’il fait pour fortifier fon parti, 214. foupçonné d'avoirfait 
mourir fon fils, 216. Commence la guerre en Grèce, 217. 
Préféré les Çonfeilsde fes Flatteurs aux lages avis d'Annibal# 
219. fe plonge dans les plaifirs & eft furpris & défait par les 
Romains , 220. fa Flotte eft battue, 122, 225. fautes qu’il com- 
met en qui tant 1 ^ Grèce, ibid. eft entièrement défait par les 
Romains & obtient la Paix à des conditions fort dures, 32 6» 
eft dépouillé de toute l’Afie Mineure, 229 Pille le Templede 
Jupiter Belus &eft alTommé par lePeuple, 231. Cara&crede 
pe Prince. ibid , 

ANTIQCHUSEPIPHANES, monte fur le Trône de Syrie, e afj. 
Caraétère de ce Piince& fa conduite ridicule, 2*4 vend la 
Souveraine Sacrificatire des Juifs à Jafon & enfuite à Mene- 
laiis, 257. 16}. Vange la mort injuite d’Onias , 269. défait 
l’Armée d’Egypte, 275 27 j. fe rend maître de prefque tout 
le Royaume, ibid. exerce fa rage contre les Juifs après la 
prjfedc Jerufilcm & fon impiété dans le Temple de Dieu 
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* 77 - 17%* défait les Alexandrins fur mer & afliège leur ville, 
*80. 381. fe retire & revient enfuite en Egyptes, 184, con- 
traint par les Romains dç quitter l’Egyte & l’isle de Cypre» 
*8 » décharge fa furie contre le*- Juifs & ruine Terufa- 
lem,i89. Cruelle perfécütion qu’il leur fait pour abolir le 
Culte du vrai Dieu, 193 . &fyiv. Va en Judée & y exerce de 
grandes Cruautez , ?oi. fe rend méprifble à fes Sujets , 313. 
mauvais fuccès de fesGénéraux en Judée, 314. &f"uiv ifon 
expédition en Arménie, nj. fon Armée eft défaite en Judée 
dans plusieurs Combats, 333.' ér r uiv. veut piller le Temple 
d’Elymai' & eft challé par les habitans ,33;, marche pour ex- 
terminer les Juifs &eft frappé d'un mal incurable, 33?. fe ré- 
pent trop tard de fes exces & meurt dans les tourmens & les 
remords les plus cruels. 337 

AKTlÔCHUS EUPATOA ,fùccede à fon Pere Epiphanes,c.j52, 
eft maintenu fur Je Trône par les Romains, 3*9. marche en 
Judée avec une nembreufe armée & afliège Brthfura , 369. 
accorde la Paix aux Juifs & fait démolir les Fortifications du 
Temple. 371. eft dépouillé du Royaume de mis à mort par 
ï>emet r ius 379 

ANTlO HU> THEOS, eft mis fur le Trône de Syrie par Try- 
phon &cha(Te Demetrius Nicator, c 465. eft tué par ordre 

de Tryphon, 47a 

ANTlO jHUS SIDETES , époufe Cléopâtre femme de Demetrius 
Nicator & devient Roi de Syrie, «481, & fuiv. chaflfe T ry- 

} >hon & le fait mourir à Apamée, 485. fait la Guçrre contre 
es Juifs & fes troupes font défaites , 488. afliège Jerufalem 
&accorde la Paix aux Juifs, d 1. & fui-u. fon expédition 
contre les Partîtes où il périt avec toute fon Armée , ik d* 

fuiv. 

ANTlOCHUS GRIFUS, parvient à la Couronc de Syrie, d 34. 
fait avaler à fa mere le poifon qu’elle lui avoit piéparé, 3$, 
défait fon frere le Çvzicenien qui avoit pris les armes, 39, 
Cruauté de fa femme Trvphene à l'égard de fa propre fœur, 
40. eft battu à fon tour par Grippus , chatte de Syrie , remon- 
te fur le Trône & fait la Paix avec fon frere, 41,43. fa mort, 
& fes enfans, 143 

A.NTIOCHUS le Cy(tcmlen , fe révolté contre fon frereGripus 
&eft défait, d 39, fa femme eft cruellement malfacrée par 
ordre de fa fœur, 40. Venge'famort après avoir battu fon 
frere, 4* . fait la Paix avec lui & obtient la Célé Syrie & la 
Phénicie en partageai, marche contre les Juifs & eft défait 
par les enfans d’Hyrcan. ibid, s’empare d’Antioche après la 
mort deGripus, 143. eft défait par Seleucus fon Neveu qui 
lui ôte la vie. 147 

ANt OCHU.SEUSEBE , défait Seleucus fils deGripus &fe rend 
maître de laSvrie, d 147. défait les deux f eres de Seleucus, 
Auciochus A; Philippe, ibid. eftchalfé de la Syrie parPhilip- 
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peA fe réfugié chez les Parthes, 149. Retourne en Syrie, »$f. 
eft charte par Tigranes A meurt dans J obfcurité. i6t 

ANTIOCHUS DENYS , enleve la Celé-Syrie à fon frere Philip- 
pe, d i,9. fait la guerre contre les Arabes, 16 y, périt avec 
toutes fes troupes dans c^-tte expédition. 1 66 

ANtiQoHUS L' ASIATIQUE * s'empare de la Syrie lorfque 
Tigrane' en eût retiré les troupes, d 2 eft dépouillé par Pom- 
pée Al Empire des Seleucide s en Afie finit en lui. 214 

ANTIPATER, eftaccufé d’avoir empoifonné Alexandre, A eft 
detefté des Macédoniens , b 4. 76. entre dans la Ligue contre 
Perdiccas, 483. devient Tuteur de Philippe & d’Alexandre 
Aigus, A fait un nouveau partage des Provinces de l’Empirç 
#vec les autres Generaux, 481. meurt & donne le Gouverne- 
ment de Macedoine à Polyfperchon A en prive fon fils Caf- 
fandre 493 

ANTIPATER fils de CafTandre, tué fa mere de fes propres 
maint, A devient odieux à toutle monde, e 564. eftchaffë 
par Demetrius & périr en Thrace. _ _ > ibid. 

ANTIPATER, Pcre d’Herode, fon Origine, d 183. excite de« 
troubles en Judée A travaille à rétablir Hyrtan fur Je Troue, 
ai 7. agit auprès de Pompée en faveur de ce Prince, 225. 374. 
contribue beaucoup aux fuccès de Gabinius en Egypte, 174, 
grands fervices qu'il rend à Cefar en Egypte , & les belles a* 
étions qui 1 fait pour lç tirer du danger où il s'étoit mis , 319, 
<sr fuiv. Cefar le fait Procurateur de la Judée, A il e(t en grande 
faveur auprès de ce Romain, 333. fon pouvoir & fon crédit 
en Judée par fon mérite Af» famille, 324. parcourt la Judée 
& rétablit le bon ord r e , 327. empêche fon fils Herode de fe 
vanger d’Hyrcan A du Sanedrin , 230. employé fes enfians 
pour lever en Judée l’argent que Callîus lui demande, 35-1, 
eft empoifonné par Malichus à qui il avoir fauve la vie. 30 
ANTIPATER , fils ainè d’Herode , eft appellè à la Cour A mi» 
au deflus d’Alexandre A d’Ariltobule qu'Herode veut morti- 
fier, t ij 6. fa rufe A fa malice pour perdre fesfreres, ibid. 
va à Rome avec Agrippa, A travaille par fes Lettres à aigrir 
l'efprit d’Herode, 197, confpire avec Phèroras pour empoi- 
fonner Herode, ai y. eft convaincu de fon crime A fon 
pcre le fait mourir. ‘ 229 

ANTOINE (MARC) fait la guerre en Judée fous les ordres de 
Gabinius, d S67, A en Egvpte où il acquiert beaucoup de 
gloire. 274. & fuiv. prend le parti de Cefar contre Pompée, 
A conduit une partie des troupes en Grèce, 299. eft Conful 
avec Cefar , 342. fe met à la tète du parti de Cefar après fa 
mort, 344 fe brouille avecOétavien touchant la fuccellion, 
eft abandonné des Soldats A du Peuple A obligé de fortir de 
Rome , 346. pourfuit Decimus Brutus A l’afliege dans Muti- 
ne^ 47, eft déclaré ennemi du Public A eft défait à Mutine par 
les Cunfuls A OcUvien , 348, eft reçu par l'Armée de Lepi- 
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dus, s’accommode avec Oftgvien , & forme avec eqx le fa 
pieux Triumvirat, Hit l. fait mourir Cicéron, 349. défait Br^- 
tus & Caillas à Philippes, & parte enfuite en Afie , jÿ6. Ieve 
beaucoup d’argent & rétablit les affaires dp Triumvirat dan* 
J'Qrienr, Voit Cléopâtre & en devient amoureux , 160, 
protégé Herode contre les Juifs, jtfi. envoyé fa Çavalerie 
pour piller Palmyre, ibid, fuit Cléopâtre à Alexandrie & paf- 
fe l’hiver avec elle dans la débauche, 364.. fes Lieutenansfont 
défaits parles Parthes, & il marche contr’eux, aban- 
donne la S vrie daasledefordre & va mettre ordre à fes affai- 
res en Italie, 365. époufe la fœurd'O&avicn après la mort de 
Jmlvie, & fait un nouveau partage de l’Empire avec les au- 
très Triumvirs, ibid. envoyé Ventidius en Orient contre les 
ÿarthes, 971. fait donner la Couronne de Judée à Herode, 

37 j. pafle 1 hiver dans lesplaifirsà Athènes, & va enfuite en 
Orient, 381. eft jaloux des fuccès de Ventidius, le renvoyç 
à Rome , & continue le Siège de Samofates commencé par 
ce General, 384. eft obligé d’accepter des propofitions moins 
pvantageufes que celles qu’il avoit refufées, termine ce Siège, 

& va palfer l’hiver avec Cléopâtre , ?8 8. accorde à Herode la' 
mort d’Antigone , & le fait executer comme un Criminel di| 
commun, 196. commence la guerre contre les Parthes, t 58, 
fon imprudence lui fait perdre une partie de fon artpée , 6o ? 
eft obligé défaire une retraite longue & perilleufe, ffj, habi- 
leté avec laquelle ill’execute, 6j. grande perte qu il fait dans 
cette expédition , 6 4. fautes que la paflton pour Cléopâtre 
}ui fait commettre, ({5,72. & fniv.fe brouille avec Odavien 
& pourquoi, 74. donne la Celé Syrie à Cléopâtre pour con- 
tenter fon avarice , 76. autres Provinces qu’il lui accorde, 7^ 
fa perfidie envers le Roi d Arménie defaprouvée par les Ro- 
mains, g;. fonTiiomphe à Alexandrie, 8;. partage aqx trois 
enfans qu’il a de Cléopâtre les Provinces dont il eft le maître y 
les extravagances avec cette femme débauchée, 84- rompt en- 
tièrement avec Oftavien & fe prépare à lui faire la guerre , / 

2 ÿ. perd le temsdans les plaifirs & donne à 0étavien le loi- 
fîr d'augmenter fe forces, 88. Son Teftamejit injurieux aux: 
Romains eft rendu public, ibid perd la bataille d’Aétium & 
toute fon armée , 94. fon entêtement pour Cléopâtre , 9 6- và 
en Libye & y trouve les Romains déclarez contre lui , 97. 
retourne à Alexandrie, fe renferme quelque teins accablé de 
douleur & fe plonge enfuite dans la débauche avec Cléopâtre, 
9s. 99. néglige les fages avis d’Hérode qui ^abandonne . toi", 
eft trahi par Cléopâtre, fes troupes & fes Vairteaux l’aban- 
donnent, il s'enfonce fon épée dans le corps & meurt eatrç 
les bras de Cléopâtre, io'j. «2r fuiv. fon Càraétère, 108. fii 
pofterité monte fur le Trône & celle d’Oftavien n’y parvient 
ïamats. Tii 

éPAME, Reine deCyrenc& de Libye, devient amoureufe de 
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tkmçtrius qui devoir époufer fa fille, e 117. fa fille fait tuer 
fon Galant entre fes bras, & l'oblige à fe retirer en Syrie, 
ibid. allume une fanglante Guerre encre Antiochus fon Frere 
& Ptolomée ibid. 

yf/û. Dieu des Eg} ptiens, fa defcription , 4 30t. eft bleffé par 
Cambyfe, & meurt, < ibid. 

APOLLON -1 . US le Rhodien, Bibliothécaire d’Alexandrie, re- 
marque fur fon fujct, e 113 

APOLLONIUS , ruine Jerufajem & fouille le Temple par ordre 
d’A*ti°chus, e 189. eft défait & tuépar Judas Maccabée, 514. 
Remarque fur ceux qui ont porté ce nom, 449 

APR.1ES voiez PHARAON HOPHRA. 

ÀPRoNADIUS, Roi deBabylone, « 47. fa mort, f* 

ÂQUILA, fa VerGon de l'Ecriture, & fon Hiftoire, e 79,S*at- 
tache trop fervilement à la lettre. 8) 

x.dmbe '. , la plus ancienne Nation du Monde. toj 

ARATUS, fameux Sicyonien, procure la Liberté & la paix à 
fa Patrie. v c irs 

ARBACES fonde l’Empire des Médes, & établit fon Siège à 
Ninive, 4 1. a. Divers noms qu’on lui donne, ibid. Voyez 
Ti^lnth Pilifir. 

% 4rçht de l‘ alliance , fa Defcription & ce qu’elle contenoif,4 aç8» 
& f Hiv. S’il y en eut une dans le fécond Temple, 564 

ARCHELAUS, eft fait Grand Prêtre de Comane par Pompée, 
4 235. devient Roi d’Egypte, 265, eft détrôné &tué par Jes 
Romains. . 37$ 

ARCHELAUS, fils , Herode, eft Roi de Judée , de l’Idumée & 
delà Samarie, après la mort de fon Pere , e 233. gouverne 
fes Sujets avec tyrannie, eft dépouillé de ffcs Etats par les 
Romains & relegùé à Vienne dans les Gaules. 2361 

ARETAS, Roi de l’Arabie Petrée, défait Antiochus Denys, & 
devient RoideCélée Syrie, 4 1 66. fait la Paix avec Alexan- 
(ire aorès l’avoir battu, ibid. entre en Judée au fccours d’Hyr- 
çan contre Ariftobule, 217 . eftcjiaflfé par les Romains & dé- 
fait par Ariftobule, 219 fait des Courtes dans la Syrie, 22*. 
eft pris dans Petra À enfuite relâché par les Romains. 1 34 
AREUS, fa Lettre au Grand Prêtre Qnias, Remarque Critique 
fur ce fujet. > e 244 

%/irçyraJpidti) Vieux foldats d’Alexandre, pourouoi ainïî appel- 
iez , & leur réputation dans le métier de la guerre, b 4s S. 
trahiflènt Eumçnès leur General &font punis de leur perfidie, 

<09 

ARJARATHES, Roi de Cappadoce, eft dépouillé par Holopher- 
nes Ion frere fuppofé, < 425. remonte fur le trône & chalfe 
fon ennemi 429 

ARiDE'E Voyez PHILIPPE- 

ARiOBARZANE, eft établi Roi de Cappadoce par |es Romains, 
d ifo, en eft chail£ par Tigranes f iji. & rétabli par le; 
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Romains. i(Ç* 

ARlST AGORAS, Gouverneur de Milet, échoué’ dans fon entre- 
prife contre Naxe, «Jf8. JÇ9. fe révolté contre les Perfes, 
tkid. & 3 60. forme une grande Ligue & s’en fait le Chef, ?<îo. 
eft favorablement reçu parles Athéniens , 962. fe rend maî- 
tre de Sardes &fes troupes font enfuite défaites par les Per- 
fes, 3tfj. fes autres fuccès , 364. & fuiv, cft tué par les Thra- 
ces. 1 36$ 

ARISTE’E, fon Hiftorie de la Verfion des Septante , c 44. eft 
un Roman fabriqué par un Juif. Remarque Critiques fur 
ce fujet. ; Ibid. & fui*. 

ARISTIDE , Général des Athéniens, défait entière ment les Per- 
fes à Platée avec Paufanias. a 43 a 

ARiStOBULE, Juif d'Alexandrie, ce qu’il dit de la Verfion des 
Septante , c 47. Remarques fur fon fujet & fur le Commen- 
taire qu’on lui attribué. 62. & fuiv. 

ARISTOBULE , fuccede à fon Pere Jean Hyrcan & prend le 
Titre de Roi , À t2g. fait mourir fa mere , 1*4. foumet les 
Ituréens & les oblige de fe faire Juifs, 127. fait mourir 
jugement fon frere Antigone, 128. fa Confidence lui repro- 
che fes crimes , &il meurt accablé de remords , 129. 130. fon 
amitié pour les Greçs. 13 X 

ARISTOBULE, fils d'Alexandre Jannée, fé rend maître de Da- 
mas, & met l’armée des Juifs dans fes intérêts, d i8f. fe 
rend maître des Places fortes à la mort d'Alexandra fa mere, 
19*. défait fon frere aine Hyrcan qui avoitpris pofleffion de 
la Couronne & l'oblige à la lui ceaer malgré les efforts des 
Pharifiens, 193- eft défait par Hyrcan dçalîiégéfur JaMon- 
tagnedu Temple, 218- appelle les Romains à fon fecours Ht 
défait les Arabes, 219, s’attire l'inimitié de Pompée par fa 
conduite, 274. eft contraint de lui remettre fes places, fe re- 
tire à Jerufalem & fe prépare à la guerre, 23 6, va trouver 
Pompée & eft charge de fers 240, 141. cft amène Captifà 
Rome par ce General avec fes fils Alexandre, 8c Antigone, 
247 fe fauve de fa prifon , & excite de nouveaux troubles çn 
Judée, 271. eft défait & pris par les RomainsSc ramenédans 
fa prifon, 272. eft relâché par Jules-Cefar & empoifonnné par 
les partifans de Pompée. 297 

ARlSTOMENES, fageMiniftre de Ptolomée , fervices qu'il lui 
rend pendantfa minorité, c 199. découvre la conjuration de 
Scopas&en punit les complices, 2to. Ptolomée le fait mou - 
ririnjuftement àcaufedefa vertu. 24» 

ARISTOTE , fa naiffance & diverfes particularitez de fa Vie , * 
400. eft fait Précepteur d’Alexandre le Grand, tbid. s’enfuit 
d’ Athènes & pourquoi , ib'td. fe retire à Chalcis où il meurt, 
401 11 aeuconnoilfance des Ecrits deMoife, ibid, comment 
fes Ouvrages ont été confervez & rendus publics. d 163 

A RK. 1 AN règne à Babyfunc, « 43, Sa mort. 47 
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ARMlAXAD le même que Déjtch , » 4 % 

A R.SACES , caufeuncrevolutien dans la Parthie& Pourquoi, e 
iif. s’en rend maître aufli bien que de THyrcanie, 137. dé- 
fait Seleucus & le prend prifonnier. 143 

ARSES, leplusjeune des filsd’Ochus, eft mis fur le Trône de 
Ferfe par l'Eunuque Bagoas, b 403. elt alTailiné enfuiteparce 
feelerat. 4* J 

ARTAbaN tue Xerxes, & engage Artaxarxès à tuerfon frere 
ainè Darius, a 4jj. eft tué lui-même par Artaxerxès, 4 $<S. 
fes enfans & tous ceux de ton parti fon exterminez par Ar- 
taxerxès. -, b j 

ARSlTES , fe révolté contre Darius Nothus fon frere , & périt. 

\b 

ARTABASANES , difpute la fucccffion à fon frere Xerxès , fa 
modération, &. ton zèle pour fon fervicè après avoir perd^i fa 
taufe. <* 579- dr/îiiv. 

ARTABA 2 E, Gouverneur d'une Province d’Afie,fe révolté con- 
tre Ochus , b 38g. défait une grande armée de ce Prince avec 
le fecours des Athéniens, ibid. ceux ci l'aiant abandonné, les 
ThebainsluifourmfTentdestroupes, Ail remporte deux Vi- 
étoires fur celles d’Ochus, 389- eft accablé à la fin, & fe re- 
concilie avec Ochus. 39* 

ARTaPHERNE , Gouverneur de Sardes- condamne injuftement 
Ariftagoras & efteaufe de fa révolté, a 359. irrite les Athe- 
niens par fa fierté , 342. fe renferme dans le Château après la 
prifea. l’incendie de Sardes, 3*3. prend Clazomene & C y- 
rtie, 365. détruit la Flote Grecque & ruine Milet, 3*7. prend 
& brûle plufieurs Villes de Grèce, 36g, fait crucifier Hef- 
tiêe. ibid. 

ARTAXIRXES LOÏïGUEMAIN, trompé par Artaban , tue fon 
frere Darius, «453. & fuccede à fon Pere Xerxès , 436. fon 
Caradère , ibid. Remarques Critiques fur le fujet de ce Prince, 

437. & fuiv extermine les enfans d’ Artaban après l’avoir ruè - 
lui même, b 2. fait la guerre contre fon frere Hyftafpe, & 
devient paifiblePoireffeur del'Empire, j. Célébré une grande 
Fête, à Suze& répudié la Reine Vafthi, 4. fait la Guerre aux 
Egyptiens révoltez , 6 . fon armèey eft défaite & fon ffere A- 
chsemenidetuè, y. faveur qu’il accorde aux Juifs, 10. èleve 
Efther i la Dignité de Reine, 1?. découvre la trahifon de 
deux Eunuques , 93. fuccèsdefesarmesen Egypte, 9 6. obli- 
ge Haman de rendre des honneurs extraordinaires i Mardo- 
chèe, 108. condamne Maman à la mort, il«. fait la Paix 
avec les Athéniens , 113. ètoufe la révolté de Megabyze, 117. 
fa mort. 271 

ARTAXERXES VNEMON, fuccéde à fon fere Darius Nothu*, 
b 317. fa Clémence envers fan frere Cyrus qui avoit confpi- 
rè contre lui, 31*. eft trompé par Cyrus qui armoit contre 
lui, & lui laifle faire fes préparatifs, 313» fuie mourir Tilfa- 
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phernes à qui il devoit la Couronne & la vie » 34t. fait 
mourir aufli Conon injuftement. 54g. termine à fon avantagé 
la Guerre contre les Lacédémoniens, & attaques Evagoras en 
Chypre, 349. 3 fuccèsdefes armes contre ce Prince, jÿf. 
3jtf. t'ait la Paix avec Evâgoras& termine la Guerre de Chy- 
pre, 3 j|. fon expédition contre les Cadduliens* 399. il y perd 
beaucoup demonde, 360. faitla Guerre contre l'Egypte, 

nombre des troupes qu’il y emploie, 563. ce qui fe 
palTa dans cette guerre, 3*4. & fùiv. inutilité de fon expédi- 
tion contre l’Egypte , & quelle en fut la caufe , 3 CS. Cou- 
fpiration de fes enlans contre lui , & il en fait mourir un 
grand nombre, 3*», inceftes abominables de ce Prince» ibii. 
la mort. 38t 

.nRTEMlSE* Biftoire de fon iaifüétion à U mort de fon mari 
Maufolée. ' h 389 

ÀRtOX ARES Eunuque de barius» veut monter fur le trôné» 
eft trahi par fa femme &puni de mort. b 279 

ASANDR.E » Ufurpe le Royaume du Bolphore , & fait mourir 
Pharnaces , d 32J. fa mort & les troubles qui la fuivirent. 

. è i<fç 

viiJod, ViliedePaîéftine» foutientun fiège de29^ns contre lé 

Roi d’Egypte. * Î 9 

^/ffphàltite , remarque fur ce tâc. b jiS. & /iiv» 

^jemblies publiques » leur utilité. b 24? 

ASSÜERUS Voyez ARTAXERXES LÔNGÜEM AjN. 
*4j)yrieni > fin de leur Empire’ à la mort de Sardanapale, 4 t. 

leur Armée exterminée par l’Ange du Seigneur. 43 

ASTYAGES, ou ASSUERUS» Roi des Medes* « 134. fa mort, 

19+ 

^tthe’net » Mithridate s'eti rend Maître* & Sylla reprend cette 
Ville. d ut 

Jfthtnitnt , font la Guerre âüx Perfes &ruinent Sardes, 4 
font mourir les Hérauts de Darius» 376 font un grand car- 
nage dés Perfes à Marathon fous la conduite de Miltiade, ^7?» 
abandolnnent leur Ville ?i 1 approche de Xerxès, 42f The- 
iniftoce leur Général défait la Elotte des Perfes à'Salamine» 
428. refirent d’entrer en Traité avec les Petfes» qui brûlent 
& faccagent leur Ville & leur Pai's* 431. taillent en pièces 
l’armée-de Xerxès à Platée » 432. détruifent le refte des trou- 
pes & des Vaifleaùx de ce Prince à MyCalé» 433. Nouvelle* 
Viétoires qu’ils rémportentfous la conduite de Cimon leur Gé- 
néral» 452. & fuiv. donnent du fecours aux Egyptiens con- 
tre les Perfes , b 6. font défaits par Megabyfe Si perdent leurs 
iFlottes en Egypte, 96. 97 leurs fuccès en Cvpre Si en Cili* 
tïe» 1I4. font une Paix avantageufe avec les Perfes, lij. pU- 
hiffèntfeverement les Atljées, 280. font accablez parles La- 
tèdèmoniens , 31 j. 316. perte qu’ils font par la mortd'Alct- 
tUde» 332. font mourir Socrate & s'en repentent» 332. leur 
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VÜle ruïnée par les Lacédémoniens eft rétablie par Conoîî* 
547. donnent du fecours à Evagoras attaqué par les Perfcs* 
3J0. foütiennent linnoCence d’Iphicrate jnjultement accufè 
par les Perfes, 366. font accablez par Philippe à Cheronée, 

404 

ATttjAS, juif d’Amfterdarn, fes belles Editions de la Bible Hé- 
braïque. b tff 

ATTALUS, Roi de Pergame, défait les Gaulois, c s'em* 

} >are de l'Afie- Mineure, ui. en eftchafTè par Achceus, 15** 
è ligue avec Antiochus pour détruire Achceus , 1 84 eft atta- 

S juè par Antiochus, &. les Romains lui procurent laPaix,!9ÿ. 
a mort io s 

ATrALUS PHiLOMETOR, Roi dePetgame, fes cuiauttfz & 
fes extravagances, C490. exerce le métier de fondeur & meurt* 
donhefon Royaume auxRomains, & en prive l’héritier 
' légitime. g 

i-^unet, cruel fupplice parmi les Perfes. b 2 

AUGUSTE. Odéavien prend ce nom après s’être rendu maître 
de tout l’Empire Romain, e 129. fon habileté en partageant 
les Provinces avec le Sénat, ijo> fon nom détient fameux; 
par toute la terre, & les Nations les plus éloignées lui en- 
Voventdès AmbafTades , u$. le Sénat le difpenfe des Loix* 
lui donhe une Autorité fans bornes, & lui prodigue les hon- 
neurs , 159. ftin entrcprife contre Jes Arabes échoué par la 
krahifon deSylleus. 140. & Juiv . eft guéri dunegrande mala- 
die parie Médecin Mufa, qui tuèMarcellus fon Heriririer, 146, 
fait elever dans fon Palais Alexandre & Ariftobule fils dlfc* 
rode , augmente fes Etats & à quelle occafion, 147. 148, pafle 
en Orient & confie l’Occident à Agrippa, à qui il faitèpoufer 

J ulie Veuve de Marcellus . fjo. accorde la Paix â Candace 
.eine d’Ethiopie - , 15/. va à Antioche, où On lui porte des 
plaintes contre Hèrode, il l’abfout & le comble de faveurs* 
IÇ2. Oblige Phraates de rendre les prifonniers Romains & les 
_ Ënfeignes prifes À Crafîbs, 15?. fe »it donner fes quatre fils 
pour Otages de fa fidelité , 1 54. reçoit à Samos une grande 
Ambaffade du Roi de l’Inde, 15 8. retourne à Rome, oü il 
iramene les prifonniers rendus par les Parthes, & place dans 
le Capitole les Ènfeignes recouvrées, ij9, adopte Cajus & 
Lucius fils d‘ Agrippa, itfj. prend pour lui la Charge de Sou- 
verain Ûontife après la mort de Lepidus, 168. reforme qu’il 
fait des Livres des Sibylles, & on en brûle un grand nombre* 
ibid. après la môrt d’Agrippa , il appelle Tibère auprès de lui 
&lüi Fait èpoüfer Julie, 198. reconcilie Herode avec fes en- 
fans, 199. remédié à l’abus qui s’ètoit gliffe dans le Calen- 
drier de Jules Cefar, jor. écoute les accufations de SylleUs » 
(qüi l’aigrit contre Herode, aç8- decouvrefon impofture» le 
fait mourir, &rend fon amitié à Herode, 211, ai»* Augüfte 
ferme le Temple de Janus, remarque fut cette coùtumc, sijk 
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ordontteün dénombrement dans l'Empire Romain , 22*. rè- 
< flexion qu'il fait fur la cruauté d’Herode, 229. rfiort de fes 
deux petits fils Caïus &. Lucius Cefar, 2 sÇ. adopte Tibere, 
itf. dépouillé Archelaiis de fes Etats & réduit la Judée en 
Province Romaine , ibid. partage avec Tibere la Souveraineté 
dans tout l'Empire* 245. meurt à Noie, Uni. durée de fon 
régné. de 246. 

^ifutel det HolacAuflts , rétabli parles Juifs, fa defeription , «251. 

er/wv. 

(le Bouc ) ce que c’étoit. e 4 

B* 


B ^ibylene, feule Capitale de l’Êmpife AfTyriert, après la de- 
itruélionde Ninive, «*4- P» r qui elle aètèfondèe, tôt- 
Nabucodonofor en fait une des merveilles du monde, ibid. fa 
deferiprion, ibid.& Juiv. fes Ouvrages font perfeétionnez par 
Nitocris, ioS- fa prifepar Cyrus , & fa décadence, 21*. 222. 
fe révolté contre Dariusqui l’affiège, Cruauté de fes ha- 
bitans qui égorgent leurs femmes &. leurs enfans pour ména- 
ger les Vivres, 337. cil prife & démantelée par Darius, St 
rigoureufement punie de fes iniquitez, * 34-> Alexandre 
- entreprend delà rétablir, b 47*. elt abandonnée après que 
Seleucus eut bâti Seleucie fur le Tigre , & demeure deferte», 
<66. &fui\. Remarques furie trille fort de cette Ville. « bld. 
B AGO AS , Eunuque favori d’OchUs Roi de Perfe , b 40 1, empoi- 
fonnefon maître & pourquoi, 401. exerce fa barbarie fur fon 

Corps mort, 4oj. met Arfes fils du Roi fur le Trône, & fait 

mourir tous fes autres enfans, ibid aflafline enfuite Arfes, St 
détruit toute fa famille , 4®5' lui donne pour fuccelfcur Darius 
Codoman, ibid. elt obligé d'avaler le poifon qu’il avOit pré- 
paré pour fe défaire de Darius, 40T 

BAGOAS, Eunuque favori d’Aléxandre, fait périr Orfines qu il 
accufe injuflement auprès de fon maitre ^ * 4 6 4 

Kahir & Zo*r , Livres Cabbaliltiques, leur antiquité. , b 170 
/tari,. Château bâti par Jean Hyrcan, d^6. fa defeription. çp 
BASSUS (CECILIUS) Chevalier Romain, caufe de grands def- 
ordres en Syrie, d j?». leve une Armee &. efl defa.t par 
Sextus Cefar, ibid, fait alfaffiner Sextus, & fe rend maître 
d’Apamee & de toute la Province ou il fe maintient , 533, 
ell amené inutilement dans Apamèepar les Romains , tbtd elt 
alfieae une fécondé fois & delivre par les Arabes & les Par- 
2Ai ell alfiege de nouveau par les Romains dans Apa- 

meel II?, fait la Paix avec Çaffius,&fe retire ne voulant pas 

s’embarrairer dans la guerre Civile. . , 

»ARUC écrit les prediélions de teremie &en fait la Leélufe 
Tu Peuple, -110. lit une. fécondé fois le Rouleau de leremie 
devant le peuple, & enfuitedevani le Confeil du Roi ,-ntf» 



DES MATIERES. 

Remarques Critiques furie Livre qui porte fon nom» ijO 6 

s. , . _/“»*♦ 

Bath Col , Oracle des Juifs» ce que c’étoit. _ dsi 

Baume, fa description, < 5 t le Lieux où il croit. d 237 

BELESIS où NABONASSARfor.de l'Empire de Babylone. * 1.3 
BELIbUS Roi de Babylone. <* 47 

BELTSATSAR, Roi de Babylone* remaiçjuefur fon origine « 
205. xo 6 . fonCaradère, 207. VaenLydie, forme une Ligue 
contre Cyrus, & leve une paillante armée dont il donne le 
commandement à Crefui , uo. battu par Cyrus & afliègé dans 
Babylone ,115. profane dans un feltin les Vafes du Temple de 
^erufalem, voit une main qui écrit fa condamnation fur la mu- 
raille, 119, Daniel lui explique cette fentence, fon Palais eft 
pris aulfi-tôtpar les Perfes & lui meme tué, 220. remarques’ 
lur cet événement. ibid & fuiv. 

BERENICE fille d’Apamé fait tuer fon Galand Demetrius entre 
les bras de fa Mere qui en étoit amoureufe , c 117. fe marié 
avec Ptolomée ibid. confacre fe s cheveux pour obtenir des 
Dieux le retour de fon mari, & comment on fit une conftel- 
laiion de cette chevelure. 131 

BERÔSE, fameux Hiftôrien , en quel tems il vivoit , c na. re- 
marques fur fon fuj et. ibid t 

Bibliothèque des Ptolomées , fon Niftoire. e aj, & fuiv , 

Bibliothèque fameufe de Pergame. c aof 

BlBULUS, Gouverneur de Syrie pour les Romains, fuccede à 
CalCus , d 291, eft attaqué par les Parthes & les oblige à fe 
retirer en excitant une rébellion chez eux , 2 96. retourne à 
Rome & prend le parti de Pompée, qui lui donne le comman- 
dement de fa Flotte. ibid, 

BoCCHARIS Roi d’Egypte brûlé vif par Sabacon. a 30 

BrENNüS, Chef des Gaulois en Afie, veut piller le Temple dé 
Delphes, & y périt avec fon armée. c 40. 41 

Brmhion , quartier d’Alexandrie , où étoit la fâmeufe Bibliothe- 

3 ue des Ptolomées, c * 5 . eft brûlé avec la Bibliothèque pen- 
ant que Cefar foutient la guerre contre les Egyptiens , à 

, 4*4 

BRUTUS (MARCUS) aflafline Jules.Cefar en plein Sénat , d 34a 
s'empare de la Grèce & de la Macedoine, & fe prépare avec 
Caffius à foutenir la guerre, 348- eft joint par Caflius, & 
s’empare de la Lycie , 3 s' 6 . eft entièrement défait à la Bat- illê 
dePhilippes, & contraint de fe donner la mort. ibii„ 

BRUTUS (DECIMUS)un des meurtriers de Jules-Cefhr, ^342 
Antoine le pourfuit Si l'afliége dans Mutine, 347 

' C. 

C aDDUSIENS, expédition cfArtaxerxès-Mnemon contre 
eux , b 3 jo, remarque fur cette Naûoo Si le Pais qu'ils 
ft», V. h U- 
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habitent» > ' ibid. 8 c 

Calendrier Romain, reformé par Jules-Cefar , & comment, d 
3?4. corrigé parle Pape Grégoire XlII. 337 

CALLlMACMUS, Poète, vivoit à U Cour dePtoloméePhiladel- 
phe, # c ti 4 

CaLLISTHENE, fage Philofophe, tâche de ramener Alexan- 
dre de fes excès, & ce Prince Je fait mourir indignement, b 

. . ^ 4$7 

CAMBYSE, fuccede à fonPereCyrus, a 300. fait la guerre aux 
Egyptiens &. pour quel fiijet, 301, «b fuiv. affiége Pelufe & 
fe fert d’un ftratagème pour s’en rendre maître» 303, défait 
les Egyptiens & prend Memphis dont il punit la cruauté des 
habitans, 304. pardonne au Roi d’Egvpte R le fait enfuite 
mourir, i bid, fait déterrer le corps d’Amafis & exerce fà ra- 
ge fur lui , 30;. entreprend la guerre contre les HammonienS 
& les Ethiopiens, ibid. veut détruire le Temple de Jupiter- 
Hammon, & perd dans cette expédition cinquante raille hom- 
mes qui furent enfevelis fous le fable , \o 6 , marche en furieux 
contre les Ethiopiens , pefd une grand partie de fes Soldats» 
que Ja famine réduit aie manger entr’eux , &s’en retourne à 
Memphis, ibid. & 307. fait mourir les Magiftrats, fuftiger 
les Prêtres de cette Ville & blefle le Dieu Apis pendant qu'on 
en célébroit la Fêté , 307. 308. allions barbares de ce Prince 
309. & Juiv . fon mariage abominable'âvec fa feeur, îto. fe 
blefle lui-même parhaitard & meurt en Syrie, 312, irfux-o. 
feverité de ce Prince contre un Jûgede Perfe convaincu de 
corruption. ' v 3 j^ 

CAMISSARES, Carien célébré dans le métier de la Guerre» b 
t . , , -, , ... . 3 60 

C àNDACE, Reine d’Ethiopie fait une invafion dans la Thébaide 
Petronius la chaflè , la pourfuit dans fes Etats, & s’empare de 
fesplaces fortes , e 143. affiege Premnis & Petronius l’oblige 
à fe retirer & â demander là Paix à Augulle. 151 

Canon de Ptolomie , méthode de lAuteur de ce livre touchant 
le régné des Princes. 4204 

Captivité de ïabylone, quand elle a commencé,, a ila. finit 
par l’Edit de Cyrus, 139. remarque fur les Juifs de diver- 
îês Tribus qui retournèrent en Judée. ~ - t 241 

CARAlTES, remarques fur cette Selle de Juifs, déf, & fuiv. 
CARI ENS , font défaits par les Perfes & les battent enfuite , « 

. . . . ( , 5 3 66 

CARTîiAÔE , efl détruite par les Romains , é 453. rebâtie par 
ordre de Jules- Cefar. ‘ d 331 

CARTHAGINOIS fe liguent avec Xerxès contre la Grèce & lui 
foumiflèntde nombreufes troupes, « 421. pèrifient prefque 
tous en Sicile,, . _ ,420 

CASsaNdRE . devient maître delà Macédoine & de là Grèce 
hpFét la mort d'Alexandre, b '479, Antipatac fon pere-en 

mou- 
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mourant donne ce Gouvernement à un autre , & il tâche dé 
s’en rendre Je maitre , 4 9 j, fait mourir Olympias Mere d’A- 
Jexandre & pourquoi, 502. renferme Alexandre Aigus A fa 
Mei'e Roxane dans une prifon, ibid. fait Ja guerre contre An- 
tigone dans l’Afie Mineur ci jn. fait mourir Je jeune Roi a- 
Vecfa mere* & s’empare de la Couronne , $31. prend le Ti- 
tre de Roi, j*i. appelle à fon fecours Ptolomèe & Selçucus 
& fé ligue avec eux contre Antigone , $46 partage avec fes 
Alliez les Etats d’Antigone apres fa défaite, f4?. fa morr* 

ÊASS 1 US fe fauve en Syrie avec les débris de l’armée Romaine 
après la défaite deCraflus, 4 2*9. arrête les progrès des Par- 
tîtes, & pacifie les troubles de la Judée, 291. défend Antio- 
che contre les Partîtes j letar fcn fait lever Je fiège & enfuite 
celui d’Antigonia& défait leur armée, 29s. 293, retourne à 
Rome &Bibulus lui luccede* 294. eft un des aifaffins de Ce- 
far, 342. fe fai fit de la Syrie & de l’Orient i 34*. affemble dé 
nombreufés troupes & Baflus lui donne le? tiennes i 349. paffe 
en Phenicie & en Judée où il augmente fon armée & fe fait 
payer de greffes fomraes poilr 1 entretenir, jjo. prend Lao- 
dicée &. Dolabella fe donne la mort, 333. va joindre Brutus 
en Grèce, foùmet l’Isle de Rhodes, îj 6 . eft défait avec 
Brutus à Philippes en Macedoinei & contraint de fe tuer lul- 
mème. . - . iiiJi 

CATON , eft employé par les Romains pour dépouiller injüfte- 
ment le Roi de Cypre, 4 261. 262. fage confeil qu’il donné 
à Ptolomèe Auletes pour l’empêcher d'aller à Rome, 2 «3. 
rairemble les débris de l’Àrmée de Pompée après la bataille 
> de Pharfale «St les tranlporte en Afrique j 30 j, y eft défait par 
Cefar,i & fetuë lui-même. 550 

fatholiquet- Romains 4 leur crédulité fuperftitieufe touchant lé 
faux ferpent d’Airaia , qu’on expofe à Milan à la vénéra- 
tion du Peuplé , d jo. croyent qu’on peut manquer 4e foi aux 
hérétiques, 94, origine de leürs pratiques fuperftitietvfes & 
corrompues * 4 f6, fe trompent au fujet des Thérapeutes* 
remarques fur ce ftrjet. . ... , m. & /uîv. 

ffwrfrfi luppliceufité parmi les Perfes. ^*74 

CESAR ( JULES) fe ligué avec Craffus & Pompée pour fe ren- 
dre maître des affaires# 4 #53. s’empare de toute l’autorité 
du Confulat* & amaffe de grands trcfors pour executer fes 
projets, 2 <6. fe brouillé avec Pompée, 295. commence la 
guerre civile & fe rend maiffe dél’Italie; 29 7. relâche Ari- 
itobule & l'envoyé en Judée pour y foutenir fon parti *• ibi4. 
fe rend martre de l’Elpagne & paffe enfuite en Grèce pour 
faire laguerréà Pompée, 299 eft battu dans Une aétion par 
Pompée, & fe retire en Thtf&lie, 300, défait Pompée dans 
■ la plaine de Pharfale, 302. pourfuit Pompée en Egypte , dé- 
barque â Alexandrie avec peu de troupes A s'expofc à y pe- 

b a , iîi 
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rir, 307. on lui prefente la tête de Pompée, il pleure en fa 
voyant &la fait enterrer honorablement , «W. exige le paye- 
ment de ce que Auletès lui devoit, fe fait juge du different 
de Ptolomée & de Cléopâtre, & s’attire la haine des Egyp- 
tiens, 309. eft gagné par Cléopâtre qui lui infpire de l'amour, 
& prend fon parti , 311. le Peuple d'Alexandrie fe fouleve 
contre lui, & il l'appaife par fes promets , & fon adrefle. 
31a repoulïe les troupes de Ptolomée & brûlé la Flotte d E- 
gypte, 313. foutient une dangereufe guerre contre les Egyp- 
tiens & comment il en vient à bout , 4x4» f u * v > grands fer- 
vices que lui rendent les Juifs & Antipater dans cette Guer- 
re, 319. fes débauches avec Cléopâtre le retiennent en E- 
gypte après y avoir terminé la guerre , 320. quitte Alexan- 
drie pour aller contre Pharnaces fils du fameux Mithridate, 
2 ai rétablit l’ancien Gouvernement des Juifs , rend la Sou- 
veraineté à Hyrcan , & fait Antipater Procurateur de la )u- 
dee, 313. va en diligence dans le Nord & défait entièrement 
Pharnaces, }2Ç. retourne à Rome ou il eft fait Diftateur , 
*26 pafTe en Afrique & y défait entièrement le parti de Pom- 
pée, 3 îo. fait rebâtir Carthage & Corinthe, 331. reforme le 
Calendrier Romain, & comment il l'execute, 334. & f*iv. 
gagne la bataille de Munda en Efpagne, & défait les relies 
du parti de Pompée. 340. eft faitDiftateur perpétuel & de- 
vient maître ablolu de l’Empire, ibid. permet â Hyrcan de 
rebâtir les murailles de Jerulalem, 341. fe prépare à une ex- 
pédition contre les Partîtes & eft maflacrè dans le Sénat, 342. 
reflexions fur fa mort & fur fes bonnes & fis mauvaifes qua- 
litez, ibid. defordres que caufe fa mort. 344 

CHARRIAS , General des Athéniens , acquiert une grande répu- 
tation en Chypre, b 351. commande les Grecs en Egypte & 
eft rappelle à Athènes, 363. commande enfuite la Flotte dX- 
gypte. ^ 37 ® 

Chaîne CabaMiqut des Juifs, ce que Ceft. _ e \ 

ChaldUns , curieux & habiles dans l'Aftronomie. * 3 * 

CHYNILADANUS Roi de Babylone, • 75. fe rènd mepnfable & 
oerd une partie de fes Etats. 80 

CICERON, tems de fa naiflànce, d 133. eft banni de 1 Italie par 
Ja faftion de P. Clodius , eftrappellé & fe vange de Ga- 
binius qui avolt contribue à fon exil, 18. eft envoyé en C1I1- 
cie & contribue aux fuccès de Caflius contre les Partîtes, 393* 
foumet les habitans du Mont Aman & divers peuples barbares, 
194. refufe l’honneur du Triomphe, 395. eft tue par ordre de 

ClMBRES, exterminez par Marius , d 13», remarque fur le Pais 
d’où venoient ces Barbares. __ . . * 

CUopatrt , remarque fur ce nom qui etott commun aux Prin- 

celfes d’Egypte. . 1 À . * * 

^KOPATRE, fameufepar fc$ galanteries , fucccdc àfonPerc 
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Auletès avec Ptolpmèe fon frere qu elle epoufe , Jaff. eft dé- 
pouillée delà Souveraineté par fon Mari, & lève une arpiee 
pour foutenir lès droits , 305. artifice qu’elle employé pour t 
fc faire conduire dan* l’apartement de Ceftr , à qui elle infpi- 
re de l'amour & accorde les faveurs , 31». 911. devient Maî- 
trefïè de la Couronne par la mort de fon Mari &. epoufe fon 
fécond frere Ptolomee , 330. fes débauchés avec Ccfar, «W. 
refufe du fecours à Çaffius , & envoyé fa Flotte aux Trium- 
virs , 354. empoifonne le jeune Ptolomee & devient feule 
Mairrefle de l’Egypte, 555. va trouver Antoine à Tarfes & 
lui infpire un amour violent, 360. va le voir en Phenicie & 
fait de grandes liberalitez à l’Armee Romaine , e 68 . travaille 
à perdre Herode auprès d’Antoine & pourquoi, 76. obtient 
diverfes Provinces qu’Antoine foi donne, ibid. &7j>. va en 
Judee &la conduite qu'elle y tient avec Herode , 8a. engage 
Antoine, à donner la Bataille d’Adium , & s’enfuit pendant le 
combat, 94. fe retire à Alexandrie & y fait mourir tous ceux 
dont elle n’êtoit point aimée, 97. delfein extraordinaire qu'el- 
le forme pour fe fauver avec fes richefTes, 98. trahit Antoine 
pour plaire à Qétavien , caufe fa mort &fe fait piquer par un 
Afpic, iq 6.& fuiv. caraétère de cette PrincdTe. 109 

CLE'OPHIS, Reine des Attaques , accorde fes faveurs à Alexan- 
dre pour conferverfa Couronne , & en a un fijs. b 499 
CLODIUi (P.) demande Mithridate à Tigranesdi lui déclare la 
guerre de la part des Romains, d 187. îgg. fait mutiner les 
Soldats contre Lucullus , 204. fon caraétère, 25g. fes débau- 
ches , ibid. & 2f 9. fe fait élire ^ribun du Peuple & fait dé- 
pouiller Ptoloinée Roi de Cypre de fon Royaume & de fc* 
Tréfqrs, ibid. fait bannir Cicéron de l’Italie, a 62 

Cilojffe des Rhodes, fa defeription & fon hiftoire. e iy 3 

Commerce de Juifs fur les côtes d’Arabi,e , de Perfe & des Indes, 

<* 8. digremon force fujet. . ^ ibid. 

CONON 1 Athénien .procure la Paix à Evagoras Roi de SaJami- 
ne, b 329» eft fait Amiral de la Flotte de Perfe, 354. s’em- 
pare de Rhodes dont les Lacedemoniens font chafîez , & fur- 
prend les Vaifleaux chargez de bled que le Roid’Egvpte leur 
envoyoit, î? 8- défait' la Flotte des Lacedemoni.ens à Cnide, 
34ÿ. releve les Murailles d’Athenes & rétablit cette Ville , 
347. eft accufé injuftement & mis à mort en Perfe. 348 

Conntbe eft détruite par ks Romains, c 45;. & rebâtie par 
ordre de Jules Cefar. d 331 

CQTTA(M.) General Romain , eft défait par Mithridate. d 17g 
CRASSUS, fe ligue avec Pompée & Jules-Cefar & partage avec 
eux toute l’autorité , d 253. obtient le Gouvernement de Sy- 
rie & entreprend une expédition contre les Parthes, 278. 280, 


pille le Temple de Jçrufalem, 281. commence la guerre con- 
tre lçsParthe* qu'il forprend , & s’.imufe à piller de touscô- 
tcz pour Satisfaire fon avarice. 283, mçprife les fages 

b J ' ’QOtt- 
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ftmfeils de Caflius , 2&f. eft défait & tuè par les farthes avec 
preloue toute 1 Armée Romajne. 28$ 

ÇRATERUS, un des généraux d’Alexandre, fe ligue avec An- 
tigone, Antipate'- & Ptolomèe contre Perdiccas, b 48?. ca- 
radere de cet illuftre Capitaine , 484. eft défait & tue par 
Eumenes. . 48$ 

CRESUS Roi de Lydie, « 192. vainai par Cyrus, 302-211.218 
eft condamné à efte brûle vif, réclamé le nom de Solon é- 
tant fur le bûcher, & Cyrus lui fait grâce, ibid. & 213, 
trompé par les faux Dieux envoyé des exprès dans leurs 
Temples pour le leur reprocher. 214 

CTESlAS , particularitez de fa vie , & remarques fur fon Hiftoi- 
re de Perle. b 590 

CYAXARE I. fucceffeurde Phraortès eft attaqué par les Scy- 
the, a 77. fa mort. 134 

CYAXARE II. Roi des Medes après Aftyages, 194. devient Roi 
-de Babvlone parla conquête qu'il en fait aveç Cyrus, aif. 
remarque critique fur ce Prince, ibid. fa mort 233 

CYBELE, le Temple de cette Déeflè eft brùlf à Sardes. « 364 
Çyc/e Lunaire de Méton , enquoi ileonfifte, b aji. remarques 
Ihr les autres Cycles, ibU. èr fuiv. ufage de celui de Méton. 

25 6 

Cycle des Juifs de 84. ans, fon Hiftoire , c les Chrétiens 
l’empruntent des Juifs pour fixer JaPàque. ' 39» 

ÇYRUS, fondateur de l’Empire «les Perfes, fanaiffance, a i2f. 

marche au fecours des Medes contre les Babyloniens, 19J. 

' Caraéèère de ce Prince , 1$ \6- remarque fur fon extraction , 
ibid, fon éducation & ce qu’il fit pendant fa jeuneffe , i»8- ér 
f»iv. fon expédition en Armenje, 201. remporte une grande 
Viétoire furNerigliffar, 202. &enfuite fur Crefus , ibid. fur 
Laborofoarçhod & fubjugue prefque toute l’AHyrie, 203. dé- 
fait Crefus dans deux combats , &, fe fert d’un ftratagème 
pour rendre inutile la Cavalerie ennemie, 21 1. afliège Sardes, 
*12. fa génerofité à l’égard de Pànthée fa prifonnière, ibid. 
lui fait de magnifiques obfeques & à Abradare fon Mari, ibid. 
prend Crefus dans Sardes , le condamne à être brûlé vif, lui 
fait grâce touché de compafEon , & le fait fon confeiller , ibid. 
& 2U. les conquêtes dans l’Afie, bat Beltfatfar & l’afliège 
dansBabylone, aiç. difficulté* de cette entreprife, ;id. ftra- 
tagémedont il fe fert pour les furmonter , & qui le rend 
maître de la Ville, 217. 218- met ordre aux affaire? de fon 
Empire & le partage en Provinces, 229. fon expédition juf- 
ques à la Mer Rouge , 231. devient maître de tout l’Empire 
après la mort de Cjayare, 233. remarques crit. fur la ma- 
nière de compter les années de Ibn régné , ibid. donne pn 
Edit en faveur des Juifs à la follîcitation de Daniel, 33$ lit 
les Prophéties d’Elaïe ou il étoit défigné par fon nom , *3 7. 
fait refntuer aux Juifs les Vafes facrez du Temple, »♦!. fa 

mort, 
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mort, 29%. diversité defentimens.1 ce fujet. 29» 

CYRUS, fils de Darius Nothus, eft fait Gouverneur de l’A^e 
Mineure, b 9 14. fait mourir deux Nobles Perfans & eft ra. 
pellé à la Cour, 316. confpire contre fon frere Artaxerxès , 
qui le condamne à la mort& lui fait grâce ,318. entreprend 
de détrôner fon frere & fait pour cela des préparatifs dans 
l’Afie Mineure, 321. traverfelaCilicie, pénétre jufques dans 
U Province de Babylone & eft tué dans la plaine de Cunaxa. 

324 


r o. , 

D ANIEL explique le fonge de Nabucodonofor & eft élevé” 
à de grands honneurs, o 119. fa fàgeffe admirée dans 
tout l'Orient, 144. s’il fléchi tou non le genou devant la ftatue 
de Nabucodonofor. 154 fes Vi fions fur divers Evenemens , 
209. explique àBeltfatfar la fentence écrite contre lui fur une 
muraille, 220. eft fait premier Miniftre de 1 Empire, 229. il 
eft jetté dans la foflèaux Lions, délivré par un miracle, & 
jouît d’une grande profperité, i;o. fa Prophétie de la venue 
du Meflieaprés les LXX. femaines, 251, obtient de Cyrus 
un Edit en faveur des Juifs, & montre à ce Prince les Pro- 
phéties dEfaie qui le concernoient , 257. fa vifion fur les 
Rois de Perfe, l’Empire des Medes & les conquêtes des Ro- 
mains, 291. conjedture fur le teins de fa mort, ibid. fon ca- • 
raftère & fon éloge, 192. remarques crit. fur le Livre de 
Daniel, 29 f faprédiftion fur la rapidité des conquêtes d'A- 
lexandre, £4*2. fur le partage & la divifion du vafte Empi- 
re de ce Prince, 430. ç^o. & fuiv. accompliflement de plu- 
fieurs autres de fes prophéties, t m. 129. *31. 232. 250. 

2f3. 31 6. 340. e as r 

Panqun , en quçrtems ces pièces dor ont été frappées, « 231, 
remarques fur ce fujet. 232 

DARliry/eAMf , Vo». CYAXARE H. 

DARIUS, fils d’Hyftafpe, eft élevé fur le Trône de Perfe par 
un artifice de fon Ecuïer, «326. ils’y affermit par les diver- 
fes femmes qu’il époufe» 3*7. confirme l’Edit de Cyrus eu 
faveur des Juifs , 331, remarques critiques fur ce fujet , 33a, 
& fuiv. aifiège Babylone qui veut fecouér le joug des Perfes, 
338. s’en rend maître par un ftratagême , abbat fes murailles 
& punit fes habitans , 341. fen expédition malheureufe con- 
tre les Scythes, & le danger quil y court, 3r 1. ?rs. fe re- 
dire à Sardes & enfuite à Suze , 3 s;, fait découvir l’Orient & 
réduit les Indes fous fa domination , 3 jf. 35$. entreprend la 
guerrecontre la Grece, & pour quel fujet. 364. fuccèsdefei 
Generaux, 365. & fuiv. défaite de fon Général Mardonius, 

& de fa Flotte , 3 ■’Ç. fes hérauts , mis à mort à Athènes &. a 
Lacedemone l’exciteiit à faire aux Grecs la plus fanglante 

b 4 G«ér. 
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puerre, comment «De réuffit. 376. & fuh. fes préparante 
^ontre la Grèce & l’Egypte, 378. choifit Xerxès pour forç 
«iccefTeur, 980. fa mort & Ion Caraétère, 381. embraflè la 
Reforme de Zoroaftre, 404. fon zèle pour cette Religion 
dont il veut être le chef après la mort de Zoroaftre» 41a 
DAR US NOXHU 1 , dépouille fonfrereSogdienquiavoitoforpé 
la Couronne, & le fait périr d’une mort cruelle, b 274. Ç- 
touffe la révolté excitée par fon frere Arfites Si le fait mou- 
rir, 275. 277. punit divers rebelles & étouffe plufieurs ré- 
volté?, 1 bid, & fuiv. l’Egypte fe fouleve contre lui , 279. pu- 
nit la rébellion de?Medes, 319. ènvoye Cyrusunde fes fils , 
dansl’Afie Mineure , 314. ordres imprudens qu’il lui donne 
touchant les Athéniens Si les Lacedemoniens. ibid. fa mort, 
317* belles paroles qu’il dit en expirant à fon fils Artaxerxès* 

318 

DARIUS CODOMANeft élevé furleTrônedePerfepar l’Eunu- 

S ueBagoas, b 40$. remarques fur fon origine , ibid. courage 
e cePrince, 40, fait avaler à Bagoas le poifon que cet Eu» 
nuque lui avoit préparé pour s'en défaire, 407. Fortrait de ce 
Prince, ibid. Alexandre lui fait la Guerre & bat fon armée au 
- Granique, 409. faitune grande perte par la mortdeMemnon 
JeRhodien, 411. eft entièrement défait à iffus, 41a. fait inu- 
tilement des ouvertures de Paix à Alexandre, & feprépareà 
la guerre, 44^ perd lafamcule bataille d’Arbelles & fon Em- 
pire, 446. fe prépare à un nouveau combat & eft chargé de. 
Chaînes par la trahifon de Beffus& Nabarzanes, Afo. elt af- 
faffiné par ces Traîtres. ' ' ' ' ' i ' ' ” 4,1 

DATAMES , fils de CamifTares le Carien , fon courage & Ion 
habileté dans la guerre, b 360. fon mérite le perd à la Cour 

.dePerfe. ^ V ,6X 

DAVID établit le. riche commerce de la Mer Rouge, » g 

DAUR-ISEs, General des Perfes, gagne deux futailles fur les Ca- 
riens, & eft cnfuite défait & tué par eux. a 36<S 

Dédicacé, Judas Maccabée établit cette Fête parmi les Juifs, e 

3*8 

ARPHAXAD, Roi des Medes, fon régné long Si 
glorieux, » 49. eft défait par Nabucodonofor, 61. fa mort, 

75 

DEJOTARUS, Prince de Galatie, Pompée lui donne l’Armenie 

Mineure. d z2jf 

Deijief , abufent contre la Religion Chrétienae, des paffagesdes 
Auteurs anciens for les Effeniens. ' d 116 

DEMETRiUS , fils d’Antigone , tâche inutilement de fauVer 
la vie à Eumenes que fon Pere fait mourir , b f 07. eft dé- 
fait en Phénicie par Ptolomée, 513 bat Cilles fon Généisal, 
lefaitprifonnier oc le rend à Ptolomée , $19. eft envoyé par 
fon Pere contrç les Arabes , & fe retire fans fuccès , f 2 6- fa 
^couverte furie Bitume du Lac Afphalmc , 527. fe ren^ 

mai- 
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maître deBabylone, pille la Province , &fes troupes en fonf 
çhalfées par Seleucus , 529. dr fuiv. fait lever le fiège d’Haly- 
çarnaire à Ptolomée, $31, lui enleve en Çilicie les Places qu’il 
«voit prifes fur Antigone , ^32 chatte d‘ Athènes Demetrius 
de Phalere, s 38. faitla Conquête del’Islede Cypre, défaitl'ar- 
méede Menelaüs frcre de Ptolomée, &enfuite la F lotte de Pto- 
lomée, î 39. 540. prend le titre de Roi par ordre de fon Pe- 
re, ibid. les expéditions contre l'Egypte & les Rhodiens , ç+t. 

«S r fuiv. enleve plufieurs Villes Greques à Ptolomée & à Caf- 
fandre, 54 6. quitte la Grèce & Va joindre fon Pere, 548. il 
eft défait & fon Pere tué àjlpfus en Phrygie, par Seleucus & 
Lyfimachus , ibid rafièmble les relies de l’armée & fe retire 
iiEphefe, 549- il travaille inutilement à rentrer dans les E- 
tatsdefon Pere Antigone , ibid. s’allie avec Seleuctisà qui il 
donna fa fille Stratonice , 558 fe rend maître de la Cilicie, 
ibid. fe brouille ave Seleucus qui veut lui ôter la Cilicie, 759. 
fait ravager la Samarie , 551, aflîège Athènes , s’en rend le 
maître, & défait les Lacedemoniens , ibid. Su 563. Lyfima- 
çhus le dépouille de fes Etas en Afie , & Ptolomée lui en- 
leve llsle de Cypre, Tyr&Sidon, ibid. perdaufli la Cilicie ■ 
dont Seleucus fe rend maître, ibid. eft appelle en Macedoine 
& s’en rend le maître. $<$4. perd cet^e Couronne & fe voit 
^épouillé de tout. 5<Sr. fon expédition en Àfie , r «.eftehaf- 
fé de là Macedoine, 7. enleve plufieurs Places à Lyfimachus 
& en eft chalTé, 8- entre dans la Syrie, 9. veut furprendre 
Seleucus, eft obligé de fe rendre à lui & meurt fon prifon- 
nier. ’ 10 

DEMETRIUS de Phalere, eft chatte d’ Athènes par Demetriup 
fils d'Antigone, b rj8. éloge de fon Gouvernement, & les 
honneurs que fajuftitelui ht rendre, ibid.fc retire auprès de 
CafTandre , & enfuite auprès (^e Ptolomée, 539. engage Ptolo- 
mée Soter à fonder le Mufeon & la Bibliothèque d’Alexan- 
drie, c 28- fon hiftoire & fa mort. îi 

DEMETRIUS, fils de Seleucus Philopator, fefouve de Rome où 
ilétoit en otage, e 377. arrive en Syrie , détrône Antiochu» 
Eupator &le fait mourir, 379. délivre les Babyloniens de la 
Tyrannie de Timarchus & dHeraclide, 3 79. fait la guerre 
aux Juifs, 380 414. & fuiv. eft reconnu Roi de Syrie par 
les Romains, 422. donne du fecours à Holopherne qui dé- 
trône Ariarathes R.oi de Cappadoce, 42 J. fe plonge dans 
•l’oifiveté <Sc la débauché , 43 {. on confpire contre lui, ibid. 
Alexandre Balas, impofteur , lui difpute la Couronne , 434. 
il le défait d’abord , 4 î 9 - eft lui même battu & tue par A- 
lexandre. . 441 

DEMETRIUS NlCATOR, s’empare de là Cilicie & difpute la 
Couronne à Alexandre Balas qui l’avoit ufurpée liir fon Pere, 
' c 449. le défait avec le fecours de Ptolomée & mohte fur le 
Trône, 4$r. fa mauvaife conduite, 45p. les habitansd’An- 

b f ’ tioche 
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floche fç révoltent contre lui , & il en fait périr un gr*n 4 
nombre, 452. s'attire la haine des Juifs qui l’avoient mainte- 
nu furie trône. 464. eftchàffé par Antiochus fils d'Alexan- 
dre Balas , 4 6$. ies débauches à Laodicçe , 47J. fereconcifie 
?vecles Juifs & accorde à Simonla Principauté de la Judée, 
Ibid. fon expédition en Orient où il eft défait & pris par les 
Parthes, 47®, retourne en Syrie & remonte fur le Trône, 4 
1?. elt défait par Alexandre 2 ebina& tué à Tyr- 2g 

DEMETRIUS EUCHAIRU 5 , fils de Gripus, devient Roi deSy- 
ric, d 149. marche au fecour* des Juifs révoltez, &. rempqr- 
te une grande Vidoirefur Alexandre leur Roi, 154 fait la 
guerre a fon frere Philippe, ell défait &. meurt prifonnier 
chez les Parthes. *fs 

qu’Augufte fait faire dans tout l’Empire Romain, 
e 320. remarques Critiques fur le tems auquel il fut fait en 
'Judée. 

DENYS d ’ HulycamnJJ'e , remarque fur fon Hiftoire Romaine , * 299 
PlAGORAS le Meliçn , enfeigne l’Atheïfmeà Athènes, & eft 
obligé de prendre la fuite. b aso 

PlODORE de Sicile , remarque fur ce fameux Hiftorien St fur 
fes Ouvrages. d asf 

Divination par les flèches. a 1 

Do fleuri Juifs , leurs differentes Claffes & les noms qu’on leur 
donnoif. b na 

DERCYÊLIDAS , fameux Général des Lacédémoniens , fait la 
guerre contre les Perfes, b *28. 312. conclud unçtreveavec 
lharnabaze, 333. fon expédition dans la Carie, & le danger 
qu'il y court. . . v 3M 

DeXIPHaNETS, fameux Architede, bütit l’Heptaftade & eft 
Employé a divers Ouvrages par Ptolomée. ç 

E» 

E Cbatane, liège de l’Empire des Medes, . a 4; 

Ecriture Sainte , Recueuil qu’en fit Efdras, b DJ- il la di- 
vifa en trois Parties , 137. & en LIV. Cédions, 140. fa dj- 
Vifion en verfets , 142. remarques furcefujet, ibid. fa divi- 
flon en Chapitres quand & par qui elle a été faite , 149. fa 
di vilion en verfets marquez avec des chiffres par qui elle a été 
faite, iç2. points voyelles qui ontété ajoutez au Texte, 164. 
fi le MS. de Bologne eft l’Original d’Efdras, 194. comment les 
Juif', la lifent dans leurs Synagogues. 297 

ECRITURE Sie des verlions qui en ont été faites par les Sep- 
tante, c 43. dr fuiv, par Aquila , 79. par Theodotion , 8r. 

Ç ar Symmuque, *2. Origene en publie enfemble toutes les 
’erfiont , *5. Editions qui en ont été faites par le Card. Xi» 
menés , Aldus , & Sixte V. 94 

fyiife Chritïmne , fon commencement. e s?» 
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fàjptt defolée par Sennacherib, a 38 .(rfuiv. révolution qui y 
arriva aprèsla mortde Tithaka, fj. fe révolté contre Pha- 
raon-Hophra & choifit Amat'u pour Roi , i«o. fubjuguéepar 
Nabucodonofor, i 6 r. par Cambyfe, 30s, fe révolté contre 
Artaxerxes & eft fecouruë parles Athéniens. b 6 > 

ALE AZAR fuçcede à fon frere Simon lejufte, Souverain Sacri • 
ficateur des Juifs. k 575 

ELE’AZAR, ion Martyre & celui defes enfans. c jot 

ELIAK 1 M» fageMiniftre de Manaffé après fa cpnverfion , afg. 

fon éloge. f 7 

ELiUS-GALLUS , mauvais fuccès de fon expédition contre les 
Arabes. ç 14? 

FLULE E Roi de Tvr attaque les Philillins. 0 

EP AMI N ONDAS, fameux Général des Thebains^ b 370. défait 

les Lacédémoniens à Mantinée & périt lui meme dans le 
combat. î 7 <? 

EPICURE, remarques fur ce Philofophe & fur fa dodrine, k 

533 • îî 4 

EPlPH ANE , comment il raporte l’Hiftoîre çle la Verfion des 
Septante, cçj. remarques fur la relation qu’il en fait. 70 
ERASiSrRATE, Médecin Grec, découvre l’amour d’Antiochus 
pour Stratonice , & comment il engage Sdeucus'à la ceder à 
ton fils. - r u 

ERaTOSTHENES , diftingué par fon favolr^ eft Bibliothécaire 
d’Alexandrie, c 140. fa moi t _ 313 

En pirilippique , remarque fur cette Ere particulière à l’Egypte , 

b 4S» 

E redti Scleucidei , remarques fur cette fameufe Epoque , A s» S* 

(s fuiv. 

Ire ^.dUiaque , quand elle a commencé & fa durée, « 113. re- 
marques furcetteEre. U4. &fuiv, 

Ere Chrétienne , fon commencement. ' * 2?t 

EB.OSTh.ATE, b. ùle le Temple dEphefe. b 387 

ERYTHE US, le meme qu’Efaü ou Edom. _ *19 

ES AVE, encourage Achaz à fe défendre contre Rezin & Pekach, 

& lui donne deux Signes , 0 4. fa prédidion fur le Roi Pe- 
kach eft accomplie, 2+. fa prédidion terrible contre Moab> , 
31. contre les Tyriens, 34. annonce à Ezèchias fa guèrifon, 
3ÿ. lui reproche fon orgueuil , 36. & Ion alliance avec le Roi 
d’Egvpte yj. prédit la défolation de l’Egypte par Sennache- 
rib 38.1oufreune mort cruelle par ordre de Maualfé, fi ac- 
compiilfement de fa prophétie contre Sam^rie, 53. contre 
Babylone, 339 343. 439. contre Tyr. b 418. 569 

’E.Çur hn.Lion régné en Aflvrie , 0 46. s’empare de Babylone , 52» 
& du Pais des dix Tribus d Ifraél , *4. réduit la Judée & 
emt^ene le Roi ManalTë chargé de Chaînes , çt. fa mort. 6 i 
EsDRAS , eft envoyé A Jerufalèm pour rétablir l’Etat &la Reli- 
gion desTuifi* b 10. remarque fut fon extradion» & fon ca- 
ractère. 
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raftêre , ibid. ce qu’il fait pour reformer le Peuple »' ff- & 
Jhîv. eftimeque fondes Juifs de ce faint homme, 121. .réglé 
avec les Anciens les coutumes & les pratiques de lEglife, 
ibid. fait un Recueil ex art des Stes. Ecritures , »?j. quels foins 
ilfedonna pour y réulfir, ij 6 . & f*iv~ s’il eft l’Auteur des 
Points- Voyelles ajoutez au Texte, 164. travaille avec fon fuc- 
cefTeur à perfertionner la Reforme parmi les Juifs, 19 f. fait 
au Peuple la Lerture de fon Edition de la Loi. 209 

£ÿeniew, Sçrte des Juifs, remarques fur leurs Dogmes, & ce qu’en 
raportent les anciens Auteurs, d 78. & Jitiv. leur Caradère 
& leur manière de vivre. • t/sid. 

ESTHER eft conduite au Palais d’Artaxerxès , b 9 eft aimée de 
ce Prince, 6 . obtient pour Efdras une commifiion favorable 
aux Juifs, to. eft déclarée Reine à la place de VaSthi, x j. fau- 
ve le Peuple Juif menacé d’uHe entière deltrurtion, & com- 
ment. 106. & fniv. 

ETIENNE (Robert) divife les Chap du N. Teftament en Yer- 
fets, b ij(f 

'Ethiopiens, renvoyent avec mépris les Ambaffadeurs de Camby- 

fe. * . . * î*® 

EVACQRAS , fe révolte contre les Perfes , fe fait Roi de Salami. 
ne, obtient la paix par le moyen de Conon l'Athenien, 
b 529. eft attaqué par les Perfes & fe foutient contre eux , 
349. eft défait for Mçr & afliégé dans Salanüne , jsç. refufe 
une Paix peu honorable, quoique réduit A l’extremité , ytf. 
conclut le Traité & conlèrve fon Royaume, 3J7, eft affâffiné 
par un Eunuque. 167 

Evêques, remarque for leur Autorité temporelle. e 2 66 

EViLMEROOAC foccede à Nabucodonofor & met en liberté 
Jehojachin , « 190. fe rend odieux par fes excès & eft maflacré. 

«91 

EUMENE‘ 5 , Secrétaire d'Etat fous Alexandre, eft fait Gouver- 
neurdela Cappadoce & delà Paphlagonie, & Pcrdiccas l’en 
met en poflellion , b 433. 48;. entre dans le parti de Perdic- 
ças St défait Craterus & Neoptoleme, 489,486. eft déclaré 
ennemi des Macédoniens après la mortde Perdiccas, 48 s. eft 
défait par Antigone St afliégé dans le Château de Nora , 490. 
comment il échappe à Antigone avec toute fa troupe, 499. eft 
fait Général des troupes des jeunes Rois &fe prépare à ipoqf- 
fer la guerre contre Antigone, 4 96 & /«iv. Va en Syrie St 
enfoiteen Mefopotamie,498. +99, engage les Gouverneurs de 
la haute Afieàfe joindre à lui, & femet én état de relifter à 
Antigone , 501. la prudence & fon habileté pour conferver 
l’union dans fon armée, îoj. fes avantages for Àntigone.çoç. 
Duve fon armée qu’ Antigone venoit forprendre. & rempor- 
te enfoite fur lui une grande Virtoire, ro 6 . elt trahi par fes 

P ropres Soldats & livré à Antigone qui le folie mourir, 5O7. 
loge de ce grand homme. <>. ?og 
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EUMENFS, Roi de Pergame, défait Antiochus Soter & ig^r an- 
dit fes Etats . « no. défait Antiochus Hierax & les Gaulois * 
& meurt. 1 i ' 137 

ÏUMENE’S, fils d Attalus, fondelaBibHothequedePergame.c 
sof. fon union étroite avec fes trois freres , tW. refufe l’Al- 
liance d’Antiochus & préféré l’amitié des Romains, 215. eft 
récompenfé par les Romains & obtient diverlès Provinces • 
230. fa mort. 435 

T.xfiafions , en quel tems on célèbroit cette Fcte. a ni. 349 
£zE’CHlAS, Prince pieux, fuccede à fon Pere Achaz, a a 6. 
s’applique à reformer la Religion & l’Etarj 37. célèbre avec 
une grande folemnité la Pète de Pâque, ;g. détruit tous les 
monumens de l’Idolâtrie & le Serpent d'Airain, 29. attaque 
les Philiftins & les chaffe de plufieurs Villes, 3a. refufe de 
payer tribut à Salmanalar , 33. eft attaqué de la Pefte & Dieu 
prolonge fes jours , 35. étale avec orgucuil fes richdTes aux 
Ambafladeurs de Merodac , ^6. fe préparé àrefifter àSenna- 
cherib & fait alliance avec le Roi d’Egypte , ibid. & 37. a- 
chete la Paix avec Sennacherib , }g. eft attaqué par le même 
& délivré parla protedion de Dieu, 43. & 4 J. fa mort, 47. 
avoit aggrandi & embelli Jerufalcm. 4g 

EZE CHlEL prophetize parmi les Juifs de ltebylone , plufieurs 
de fes Révélations, « 133. 134. 133. 138- 141. 143. i?r. ijr. 
fa préditftion fur la ruine de la Maifon d’ifraèl accomplie , 
156. remarques fur ce fujet, ibid. fes Révélations fur -l'état 
futur de l’Eglile, 1^0. furies conquêtes de Nabucodonofor, 
/■ fur Pharaon-HophraRoi d’Egypte, 167. fur ladeftru- 
étion de Tyr par Alexandre» b 41g 


F ^fiitris , reflexion fur le fort de ceux qui abufentde leur 
pouvoir. 1 c 19s 

Ftu, (, 1 e) n’étoit pas adoré chez les Perles , mais il étoit regar- 
dé comme le Symbole de la Divinité. <* 393 

Flichci , comment on s’en fervoit pour deviner. « 136 


G. 

G ABINIUS, Prélident de Syrie , défait Alexandre fils d’Arï- 
ftobule , & pacifie les troubles de la Judée, d 367. in- 
troduit une nouvelle forme de Gouvernement parmi les Juifs, 
26%. fon fils défait Ariftobule qui s’étoit échapédefa pnfon , 
où il le fait reconduire , a-i. fon avarice lui fait entreprendre 
la guerre contre les Parthes, 373. abandonne cette entrepri- 
fe & marche en Egypte pour rétablir Ptolomée Auletés qui 
lui offre une fomme confiderable , ibid. heureux fuccès de fon 
•xpeditioa, 974* retourne en Judée, défait Alexandre qui a- 

vait 
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Voit recommencé la guerre & foumet les Nabathéens , Vii» 
tes malversations & /es iry uftices le font rapeller à Rome* 
ibid. eft obligé d’employer les richeffes qu’il avoit amalTées à 
corrompre fes Juges pour fauve* là vie , il eft banni & réduit 
à une extrême imferé. 279 

#ALLUS(CORNELIUS)grand Poète, parle trop librement d’Au- 
gufte, > <3c eft noté d’infamie, c 15a. eft condamné à l'exil & fe 
tue lui même. . iji' 

Gaulois, hiftoire de leur expédition en Alîe , c 28 -&Juiv, font 
défaits pat Eumenès» 137. leur défaite en Méfopotamie. 138 
G turey Seétateurs de Zoroaftre , en Perfé & aux Indes > leur 
Morale & leur Doétrinei a 419 

GE LO N, Roi de Sicile , détruit l’armée & la Flotte d'Hamilcar 
par fa conduite & fa valeur. ' ». 439, 430 

GERMANlCUS* Tibère l'envoyé en Orient pour léloigner, i 
247- réduit la Cappadoce & la Comagene en Provinces Ro- 
maines, &appaifeles troubles d’Arménie, ibid. parte en Sy- 
I rie & en Egypte* ibid. revient, en Syrie, & Pifon l’erapoifon- 
\ ne par ordre de Tibère, 248. fon éloge. ibid. 

GRABE, entreprend une belle Edition des Septante. c 99 
Grrci (les) font la Guerre aux Per fes, leurs fuccès & leurs per- 
tes, a 34;, <5 rfuiv. fedivifent entr’eux & reçoivent de grands 
échecs, 367. Vi&oires qu’ils remportent fur lesPerfes à Ma- 
rathon i 177. àSalaminé , 428. à Platée, 432. à Mycale,43? 
chafTent les Perles d’un grand nombre de Villes, 440.441. 
445. 452.4*3. les raillent en pièces & ruinent leur Flotte fur 
les côtes de Pamphylie, 493. 4*4. remportent de grands avan- 
tages en Cypre & en cilicie, «5c font une Paix honorable avec 
le Roi de Perfe, bit 4. & font des invafions dans les 
Provinces de Perfe & fe divifent entr’eux , 31t. leur valeur 
& leur fameufe retraité après la mort du jeune CyruS , 334, 
fe lailTent corrompre par l’argent des Perles , & le defunif- 
fent, 343, font la Paix entr’eux après la bataille de jManrlnée. 

. ?77 

GU ED ALI A établi Gouverneur de la Judée par Nabucodonofori 
« 145. trahi & maflacré. >48 

€uiri[im , (Mont) Sanballat v fait bâtir un Temple pour les Sa- 
maritains & les Juifs Apoftats, b 28 9 . remarques fur ce que 
les Samaritains en difent, 905. <7 fwv. fur fa utuation & cel- 
le du Mont Hcbal. 308. & fwv, 

Guette du Peloponefe , en quel tems elle commença, b aJ7.par 
v qui lUiftoire en a été écrite. 

H. 
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H AD ASS A, Voiez ESTHBR. 

K AM AN, fa vorid’Ar taxerai* » obtient un Edit pour «xterim- 
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' tiêf les Juifs , b 98. fa fureur contre Mardochée qu’il veut 
faire pendre, 107. honneurs qu'il eltobligé de lui rendrepar 
ordre du Roi, 108. eft pendu lui même au Gibet qu'il a\ oit 
deftiné pour Mardochée. > t t 
liAMiLC AK, General des Carthaginois, lève une grande Armée 
pour Xerxès contre la Grèce 4 a 421. elt entièrement défait & 
tué en Sicile. ^ v 429 

totbrcux ( Jeunes) jettez dans la fournaife & délivrez. à 1 $ 4 
HECATE'E, remarques fur cet Hiftorien. 1 b j2t 

HELIODORE veut piller le Temple de Jerufalem, &eft frappé 
de la main de Dieu, c 247. fait mourir le RoiSeleucus, pour 
ufurper fa Couronne 4 247, ett chalfé par Antiochus Epipha- 
nes. as? 

HE’PHESTlOK, favori d’Alexandre* époufe Une fille de Darius. 

b 466, avance fa mort par fes débauches. 470 

KERMIA£, premier Miniitre d'Antiochus le Grand , lui donne 
de mauvais confcils* e 157. fait périr le Général Epigenès, 

I58. fe rend odieux à fon Maître Si à tout l’Empire, & eft 
ftiaflacré. 160. x6z 

ERODE U Grand, tems de fa naiflance 4 à l8i. remarques fur 
fon extradion , 182, fur fon âge quand on le fit Gouverneur 
de Galilée 4 927. fefignale en délivrant Je Pais des voleurs qui 
le ravageoient, & dont il fait mourir un grand nombre, 328, 
on lui en fait un crime4 & il elt accufé devant le Sanedrin. 
ibid, eft Obligé de fe retirer à Damas pour éviter d’être con- 
damné, & femet fous la proteétion de Sextus Cefar, 329. 
eit fait Gouverneur de Célé-Syrie , & fon Pere l’empêche de 
fe vanger du Sanedrin, 330. ramafle de l'argenten Judée pour 
Caflius, &. eft en faveur auprès de ce Général Romain 3a, 
venge la mort de fon Pere Antipater & fait maflacrer Mali* 

' chus 4 354, diHipe la faétion deMalichus, & fe reconcilie a- 
Vec Hyrcan qui la foutenoit, 357. défait l’armée d’Antigone. 

338- eft accufé auprès d'Antoine, 368. refufe de fe fier aux 
Parthes, & évite les pièges qu’on lui tend, 369. cherche inu- 
tilement du fecours en Arabie, & va en Egypte , 370. pafTe 
•n Italie pour obtenir du fecours , Antoine & Ôétavien lui font 
donner par le Senatla Couronne de Judée, 373. 374. retour, 
ne en Judée 4 fait lever le fiège de Maflada à Antigone, & f» 
rend maître de diverfes places, 373, & fuiv. forme le fiège 
de Jerufalém & elt obligé de le lever , 377. fon expédition en « 

Galilée contre les voleurs qui defoloient le Pais , & les moyens 
qu'il employé pour les détruire , 379, continué la guerre con- 
tre Antigone avec divers fuccès , 387 & fuiv. perd fon fre. 
te Jofcph & une partie de fes troupes & eft défait par les 
Antigoniens, 389. remporte une Viétoire complété fur Pap- 
pus General d’Antigone, ibid. afliège Jerufalem avec une purf. 
fanteArmee, & èpoufe Mariamne , 39** prend Jcrufa- 
lem avec l’aide des Romains , dont il tâche d'arrêter la fu- 
reur. 
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freür, 994. obtient d’Antoine la mort d’Antigone, 459. fail 
mourir un grand nombre de Juifs & tous les membres dtl Sa- 
hedrin à la referve de deux , t 2. troubles qu’ Alexandra ex- 
cite contre lui & le péril ou il fe trouve expofé , 69. fait 
noyer le jeune Ariftobule, 71. fon hypocrifie dans cette occa- 
ïion, 7*. fefoutient auprès d’Antoine, malgré Cléopâtre qui ) 
Veut le perdre, 76. donne ordre de tuer Mariamne fa femme 
fi Antoine le fair mourir, iiid. troubles que fa fœur Salomé 
excite dans fa famille & quelles en furent les fuites , 7g. fait 
mourir fon Oncle Jofeph & pourquoi , 79. fa conduite à l’e- 
gard de Cléopâtre qui va en Judée , go. fait la guerre à Mal- 
chus, Roi de l'Arabie Petrée, par ordre d'Antoine,remporte une 
grande Viétoire fur lui, &eltenfuitç entièrement défait, 90. 

91. les Arabes lui refufent la Paix , il les défait & les oblige à 
accepter les conditions qu’il leur impofe, 93. Antoine néglige 
fes avis après la bataille d’Aftium , & il va à Rhodes voir 
Odavien avec lequel il fait fa Paix , 101. fait mourir Hyrcan, 

& donne ordre de tuer Mariamne & Alexandra au cas que 
fon voyage lui fût funefte, 102. chagrin dont il elt accablé à 
fon retour & l’averfion que Mariamne lui témoigne, 105. 
Odavien lui rend ce qu’ Antoine lui avoit ôté, & augmente 
fes Etats, ug. chagrins que luicaufe la haine de fa femme 
Mariamne, fa fureur & fa jaloutie le portent à la faire mou- , 
rir, 112. Cr fuiv. eft accablé de regrets après la mort decer- 
*e Princelfe, & déchiré de remords pendant le relie de fa 
vie, 1*6. fait mourir Alexandra Mere de Mariamne, 128. 
condamne àlamortles principaux du parti des Afmonéçns, 
192, introduit des Coûtumes & des Cérémonies étrangères & 
fe rend odieux aux Juifs, 199. ils confpirent contre lui & il 
en fait mourir un grand nombre, 134. rebâtit Samarie , la 
faitappellerSebafte j & rétablit les autres Places fortes de fes 
Etats, H»id. & ijf. procure de grands fccours aux Juifs pen- 
dant la famine qui les defoioit , & regagne leur amitié , 19 6. 
dsrfuiv. la pprd bientôt par la tyrannie de fon Gouvernement 
& par-fes excès, 19$. bâtît un fuperbe Palais fur le mont de 
Sion â Jerufalem , 140. donne cinq Cens de fes Gardes pour 
l'expédition des Romains contre les Arabes du Midi, Jnd. 
donne la fouveraine Sacrificature à Simon Prctre du commun 
& époufe fa fille Mariamne, 14;. bâtit le Palais d’Herodien, 
i b\d. bâtit une fuperbe Ville â la Tour de Straton & lui don- 
ne le nom de Céfarée, 145, envoyé à Rome fes deux fils, A- 
fexandre & Ariftobule , pour y être élevez, 147. diflipe les 
Voleur* de la Trachonite, de ôte à Zenodore qui les favori- 
fofft la Ferme du Païs, 149. Agrippa lui livre les Gadareoiens 
qui l’avoientaccufé auprès de lui &il leur pardonne, ijo. eft 
acculé auprès d’Augufte à Antioche, eft déclaré innocent, 
comblé de faveurs, & fait Procurateur de Syrie, i$2. 159. 
fait élever un magnifique Temple à l'honneur d'Augufic,& 
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. par tetteflaterie idolâtre révolté l'efprit des Juif?, MJ. mo. 

, y ens qu’il employé pour fe mettre à cou vert de leur reflènti. 
ment ij 6. entreprend de rebâtir le Temple de Jerufalem, 
1Ç9. & J'uiv. p*lfe en Grèce > aflifte aux Jeux 01 ympiques,< 3 c 
les rétablit dans leur ancienne fplendeur , i 63. va à Rome & 
en ramené fes deux fils en Judée, Md. marie Alexandre J’airtè 
à Glaphvre fille d’Archelaüs, & Ariftobuleavec Bérénice fille 
jjle Salomé, Md. achevé l’interieur du Temple, 1 6. fervice 
important qu’il rend à Agrippa & les grâces qu’il en obtient 
en faveur des Juifs , i6ç. & fuiv Chagrin que lui caufent le* 
plaintes d’Alexandre &d’Ariftobulefur (a mort de Mariam- 
me , i 95. fait venir à là Cour Antipater fon fils ainé , dont il 
àvoit répudié la rnere, 196. va en Italie, accufe fes fils , & 
Augufte le reconcilie avec eux. ijg. Dédie à Augufte la vil- 
le de Célarée, & en bâtit enfuite plulîeurs autres, 199. fe 
brouille encore avec les fils fur les foupçons que Salomé fait 
traître dans fon efprit, & fait mourir diverfes perfonnes qu’il 
croit d’intelligence avec eux , 200. Archelaiis par fa prudence 
rétablit la Faix dans la famille d’Herode, 203. chagrin que 
lui caufent les Voleurs de la Trachonîte , & les efforts qu’il 
fait pour les exterminer, 303. & fniv. célébré la dédicace du 
nouveau Temple, 206. entre avec fon armée en Arabie, y 
détruit Repta Sc défait les Arabes qui protegeoient les Ban- 
dits, 107. perd la Faveur d'Augufte par les artifices de Syl- 
leus, ao8. envoyé à Rome Nicolas de Damas , qui le juftifie 
auprès d’ Augufte, 210. & fuiv, écoute les accuiations de Sa- 
lomé contre Alexandre & Ariftobule , obtient la permiflioft 
deleurfaire leur procès, & les fait mourir à Sebafte, 212. 

fes brouilleries avec fon frere Phéroras, & quels en 
Furent les fujets, atç. eÿ fuiv. découvre le complot de fon 
frere & de fon fils Antipater pour l’empoifotpner , 218. veut 
faire périr Jefus.Chrift, & ordonne le maflàcrc des Innoceafs 
à Bethléem, 229. fait mourir Ton fils Antipater , ili d. tombe 
ïnalade à lericho, y fait affembler tous les luifs de diftin* 
dion , & ordonne de les égorger tous d'abord qu’il feroit mort 
lui même, 2<o. il meurt dans les tourmens les plus cruels, 
231. fes femmes & fes enfans , ajj. partage de fes Etats après 
fa mort- 23s 

Herodîtns , fe&e des Iuîfs , remarques fur leur fujet, 4 119. 

& fuiv. 

HERODOTE dégùife le récit delà deftrudion de l’Armée de Sen- 
nacherib , <* 44. eft moins croyable que Xenophon touchant 
Cyrus , 1 9S. fa naiflance à Hâlycarnaffe ,421, fes voyages & 
fonHiftoire. _ • _ #206 

Utroxfme, en quoi ilconfifte, reflexion fur ce fujet. b 42* 
HESTlE’E , Prince ou Tyran de Milet, fauve Darius & fon 
Armée en perfuadant aux Grecs de favorifer fa retraite , a 
35a. eft aimé de Darius, lui devient enfuite flifpcd , &elt 
Tiw», y. c » con- 
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contraint de refter en Perfe, 357. & fu\v. excite fon gendre 
Ariftagoras à la révolté* 360 perfuadeà Darius del’envoyer 
en Grèce pour pacifier les troubles, la conduite qu’il y tint & 
famurt, ;6g. & fuiv. fon caraélère. 371 

HlLKljA Souverain Sacrificateur, trouve l'Exemplaire de la 
Loi & le remet à Jofias. _ a g o 

HiLLEL 1 fameux Dodeur de la Mifna , Merodeluiconfervela 
vie, 1 4. remarques fur famaifTaiicc, fon lavoir, fon autorité 
& fa pofteritè , ibid. & fuiv. fes Difciples. g. 9 

HiPP ARQUE de Nicèe, en quel tems il a vécu. e 45a 

HlPPlAS, fils du Tyran Pififtrate , eft chafïè d Athènes , 4 c cau- 
feune fangUnte guerre entre les Grecs & les Perfes , a 36a 
HIPPOCRATE, en quel tems il a vécu b x S y refufeles offres 
du Roi de Perfe , & aime mieux fervir fes compatriotes. 

' ibid, 

HIRAM r Roi de Tyr , fournit des gens de Mer à Salomon , <* 

u 

tftjioire du Commerce des Indes Orientales depuis David jufqn’ à 
préfent. a 8. dr/ui*, 

HOLOPHERNE, fes expéditions & fa mort devant Bethulie, * 

6a 

HOLOPHERNE , enfant fuppofé par Antiochis, difpute la Cou- 
ronne de Cappadoceà Ariarathe, c 424 la lui enleve, 42 
'la perd par fa mauvaife conduite, 4:*. confpire contre De- 
metrius & eft mis en prifon. 433 

HOSEE, fils d Ela , tue Pekach & luifuccede, <* 24. excite les 
lfraëlites fes Sujets au fervice du vrai Dieu, & détruit tous les 
•monumens de l’idolâtrie dans fes Etats, 25. fecouë le joug de 
Salmanafar & fait alliance avec Sabacon jo. eft pris & char- 
' gè de chaînes par -Salmanafar. ' 31 

HUGUES ( le Cardinal ) Auteur delà Concordance & de la Di- 
*vifion en Chapitres de l’Ecriture Ste b r§u 

Huile d’OnSion du premier Temple, ufage qu’on en faifoir, « 

286 àrfùlv. 

HYME’E, Général des rerfes, prend Cye en Myfie , fe rend 
maître delacoted lllion. 8c meuità Troas. a 365 

HyRCAN, fils de Jofeph eft envoyé en Egypte, e 236. Hiftoi- 
rede fa naiflanCe, 217. obtient par fes liberalitez la charge de 
Receveur dont iJ dépouille fon Pere. 539. le foutiént par là 
force contre fe- freres . 240, eft contraint de quitter Jerufa- 
lem, & fe tuë lui même. *4t 

HYRCAN ; JEaN) fuccede âfon Pere Simon, & devientSouve- 
rain Sacrificateur & Prince des Juifs, e 599. eft affiegé dans 
Jerufalem pa^Antiochus Sidetes < 5 c fait la Paix, d 1. érfuiv. 
accompagne ce Prince contre les Partîtes & acquiert beaucoup 
degloire , 12. fecouë lejoug des Syriens après la mort d'An- 
tiochus . iç, brûle le Temple de Guérizim & fubjuge les 
Iduméehs, 16. faitafiièger Samarie , & fes deux fils battent 
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^ ,1 j*i 0C ^- us Cynique, +2, rer >d maftre de cette Ville A 
la détruit entièrement, 44. augmente fa puiflânce & fc fait 
redouter de fesvoi(ins,4j. chagrin que Jui eau fait les Phari- 
siens, & leur mfolenceà fon égard , ibid. &juiv. abandonne 
leur parti &fejettc dans celui des Sadducéens, y 0 . fa mort, 
« bid. fes enfans. ' ** 

HYRCAN, <fils d’Alexandre JannèeA d’Alexandra, eftfaitSou- 
verain Sacrificateur, d 174. monte fur le Trône après la mort 
de fa mere, 192. eft défait & pris par fon frère Ariftobule , 
19?. eft obligé de lui ceder la Couronne & la Souveraine Sa- 
enficature, & de mener une vie privée, ibid remarques critiJ 
ques fur la durée de fon régné, 195. & Jliv. fe retire en A- 
rabie & revient avec une armée pour recouvrer la Couronne 
417. remporte la Vidloire fur Ariftobule & l’affiège fur la 
Montagne du Temple, eft rétabli dans la*SouveraineSa- 
crificaturepar Pompée, qui le fait aufli Prince des Tuifs.îatr 
Cefar lui rend la Souveraineté de Ja Judée que Gabinius lui 
avoitotee, 323, obtient Iapermiflionde rebâtir les murailles 
dejeiufalem, 541. favorife la faétion de Malichus , & f e ré- 
concilié enfmte avec les fils d’Antipater , jyy. f e lailTè furpren- 
dre par Antigone & il eft livré aux Parthes avec Phafaèl frè- 
re d’Herode, 369. Antigone lui fait couper les oreilles & il 
eft envoyé àSeleucie, 371. eft mis en liberté &- bien traité 
par Phrates, e y 6 eft reconnu Roi parles Juifs Sujets des 
Parthes & mené une vie tranquille & heureufe, ibid. retourne 
en Judée contre l'avis de fes amis & fe met entre les mains 

d Herode, y7_ Herode le fait mourir injuftement. IO , 

HYSTASPE , difpute l’Empire à foa frere Artaxerxès , & eft dè- 
UA ' i 3 

l. 

J ÀDDUÀH, Souverain Sacrificateur, marche à la tête du Peu, 
pie au devant d’Alexandre, & fa prèfence arrête ce Con. 
querant irrité. h + , c 

JASON, fait dépouiller fon frere OniasA obtient pour "de* l'ar-' 
gent fa charge de grand Sacrificateur , c irj. engage un grand 
nombre de Juifs dans l'Idolâtrie, & facrifie fa Religion & fa 
Patrie à fon ambition, 2*8- & fniv. eftfupplantèpar fonfre 
re Menelaüs, 263. cruautez qu’il exerce dans Jerufalem, a T1 

Idolâtrie , fon Origine dans le monde. « ?I9 & nj* 

Uwnie, remarques fur ce Pais. J a ‘ 

Jdumiem , ravagent la Judée fous le régné d'Achaz, a 6 . une pJ! 
tiede cette Nasion fe joint aux Ifmaëlites, ôcfont appeliez 
Nabathééns. 

JEHOJAKIM eft mis fur le Trône de Judée par Neco, « foi 
s’abandonne à la diflolution & à l'impiété , ioj, cltinènauè dé 
* C * U 
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la colere de Dieu , i M. fait mourir le Prophète Üric , 10?, 
s’humilie devant Nabucodonofor & recouvre fa liberté, ni. 
continue dans fon impiété, nj. brûle le Rouleau de Jere- 
mie, n 5 . fe révolté contre Nabucodonofor, no. périt mi- 
ferablement & fon corps relie fans fepulture. 1 * i 

lEHOlACHlN ou lECHoNiAS fuccede à fon Pere lehojakim 8i 
imite fes déreglemens, a 121. emmené Captif à Babylone, 
123- mis en liberté par Evilmcrodac, remarque fur ce fujet , 
190. 191. fa mort. 193 

JEREMIE, prophetife fous le régné de ïofias , 079. fa lamen- 
tation fur la mort de Iofias, 9;. menace le Roi lehojakim 
desjugemensdeDieu, 109. irrite les Sacrificateurs par fes me- 
naces, & eft en danger de périr , îoé. prédit divers malheurs 
à la Iudée, & écrit fes prédictions dans un Rouleau. 109* 
fes vifions fur ce qui doit arriver aux luifs , 12$. fes Lettres 
aux Iuîfs de Babylone & fts diverfes Prédictions, 127. érfuiv. 
eft mis en prifon par Sedecias, 138. Nabucodonofor lui con- 
serve la liberté &lavieaprès laruinedeleiufalem, i47.;ein-* 
mené en Egypte par les Juifs rebelles, îço. les exhorte inu- 
tilement à Servir le vrai Dieu, 153. conjectures fur la mort 
v de ce Prophète # 153. accompli (Ternent de fcs Prédictions con- 
tre Babylone, 342. 439 

JERôME (. S. ) méprife ITIiftoire des Cellules des LXX. Inter» 

S rêtes, _ ^ e 69 

.ÔME le Cardien entre au fer vice d’Antigone après la mort 
dEumenèsfon ami, & fon habileté le fait rechercher de tous 
les Princes defontems, b 52g. a écrit l’Hiftoire d’Alexandre 
& de fes Succefleurs, _ ibid. 

yerujalem Æégée par Rezin & Pékan & délivrée , a 4. f. prl* 
fe parzicri, 6. parNeco, 100. divers noms qu'on lui a don- 
nez, 101. & !*\v. fa prife par Nabucodonofor, 111. reprife 
par le même , pillée & fes habitans conduits à Babylone , 122. 
prife & entièrement ruinée par Nabucodonofor , 145. étran- 
ges Phénomènes qu’On y voit, c 274. prife d'alTautpar An- 
tiochus CScfaccagée, 277. ruinée par la fureur du même Prin- 
ce , 289- afüégée par Antiochus Sidctes , J 1. pompée s’eil 
rend le maître , 24). en fait abattre les murailles , ibid. Cefar 
permet à Hyrcan de les relever. 34 1 

JESUS fils de Sirach , remarques fur fon fujet & fur fon Livre, 

d 8 

1ESUS CHRiST, fa NaifTance, & remarques furie tems auquel 
elle eft arriv ée, e22tf. &fuiv. les Mage» viennent d Orient 
pour 1 adorer, 2x9 entre dans le Temple à l’âge de 13. ans» 
& y commence fon Miniltere, 239. commencement de fon 
Evangile , & la durée de fon Miniftère, 25°. fa mort & fa 
refurreétion. xri ' 

obfervez par les Juifs Sc pourquoi. 0 Utf 

y<ux LucuOient , établis en Afie i l'honneur de Lucullus & pour- 

-, qwoi 
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quai, d U* 

INA RE , Roi d'Egypte, défait les Perfes» b 7, eft défait lui- 
méme & pris. 96 

Indes ( les ) conquifes par Darius. « 6 

IOaCHAS, Prince impie, fuccede à Ton Pere lofias » & meurt 
captif dans une prilon. * 100 

IOHANAN ou iONATHAN fuccede à Iehojadah Souverain Sa- 
crificateur^ J68. durée de fon Pontificat, tbid. crime qu’il com- 
met & les maux qu il attire fur le Temple, 373. fa. mort. 

40a 

JONATHAN fuccede à fon frere Judas au Gouvernement deju- 
dée , c 41#. fon éxpedition contre lesjambriens deMedaba, 
420. diflipe une grande conjuration çontre fa perfonne , 4:7. 
foutient la guerre contre Bacchides General des Syriens & fait 
la Paixaveclui, 4a». rétablit la Juftice& la Pieté en Judée» 
ib\d. comment il releve la fortune des Juifs & devient Souve- 
rain Sacrificateur , 4?r. & fuiv. fa faveur auprès d'Alexandre 
Roi de Syrie, 441. défait Apollonius, 453. fe déclaré pour 
Antiochus contre Demetrius & obtient de grands avantages» 
465. renouvelle l’Alliance avec les Romains, 46 6. eft trahi ôc 
airèté par Xryphon, 4 69 & maffacré par ce perfide, 47t. 
fuperbe monument qu’on éleve à fon honneur. ibid. 

JOSEPH , neveu d’Onias , répare par fa prudence les fautes de 
fon Orcle, ci4j. &fuiv. gagne l’amitié de Ptolomée & com- 
ment il parvient à une haute fortune, 14t. & fuiv. envoyé 
en Egypte fon fils Hyrcan, qui lui ôte fa charge de Receveur 
General. 256. & fuiv 

tfOSEPHE , Auteur peu èxaét lorfqu'il parle de l’Empire de Per- 
J fe, « j8î. faufîetez qu’on trouve dans fes Ouvrages, b 84. 
contradiction entre cet Hiftorien & l’Ecriture Stc 288 ce 
qu’il dit après Ariftée fur la Verfion des LXX, c 49. fables 
qu’il raportefur Jes richeffes du fepulcrede David, d 4. ori- 
gine de cet Hiftorien , 6. fa bevuë furie Decret du Sénat Ro- 
main en faveur d’Hyrcan 1. a», ce qu’il dit des Eireniens, 80. 
<r ruiv. fa defcripjtion de la mort d'Herodç, c 2?i 

JOSiAS, Prince vertueux, fuccede à Amon, «7/5. reforme di- 
vers abus dans fon Royaume, 77. 79. détruit tous les relies 
de 1 Idolâtrie, ibii. fait réparer la Maifon de Dieu, 80. eft 
confterné en Ufantla Loi de Moïfedont Hilkija avoit trouvé 
l’exemplaire, & la fait lire au Peuple, 81. célèbre avec gran- 
de Solemnité la Fête de Pâques , 82. s’oppofe au pafTage de 
Neho & meurt de fes bleffures, 93. jjuftifie contre ceux qui 
l’ont accufé de témérité dans cette occafion, ibid. & fuiv. re- 
grets que caufe fa mort. ' 9s 

IPhiCR ATE , Athénien fameux dans la Guerre , réputation de 
fes Soldats commande les Grecs de l’Armée d'Artaxerxès 
e Eg\pte, b fes avis font rejettezpar le Général des 
Perfes qui eft jaloux de fon mérite, 3 tff. fc retire à Athènes 

C 3 où. 
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où il eft accufé par les Perfes & fon innocence foutenuë par 
les Athéniens, 36<S 

ISMAELj fils de Nethanja , trahit Guedalia & le fait maffacrer,* 

. ' *47- 148 

1SOCRATE, fait deux Oraifons pour Ntcoclès BLoi deSalamine , 
qui lui accorde une grande recompenfe. b 367 

lf<-àélïre \ emmenez en captivité par Efarhaddon, <* 94 

ITOBAL, Roi deTyr, fon orgueil lui eft reproché. a 143 
Ituritf conquife par les Juifs, d 127. remarque fur ce Pais. 

ibid. 

JUBA, fils du Roi Juba , eft mené captif à Rome par Cefar , d 
ijo, fe fait une grande réputation par fon favoir, &fefait 
eftimer d’Augufte, 331. remarque fur fes Ouvrages. ibid. 

JUDAS MACCABE’E, fe retire dans ledéfert pour éviter laper* 
fecution de l’impie Antiochus , c 290. fe met à la tête des 
Juifs après la mort de fon Pere Mattathias , 305. fes Vidtoires 
fur les troupes d’ Antiochus, 314. 31s. 321. & f*iv. fe rend f 
N mair e de Jerufalern , purifie le Temple & y rétablit le Culte 
de Dieu, en célèbre la Dédicace, 32g. fon expédition 
contre les Edomites & les autres Peuples ennemis des Juifs, 

3f3- défait la nombreûfe armée des Syriens &. con- \ 

cludlaPaix, 360 recommence la gHerre& punit lesh.ibitans 
de Joppe & de Jamnia ,363. défait l’Armée de Timothée. 

& emporte plufieurs Villes, 365- &fuiv. afliège la Forterelft 
d'Acra, 368 attaque avec fuccé' le Camp d'Antiochus Eupa- 
tor, &fe retire, 36 p. foutient une nouvelle guerre contre les 
Syriens, 381. détruit dans plufieurs Combats NicanorSt tou- 
te fon Armée, 44. fait alliance avec les Romains, 4 uS. eft: 
abandonné delà plupart de fes Soldats & périt dans un com- 
bat ... 4 1/ 

JUDAS, Eflenien , Hiftoiredece quilui arriva à lamOrtd’An# 
tigone. d 130 

JUD.TH, remarques critiques fur le Livre qûi contient fon Hi- 
ftoire. a 6 4. & fuiv. 

Juift emmenez captifs à Babvlone , « 1x1. 122. ceux qui é- 
toientreftez en Judée fe retirent en Egypte après le meurtre 
de Guedalia & vpérifTent, 149. 150. 1 <5(5. ont un Chef pen- 
dant laCaptivité, *93. rétablis par Cyrus & ramenez de Ba- 
bylone par divers conducteurs, 239. 240. remarque fur ceux 
de diverfes Tribus qui retournent en lüdée, 241- punis pour 
avoir négligé d’obferver l’année Sabbatique, 247. célèbrent 
leurs Fêtes folemnelles après leur retour de la Captivité , 24S. 

145. leurs offrandes pour rétablir le Culte divin , ibid. font ai- 
dez par Je sTyriens pour la conftruélion du Nouveau Temple, 
a obligez de fufpendre l'Ouvrage par ordre de Smerdis, 

VI- P* nis de ne l’avoir pas repris après fa mort, 32S- tra- 
vaillent à le continuer par les exhortations du Prophète Ag- 
g&j ibid. îeùnes qu’ils obfervent , 33 6 . fe retirent de Babylo- 

ne 
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ne par les avis que'Zaçharie leur donne de la part de Dieu» 
34» tou<ceuxde> diverfes Tribus d'Ifraël font appeliez J uifj 
après la dédicace du nous eau Temple, 3*4. célèbrent la pi- 
que avec grande folemnité, 34 6. font mal inftruits de ce qui 
regarde les autres Peuples, 383. s’ils ont eu part à 1 expé- 
dition de Xerxès contre la Grèce , 424. menacez d'une entiè- 
re deltruétion en Perfe par lafureur d’Haman, b roy. fe van- 
gent de leurs ennemis qui vouloient les détruire , ni. leur ex- 
travagance fur leur Le i Orale ou leurs Traditions, 122. noms 
ou diverfes Clafles de leurs Dodeurs , 132. lcursPrières , 2 17 
pourquoi ont été éloignez de l’Idolâtrie depuis la Captivités 
346. avec quelles Nations ils ne pouvoient contrarier de ma- 
riage, 266. leur haine pour les Samaritains , 291. s’attirent la 
colere d’Alexandre par leur fidelité pour Darius , 420. com- 
ment ils en évitent les effets par la protedion de Dieu, 431. 
faveurs qu’Alexandre leur accorde, 413. refufent de travail- 
ler à rebâtir le Temple de Belus à Bab)lone, & Alexandre 
ne peut les y contraindre, 474. refiftent àPtoloméequi prend 
d'affaut Jerufalem, 49 1 . gagnent la confiance de ce Prince, qui 
en établit un grand nombre dans fes Etats, 492. 493. devien- 
nent puiffans & multiplient extraordinairement dans la Libye 
dclaCyrene, 937, Seleucus recompenfe leur fidelité & leurs 
fervices, & leuraccordefa faveur dans la Syrie, 574- Japer- 
fecution que leur fait Ptolomée Philopator, c 177. & fitiv. 
comment ils font renfermez dans l’Hippodrome & délivrez* 
188. leur peu d’exaditude dans l’Hiftoire & la Chronologie* 
is>g. font protégez & favorifez par Antiochus le Grand, 303. 
leur corruption generale fous la Sacrificature de Jafon, *yp. 
fe révoltent conrre Menelaüs & tuent Lyfimachus qui a voit ti- 
ré les Vafes du Temple, 171, malheurs que leur caufent les 
quérelles de Jafon& de Menelaiis, 177. &Juiv. Antiochus en 
fait maffacrer un grand nombre & ruiner leur Ville, 189. per • 
fecutez pour leur Religion parce Prince, 292. on abolit en- 
tièrement leur Culte, 2 os on en tue un grand nombre qui ne 
veulent pas fe défendre le jour du Sabbat, 300. reglement 

2 uïls font fur l’obfervation de ce jour ibid. rétablirent le 
ulte de Dieu à Jerufalem fous là conduite de Judas Macca- 
bée, }zs. célèbrent la Fête delà Dédicace, 328- fou- 

tiennentune nouvelle guerre contre les Syriens , 380. & fuiv. 

» font un grand maffacre des habitans d’Antioche, 4 63 fç- 
couënt entièrement le joug des Syriens , d iy. fubjuguent les 
Iduméeos, 16. leurs- Oracles, jt. s’affujetilfentleslturéens * 
117. fe révoltent contre leur Roi Alexandre Jannée, 149. leur 
fureur contre ce Prince à qui ils refufent la Paix, & contre 
lequeüls appellent les Syriens, 154 iyd. font entièrement 
défaits par Alexandre , 159. cruelle execution que ce Prince 
fait faire d’un grand nombre de rebelles, 160. font haïs des 
Payais à caufe de leur Religion de expofez à leurs in/ultes 
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* te déclarent pour Hyrcan contre AriftobuIeTÏ. 218. £»- 
criJege qu’ils commettent, ibid, leur cruauté à l’égard d’Onias 
qui rcfufe de maudire leurs freres, 119. malfacre qui s’en fait 
lorfquePompceprendJeTemple, 243. Qabinîus General des 
Romains change la forme de leur Gouvernement, A 26 8- fer- 
. vices qu’ils rendent en Egypte à Cef.tr, & la reconnoiflance 
qu’il leur en témoigne , j 9. irfmv. Cefar rétablit l’anciènne 
forme de leur Gouvernement que Gabinius avoit changée, 3*$ 
troubles que caufe parmi eux la fa&ion de Malichus, 557. & 
enfuite celle d'Antigone, 398 accufentHerodeauprès-d’An- 
toine qui les fait charger par Tes Gardes, 360. Herode en fait 
mourir un grand nombre, & fe défait de tous les Membres 
du Sanedrin , à la referve de deux, e 3. leur chaîne Cabbali- 
.ftiques , ou leurs Doéteurs de la Mifna , 3. autorité qu’ils don* 
tient à leurs Targums , 3 6. font affligez d’une cruelle pefte 
fous le régné d’Herode , 126. leur haine contre ce Prince lorf- 
qu’il introduit les Cérémonies des Payens, 133 confpirent 
contre lui, & il en fait mourir un grand nombre, 134. leur 
Tradition fur le tems de la venue du Meffie , &leur mauvaife 
. foi fur cet article , 127. deviennent fujets des Romains, qui 
les dépouillent de leurs Privilèges & changent la forme de 
leur Gouvernement , i 36. & fiàv. troubles que ce changement 
produit parmi eux, 238. n'ont jamais pu rétablir leur ancien 
Gouvernement, 242, fin de leur Eglife & de leur Oeconomie 
Mofaïque. 253 

JUSTIN MARTYR, fa crédulité fur la Traduélion de LXX In- 
terprètes, eso bevuë , qu’il fait dans cette Hiftoire , 58 . re- 
proche injutiequil fait auPelipIe Romain, ibid. fa crédulité 
fur les Oracles des Sibylles. ' c agi 

*, *• . . ' ». 

L, 

T ABIENUS, General^ Romain , engage les Parthes à faire la 
* Guerre aux Romains, défait les Lieutenans d’Antoine & 
les chafle de plufieurs Provinces, d^.& fuiv. ravage l’Afie 
Mineure, ;dr» eft furpris par Ventidius & fe retire fur le 
■MontTaurus, 371. eft abandonne par fes Soldats après la 
défaite des Parthes , eft pris & mis à mort par les Romàins 

57 ? 

LABOROSOaRCHOD, fuccede à NeriglifTar fon Pere,Caraftère 
de ce Prince, &fes cruautez , a 203. eft vaincu par Cyrus, 
ibid. révolté contre lui fes Sujets qui le tuent. 204 

lacédfmoniens , accablent les Athéniens, St attaquent enfuite les 
; Perfes dont ilsavoienteux mêmes reçu de grands fecours, b 
v Jir* îitf, recommencent la Guerre contre les Perfes , 328. 
r tir /«iv. font fecourus par Nephereus Roi d’gvpte, leur Flot- 
teeftehafée de Rhodes, 338. & défaite àCnidepar Conon, 
145 * font accablez par lès Perfes en Afie , & obligez de faire 

une 
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«ne Paix defavantageufe - ^4 9* 5 J trahirent l’intérêt de tou- 
te la Grèce pour le leur propre* 35 ?- l'ont battus à Leu&res 
parlesThebains , j 69. perdent la Bataille de Mantinée con- 
tre les Thebams , î7<î. font la Paix enfuite, 377. envoyent A- 
gefilaüs avec des troupes pour fecourir Tachas Roi d'Egypte. 

ibid, 

tAODICE , fœur & femme d*Antiochus Theus eft répudiée * c 
i2i. eft rappcllêe & empoifonne fon Mari* n8- fait mourir 
Bérénice & fondis, 129. elt punie de ù perfidie. ijo 

LATHYRE » 61 s de Ptolomée Phy fcon , lui fuccede* d 57. don- 
ne du fecours aux Samaritains contre les Iuifs , 43. eft chalfé 
d’Egypte par fa mere & obligé de fe retirer en Chypre, u6. 
il fait lever le Siège de Ptolémaïs à Alexandre Roi des Iuifs ^ 
& remporte une grande Yiétoire fur ce Prince, 114. 135. A- 
étion barbare de ce Prince, ibid. eft chafle delà Phénicie par 
fa mere Cléopâtre, &fe retire, 1 137. établit Demetnu» 

lucharius Roi à Damas , 149. eft rapellé par les Egyptiens 
& remonte fur le Trône, if?- prend la Ville de Thébes dans 
la haute Egypte après un long ficge, & ruine cette Ville, 169 - 
fa mort. 17O 

LEON 1 DAS , Roi de Lacedemone, défend le paffàge des Ther- 
mopvles contre l’Armée de Xerxès , fait un grand carnage 
des Perfes & y périt avec 300. Spartiates. <* 42 A 

LEPIDUS, reçoit Antoine dans fo» Armée après la Bataille de 
Mutine, d 34g forme avec lui & Ottavien le fameux Trium 
virât , ibid. fe brouille avec Oftavîen , qui le dépouille & le 
relegue à Cîrccres oit il finît fa vie dans l’obfcurité < 5 c le mépris, 
t 6?. Caradtèredece Triumvir. ibid. 

Loi, où l’on plaçoit le Livre qui la contenoir. » 260 

Loi Oracle des Iuifs , ce que cVft, b 122. ils la préfèrent à la Loi 
écrite, &jufquà quel excè 1 ils vont fur cet Article. _ ibid. 
1 . LUCüLLUS, General des Romaim , faitlever à Mithridate 
le Siège deCyzique, après avoir affoibli fbn Armée, 179. dé- 
fait trois Generaux de ce Prince & le pourfuit dans le coeur 
de fès Etats, 183, afliège en même tems trois Villes du Pont, 
1S4. eft battu deux fois par Mithridate, remporte enfuite fur 
lui une grande Viftoire & fe rend maître de fon Royaume, 
1*3. envoyé Clodius à Tigranes pour demander Mithridate ou 
pour lui déclarer la guerre, 187. fa juftîce fait aimer le Peu- 
ple Romain, &oninftituë en Afieles Ienx Luculliens en fon 
honneur, 189. marche contre Tigranes & l’attaque dans Tj- 
granocerta fa Capitale , 190. défait ce Prince & remporte une 
glorieufe Vi&oire , 200. prend Tigranocertaoù il trouve des 
Tréfors immenfes, & permet aux habitans de fe retirer dans 
lesPaïsd’où TigranesJes avoit tirez, 20I. il nepourfuir pas 
ce Prince & en eft blâmé à Rome, ibid. remporte une nou- 
velle Vi&oire fur Tigranes & Mithridate, 2°j. entre dans la 
Mefopotamie où il prend Ni6bc, & fes Soldats fe mutinent 
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contre lut , 904. fes Lieutenans font défaits par jyfithridate 
dans le Pont, 204. 20J, fe^ Soldats refufent de Jui obéir i & 
Pompée eft envoyé de Rome pour le relever i ibid. retourne 
à Rome & y forme une belle Bibliothèque, 

LYCOPHRON, Poète de la Cour de Ptolomée. . c 
LYSIMACH US, un des Généraux d'Alexandre, devient maître 
de la Thracc & d’une partie de l'Afie après la mort de ce 
Prince , b 479. prend le titre de Roi , s 4 } & lig ue 
Caffandre, Ptolomée & Seleucus contre Antigone!, 54$. fait 
une invafion dans les Provinces d’Antigone en Afie & en fou- 
met plufieurs, 147. eft joint par Seleucus & ils défont An* 
tigone & Demetrius , 548. partage avec fes Alliez les Etats 
d’Antigone, $4 9. fe lie étroitement avec Ptolomée , &épou« 
fefa fille* Arfinoé, sr7. dépouille Demetriusde cequi lui re- 
ftoiten Alie , ytf?. fait mourir fon fils Agathoclès, & eft a* 
bandonné de plufieurs de fes Officiers , e 3 î . eft battu par Se- 
leucus & perd la vie dans le combat. 34 

M. 


M jfccabctt, origine de ce nom , c 307. Remarqqes Critiques 
fur les Livres qui en contiennent 1 Hiftoire _ ?°9 

MACHIAVEL , la fin malheur eufe & de ceux qui fuivent les ma- 
ximes de fa Politique. , ïP* 

MAGAS, fe révolté contre fon frere Ptolomée, c toj, fait la 

Paix avec lui & meurt. I,tf 

Navet de Perfe • pourquoi ainfi nommez , * 318 leur Origine & 
leurs Dogmes, 523. ér fuiv. leur Religion reformée par Zo- 
roaftre, 287. Réputation qu'ils fe font par leur habileté dans 
toutes les Sciences , 4-îi fondions de leurs Prêtres dtvifez en 
trois ordres, 402. font briller tous les Temples ldolàtrcsdans 
l’Expédition deXerxès. * 43 * 

Muophtnie, inftitutiondecetteFêtechez lesPerfes, «JH 

MAHOMET, imite Zoroaltre pour donner créance a. fes împo- 

ftures, , “ W»* 4o5 î 

MALACHIE» en quel tems il a vécu. * 261 


MALICHUS, fon ingratitude pour Antipater «^ui lui avoit fauve 
la vie , & qu’il fait empoifonner , d 35a. s 1 


empare du Gou- 
vernement de Jerufalem*. 3 s a . elt malfacré par ordre dHe- 
rode, 354- projet qu’il avoit formé, ibid , troubles que fa ra- 
diort caufe en Judée après fa mort. 

MANASSE* fuccéde à Ezéchias & eft corrompu parles Mini- 
ères, a 49. fon impiété envers Dieu & fa Tyrannie envers 
fes Sujets, $o. étant dans les fers chez Efarhaddon , il s hu- 
milie devant Dieu, obtient fa liberté, & rétablit le Cuite de 
Dieu, st.choifitun fageMiniftre nommé Eliakim, meurt 

& on lui refufe la fepulturc des Defcendans de David. 7 f 

MA* 



» DESMATIERES. 

MANETHON, remarque furcetHiftorien d’Egypte. t Jçp 
Marathon , (plaine de] Miltiade y • défait les Perfes. a 377 

MARDOCHE’E découvre au Roi la confpirationdedeuxEunur 
que* , b 95. refufe de fe prolterner devant Haman, 98 en- 
gage Ellher à folliciter le Roi pour le Peuple Juif. 10 5 . triom- 
pha de l'orgueuil d’Haman , qui cft obligé de lui rendre de 
grands honneurs, &fuccede. J i ce favori du Roi, 108. na» 
obtient un nouveau Decret pour conferver le Peuple luif* 

ibid. ~ 

MARDONiUS, General des Perfes, fon expédition malheureufe 
en Grèce, <*374. & fuiv. Offre la Paix aux Athéniens qui la 
refufent, brûle & faccage leur Ville & toute l’Attique, 43*. 
eft défait & tué à la Bataille de Platée. % 43s 

Mariages défendus parmi les luifs. d 47 

MARIAMNE, fille d’Ariftobule, époufe Herode, d 393. Ca- 
ra&ère decette Princeffe, ibid. danger où l’expofe la jaloufie 
d’Herodedc la haine de Salomé, e 78. 79. averfion qu’elle 
conçoit pour Herode, & pourquoi, 103. s’attire la colere 
d’Herode& de Salomé par la haine & le mépris qu’elle leur 
témoigne, 122. cft injufïement accufée auprès a’Herode & 
condamnée à la mort, 113. & fuiv. éloge de cette vertueufe 
Princeffe. « uç 

MARIE, l'Ange Gabriel lui annonce qu'elle fera Mere du Fils 
de Dieu, elle conçoit, & accouche de Chrift le Sauveur du 
Monde, e 220. s’enfuit en Egypte avec l'Enfant Iefus & Io- 
feph , pour le foultraire à la cruauté d’ Herode, 229 Ils re. 
tournentà Nazarethaprès la mort d’Herode. _ 23* 

MARlUS, extermine les Cimbre«, confacre les Aigles & les 
donne pour Enfeignes aux Légions Romaines. d 139 

MASISTE» frere de Xerxès , v ertu de fa femme qui refifte à 
l’amourdeXerxès, leur Hifloire & leur fin Tragique, a 441. 

1 & fuiv. 

Mttfonthet, s’ils ont inventé les points Voyelles , b 171. Remar- 
ques Critiques fur ce fujet. ibid & fuiv 

MATTATHlAS, fon zèle pour la Loi de Dieu & fon courage 
contre ceux qui l’outragent, c 298. changement qu’il fait fur 
J’obfervation du Sabbat & à quelle occafion , 300, parcourt la 
Iudée avec une troupe choifie, extermine les Apoftats & dé- 
truit l’Idolâtrie , 303. fa mort. 3 06 

MAUSOLE, Roi de Carie, afiliétion que fa mortcaufe à fa fem- 
me Artemife. b 389 

Maufolte, origine de ce nom. < b 3*9 

M'dft , fe révoltent contre Sennacherib & choifilfent pour Roi 
Dèjodt, a 45. maffacrent un grand nombre de Scy thés, &chaf- 
fentles autres de leurs conquêtes, 114. fe révoltent contre 
Darius Nothus & font punis. b 313 

MEGABATES, ne ble rerfan, fait échouer l’entreprife d’Arifta- 
goras fur Naxe. 3r9- 

• * 
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•dEGABYSE, Général de Darius eft fait Gouverneur de Thrace, 
«353. rend Heftiée fufpeét à Darius. ^58 

MEGAbYSE , fils deZopyre, découvre à Artaxerxès la trahifon 
d'Artaban& l’aide à en prévenir les fuites, b 9. eft envoyé 
en Egypte , 10. défait les Athéniens & les Egyptiens & fe 
rend maître de Prolopitis , 9 6 . eft défait en Cilicie par les A- 
theniens, us.fe révolté contre le Roi & après divers avan- 
tages obtient fon Pardon » 116. eft envoyé en exil & rentre 
en grâce avant fa mort. 1x7 

MEGASTHENE, remarque* fur cet Hiftorien & fe s Ouvrages, 

b §■ 9. ûrfuiv. 

MAIMONIDES , fon extrait du Talmud de Babylone. b 131 
MEMNON le Rhodkn , fon éloge & fa fidelité pour Darius , b 
411, entrep^endde porter la guerre en Macedoine pour arrê- 
ter les progrès d’Alexandre & meurt ibid. 

MEMNON , remarque fur fa ftatuë qu'on voyoit à Thébes en E- 
gypte. e 161 

Memphis , prife par Cambyfe & fe s habitans punis de leur cruau- 
té , * ^04. long fiège que les Perfes y foutiennent, b 7 

MENELAUS, achette la Sacrincature & fupplante fon frere Ja. 
fon, c 1 63. abjure laLoide M©i/e, & embrafte la Religion 
des Grecs, s6$ fait vendreles Vafes d'or du Temple, 26t. 
obtient à force d’argent la mort d’Onias , 369. s'attire la hai- 
ne des Juifs, qui fe révoltent contre lui, 271. chaffé de Jeru- 
falem par Jalon, 277- eft maintenu par la faveur d’Antio- 
chus , 279. eft enfin puni de fes crimes après avojr caufé tant 
de malheurs à fa Patrie. 571 

MENTOR , Rhodien , trahit les Sidoniens & les Egyptiens , & 
livre les premiers à. Ochus Roi de Per fe, b 392, ferviecs 
qu’il rend à ce Prince en Egypte, 39 6. recompenfes qu'il en 
reçoit, 398. reconcilie Artabaze avec fon maître & pacifie 
les troubles d'A fie. 399 

Mer-Hpnfre , remarques fur l'origine de ce nom. « 17. & Juiv. 

MERÔDAC, ou MARDOCEMPADERoi de Babylone, «3t. 

félicité Ezéchias fur fa guérifon iriraculeufe, 35. fa mort, 4s 
MEROE', Isle du Nil , Cambyfe lui donne le nom que portoit 
fa fœur. *' '*#'<»•> ■ a 310 

MESSESIMORDAK. Roi de Babylone, a ja 

METON, fameux Aftronome. invente le Cycle Lunaire, b 251 
Mile fient , délivrez de la tyrannie de Timarchuspar Antiothus, 
leur fiaterie impie à l'égard de ce Prince, e in 

MtUt , pris 8t ruiné parles Perfes, _ a 1&7 

^IILTIADE, confeille aux Grecs defe retirer & de JaHTerpe- 
rir Darius avec fon Armée, « jÿj. fon Hiftoire, 373. défait 
les Perfes à Marathon. 377 

Mifn* , en quoi confifte cet Ouvrage , & qui en eft l’Auteur. 

b 1:9 

£11 1 HiUDATE , Roi des Parthes , fes Conquêtes en Orient, c 
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«o. bonté de ce Prince envers Demetrius fon Prifonn 1 er i 
ibid. fait Un beau corps deLoix pour le Gouvernement defoa 
Empire. 411 

bMTH IDATE EL/PATOR, Roi dé Pont, Hiftolrede fes An* 
ce très, À ?®. fait égorger les enfans d’Ariarathe Roi de Ca- 

S adoce , & donne cette Couronne à un de fes fils, 150. les 
.omains l’en dépouillent, & irritent ce Prince , ibid. s’em- 
pare delà Bithy nie, ir ï. défait trois armées Romaines, & en- 

Î ;age dans fon parti l’Afie Mineure & la plupart des Villes de 
a Grèce , i$i. fait faire un malfacre général des Romain* 
dans l’Aliè Mineure, i$ 6 - s’empare d'un grand Tréfor à Cos, 
& de l’argent que les Juifs y avoient mis en dépôt, 15:7. fe 
rend maître d’Athenes & de prefque toute la Grèce, 158, 
Sylla taille en pièces fes troits armées , 16®. le rcfte de fes 
troupes eft battu par Fimbria, & il court rifque lui- même 
d’être pris à Fatane , ibid. fait la Paix avec les Romains , qui 
lui impofent dès conditions dures, i 5 a. 163- eft attaqué pair 
les Romains & foutient la Guerre pendant trois ans, 167. 
Commence latroifième Guerre contre les Romains, & pour- 
quoi, 176. fercndrtiaître dé plufieurs Provinces, défaitl’Ar- 
mée & la Flotte de Cotta Général Romain , & a (liège Cyzi- 
que, 178. eft obligé de lever honteufement le fiége, 179. s’ert- 
%fuit dans le Pont , & fes Generaux font défaits & pris pat 
LucuJJus , 1S3. a l’avantage dans deux Adions fur les Ro- 
mains, perd enfuite une grande Bataille & eftchaffédu Pont. 
18Ç. fe réfugié chez fon Gendre Tigranes , qui neveutpasle 
voir nilefecourir , ibid. confole Tigranes après fa défaite pat 
les Romains , & fe donne de grands mouvemens pour le 
maintenir, 200. eft battu avec Tigranes par Lucullus& prend 
la fuite , 20?. rentre dans le Pont où il défait Fabius & Tria- 
riur Lieutenans deLucullus, & fait périr un grand nombre 
de Romains, 204. 205. refufela Paix que Pompée lui offre, 
ao 6 . oblige ce General de fortir du Pont & de la Capadoce , 
le fuit dans l’Aritienie Mineure, & eft battupar les Romains, 
307, eft pourfuivi par Pompée & fe retire dans le Bofphore 
Cimmerien, 212, 213. Pompée lui enleve toutes fes places 
dans laCappadoce, avec une grande partie de fon Tréfor & 
fes Mémoires, 220 habileté de ce Prince dans la Médecine, 
221. nepeutobtenir la Paix qu’il demande à Pompée & re- 
«ommence la guerre, 224. fon propre fils le réduit à la né- 
ceflité de fe donner la mort, z2<J. fon projet hardi contre leâ 
Rpmains, ibid. Caraétère extraordinaire de ce Prince, 22 #. 

. & fuiv. 

MlTHRIDATE fe joint à fon frere Orodes & ils font mourir 
leur Pere Phraates Roi des Parthes, d 372. dépouille fon fie- 
re, eftchafléà fon tour & appelle les Romains à fon fe- 
cours, 273. eft pris à âclcuciedt fon frère le fait poignarder 
•n fa préfenec. _ ibid. 
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MITHRIDATE de Pergame, délivre Cefar du danger où il étoit 
en Egypte, par le fecours qu'il lui amène, d jij. Cefar lui 
donne le Royaume du Bofphore , où il eft battu & tué par 
Afandre. - _ _ 3 *^ 

j4oinei Chrétien , remarques fur leur Origine. dm. & fuiv. 

MOIUN, publie le Pentateuque Samaritain & la Yerfion Sa- 
maritaine dans la Polyglotte de Paris. ' b 299 

MOSOLLAm, Soldat Jfuif, Hiftoire qu’en rapporte Jofephe,* 

f 2 3 

MURENA, fait la Guerre contre Mithridate & remporte de 
grands avantages. à 1 67 

Mufa, fameux Médecin de Rome, guérit Augufte & tue Mar- 
cellus qu’il traite de la même manière. . , e 146 

Mufeon d’Alexandrie, fondèpar Ptoloinée , c 33. réputation de 
cette Academie. , 2* 

MycaU, les Grecs y détruifent les relies des troupes & de la 
flotte de Xerxès. * 4 ?î 

N. ' 


N ^fbathietu font une partie des anciens Iduméens. a :® 
NABONADlU.Ç. Voyez BELTSATSAR. 

Habotuijfar, fonde l’Empire de Babylone, « t, divers noms 
qu’on lui donne , 3. divers Princes qui lui fuccedent, 92 
NABOPOLLASAR s'empare d’une partie de l'Empire AiTyrien, 
a 80 ruine de fond en comble Ninive, 84. aflocie Nabuco- 
donôfor à l’Empire & 1 envoyé pour reprendre la Syrie & la 
Paleftine furNeco, to8- fa mort. . f »9 

NABUCODOnOSOR ou S AOSDUCHlN.défait Déjocès Roi des 
Medes& s’empare d’une partie de fes Etats, « 61. envoie 
Holopherne pour châtier divers Peuples rebelles , 62. fa mort. 

HABUCODONOSOR défait l’armée de Neco, reprend Carkemis 
& marche contrela Syrie & la Paleftine, * 109. prend Jéru- 
salem, & emmene un grand nombre de Captifs, & empor- 
te les vafes facrez , ni. enlève aux Egyptiens toutes leurs 
Conquêtes, 118. fuccede àfon PereNabopollafar, 119. com- 
ble de faveurs Daniel & pourquoi, ibid. prend une fécondé 
fois Terufalem , pille le Temple, < 5 c tranfporte les Juifs àBa- 
bvlone, 133. établit Sedecias pour Roi de Judée, iaj. ter- 
mine les dilfcrens des Medes & des Lydiens, 12+. fait mou- 
rir les faux Prophètes, qui troubloient les Juifs , n8.mar- 
che en Judée pour punir la révolté de Sedecias, 137. lui fait 
crever les yeux & le charge de fers après avoir pris Jerufalem , 
145. faitmourir les plus diftinguez d'entre les Juifs, 1+S.146 
conferve la Liberté & la vie à Jeremie, ibid. érige une Sta- 
tucd'Oràfon Dieu Bel, 1*4 fait le Siège de Tyr, t fS- rm- 
-c cette Ville, 16 1. fubiugue l’Egypte, i6f. accorde la Paix 

i 
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* à Amafîs & fe retire à Babylone, 1 66. met la dernière main 
la Conftrudion de cette Ville, i 58 - eft puni de fonorgueuil 
& réduit à vivre parmi les bêtes , recouvre la Raifon &. le trô- 
ne, Ig8. famort&fon Caraétère. 1X9.190 

KAHUM, ce qu’il raconte de la défolation de l’Egypte, «3 9. & 
40, remarque fur fa prédidion touchant la ruine de Ninive , 
, ibid. 

Haxe dans la Mer Egée, troubles qui y arrivent, a 35 6. atta- 
quée inutilement par Ariftagoras avec une Flotte du Roi de 
Perfe. . . 359 

NEBL/ZARADAN, détruit entièrement Jerufalem par ordre de 
Nabucodonofor, a 14s. ravage le Pais d’ifraèl pour venger la 
mort de Guedalia, & envoyé en captivité le relie du Peuple^ 
156. ravage le Pais des Hammonites. 199 

NE ARCHUS , General de la Flotte d’Alexandre, fon expédition 
dans les Indes. b 461. & Juiv. 

NECTANaBIS, premier Roi d’Egypte de la Race des Jebennû 
les, b 3 6 repoulfe l’armée d’Artaxerxès & l’empêche d’ap- 
procher de Pelufe- 364 

NECTaNEBUS monte fur le Trône d’Egypte, après que Tachos 
en fut chaffé , b 37». néglige les avis d’Àgefilaus, eft & en dan- 
ger de perdre la Couronne, 379. elt attaqué parlesPerfes &. 
fe prépare à la défenfe, 395, elt chalfé d'Egypte & fe retire 
enEthiopie, 396. 397- la trop bonneopinion qu’il a de lui- 
même caufe fa perte. 398 

*>ÆHEM 1 E, un des Condufteurs des Juifs au retour de la Cap- 
tivité, a 240, Remarque fur fon fujet. 241 

>jEHEMIE, fuccedeà Efarasdans le Gouvernement de la Judée, 
b 197. comment il obtient cette Commillion, 100. releve les 
Murailles de Jerufalem, 2*2. abolit l'ufure parmi tes Juifs, 
203. retourne en Perfe & revient avec une nouvelle Commif- 
fion, 2 o*. 20 j. examine les Généalogies des Juifs, 208. fon 
retour à la Cour de Perfe, fajuftice & fon defintereflement, 
250. eft renvoyé en Judée & y trouve de grands défordres, 
a6o. travaille à y remedier, 263. & fuiv. dernier Aéte de fa 
Réformatiot^, & remarque fur ce fujet, 2X5. & fuiv. chafle 
les luifs obftinez, Md. incertitude du tems de fa mort. 311 
NEPHORJTES, dernier Roi d’Egypte de la Race de Mende- 
liens. b 3É3 

NEPHEREUS,Roi d’Egypte , donne un fecours confiderable aux 
Lacédémoniens contre les Perfes. b 338 

KERIGLIASAR, Roi de Babylone, fait la Guerre aux Medes, 
a 199. forme une grande Ligue contre eux, aoo. eft défait Si 
tué, ?o2. fon Caraélère ibid , 

KICOcLES, fuccedeà fon Pereïvagoras au Royaume deChy- 
pre, b 167. lfocratef.it pour lui deux Oraifons dont il le 
recompe’nfe. ibid. & 3 6f 

NICOLAS dt Damas, eft envoyé à Rome par Hcrodc, * a», 

réuü* 


T A B LE 

réuflit à juûifier Herode auprès d’Augufte & à perdre’Sylleus * 

UICOMEDE, Roi deBithynie, bâtit la Ville de Nicomedie, e 

i io 

Nil, fcpt bouches de ce Fleuve. b 394 

NINIVE ruinée par Nabopollafar, a 84. grandeur de cette Vil- 
le , 85. remarques fur Je tems de fa dellruftion. 87 

îfijan, premier mois de l’année Judaïque. « s+8 

NlTOCRlS, Merede Beltfatfar, fon habileté & fa fageflë dans 
le Gouvernement de l’Etat, 207. fortifie Babylone & achève 
les Ouvrages commencez par Nabucodonofot, 208. 2dp, em. 
pêche pendant long rems la ruine de cet Empire. cra 

Vo-iAmon , Ville fameufe d’Egypte « ruinée. » 39 


O CÏÀVIÜS CESAR, fa naî fiance, i 247, patte en Grèce 
pour l’expedition contre les Parthes , retourne a Ro- 
me après la mort de Jules. Cefar fon Onde , dont il ell héri- 
tier, iUd. fe brouille avec Antoine & l'oblige de fortir de 
Rome dont il relie le maître, 345. habileté qu’il fait paroître 
d ans cette occafion, ibid. fait déclarer Antoine ennemi du pu- 
blic, marche contre lui avec les Confuls & le défait à Mutine, 
348. s’accommode avec Antoine, &forme avec lui & Lepi- 
dus un Triumvirat, ibid. gagne la Bataille de Philippes avec 
Antoine contre Brutus & Calhus, & retourne à Rome, 356', 
chalTe de l’Italie le frere ■& la femme d'Antoine, & fe recon- 
cilie avec lui en lui failântépoufer fa feeur , 366. fon mariage 
avec Livre Drufille, & remarques fur ce furet , 34.1. chaffê 
Sextus Pompeius delà Sicile , débruche l’Armée de Lepidus 
qu’il envoyé en exil à Circèes , e €7. partage PEmpire avec * 
Antoine, & fe conduit avec beaucoup de facette, 6%. rend 
Antoine odieux aux Romains, rarfons qu’il a de rompre avec 
hii, 84 - &Jiûv. prudence avec laquelle il fe ménage avec les 
Partifans d’Antoine , 87- 89. remporte la Viétoire fur Antoi-_ 
ne à Aétium , détruit fa Flotte & difiipe fon armée, 94. if 
fuiv. fa conduite â l’égard des Partifans d’Mrtoine, dont il 
fait mourir quelques-uns &pardonne aux autres, 97. met or- 
dre aux affaires de la Grèce & de l’Afie Mineure , & va et. 
Italie pacifier les troubles que les Vétérans y a\ oient excitez , 

59, 100. retourne à Rhodes où Herode va le trouver & il lui 
accorde fon amitié» 101. refufe la Paix à Antoine & à Cléo- 
pâtre & les pourfuit en Egypte, 105. 5e rend maître de Ce* 
Royaume qu’il réduit en Province Romaine après la mort 
d’Antoine & de Cléopâtre , tio. fa conduite à 1 égard des En- 
fans d'Antoine & des Chefs de fon parti, ibid. reltituë à He- 
rode ce que Cléopâtre lui avoit faitoter, & augmente fes E- 
*,us, 118- ion retour à Rome* fes trois triomphes , & on lui 
... * donne 
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idonrte le tître d’Empereur, fai. fon adrefle pour fe fair 
donner l’Autorité Souveraine par le Sénat & lePeuple, ni 
prend le nom d'^iugujie , 129. Voyez AUGUSTE. 

OCHUS, fils d’Àrtaxerxès , Vcy e{ DARIUS NOTHUS. 

OCHUS , fils d'Artaxerxès Mnemon.emploie divers crime 1 pour 
monter furleTrônédeFérfe, b $*2. plufieurs Provinces fé 
révoltent contre lui , 3*3. comment ce-- rebellions furent af- 
ïoupies, 3*4. Cruauté de ce Prince & le malTacre qu'il ftic 
dans fa famille & dans l'Empire , . %f Àrtafeaze fe révolté 
contre lui avec le fecoürs des Athéniens, & il oblige ceux ci 
de l’abandonner, ÿs*. Vidoires d’Artabaze fur fcs troupes , 
58p. révolté des Sidoniens& des Cyprîens contre füi j jo. fe 
rend maître de Sidon par la trahifon de Mentor, $92. les 
préparatifs contre l’Egypte, 393. termine la Guerre de Chy- 
pre < 5 i marche contre lés Egyptiens, 39+. perd baucoup de 
mondé dans le Lac Sirbon , ibid. fe rend rhaftre de toute l’E- 
gypte, dont il chafie le Roi Nedanebus, 397. rècompenfe les 
giands fervîces de Mentor t aprèsavoirpâcifié ïon Em- 
pire s’abandonne à la molefle & auxplaifirs , 401. eftempoi- 
fonné par l’Eunuque Kagoas, & pourvuoî. 40* 

IOLIMPIAi!», Merc d’Alexandre, retourne en Macedoine après 
la mort d'Antipater, fait mourir lt^Roi Aridée,Nicanor fils 
d'Antipater & un grand nombre d'autres , b $02. Calfandrç 
punit fa cruauté &. la fait mourir élle même ibii. 

0 *i* 1 I. Souverain Sacrificateur des Juif- meurt. - • b fi 3 

ON 1 AS II. Souverain Sacrificateur des fmfs,irritePtoloméepar 
fon avarice & met la Nation en grand danger , e 143. eft tiré 
. d'embarras par la prudence de fon neveu Jolêph- J44 

ONiAS III. eft dépouillé par fon frere Jalon & chafféde Jeru- 
falem, e 257. fà mort injufté, 269 Remarque Critique fur 
le tems pendant lequel il a exercé la Souveraine Sacrificature • 
, -, •, ■•> •» . . . . ' • ibif* 

ONIAS » fils d’Onias III. , fa faveur auprès du Roi d’Egvptjr, 
e. 441. fait bâtir un Temple en Egypte & obtient la Sacrinça- 
. turc. . ... -, : ibid. & Jniv' t 

ON ] AS, Juif renommé par fa Sainteté., refufede maudire. les 
juifs du parti d’Ar ftobule, belle prière qu’il adrefle à Diçui 
, A p'i. eft apidè par lesjuifs du Parti û’Hyrcan. 21^ 

ONKELOS, Auteur du Targum fur les cinq Livres de Moïfe* 
t ij. remarques fur ce Dofteur & fur fon Ouvrage, ibid. & 

. .. , 

OPHELLAS, foumetla Libye& la Cyrene pour Ptolomèe, St 
garde ces, Provinces pour lui-mêmè, b s’engage dans 
1 expédition d’Agathoclès en Afrique, & Agathoclès le fait 
périr & retient fon armée. _ $3 r 

CfM'St Tarfti , commerce que les JuiLy f.iifoient & les richef- 
fes qu’ils en retiroient , * 9. conjedures fur Ja firuation de 
Ces deux Villes, 1 j .& [uiv, marchandées qu’on en rapurtoit.ifr; 
Tmî V. fl ; Or*- 


TABLE 

Oractei des'Dieux duPagnifine, qui étoicnt faux & trompeurs.' 

a 21$ 

©RIGEnE, fes Editions de l'Ecriture avec lesdiverfes Verfions, 
e $s. corrige celle des Septante. 

ORODES , ôte la Vie à fon Pere Phraatcs avec fon frere Mi- 
thridate, & s’empare de la Couronne des Parthes, d 272. eft 
chaflë par fon frere & enfuite rétabli , ibid, prend Mithridate 
dam Seleucie & le fait mourir, 27?- eft attaqué par les Ro- 
mains , :8a- fon armée taille en Pièces celle de Craflus, 288. 
envoyé fon fils Pacoreen Syrie contre les Romains * il eft 
obligé de lever les Sièges d’Antioche & d’Antigome & eft 
défait par Cafiius, 292. 295. envoyé une nouvelle armée en 
Syrie & eft obligé de la rapeller, 29 6. refufe du fecours a 
Pompée après fa défaite, 504. envoyé fon filsPacore en Sy* 
rie & recommence la Guerre contre les Romains, 364. sem- 
parc de plufiers Provinces, ibid. excès de fa douleur à la 
mort de fon filsPacore , défait & tué par les Romains, 383. 
nomme Phraatesfon Succefleur, & ce fils le fait cruellement 
mourir lui même. / *.♦•**: 

ORS INES, Grand Seigneur de Perfe, rend de grands fervices à 
Alexandre, &ce Prince le fait mourir injultement par com- 
plaifance pour Ion Eunuque Bagoas. # J 4< l f 

OSTAKES , Mage fameux par fon favoir, accompagne Xerxes 
dans fon Expédition & l'engage à détruire tous les Temples 
des Dieux * 4 3^* 437 

OTANE5, Seigneur de Perfe, découvre la fourberie du Mage 

. Smerdis & le tuë, «3*7»* 1 * 

\ 

P. 


P àCORE, fils d’Orodes Roi des Parthes, entre en Syrie, 4 
292. eft contraintde lever le fiège d’Antioche & d Anti- 
oonie, & défait par Cafiius, ibid. & 293. marche au fecours 
de Battus & fait lever le fiége d’Apamée aux troupes de Ce- 
far * • entre en S) rie * défait les Romains & fe rend mai- 

tredeplufieurs Provinces, 364. env °y e f « trOU Pf* en 
• Tudée, qui pillent le Pais & mettent furie Trône Antigone 
. Sis d’Ariftobule , #7 ér fuiv. fe< troupes font défaites par 
' Ventidius, & il eft obligé d’abandonner aux Romains la Syrie 
& fes autres Conquêtes , 373. eft défait & tué par Ventidius, 
2X1. & fuiv. fon éloge. ' 3*3 

Palmyre . remarque' fur cette ancienne Ville, d 361. fe met fous 
la protection des Parthes pourfe mettre à couvert du pillage 

des Romains. , 

Papier des Anciens, fon invention en Egvpte, b 435. remar- 
ques fur ce fujet, ibid. {y fuiv. en quel teins on a invente ce- 
lui dort nous nous fervons, 439- érfmv. 

que,, Diffutc dans i’Eglife fur le t«ms de fa célébration, c 
393. &fniv, * 
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+Mfhraf't fh*ld»i v ,ei, remarques fur leurs Auteurs , Jeur u/a. 
«e & leur mérité, * g. &fuiv. leur antiquité, jg. leur 
hté pour les Chrétiens, 41 quelle en eft la meilleure Edition. 

Parchemin .origine de ce mot, b 41*. Remarque fur fon inven- 
tion & fon ufage. •». , 

F+thti , comment leur Empire fe forma, c ng. 143. fc rc L ' 
dent maîtres de tout l’Orient, 478. & f»i v . taiïlenten pièr« 
un nombre prodigieux dé Syriens avec Jeur Roi Antiochus 
Sidetès, d n lj. font attaquez parCrafliis, ^remportent 
une grande Viéfoîre fur les Romains, dont ils font périr un 
8 ar n caffiu lbr e, **** CHtrent dans la Syrie & font repouffez 

P ARYSATlS , /emme de Darius Nothus, fon Caraftère t ■>74* 

. J27. fa cruauté , 37g. fes efforts pour mettre fur le frôneïe 
jeune Cyrus. qu’elle fauve d'un grand danger , ?i 7 3,9 f,;. 
penr toute la famille de Statirefa belle fille, }30 . Stratagème 
dont elle fe fert pour empoifonner Statire. 

PATISITHE, un Che/ des Mages, met fon frere Smerdis fur le 
Trône de Perfe& comment, a jn. eft tué avec lui 
PAUSANIAS , Roi de Lacédémone , défait les Per fes à Platée 
trahit fa Patrie en faveur des Perfes, 445. e ft condam! 
né a la mort. 1 

■PAUSANIAS, tuë Philippe de Macédoine, qui refufoit delîi 
rendre juftice. ’ 1 ^ 1 

PAUSIRiS, fuccede à fon Pere Amyrtée au Royaume d’Egypt 

PEKACH, Roi dlfraël , attaque celui de Juda , 4 j. eft oblïl ' 
de fe retirer/ 5. recommence la guerre & défait entièrement 
Achaz, ibid. &*. eft dépouillé de pre/que tous fcs EtftTSr 
Tiglath-Piléfer, 7. eft méprifé de fes fujets & tué par Ho- 

PELOPIDAS, General des Thebains, fa réputation Je fairdl* 
ftinguer à la Cour de Perfe, où il eft envoyé pas les Thebains’ 

i- % 

feltpontfi , la Guerre que les Athéniens & les Lacédémoniens 1 
s y firent, b 347. par qui l’Hiftoireen a été écrite ibid 

lelnfe, aflîégée par Sennacherib, eft délivrée par Tirhaca RnS 

d’Ethiopie. . 41. Prifeparcambyfe& comment h ^oî 

fewattuqut Samaritain , Remarques Critiques fur ce fuiet l 
& fiirla Verfion Samaritaine, sgg, Variations additions^ 
tranfpofitions de ce Pentateuque comparé à l’Hebieu, - 0 ». 

/ERDICCAS, un des Généraux d’Alexandré, eft char té dcïî 
Tutelle de Philippe Aridée fon SuccelTeur . b 479 exfwmînî 
la famille d’Anarathès , après l’avoir battu, & met Eum^nès 
en pofîelEon de la Cappadoce & de la Paphlagonie, 48 , veut 
fpoufer Cléopâtre four d Alexandre pour fe rendre xnaîuï 

- de 
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de tout l’Empire, fen deflein eft découvert, & on le ligote 
contre lui, tbid. Oppofe Eumenès à Antipater, & marché 
vers l'Egypte contre Ptolomèe , 48Ç. mauvais fuccès de fori 
expédition en Egypte , fes troupes fe révoltent contre lui & 
le maffacrent. 487 

Perfecuteurs, remarque fur le genre de mort dont Dieu les a pu- 
nis. ■ ‘ iJZ , 

Ferfepblis, Alexandre brûlé & détruit cette Ville dans une débau- 
che. b 448 i 

Perfei , formentun grand Empire fous la conduite de Cvrus, * 

199. fond de grandes pertes en Grèce , Veye{ XERXES , leHr 
Empire eft détruit par Alexandre. b 4s i 

Pejle terrible qui parcourtune grande partie de laTerre, k 25g. 

fait de grands ravages à Athènes. , 

PETAU» fe trompe fur la durée du règne d’Hyrcan & d’Arifto- 
bule. d 194 

PETRONlUS, Préfet d'Egypte, repoufle Candace Reine d’E- 
thiopie, lapourfuit dans le cœur de fes Etats, ruine Napatâ 
fa Capitale & met garnifon dans Prynnis , e 143. envoyé à 
Augufte les Generaux de Candace qu’il avoit pris , 1 bid. fait 
léverlefiègede Prcmnis à Candace & l’oblige à demander la 
paix à Augufte. iyt 

PHARAON NECHO, Roi d’Egypte, fes entreprifes , a 83. fait 
découvrir les côtes d’Afrique, 84 marche contre les Med es 
& les Babyloniens & défait Jofias Roi de Judée , 43. fon ex- 
pédition cont'e les Bab\ Ioniens , zoo. charge dechaines Joa- 
chas & met fur le Trône de Judée Jehojakim, à qui il im- 
pofe un Tribut, 101. fa mort. \ iar 

PHARAON-HOPHRA , ou APRIES, Roi d’Egypte, * t?47ife 
ligue avec Sedecia- contre Nabucodonofor, 136 lui fait lever 
lefiège deje ufalem , 13^. fe retire en Egypte & abandonne 
Sedeciàs, 141. révolté de fes fujets, & fa cruauté, 160. fa 
fin tragique. . 1 66 

PhAiifiènsj leur infolence à l’égard de Jean Hyrcan, d 43. re- 
marques furcette 'ede & fur fes Dogmes, £2 . & fuiv. leur 
haine pour la fâmille d Hyrcan, & furtout pour AiexaBdte 
fon fils , & lesfuneftes effets qu’elle produifit , 141- 144. àr 
(uiv. comment ils fe reconcilient avec cette Maifon, & dé- 
vier nent les maîtres du Gouvernement, 173. font périr lin 
grand nombre des ferviteurs d’Alexandre , l7tf._ continuent 
• avec fureur leurs perfetutions & obligent les amis fidèles de 
la Reine Alexandra de fortir de Jeruialem , 180. Ariftobule 
met fin à leur tyrannie, iÿl leur haine contre les Pub'icains 
& quelle en ètoit la caufe. t 238 

PHARNaCES, contraint fon Pere Mithridate de fe donner lz 
mort, d. 2Â fefoumet aux Romains, 237. obtient le Royau- 
, me du Bofphore & l’amitié des Romains , 24» prend les 
aimes pendant. la guerre civile, défait les Romains, & re- 
, . CQtt- 
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i eouvre les anciens Etats de fon Pere, 322. perd une grande 
. Bataille contre Cefar, eft chaffè de fes conquêtes, fie fe re- 
tire dans Je Bofphore, où Afandre le fait mourir. 32Ç 
tharai , fa fameufe Tour bâtie par Softrate leCnidien, e 14. eft 
jointe au continent par l’Heptaftade. 16 

PHlLETERLJS, fonde le Royaume de Pergame, & comment 
il y rèullit. e 10 z 

PHEDYME filJed’Otanes, découvre le Mage Smerdis & par quel 
» moien. a jig 

THILiPPE , Roi deMacedoine, gagne la Bataille/de Cheronèe 
contre les .Athéniens & les Thebains , & fe rend maître de 
la Grèce , b 404. fe fait déclarer Général de toute la Grèce 
contre la Perle, ibid. eft alfa ffinè par Paufania* Si pourquoi, 
ibid. orgueuil de ce Prince, qui fe fait rendre les honneurs 
qu'on ne rendoit qu’aux Dieux. 40s 

PHILIPPL ou ARiDE’E, ftere Bâtard d’Alexandre, lui fucce- 
re , b 42 9 - foibleffe de ce Prince, ibid. 

PHILIPPE, Roi de Macedoine, eft défait parlesRomains , & 
obtient la Paix. e aos 

PHILIPPE, fils deGrvpus, venge la mort de fon frere Seleu- 
cus, & ruïne Mopfueftie, d 147. eft défait par Antiochus 
Eufebe . ibid. remporte une grande Viétoire fur ce Prince & 
le chafTe de Syrie, 149. eft chaffè d’Antioche par fon frere 
■Demetrius , is?. remporte une grande Viftoire fur lui & de- 
vient feul maître de toute la Syrie, ibid. fon frere Demetrius 
fecouru des Parthes recommence la guerre, Si fon autre frere 
Antiochus Denys lui en leve Damas & la Célé- Syrie, is%. 149, 
eft dépouillé par Tigranes Roi d’ Arménie. 16» 

Phiijiim , ravagea» la. Judée fous le régné d’Achaz. a fi 
FHILON , fa relation lur la Verfion des Septante , e 4 t ce qu’il 
dit des Effeniens. , d gj. & Juiv. 

PHOClON, Général Athénien, fon expédition en Chypre pour 
le Roi de Perfe. b 3^1 

PHRAATES, Roi des Parthes, eftàffafliné par fes deux fils,<ï 

2îl 

PHRAATES [ fils d Orodes Roi de Parthes ] eft nommé Succef- 
feur par ce Prince , &fait mourir tous fes frères, e <4. fa 
cruauté contre fon Pere & contre la Nobleffe de fon Royau- 
me , 5 Ç- donne à Hircan la liberté & le traite avec bonté, bif- 
fes fuccès en Arménie contre Artavafdes, 119. eftehaffé par 
fes fujets, remonte fur le Trône Si oblige Tiridate, quiavoit 
prisfa place, de ferefugier enSyrie, 120. eft chalfé par Ti~ 
ridate& rétabli par les Scythes, 144. envoyé une Ambaffade 
À Augufte qui lui rend fon fils , ibid. lui rend les Enfeignes 
Romaines& le; prif inniers faits à la déroute de Craffus.i??. 
remarque fur le véritable motif qui l’y porta iu» époufe 
Thermufe fa concubine, qui l’empoifonne enfuite pour met- 
tre fon fils fur le Trône. ibid. 

v * d J PHRAOR- 
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FHR.AOR.TEs fuccedeà fon PereDéjocès,*7f, après avoirfait 
de grandes conquêtes il périt avec fon armée devant Ninive, 

TL 

PISON (ENE’E) Préfident de Syrie, traverfe Germanicus par 
ordre de Tibere, e 347, empoifonne Germanicus, ferendo- 
dieuxpar cette lâcheté, eft accufé devant le Sénat & fe tue 
lui- meme. < i bid, 

JPlatée , Viétoire que les Grées y remportent fur les Perfes, * 

a?» 

PLATON, fa naiflance, b 2 6$. mort de ce fameux Philofophe. 

40» 

PLINE, ce qu’il dit des Efleniens. d 110 

Toint Voieües ajoutez au Texte de l'Ecriture, Remarques Criti- 
ques furcefujet. b 164. érfuiv. 

POLEMON, eft mis fur le Trône du Bofphore Cimmerien par 
les Romains. « 1 6^, ùr fuiv. 

POLIBE, remarques fur la vie & fon Hiftoire. c 45 6 

fcligamie prrmife à Athènes. • fr 279 

POLYSPERCHON,Antipater luilaiiïeen mourant le Gouverne, 
ment delà Macedoine, b 49t. eft enfuite Gouverneur du Pe- 
Joponefe, & lait mourir Hercule fils d’Alexandre, pour fa- 
tisfaire fon ambition. jja 

ÏOLYXENIDAS, Amiral d’ Antiochu*, eft battu par les Romains, 
323 . détruit un grand nombre de VaifTeaux Rhodiens , 223. 
eft enfuite défait par les Romains. «j 

FOMPE’E,tems de fa NaifTance, d 13 j. eft envoyé pour fucceder 
Lucullus & fe met à la tête de l’armée, 2c 6. furprend Mithri- 
date dans l’Armenie Mineure & taille en pièces prefque 
loute fon armée, 207. fait bâtir Nicopolis pou» monument 
.. de fa Viéloire, 20a. marche contre Tigranes, ibid.ee Prince 
feremetà fa génerofité, il lui accorde la paix & lui laiffê fes 
anciens Etats, te 9. 2tc. pourfuit Mithridate & défait les Al- 
ton iens , leslberiens, & les Peuples delà Colchide. 211. 312» 
ne pouvant joindre Mithridate dans le Nord , il retourne vers 
le Midi, 213. foumet Darius Roi des Medes & Antiochus 
Roi decomagene, & dépouille Antiochus l’Aliatique de l’Env 

Î ire de Syrie , 214. refulc à Alexandre de le rétablir fur le 
rône d’Egypte, 21g. va à Damas, où on lui envoyé de pré- 
fens confiderables , 219. foumet plufieurs places fortes de la 
Cappodoce , & il trouve dans une partie du Tréfor de Mithri- 
date fes M'-moires. 220. 221. rérourne dans la Syrie, ibid. 
veut porter fes armes jufqu’à la mer Rouge , 222, prënd con- 
noiffance de la querelle d’Hyrcan & d'Ariftobule , 221, refu- 
fe la Paix à Mithridate & recommence à lui faire la guerre, 
324 - difpofe des Etats de ce Prince, ibid. foumet les Arabes, 
& va en Judéecontre Ariftobule, a|£. l’oblige à lui remettre 
1 toutes fes places , 236. le fait mettre aux fers & pourquoi, 
H», fe rend maître de Jcrufalem & affiége le Temple, ibid. 
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le prend après un long fiège, 343. le profane en entrant dans 
les lieux les plus facrez . 24 s épargne le Tréfor du Temple, 
mais il s’attire la malédi&ion de Dieu par fon Sacrilege , 246. 
rétablit Hyrcan Prince des Juifs & Souverain Sacrificateur, 
& retourne à Home , 34g. fon Triomphe, aso. fc ligue avec 
CrafTus & Jules Cefar, an- obtient le Gouvernement de 
l’Efpagne &. de l’Afiique, 378- eft obligé de fortir de l’Italie 
avecfes Partifans, & fe retire en Epireoù il fe prépare à la 
guerre cont. e Cefar , 297 . remporte fur lui un avantage con- 
iiderable & manque d’en profiter, 300. eft entièrement, défait 
dans la plaine de Pharfale, 303. reconnoit trop tard fa faute 
de s etre trop éloigné de fa Flotte, & fe trouve dans un grand 
embarras, lot, fe retire en Egypte où il eft maffacré, 304» 
&fuiv. refleyion fur la fin de ce grand homme, 305. mort 
de fes deux fils Cneïus ASextus, 340. C74. fon parti eft en- 
tièrement détruit. ibid. 

PONCE PILATE, Procurateur de Judée, fon Caraâère & fes 
crimes. - e 34? 

POPlLIUS LENAS , fa conduite à 1 égard d’Antiochus Epipha- 
nes, c 187. l’oblige à quitter l’Egypte & i’isle de Chypre, 

' ibid. 

PORPHYRE, remarques furfes Ouvrages. e 343 

POKUS , un des Rois de l’inde, eft défait par Alexandre, 1 460 
fe faiteftimerdu Vainqueut par fon courage, recouvre fon 
’ Royaume & obtient de nouveaux Etats. ' ibid. 

PRlENIENS, font fameux par leur équité & leur juftice. C 430 
Priiret des Juifs. b 31g 

Prophétie (fEfyit de) qui étoit dans le premier Temple, a 28Ç 
Propitiatoire, fa defeription. a 16 1 

prôfelytet de diverfes fortes parmi les Juifs, remarque furcefu- 
jet. ~ d 14 

trofeuchct , ou Oratoires des Juifs, en quoi differoient des Sy- 
nagogues. b 34a 

PSAMWENlTE, fuccede à fon Pere Amafis au Royaume d’E- 
gypte, a 303. eft défait & pris par Cambyfc, 304. on le fait 
mourir & pourquoi. ibid. 

FSaMMIS Roi d'Egypte périt en Ethiopie. a 134. 

PS A MMITIQUE fe rend maître de l’Egypte , & d’Asdod en Pa- 
leftine après un long fiège, * £8. jp. meurt après un long 
régné. 8? 

PSAMmITIQUE, fuccede à Paufiris Roi d Egypte, b 32s. fà 
perfidie & fa cruauté à l’égard de l'Amiral Tamus. J3 6 

FSaMMUTHIS , Roi d’Egypte. b 

FTOLOME’E, un des Generaux d’Alexa ndre , fe rend maître de 
l’Egypte & des Royaumes voifins après la mort de ce Prince, 
b 48Q. entre dans la Ligue contre Ferdiccas, 484. fe fait ai- 
mer de routle monde par lafageffe & ladouceuî de fon Gou. 
vernement , 487. eft attaqué par Perdiccas qui périt malheu- 

d 4 rcu- 
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reufement en Egypte \b\i. patte dans le Camp des Maced»,*. 
' nieh- après la mort de Pçrdiccas, les engage dans fes intérêts 
& fait profcrire Eumenès <ît ceux de fon Parti , 488' s’em- 
pare de la Syrie , de la Phénicie & de la Judée , 49t. fe rend 
maît ede Jerufaltin , en donnant l’affaut le jour du Sabbat, 
itid. traite d’abord les Juifs avec dureté, & leur donne enfuite 
de grandes marques de fon eftime & de fa confiance, 49a- 
Antigone lui enleve la Syrie & Ja Phénicie , dont il ammene 
toupies Vaifleauxen Egspte , 510. remporte divers avantages 
en Phénicie pendant l’abfence d Antigone & défait fon fils 
Demetrius, ru fa generofité àlcgard de Qemetrius, recou- 
vre le; places de Phé.nicie, & la Ville de Tyr lui eft livrée, 
51? cilles fon General eft battu & pris par Demetrius qui I e 
lui renvoyé avec tous fes anjis fins rançon , $19. le retire en 
Egvptejà l’approche d’Antigone, emporte prefque toutes les 
rîehdTes duPaïs & emmene avec lui la plu- grande partie dep 
habiuns, $10. attire par fa douceur un grand nombre d'E- 
t'rangers à Alexandrie, dont il fait la Capitale de l'Egypte., 
ibid. ïès fuccés en Cilicie’ contre ^ntigoné, ^ fa." J34 Ophdlai 
lui enleve la Libve & la Cyrene, recouvre ces Provinces 
après la mort d Ophellas, fjj. Demetrius lui enleve l’Irfle de 
: Cspe & défait 1 armée de Menelaiis fon frere, fjr eft bat- 
tu lui même avec fa Flotte, & s’enfuit en Egypte, 540 prend 
Je titre dé Roi , $41. rend inutile par fa prudence l’expedi- 
tion d Antigone contre l'Egypte, luj débauchp une partie dft. 
fon armée , & l’oblige de ft retirer avec honte , r+a. $4;. re- 
nouvelle la Ligue çontre Antigone, avec Lyfimachus , Caf- 
fandré & Sêlèucùs , ibid donne du fécours aux Rhodiens af- 
ficgez par Demetrius . qui eft obligé de faire là Paix avec eux, 
Î44. honneurs impies qu’ils lui rendent, ibid. ils lui donnent 
le nom de Soter ou Sauveur ibid, recouvre plufieurs Provin- 
ces , pendant qu’Xntîgone eft occupé en Allé, 548. levé le 
fjègé deSidon fur un faux bruit, & fe retire en Egypte, ibid, 
partageles Etats d Antigone avec fes trois alliez , enleve 
a Demetriu l lflede Chyp-e, Tvr & Sidon. 563. aflbcie à 
la Rovauté fon fils Ptolomée Philadelphe, c ü fa mort & 
ifbn' éloge, 1^ faitfleurir les Sciences, fonde lé Mufeon & 
commence fa meufe Bibliothèque d'Alexandrie. 2$' 

ÇTOLOME E PAlt ADELPHE, éft mis fur le t.ùne d'Egypte par 
fon Pçre. c ij, fait conftruire la Tour de Pharos & l'Heptra- 
ftade, 14. fait divorce a. ec fa femme & çpoufefa fœur Arfi- 
roé , 36. recherche l’amitié de» Romains, 102, fe ligue avec 
les Grecs contre Antigone, 104. danger où il eftexpoufé par 
larevoltede Maga‘&de- Gaulois, tof- attire à Alexandrie 
tout le Commerce de l’O.ient, & i’ôte aux Tyriens, 114. 
foutient la Guerre contre Antiochus Theus, ôi travaille à 
augmenter fa Bibliothèque , 118 fait la Paix avec Antiochus 
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& lui donne fa fille, 121 perd fa femme Arfinoë, & fait él 
lever divers monumensà fon h< nncur , 124. fa mort.izs* 
fon amour pour les Sciences, fa magnificence & fes richeffès» 

ilid & fuiv- 

PTQLOtME E CERAyifUS, quitte la Cour de fon Pere & pour- 
quoi, e u fe retire auprès de Lvfimachus & enfuite chez 
Seleucus , il id fon ingratitude à l’égard de Seleucus qu il af- 
fallinç, J4» Epoufe Arfinoë dont il fait mourir les enfans le' 
jour des Nioces , & la relegue en Sam >thrace , eft puni 
de fes crimes & mi' en pièces par les Gaulois. 36 

ÇTOLQME’E EVÇR.CETES, venge, la mort de fa Heur Bérénice, 

& fait de grandes conquêtes, c 130. emporte de grandes ri- 
chefTe- de fon expédition , ilid. palTe à Jerufalem & y offre 
des Sacrifices au Dieu d Ifraël , 13?. fait la guerre & enfuité 
une treve avec Seleucus, i_î± >_j£ s’applique à cultiver les 
Sciences & à augmenter Ja 1 Bibliothèque d’Alexandrie, 139. fa 
mort,’ fon éloge de fes conquêtes. 155. 

PToLOME’E PHiLOPATQR, Prince débauché & cruel, fucceda 
à fon Pere Evergetes, c ifs- fes excès & fes crimes, id<. 
gagne la Bataille de Raphia & oblige Antiochus de lui aban- 
donner fes cpnquêtes, 172. offre des Sacrifices à Jerufalem , 
17;. veut entrer dans le Sanduaire & le Lieu très fâint,& 
Bleu le frappe d’une terreur fubite, ilid. fait la Paix avec An- 
tiochus & ne retire aucun avantage de fa Vidoire, 17?. 
fuîv. Hiftoiredela çruelle perfecution qu’il fait aux Jtfifs, 177, 
& fuiv. fait mourir fa femme Arfinoë, 190. avance fa mort 
par fes déhauches , 193. on fait mourir fes favoris. 194 

PTpLOME’E EPJPHANES,fucccdefortjeuneàfonPere Philo- 
pator , «193. eft rnis fous la Tutelle de la Protedion des Ro- 
mains, 197. commence à gouverner lui même & fait mou- 
rir Ariftomenès fon fage Miniftre, 342. fes violences & fes 
excès révoltent fes fujets , 243. fa perfidie, 244. eft empoi- 
sonné parfes fiijets & pourquoi. 246 

PTOLÔME’E PltlLOMETOR, couronné Roi d’Egvpte.c 261. 
eft défait par le Roi de Syrie, 27?, 27?. perd prefque tout 
fon Royaume & tombe entre les mains d' Antiochus , ilid. fe 
plonge dans la moleffe, ilid. fe reconcilie avec fon frçre & 
prend des mefures pour refifter à Antiochus, 313. eft chafl*é 
par fon Frere Fhyfcon & fe réfugié à Rome , 373. eft rétabli 

Î 'arles Romains, 37$. foutient une nouvelle guerre contre 
hyfcon, le défai , le prend en Chypre & lui pardonne , 
431. met fur le T ônç de Syrie Demetrius & chafle l’ufijr- 
pateur Balas quil avoit foutenu auparavant, 454. ù mort. 

4 ÎÎ 

tTOLOME’E PHYSCON, chafTe fon frere Philometor de l’Eg vp- 
te, c jri, eft obligé de fe contenter delaLybie < 5 c de la Çy~ 
rene, rf. fait la Guerre en Chypre < 5 c éprouve la Cternencc 
de fon frere, 431. facruaut- & fa perfidie an Egypte dont iV 
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devient Roi, 4rS. Caractère de ce méchant Prince , 459. le 
fait méprifer & détefter par fes fujets , 489. fes cruautez dan* 
Alexandrie, que les habitans abandonnent , 492. Portrait de 
cePrince, 498. fait égorger tous les jeunes gens de la Ville 
& eft obligé de s'enfuir en Chypre, d iy. fait tuer fon pro- 

Î ire fils Memphitis en fa préfence. si. fait la Guerre aux A- 
exandrins dont l’Armée eft défaite, 23, remonte fur le Trô- 
ne d'Egypte* ay.foutientl’impofteurZebina qui ufurpelaSy# 
rie fur Demetrius, 28. le détruit enfuite, yr meurt à Ale- 
xandrie après le Régné le plus cruel & le plus tyrannique 
qu'on eût vû. 4 37 

PtOlOME’E MACRON, paffe au fervice du Roi de Syrie & 
pourquoi e 273. après avoir perfecuté les Juifs devient leur 
ami, eft disgracié, & meurt miferablement. 372.55 j 

PTOLOME'E ALEXANDRE, mis fur le trône d’Egypte par fa 
raere, d 127. les crimes de cette méchante femme lui font 
renoncer à la Couronne , 138. ileftrapellépar le Peuple 139 
fait mourir fa Mere Cléopâtre qui voufoitlui ôter la vie, < 5 { 
•ftchafféde l'Egvpte, t y j. veut fe rendre maître del'lslede 
Chypre, & périt dans cette expédition. ihd. 

PTOLOME’E ALEXANDRE, fils du Prince du même nom, de- 
vient Roi d’Egypte par la faveur de Sylla , d 170 fait mourir 
fa Nièce qu’il avoit epoufée , 171. eftehaffé par les Alexan- 
drins, 215. les Romains lui refufent de le rétablir < 5 ( il meurt 
à Tyr. s J 216 

ITOLOME’E AULETES, bâtard de Lathyre, monte fur le Trô- 
ne d’Egypte , d 2iy. pourquoi on lui donna le nom 
& celui de Bacchui ibid. eft chaffé par fes fujets & va implo- 
rer le fecours des Romains , 2 6i. dépenfe inutilement de 
grandes fommes pourl’obténir, & eft contraint de s re- 
tourner, 264. eft rétabli par Gabinius, 276 fa mort. apj 
PTOLOME’E, bâtard de Lathyre, Roi deChypre, s’attire par 
fon avarice la haine de P. Clodiusrf 258, eft dépouillé in- 
juftementpar les Romains, 259. & fuiv. Circonstances de 
mort. 262 

PTOLOME’E fils d’Aulétès lui fuccede , & époufe fa feeur Cléo. 
pâtre , d 299, la dépouille de la Souveraineté & entre en guer- 
re avecelle, 305. fait mafTacrer Pompée par le Confeil du 
Rheteur Theodote, Ibid, foule ve le Peuple d’Alexandrie con- 
tre Cefar & pourquoi , 311, eft arrêté parles Romains, 312. 
eft relâché & fait la Guerre à Cefar , jt», eft défait dans plu- 
fieurs combats & périt. ' • • jîo 

PTOLOMEE , fécond fils d’Auletès , monte fur le Trône après 
la mort defonfrere, & régné avec Cleopatre qu’il époufe, d 
jio- eft empoifonné par Cléopâtre. 355 

PmWmw, odieux parmi les Juifs & pourquoi. * e 238 
T»nique [ Guerre J en quel tems la première commença. cio* 
gurim , Fête des Juifs, quelle en eft l’origine & comment on 
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la célèbre, t U? 

PYRRHUS, Roi d'Epire, chafTé par Néoptoleme entre au fer- 
vice de Demetrius, & eft envoyé en otage à Ptolomée , b 
5*i. époufe Antigone fille de la femme de Ptolomée, & ob- 
tient une Flotte & de 1 argent pour récouvrer fes Etats, s 6 » 

PYTHAGOR.E. imite Zoroaftre & joue le rôle d’impofteur,* 
399. s’il a été fon difciple, remarques Critiques fur ce fujet, 
414. Voyages qu’il entreprit pour s'inftruire , ibid. corrompt 
le Dogme de l’Immortalité de l'Ame, 41$ 


R ABBI NATHAN, Auteur de la Concordance Hébraïque & 
de la divifion de l'Ecriture en Verfets marquez avec des 
chiffres. b ira 

Ray ( M. ) s’eft trompé fur letems de l’invention du Papier, b 
439. remarques fur ce fujet. ibid. 

&EGIBILUS , Roi de Babylone. « 5* 

Retraite de i dix Mille , conduite par Xenophon, qui en a écrit 
v l’Hiftoire. b 31+. jaç 

r&ZiN, RoideSyrie , fe ligue avec le Roi d Ifraël & ftit la 
guerre à Achaz, a j. leve le fiège de Terufalem, f. recom- 
mence la guerre & fait un grand butin/ N « bii. 

Rhedietu, refufent leurs Vaifieaux à Antigone contre Ptolomée, 
& refiftent à toutes fes forces , b 544. font fécourus & dé- 
livrez par Ptolomée, à qui ils réndent les honneurs divins, 

ibid. 

Romain, cha(Tent Pyrrhus de l’Italie , e 102. conduite remar- 
quable de leurs AmbaiTadeurs en Egypte , ibid. quel étoit le 
caraétèredes anciens Romains, ibid. acceptent la Tutelle de 
Ptolomée Epiphanes, 197. mettent ordre aux affaires de l’E- 
gypte ,198. obligent Antiochus de faire la Paix avec Atta- 
lus, 200, taillent en Pièces l'armée de Philippe Roi de Ma- 
cédoine & lui accordent la Faix , lof . arrêtent les progrès 
d Antiochus & protègent les Villes Grecques, 206. taillent en 

S ièces fon armée aux Thermopyles, *21. gagnent deuxgran- 
es Viftoires fur Polyxenidas Amiral d’ Antiochus, 222, 22;. 
leur Viftoire fur Antiochus au Mont Sipyle , & les conditions 
quils exigent de lui pour la Paix, 226. 22 7. obligent Antio- 
chus Epiphanes de fortir d'Egypte & comment, 285. & fuiv. 
fe rendent maîtres de la Macedoine & fe font craindre par 
tout, 188. confirment Antiochus Eupator Roi dé Syrie, 359. 
fervices qu’ils rendent aux Juifs & leur obtiennent la Paix, 
3 do, retabliffent Ptolomée Philometor chafTé d’Egypte par fon 
frere Phyfcon, 375 on tue un de leurs AmbafTadeurs A Lao- 
dicée, 375. ôtent l’Isle de Chypre.! Philometor & la donnent 
à Phyfcon, 378 font alliance avec les Juifs & obligent De- 
metrius de leur accorder la faix, 4i«,favoriient l’impofteur 

Ale. 
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Alexandre Balas contre Demetrius, & le reconnoHTent Roi de 
Syrie, 454. détruifent Carthage & Corinthe, 459. écrivent* 
tous leurs Alliez en faveur des Juifs, 4 86. leur tempérance 
& leur defintereflement rendent leur Empire floriffant, 497. 
A 7. leursDecretscontrelesSyriens en faveur des Juifs , 24^ 
ôtent la Cappadoceau fils de Mithridate, dont ils s’attirent L* 
haine , & y établirent pour Roi Ariobarzane 150. retablif- 
fent Nicomede dans la Bithynie & Ariobarzane dans la Cap» 
padoce, dont ils avoient étéchaflez, tça leurs trois Armées 
font défaites & ruinées par NJithridate , & un grand nombre 
de Villes & de Provinces fe révoltent contre eux, ibid Mi- 
thridate en fait madacrer un grand npmbre dans l'Afie Mi- 
neure, iç<;. Viftoires que leurs Generaux Sylla & Fimbriaj 
remportent fur Mithridate , 160 le dépouillent de fes conquê- 
tes & lui accordent la Paix, 162. ir,j. recommencent la Guer- 
re contre ce Prince & la finirent trois ans après , 1 67. Ni-; 
comedeleur laide la Bithynie par fon Tettament, & ils la rc- 
duifent en Province de même que laCvrene, y 6 177. font 
la Guerre à Mithridate, & leur Flotte & leur Armée com- 
mandée par Cotta font défaites par ce Prince, 178. Lucullus 
leur General tait lever à Mithridate lefiège de Cyzique, 179, 
leurs fuccès en Arménie, en Syrie, en Judée, &c Voye ç 
POMPE E. ils dépouillent injuflementPtolomée Roi deCypre 
ado. leur défaite parles Parthes, a»8. leurs Guerres en syr 
rie, en Afie, en Italie & c. Voye\ POMPE E, ANTOINE, Oc- 
TAVlEN, &c. donnent à Herode la Couronne de Judée & 
l’aident à prendre Jerufalem où ils commettent degrands ex- 
cès, 594. mauvais fuccès de leur expédition contre les Par* 
thés fous la conduite de Marc- Antoine, t 60. & f»iv. font la 
conquête de l’Egypte qu’ils reduifent en Province après la 
mort d’Antoine de de Cléopâtre, no. fe rendent maîtres de 
la Judée fôus Augufte, &foumettent les Juifs àuxr^oix Ro- 
maines. *37 

^■OX ANE, Alexandre la prend pour fa femme , b 4çd. fait mou- 
rir Statire & Drypetis tilles de Darius , après la mort d’A- 
lexandre, 481. Caflandrela fait mourir avec fon fils Alexan- 
. dre Aigus, 53 1 

S. 

r 

S ABACON, l’Ethiopien, envahit l’Egypte , *30, fa mort.34 
Sabbat , Decret que fait faire Mattathias sur fon Obferva- 
tion. c 

S*biem , en quoi confiftoient les erreurs de çette Sefte Idolâtre, 

a 319, & fuiv. 

Çacrtficateurt des Juifs, on conferve le nombre de leurs 24. 

ÇlafTes après la Captivité, a 244. remarque fur ce fuiet. 24Ç 
Sadducins , commencement de leur Seéte, c 209. remarques fur 
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Cette Se&e & fon Hifloire. d6j.&f*iv. 

Sttlamiae , défaite de la Flotte de Perfe dans ce détroit. » 428 

SaUihet > eft Frince des Juifs de Babylone après la mort de 
jthojachin fon Pcre. <*193 

SaLMANaSAR, fuccede à Tiglath Piléler fon Pere i a 24. il 
foumet Samarie & emporte un grand butin , ibid. attaque Ho- 
fée dam Samarie & l’emmene en Captivité, ji faitlagueire 
aux Tyriens& leur enlevés plufieur Villes, 33. fa Flotte eft 
' , défaite par les Tvriens, ibid. fa mort. 34 

SALOME’, fœurd’Herode, caiife de grandes troubles dans fa fi- 
mille, t y 8. fait périr Jofeph fon Oncle & fon Mari -, ibid. 
actufe Mariamne auprès d'Hetode & le fait confentir à fit 
mort, u], < 5 r Cuiv, répudié Coftobarc fon fécond Mari, l’ac- 
eufe auprès d’kerode qui le fait mourir, îjl. fes artifices 
pou: perdre Alexandre & Ariftubule, 195. 200. 213. réuffit 
à les perdre auprès de leur Pere Herode, qui les fait moti- 
. rir, îbid. & fuiv. Caraâère de cette méchante femme , 214. 
fa mort. 

SALOMON, continue &augraentele Commerce d’Ophir,& fait 
, fortifier Elath & Efiongeber, i 10. Il en retire de grandes 
, richeflès. > il 

Samarie, faprifepar Salmanafar, « 31. & par Efarhaddon,^. 
eft prife & détruite par Jean Hyrcan, d 44. eft rétablie par 
©abinius & enfuite par Herode qui la fait appeller Sebaite* 

. . «W 

Samariiavti (les ) nedefeendent point des Ifraëlites , & pourquoi 
appeliez CUthiem, a 54. j j. Culte corrompu qu’ils rendoient 
à Dieu, j7. veulent aider à rebâtir le Temple, 289 irriter 
du refus qu’on leur en fait, ils en retardent la Conftruttiorf 3 
290. 315, font inutilement de nouveaux efforts pour l’arrê- 
ter , 4 30. fufeitent de noilveaüx troubles aux Juifs, 349. én 
quoi iis different des Juifs, b 2 9 & fuiv. ne reçoivent que 
le Pentateuque , ibid. rejettent toutes les Traditions dés 
Juifs, ;o4. en quoi leur Culte diffère de celui des Juifs, ibid. 
ce qu’ils difent fur Je Mont Guérizim & le Mont hebal, 3 j, 
endroits du Texte facré qu’ils ont falfifié, 3 ré fourniflent des 
. troupes à. Alexandre qui leur refufe la grâce qu'il avoitaccor- 
» dée aux Juifs, 425. font périr leur Gouverneur Andromà- '1 
• chus. Si font punis par Alexandre, 4:4 leur apoftalie pen- 
dant laperfetution d’Ahtiochus, c 293. leur dilpute avecles 
Juifs à Alexandrie, 44*. remarque fur cette Seéte. d ç>t 
SANBALLaT l Horonitc, Gouverneur de Samarie, protégé lès 
Juifs rebelle-, b ;jjs. remarques Critiques fur fon fujet , ibid. , 
& fuiv. fait b.itir U’' Temple furie MontGuérizin 
SANCY DEHARLEY, Manufcrits qu’il aporte de J Orient; B 

2 si 

SANDAOCOTTU-î, afîèmble unePuifrantearmëe,&ch.i(TelW 
Macédoniens des Provinces de l’Inde conquifes par Alexaft: 

4if# 


TABLE 


dre , b * 45. traite avec Seleucus qui lui cede fer prétentions 
fur J’ Inde, & il lui donne cinq-cens Elephans. ibid, 

Sanedtins des Juifs exerçoitnt la Juftice. d 268.27® 

SAOSDUCHiN eft le même que Nabucodonofor. « 6a 

Sardes, Capitale de Lydie, prife par Cyrus, <* 212. eft prife 
par les Grecs & brûlée par accident, $6?, eft caufe d’une lon- 
gue Guerre entre les Grecs & les Perfes qui fut la ruine des 
derniers. ibid. 

Savterellei, font de grands ravages en Afrique & ycaufent une 
terriblePefte. d 28 

SCALiGER, fonfentiment fur Saboitadius réfuté , « 228- &fur 
Afiuerus & Ifther, 458. fur l’époque des LXX. femaines de 
Daniel, b 27. dr/«iv. veut corriger Jofephe& fe trompe lui- 
même. d 26 

Schebjna, ou la préfencc divine, repofoit fur le Propitiatoire, « 

ai t. 370 

Scilo, explication de cette Prophétie de Jacob, & remarques fur 
ce fujet. * 240. 

SClPlON (Q.Metellus) beaupere de Pompée, prend fon parti 
contre Cefar, d 298. Pille Ja Syrie, leve une armée & é ■ 
quipe une Flotte qu’il conduit au fecours de fon Gendre» 501 
SCYLAX commande la Flotte de Darius , & découvre divers 
Fais de l’Orient. » 355 

Scythes, font une irruption en Medie & s’emparent de la haute 
Afie, a 77.78.fontmafTacrez par les Medes , ou chaflez de 
leurs conquêtes, 114. attaquez par les Perfes en tirent ven- 
geance. 35 * 

SCOPAS , General du Roi d’Egypte , fes Conquêtes en Paleftme 
ii les richefles qu’il retire de fes brigandages , c 1 99. eft chaf- 
fé parAntiochus, 200. confpire contre le Roi & en eft puni. 

. 109 


SEBNA, Miniftre de Manafle pendant fes defordres, meurt en 
captivité. . * 

SEDECIAS. établi Roi de Judée par Nabucodonofor, imite la 
méchanceté de fes PrèdecefTeurs , « 125. fe ligue avec le Roi 
d’Egvpte contre celui deBabylone, 13 6. faitjetter dans une 
prifon Jeremie qui lui prédit fes malheurs, 138.. il confujte 
plufieurs fois le Prophète inutilement, 142. eft fait prifonnier 
par les Chaldéens , 144. on lui crève les yeux & il meurt dans 
fes fers à Babylone. _ * 4 S 

S'Uucie fur le Tigre, eft bâtie par Seleucus, b remarques fur 
cette grande Ville. Mi* 

.SELEUCUS NICATOR, un des Generaux d’Alexandre, s’em- ' 
pare d une partie dé fon Empire après fa mort, b 480- eft o- 
bligé de fe réfugier chez Ptolomée en Egypte & de quitter 
Babylone, pour échaperà Antigone, joj. engage Ptolomée 
à faire la guerre à Antigone, ibid. obtient un petit nombre de 
troupes de Ptolomée Si rculüt à rentrer dans Babylone , 51?- 
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<!4. défait les partifans d’Antigone & les chafle de toutes les 
Villes & Provinces voifines' ibid. fefait aimer de fesfuiets & 
devient le plus puiffantdes Sueceffeurs d'Alexandre, rir. for- 
ce prodigicufe de Seleucus , qui donne occafïon à l’£re des 
Seleucides, yiz. Demetrius lui enlcve en fon a b/ence la Pro- 
vince deBabylone, & à fon retour il en chaffe les troupes de 
Demetrius, 529. & fuiv. prend letitre de Roi, $ 41. fa Puif- 
fance & les Provinces qu’il foumet à fa domination, ibid. en- 
treprend de chaffer Sandrocottus de l’inde, & fait la Paix 
avec lui pour venir en Occident contre Antigone, 54$. va 
joindre Lyfimachus & remporte une grande Viétoirefur An- 
tigone & Demetrius , 548. bâtit la ville d’Antioche fur l’O- 
ronte, qui devient la Capitale de fon Empire, yya. en fait 
bâtir ieize autres & leur donne le même nom , çyj. détruit 
Antigonie, qu’Antigone avoit bâtie, ibid. fait bâtir Seleucie 
& plufieurs autres Villes, 534.573. s’allieavec Demetrius & 
époufe fa fille Stratonice, 558. veut ôter à Demetrius une 
partie des Etats qui lui relient, & fe rend odieux par cette 
avidité, 5Ç9- lui enlcve enfin cette Province • ytfj.recompen- 
felafidelité&lesfervicesdes Juifs, 574. fe ligue contre De- 
metrius , c 6 . le renferme dans les détroits du Mont Taurus, 
9. lefaitprifonnier& le retient jufqu'à fa mort, K>. com- 
ment il céda fa femme Stratonice à fon fils Antiochus, 1 1» 
défait Lyfimachus à Corrupedion , & eft affafftné par Cerau- 
nus. 34. 

SELEUCUS CALLlNlCUS, fait la Guerrecontre Ptolomée pour 
recouvrer lès Etats, c 133. eft fecouru par les Villes de Grè- 
ce, 1:4. fait une trêve avec l'Egypte. & entre en Guerre 
avec fon frere Antiochus, 13 s. eft défait près d'Ancyre, ijtf, 
fes expéditions en Orient où il eft défait & pris par Arfaces, 
14W 142- fa mort. 150 

SELEUCUS CERAUnUS, fon Cara&ère, c 150, fon expédition 
contre Attalus , & fa mort. 141 

SELEUCUS PH 1 LOPATOR, fuccede à Antiochus le Grand.fott 
Pere, & vit dans le mépris & l’obfcurité, c 242. envoyé 
fon fils Demetrius en otage à Rome & eft empoifonnè par 
Heliodore. 24g 

SELEUCUS, fuccedeà Demetrius Nicatorfon Pere, & eft poi- 
gnardé par fa propre mere. d 19 

SELEUCUS, fuccedeà fon Pere Antiochus Grypus, i 143. dé- 
fait le Cyzicenien, lui ôte la vie, & ferend maître de toute 
la Svrie, 147, eft battu Dar Antiochus Eufcbe, & brûlé par 
les habitansde Mopfueftie, ibid. fa mort vengée d’une manié- 
*• re terrible par fes deux freres. ' ' ibid. 

SELEUCUS, frere d’Antiochus l’Afiatique.monte fur le Trône 
, dEg\pte, fait enlev er par avarice la chaffe d’or du Corps 
d’Alexandre, fa femme Bérénice le fait mourir. d -itfy 
Stmûno de Danielles LXX.) quand elles ont commencé,* 
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i j. explication de cette Prophétie & remarques Critiques fiir 
, fon fu.et: , 14.. &juiv r 

SENNACHERlB, fuccede à Salmanafar & fait la Guerre à Ezé- 
chias, a jj. attaque la Judée, ;6. fait la Paix avec Ezéchias 
& attaque l’Egypte, rfr. levé le liège de Eelufe, 41. renou- 
velle la guerre contre Ezéchias , ibtd. fon infolence & fon im- 
piété punies par la dcftrûétioi\ de fon “armée & là retraite 
honteufe, 42. & 4?. efl méprifé de fes Sujets & perd la Me- 
z die , 4f. fe rend infupportablfe par ft crüauté & eft tué par 
fes propres enfans. *<£ 

( Verfion Grecque des ) en quel tems elle a été faite, c 
4 i- Hilloire de cette Verfion, 44 dr fuiv. çe qu’il; y a de vrai 
dans cette Hiftoirc , 55-. & fuiv. comment & en quel teins 
cette Verfion a été faite, 7?. & fuiv, Editions qui en ont été 
faites par O igene-, Lucien & Hefychius, 8 j. 93. parle Car- 
dinal Xime; ès, Aldus & le Pape Sixte V. 94. par divers au- 
, très, 97. quel en eft le meilleur Manufcrit. " ibid. 

Serapeen , Temple fameux à Alexandrie, c a J. fa Bibliothèque. 

. ay 

Serfl/»»',comment]’iinage dece Dieu fut portée en Egypte , c 17, 
fi l’on a adoré le Patriarche Jofeph fous le nom de Serapis; 
remarques furcefujet. 18 

Serti , ou Chinois , fameux par la fabrique de la Soye, envoyent 
,, une Ambaffade à Augulte. . - * 156 

Serp'M d’airain , détroit par Ezéchias, a 29. on prétend fauf- 
. fement qu’il eft encore à Milan. ' \ 3 • 

SEVECHUS, fuccede à Sabacon fon Pere, « 34. fa mauvaife 
conduite à l’égard de fes fujets, 38.de 39. fa mort. 4 6 

SExTUS CESAR, eft fait Gouverneur de Syrie par Jules- Cefar, 
d 3:4 protégé Herode contre le Sanedrin de Jerulalem & le 
fait Gouverneur de Célé Syrie, 319. 330. défait Cecilius Baf- 
fus qui troubloit fon Gouvernement, 332. s’abandonne aux 
plainrs & eft affaffiné par fes propres Soldats. , 333 

SH AMM AÏ, membre du Sanearin, à qui Herode accorde la Vie, 
* 4. fes difputes avec Hillel fon maître g 

Sibylle < ,.Au£ufte fait brûler un grand nombre de leurs préten- 
dues Prophéties, < 16%. remarques Hiftoriques & Critiques 
furies Sibylles & leurs Oracles. 1 6 9. & fuiv. 

Sidcnifnr, leur révolte contre les Per fes, b 390, font trahjs 
& livrezàOchus, brûlent leur Ville ;& meurent en defcfpe- 
rez. 39a 

Signet ^ que Je Propfcetc Ifaïe donne à Achaz pour l’encoura- 
'gcr. • «4 

Simeon , ceux de cette Tribu détruifent les Hamà'ecites, * 49 
SIMON lejujlr , eft Souverain Sacrificateur des Juifs, après la 
mort de fon Pere Onias I. b 992. fa mort & fon éloge , çyj. 

. chofes furprenantes que les Juifs en difent. cj 

SIMON [le P.] fon fcntiment fur l'ufàgc des Targums réfuté, e $0 
... SIMON, 
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SIMON > fuccede à fon frero Jonathan, c 4 »o. défend les îuif. 
contre Tryphpnÿ l'oblige île fe retirer . ^Za renouveüÆ 
Tranez avec les Romains St les autres Alliez, 4r4 eft con 
firmé Prince des Juifs, par Demetrius Roi de Syrie 
|>rend la Citadelle de Jerufalem , la fait rafer avcc^a Monta* 
, gnefur laquelle elle ét^it bâtie, 4 77- rend la Souveraine^ 
réditaire dans fa famille , 4(1, foutient la gueire contre An 
tiochus Sidetès, fur lequel fes fils re.nport^t divers jvan»: 

Ptoîomée /jericho?*^ *“ ^ C fil ’ P" *■«* 
SlTitH » Lac d’Egypte, accident qui y arrive à l’armée d’Oclîus’ 

«*£« , Juge de Pet fe, écorché vif pour avoir vendu la Jut 

SME T Rnis fik n /r ti0n de la BibIepr f crée aux autres, VJî 
SMERDIS fils de Cyms , tue par ordre de fon frere Cambvfe & 
pourquoi. ot 

SMERDiS le Mage, appellé rtaxerxrs dans l’Ecriture \'èrn 
pare du Trône de Perfe par une fourberie, 31 j. eb-/«iv nar 
x'" r D f e ° U ; « î uifs * r , rê ' e la Conftruftion de JeruûJem &d« 
/«"J*"» VS- favonfeles autres Nations, 3 , 6 . époufe Atof 
fe fille de Cyrus St veuve de Cambyfe, Md. eft *fouaconné~ 
d împofture St comment il eft découvert & tué 
SOCRATE,, prend deux femmes qui exercent fa patience! b il? 
m< pnftj., D, eM des Payées de eft condamné â la £ 

SOGD.E», fils iTArtaxerxès, ,„ë fon frere & monte fur & 
■ÿ“. j 27 1* lë tend odieux aux Perfes par les crimes i bU 
c^ trÔ " é P ar ° c . hus I e fait périr d’une mortcrudlé 
SOLON, fage Athénien, entretien qu’il eut avec le Roi Crefus! 

SO PHONIE, en quel tems il À prophétie * *11 

s*r„ de Vir^U, efpece de Divination desPayens. du u fifée 
tieufe 1CS Chret,cns * î4 exemples de cette pratique fqperfti- 

SOSlBiÛS, Mimftrede Ptolomée Philopator , fon habileté & fa 

’ ÿSKBS-/ •<*; co , mmet divws • fi rend odieux 

iïS£££gZ h C °“ r -' 5 * * * 9 °- ^tdece Min? 

SOSTRATE le Cnidien, bôtit la Tour de Pharos, c ia movS 
dont il fe fert pour fe conferver l’honnem de cet Ou™îag“ 

S07ADES, Poete débauché, fon fupplice. c ,h .?l 

comment l’uûge en eft venu «Europe. remarques fut 

5 U PC t rfC * H ? oire *«gique de fl famille* q^c 

«ryfaus fut périr, b îip.fe vange de celui qui avoitétéle 

■ Mmrftrr d. 1, cruaolé de b belle mcrc . 3 «. fe rend 5„(i 

• srm, y » 

I por. 
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portable à cette FrincefTe qui l’empoifonne dan? un repas. 937 
STRABON, remarques furies Ouvrages de cet ancien Auteur. 

e 16I 

STRATONICÏ devient la femme d'Antiochus fils de Seleucus 
fon Mari, & comment. c il 

S*yl* dans la compofition , origine de ce mot. b 4Î* 

STYX, fontaine d'Arcadie, proprietez extraordinaires de l'eau 
qui en découle. *477 

SURENA, General desParthes, rétablit Orodes Air le Trône, à 
a?a. taille en pièces Craflus & l’armée Romaine à la jour- 
née de Carres, a88. Orodes jaloux de fa gloire le fait mourir. 
*90, fon Eloge, ibxd. 

Su{on , porte Orientale du Temple, pourquoi ce nom lui fut 
donné, * 346 

, Fête qu'Artaxerxès y célèbre. * I 

SYLLA, Général des Romains, met Ariobarzane fur le Trône 
de Cappadoce , d iî°. taille en pièces trois grandes armée» 
de Mitkridate & l'oblige d abandonner la Grèce, 160. fait la 
paix avec ce Prince, &. retourne en Italie', 1 6j. on lui doit 
u conservation des Ouvrages d’Ariftote.îM. met fin à la fé- 
condé guerre Mithridatiquc , 167. met Ptolomée Alexandre 
furie Trône d’Egypte. 17» 

SYLLEUS, Miniltre d’Obodas RoidesNabathéens, trahit lac 
Romains & fait échouer leur Expédition contre l’Arabie , e 
141. protégé les voleurs de la Trachonite contre Herode & 
pourquoi, *®4. va à Rome, noircit Herode auprès d'Au- 
gufte , & tâche de fe faire Roi d’Arabie , après avoir fait 
empoifonner fon maître Obodas , 207 . 2 og. cft convaincu de 
fes crimes par Nicolas de Damas, & Auguftc le, fait mourir. 

' au. ai» 

SYMMAÇUE, fa Verfion de l'Ecriture, c 82. doit être regardée 
comme une Paraphrafe. 84 

totugogue [Grande] des Juifs, ce qu'ils entendent par là. Au». 
Origine des Svnagogues, ai? dans quels Lieux on en éri- 
geoft, sif quel fervice on y faifoit, 017. tems de leurs Af- 
femblées, ajs>. quel en étoitleMiniftère. ' aj«‘ 

Syrie, diverfes parties qui la compofoient. * 5 J 4 

SYSIGAMBIS , Mere de Darius , fon afflidion après la mort 
d’Alexandre, b 480. ne peut lui furvivredt fe iaiffe mourir 
» de faim. v 4 **’ 

T. 

*|<ABEAL , confpiration de fon fils conte le Roi de Juda- ■ 

Tabertinele, fia Fête des ) quand on la célèbroit. * 149 

TACHOS, monte fur le Trône d Egypte , & appelle les Lacédé- 
monicas contre le* Pctfcs» b 177. «jéprifc les ûfies «vis d’A- 
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gefilaüs. &fes fujets révolter l'obligent de /ortir d'Egypte- 

'Ttlmudi de Jerufalem & de Babylone, ce que c’eft , b 1 19. en 
quel tems ils ont été compofez» ijo, celui de Babylone eft 
préféré à l'autre, & pourquoi « ibid. abrégé qu’en donne Mai- 
monides. 

Tamus, Amiral de Ja Flotte du Jeune Cyrus, fe réfugié en E- 
gypte aprèsla mort de ce Prince, h jay. eft maffacré avec 
toute fa famille par ordre de Pfammirique Roi d'Egypte* 
Teriumi des Juifs. Voyez Parafhrafei ChaUaïquei, « 9 

TaXILE, Roi dansl’lnde, fe foumet à Alexandre. b 4 60 
Temple de Salomon, pillé & détruirparN^bucôdonofor, « u», 
iaa. i4j._ rebâti après le retour de la Captivité, zf 4. & fuiv. 
fa defeription , ibid. en quoi confiftoit la gloire du premier 
Temple, îj5. c b fuiv. Dédicace du N. Temple fous le Ré- 
gné de Darius, 344. On impofe une amande fur chaque A- 
gneau des Sacrifices, & pourquoi, b 9/4. remarque fur ce 
fujet, ibid. pillé par Menclaüs, c 37 1. par l’impie Antiochus, 
278. fouillé & prophanépar Je même & par Apollonius Ion 
Lieutenant , ibid , & 290. purifié & rétabli par Judas, jaç. 
pris d’afTaut & prophané par Pompée, À 245. & fuiv. eft 
' pillé par Craffus. agi 

TENNES, Roi deSidon, trahit A Patrie & la livre à Ochus, 
qui le fait mourir. À 59* 

THEOCRi TE, Poète, à la Cour de Ptolomée Philaa. « 

, 1 sf 

Jhebaint , refufentdefe foumettre au Traité conclu par Antal-j 
cidas avec les Perfes, b 3 remportent laViétoire fur les 
Lacédémoniens à Leuétres & ravagent leur Pais, 369. afpi- 
rent à l’Empire de la Grèce, 370. font trompez dans leur e- 
fperance, 372. gagnent la Bataille de Mantinée & perdent leur 
Général Epaminondas, le foutient de leur état, ;? 6 . font ac- 
cablez par Philippe à la Bataille de Cheronér , 404. fe décla- 
rent contre Alexandre qui ruine de fond en comble leur Vil- 
le , & ils font tous tuez ou faits efclaves. 40g 

THEMiSTOCLE, Général des Athéniens, remporte une grande 
Viétoire fur la Flote de Xerxès â Salamine, • 428. perfecuté 
par les Grecs il cherche un azylechez le Roi de Pcrfe.vqui 
avoit mis fa tête â prix, 447. 448. il en eft favorablement re- 
çu , 449- eft renvoyé vers la Grèce où Xerxès lui accorde un 
etablilfement confiderable , 4J0. 451. aime mieux fedonner 
la mort que défaire la guerre contre fa Patrie, b |. remar- 
que fur ce fujet. • ' ibid 

XHEopOTEl’Êtolien, maltraité par la Cour d'Egypte paflTe.au 
fervice d’Antiochus, c 164. &Jtùv. coup hardi de ce Général. 

, 17a 

(ZHEODOTE le Rheteur, détermine la Cour d'Egypte à faire 
mourir Pompée, À joj, Brunis le punit enfuite de cette âc- 

c g tiaa 
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tien lâche. , ' » ibW 

ÏHEDOTION» fa Verfion de f Ecriture, c %\. évite lesextre- 
mitez où Aquila & Symmaque ont donné. 8+ 

Thrraptnto , font les mêmes que les Efleniens, d m. s’ils é- 
toient des Moines Chrétiens , remarques fur ce fujet. Md. 
THERMUSE, belle Italienne & Concubine de Phraates Roi des 
Parthes, devient femme de ce Prince, e 154 l’oblige à don- 
ner fes quatre fils en ôtage aux Romains , Md. empoifonne 
Phraates & met fur le Trône Phraaticèsqu il avoit eu d’elle. 

ijî 

Thrtces (les 1 taillent en Pièces Ariftagoras & fon armée, * 
défont celle de Mardonius Général des Perfcs. 375 

THUCYDIDE, s’eft trompé fur le tems de la retraite de The- 
miftocle à la Cour de Peife. « 451 

TIBERE, après la mort d' Agrippa, époufe Julie, e ijg. quitte 
Rome &fe retire à Rhodes pendant feptans, 209. retourne 
à Rome & eft adopté par Augufte, 235. 236. partage avec 
AuguftelaSouveraineté dans tout! Empire, 245. eftfeul maî- 
tre de tout l’Empire après la mort d' Augufte. 246. envoyé 
Germanicus en Orient pour l'éloigner , 247. donne ordre à 
Pifon de le traverfer dans fes defleins, Md. le fait empoifoa- 
ner en Syrie, 24». envoyé Ponce Pilate en Judée. 249 
TlGLATH PlLE’SER , divers noms qu'on lui donne , « 2. fon- 
de l’Empire des Medes & établit fon Siège à Ninive , Md. 
marche au fecours d’Achaz , défait Rézin & Pekach, & em- 
porte en fe retirant toutes les richefles du Temple, 7. fe rend 
maître du Commerce delà Mer-Rouge, u. établit des Co- 
lonies dans divers lieux de la Medie, 23. fa mort. 24 

TlGR ANES, Roi d’Armenie , époufe la hile de Mithridate, s’en- 
gage avec lui dans la guerre contre les Romains, & dépouille 
Ariobarzane de la Cappadoce , J ifi. devient Roi de Syrie Si 
en chaffe Eufebe & Philippe, idg. bâtit en Arménie la Ville 
de Tigranocerta, & y fait conduire leshabitans d’un grand 
nombre d'autres Villes, pour la peupler, 17$. appaife les 
troubles de Syrie , & fait mourir Selene qui les avoit excitez, 
186 accorde fon amitié aux Juifs , 1*7. refufede livrer Mi- 
thridate aux Romains, qui lui déclarent la guerre, Md. or- 
gueuil de ce Prince , /8g, fa préemption lui fait négliger les 
avis qu’on lui donne fur la marche deLucullas, & il eft atta-^ 
què dans fa Capitale , 190. fort de la Ville &fe retire au Mont" 
Taurus, 159 affemble une grande armée, marche contre 
Lucullus & eft entièrement défait, Md. & arc. eft étourdi 
de cette défaite, & s abandonne à la conduite de Mithridate. 
aoo. forme une nouvelle Armée en abandonnant la Syrie, St 
eft défait par Lucullus, 202. 203. eft attaqué par fonhls,qui 
fc retire auprès des Romains après fa défaite, 208. abandon- 
ne Mithridate, & va le mettre lui meme entre les mains de 
Pompée, obtient la rais & eonferve fes anciens Etats, 209 

ét 
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ér fuh. fait de grandes liberalitez à l'Armée Romaine à de- 
vient Ami & Allié du Peuple Romain. ata 

TlM AGORAS, puni de mort par les Athéniens, pour s’étre 
profterné devant le Roi dePerfe. 4 *7* 

7 IMARCHUS, Tyran deMilet, eft défait & tué par le Roi An- 
tiochus. e ni 

TIKHACAj Roi d’Ethiopie, fait lever le fiège de Pelufe, «41. 
elt défait par Sennacherib, 42. fuccede à Sevechus Roi d’E- 
gypte , 4 6 fa mort. $ * 

Tifrt, premier mois de Tanné ancienne des Juifs. « 24* 

TOBiT, Captif en Àfiyrie avec Tobie fon fils^eft fait pour- 
voyeur deSalmanafar, « 31. remarques Critiques furleLi- 
vre de Tobit. . 8*. ér fui v. 

Ttmkeaux des Roi< de la Maifon de David , defcription de cet 
Edifice. <* 47. 4g 

7 rompent ( La Fête des) célébrée par les Juifs. « 348 

TRYPHON met Antiochus Theos fur leTrône de Syrie, e 4 tfj. 
fa perfidie à l’égard de Jonathan & des autres Juifs , 469. 
fait mourir Antiochus & ufurpe la Couronne , 473 défait 
l’armée de Sarpedon General de Demetrius , 4-4. eft aban- 
donne de la plupart des troupes, 484- eft chafTé par Antio- 
chus & on le fait mourir à Apamée. 48$ 

Tyr , a (liège par Salmanafar, « 34. par Nabucodonofbr , ipj. 
& entièrement détruit par ce Prince, itfi. remarques fur cet- 
te Ville, 162 on bâtit une nouvelle Ville après la ruine de 
l’ancienne , ibid. Darius accorde à fes habitans leurs anciens 
Privilèges , 333. eftaffiègée « 5 1 détruite par Alexandre , b 415. 
ér fuiv. fuutient un long fiège contre Antigone. s 11 

jy rient , habiles dans la Marine, conduifent les Flottes de Salo- 
mon,* 11. détruifent la Flotte de Salmanafar, 33. foutien. 
lient un long fiège contre fon armée, 34- leur orgueuil puni, 
ibid. battirent une nouvelle Ville après la ruine de l’ancienne. 

1(1 

t 

V. 


V ASTHl, refufe d’affifter au feftin d’Artaxerxès & eft ré- 
pudiée. b 4 

Venu x d'or, érigez à Bethel & à Dan par Jéroboam, enlevez 
par les Rois de Syrie. a 34 

VENTiDlUS , Général Romain , eft envoyé en Orient par An- 
toine , & remporte deux grandes Viétoires fur les Parthes, À 
371. & fuiv,. va en Judée dont il tire beaucoup d’argent, 3 76. 
remporte une troifieme Vidoire fur les Parthes où il en fait 
périr un grand nombre avec Pacore, 381. ér yùi*. Stratagème 
dont il fe fe. t pour ' tromper les Parthes, ; 8 î» néglige de profi- 
ter de fa Viéloire pour ne pas s’attirer l’envie d’Antoine, 384. 
Antoine !ui ôte le Commandement & le renvoyé à Rome , 

C 3 ibid* 
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MA. fon triomphe & remarques far cet illuftre Geieral. y|r 
Vin Opimien, pourquoi ainfi appellé. A 

URIE, Prophète du Seigneur» mis à mort par Jehojakim, * 

. 

V'im & le Thummim ( L* ) ceque c’étoit , & quel en étoitl’ufa- 
gc _ a 27 i ir J'h iv. 

I 7 SHER > fon fentiment fur l'AiTuerus de l’Ecriture réfuté , • 
45 ?- fe trompe fur la durée du régné d'Hyrcan &. d’Arilto- 
bule. d 194 

UzzlEL ( Jonathan ben) Auteur des Paraphrafes Chaldaïques fur 
les Prophètes &c. remarque fur ce Dodeur Juif, « 9. < 5 c fur 
fes Paraphrafes. s* 

X. * 

X ENOPHON, plus croyable au’Herodote pour l*Hiftoirede 
Cyrus, 4 194, fon caradere, MA. ir fuiv. conduit les 
Grecs dans leur fameufe retraite, & en écrit l’Hiftoire. b 
XERXE’Sdifputela fucceflion de Darius fon Pere, à fon frere 
Artabafanes & l’obtient ; modération de ces deux freres dans 
cette affaire, a 3-9.380. confirme aux Juifs leurs Privilèges, 
& fubjugueles rebelles d’Egypte, 420. fe ligue avec les Car- 
thaginois contre la Grèce, 421. traverfe l’HelJefpont fur deux 
Ponts de bâteaux, 422. nombre prodigieux de fes troupes Si 
de fes VailTeaux, 4*3. paf Te les Thermopyles où il perd 
beaucoup de troupes, 424. entre dans Athènes, ibiA. défaite 
de fa Flotte par Themiftocle a u détroit de Salamine , 42s. re- 
paie l’Hellefpont dans un efquif , après l’avoir paft’é avec tant 
de farte, ibiA. défaite entière de fon armée à Platée, 452. 
pert le refte de fes troupes & de fa Flotte â Mvcale, 4 j. 
Réflexions fur l’orgueuil de ce Prince, ibiA abandonne la 
Grèce & fait brûler tou* les Temples des Grecs Afiatiques.à 
la referve de celui d’Ephefe , par zèle pour la Religion des 
Mage«, 4j 5 & fuiv. en retire de grandes richelfes, MA. pil- 
le & détruit tous les Temples de Babyloneoù il parte, 4}*. 
fes garnirons font chartees d’un grand nombre de Villes Grec- 

Î [ues, 44t. commet une horrible Tragédie dans lamaifonde 
bn frere Mafifle qu’il faitperir avec royte fa famille, 44I. & 
Juiv. reçoit Thémiltocleperfecuté par les Grecs & lut donne 
la fommè qu'il avoit promis pour celui qui lui aporteroit fa 
tête, 449. lui donne de grandes marques de fa protedion & 
de fa faveur, & l’envoye en Grèce ou il lui affigne des res e- 
nus confiderables, 440. 4<i. fes troupes & fa Flotte font dé- 
faitespar Cimon l’Athenicn fur les côte* de Pamphylie, 45». 
abandonne la guerre de Grèce, fe livre à la molefle & aux 
plaifirs , fe fait méprifer de fes fujets , & eft tué par Artaban 
Capitaine de fes Gardes. 45; 

X1MEXE ’S { le Card. ) fon Edition de la Bible. • 94 

2 a- 
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2. 

Z ACHARIE , Prophète , exhorte les Juifs à la repentance » 

* jaÿ. 3ji» avertit les Juifs de forrir de Babylone avant 
que Darius en fafîe le liège. 34» 

2 ARM AK, Gymnofophifte, fe brûle en prefence de l’Empereur 
Augufte. t i<t 

ZEBlNA, Voyez ALEXANDRE. 

Ztni*vtfta, Livre de Zoroaftrc , ce qu’il contenoit. * 40;. & 

/««v. 

ZENODORE,favorife les brigandages des Voleurs de la Tracho- 
nite , & eft dépouillé par Herode de la Ferme du Païs qu'il 
tenoit des Romains , e 148. 149. accufe inutilement Herode 
auprès d’ Augufte , & excite les Gadareniens à porter contre 
lui des plaintes auprès d'Agrippa, ibid. va à Antioche avec 
les Gadareniens pour accufer Herode auprès d’Auguftc, & fe 
donne lui-mêinelamort. ij» 

2 ICRI, fe ligue avec Rezin&Pekach contre Achaz , & fe rend 
maître de Jerufalem. 4 p g 

ZiPeTES, Roi de Bithynie, meurt d’un excès de joye. c 3* 
ZoïLE, Critique fameux . £c fait haïr de Ptolomée & de tout le 
monde , & fa mort. c 127 

20 R 0 ASTRE , en quel tems il a vécu , & fon Hiftoire, « 5J1. 
ér [itiv, reforme la Religion des Mages en perfc « J87. ér Jùiv. 
fes Dogmes, ibid. s’érige en Prophète, & fe renferme dans une 
Caverne 1 ou il compote fes prétendues révélations , 398, a- 
près avoir réufli dans la Medie, il paffe dans la Badtriane où 
il eft protégé par Hyftafpe Pere de Darius. 399-400, fait un 
Voyage aux Indes . s’y rend habile dans les Sciences , & com- 
munique aux Mages les connoiflances qu'il a acquifes chez les 
Brachmanes , ibid. Va à la Cour de Darius qu’il gagne par fon 
adrefle , établit fa Religion dans tout l’Empire & préfente le 
Livre de fes Révélations à ce Prince , 404. & 4 of. ce que 
contenoit fon Livre appellé Ztnd*Ji*v * , ibid. «y Jiù v. fa mo- 
rale furl’Incefte, 409. veut forcer Areafp Roi des Scythes 
Orientaux à embrailèr fa Religion, & eft tué dans une irrup- 
tion que fit ce Prince dans la Bartriane, 410. 411. fa mort 
vangée par Darius, ibid. la grande réputation qu'il fe fit par 
fon fa voir « 413. ufage que font divers hérétiques de fes Li- 
vres, 4«tf. s’il a prédit la venue de J C. 417. ceux de fa 
Seôe fuhfiftent encore en Perfe & aux Indes» 417 

ZOROfiABEl, fils de jalathiel ramené les Juifs delaCaptivité. 

ï I V. 
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